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Le gouvernement renouvelle 
le personnel de ce bureau 
et abolit l’organisme con­
sultatif institué par M. 
Bennett — Une tâche im­
mense: la liquidation du 
stock accumulé par John i 
MecFarland depuis le mois I 
de novembre 1930.

Préliminaires d’une grosse attaque contre l’armée italienne
(D'après la Canadian Press)

Les nouveaux commissaires de l’Of- 
lice du blé, nommés par le cabinet en 
remplacement de MM. John Mac- 
Farland, D.-L. Smith et H.-C. Grant, 
commencent aujourd’hui même l’ex­
ercice de leurs fonctions. Ce sont : 
MM. James R. Murray, de Winnipeg, 
George Mclvor, de la même ville, et 
A.-M. Shaw, de Saskatoon. Ces trois 
messieurs ont la tâche de liquider, 
sous la dictée du gouvernement le 
stock de plusieurs millions de bois­
seau)? accumulé par leurs prédéces­
seurs. En communiquant cette nou­
velle aux journaux, le ministre du 
Commerce, M. Euler, a fait observer 
que l’Office ‘‘ramènerait notre excé­
dent à la normale”, mais qu’il n’y au­
rait point de liquidation massive et 
à prix vil. Les commissaires éviteront 
et la baisse et la hausse excessives, de 
manière que les blés canadiens sou­
tiennent victorieusement la concur­
rence. Pour écouler un stock qui me­
nace le marché et déprime la cote, 
comme on l’a souvent affirmé, l'Of­
fice recherchera la collaboration et 
la bonne volonté des associations de 
meunerie dans les divers pays du 
monde.

Ni le ministre compétent, ni le pré­
sident de l’Office, M. Murray, n’ont 
fait part hier de leur projet de vente. 
Celui-ci s'est défilé quand on lui a 
demandé si le gouvernement enver­
rait des placiers en Europe. Ni l’un 
ni l’autre n’ont divulgué non plus le 
chiffre exact du stock accumulé par 
la Canadian Co-operative Wheat Pro­
ducers et remis à l’Office il y a quel­
ques mois.

Quand le Parlement autorisa la 
formation de l'Office, il nomma si­
multanément un organisme consulta­
tif de sept membres, composé de 
farmers, de meuniers et de négociants 
de céréales. M. Euler a annoncé hier 
soir que cet organisme avait été abo­
li. Un conseil émané du cabinet et 
formé de M. Euler lui-même, du mi­
nistre de l’Agriculture, M. Gardiner, 
du ministre des Mines, M. Crerar, et 
du ministre des Finances, M. Dun­
ning, remplacera le conseil institué 
par le gouvernement de M. Bennett. 
L’ex-président de l’Office, John Mac- 
Farland, avait été associé de près à 
la politique du blé des conservateurs.

(Suite à la page 7 3e col.)

MESSE PONTIFICALE
Son Eminence le Cardinal J.-M - 

R. Villeneuve, O.M.I., archevêque de 
Québec, célébrera probablement une 
messe pontificale, dimanche pro­
chain en son église cathédrale, à 
l’occasion de l'Immaculée-Concep- 
ticn. On sait que cette importante 
fête liturgique est aussi la fête pa­
tronale de la Basilique. Les céré­
monies revêtiront donc un cachet 
d’exceptionnelle solennité. Le R. 
Père Arsène Roy, O.P., donnera le 
sermon de circonstance. A l’issue de 
la messe, notre vénéré archevêque 
donnera une bénédiction papale à la 
foule des fidèles.

A NEW-YORK
New-York. 4 iCPi — Le cardinal 

Villeneuve, archevêque dé Québec, est 
allé présenter ses respects au cardinal 
Hayes, archevêque de New-York, ce 
matin. Son Eminence part pour Qué­
bec ce soir.

UN NOUVEAU GOUVERNEMENT
Wellington, 4, (Câble de la C. P. par Reuter). — Défait aux élec­

tions du 27 novembre, le gouvernement Forbes a démissionné aujour­
d’hui et le gouverneur général de la Nouvelle-Zélande, lord Galway, a 
immédiatement invité Michael J. Savage, leader du parti travailliste, à 
former un nouveau cabinet. La composition de ce dernier sera annon­
cée demain et les nouveaux ministres prêteront serment’vendredi. On 
annonce que William J. Jordan, ancien policeman de Londres, sera le 
prochain haut commissaire de Nouvelle-Zélande dans cette ville.

M. P. Laval a 24 heures 
pour sortir du guêpier

UN ASSASSINAT
Windsor, Vt., 4. — Hervey Burn­

ham, 56 ans, garde à la prison de 
l’Etat du Vermont, a été poignardé un 
peu après déjeuner aujourd’hui par 
Wilfrid Pelletier, jeune prisonnier de 
17 ans. Le directeur de la prison dit 
qu’on n'a pu encore découvrir le mo­
bile du crime, et que celui-ci n'a cau­
sé aucun désordre parmi les 350 dé­
tenus. Burnham a succombé à sa 
blessure.

COLONIALES 
AL’ITALIE

M. Laval et sir Samuel 
Hoare chercheront à 
s’entendre sur l’étendue 
des concessions à faire à 
l’Italie

(D’après les dépêches de l’Ass'd Press)
Paris, 4. — Un diplomate disait au­

jourd'hui que M. Laval et sir Samuel 
Hoare chercheront à s’entendre sur 
l’étendue du territoire éthiopien à of­
frir au Duce pour l’amener à faire la 
paix dans l’Est-Africain. C’est un su­
jet délicat, sur lequel les experts an­
glais et français n’ont pu s’entendre 
laissant le problème à résoudre aux 
deux hommes d'état.

L’expert français voudrait céder 
aux Italiens tout le territoire du nord 
et du sud de l'Ethiopie déjà occupé 
par eux, mais l'Anglais a trouvé cet­
te offre trop généreuse. D’après lui 
l'Italie devrait se contenter d’un sim­
ple échange de territoire par lequel 
l’Ethiopie acquerrait un débouché 
sur la mer.

Mais une autre suggestion voit le 
jour dans les milieux diplomatiques: 
La France et l’Angleterre, tout en of­
frant à l’Italie des tranches de terri­
toire éthiopien, lui feraient des con­
cession “hors de l'Ethiopie”, c’est-à- 
dire à même leur immense domaine 
colonial. A cet effet, M. Laval invite­
rait sir Samuel Hoare et le baron 
Aloisi à le rencontrer, soit à Paris, 
soit sur la Côte d’Azur, Sir Samuel, 
qui part pour la Suisse cette semaine 
doit s'arrêter à Paris samedi pour 
une première conférence avec M. La­
val.

Le président du conseil a une 
journée pour s’orienter en­
tre les gauches qui récla­
ment la dissolution des li­
gues fascistes et les droi­
tes qui ne prennent pas 
cette question au sérieux.
(Droits réserves par l'Agence Ha­

vas).
Paris, 4. — M. Laval avait, et ma­

tin, 24 heures à lui pour s’orienter 
entre les gauches, qui réclament la 
dissolution des ligues fascistes, et les 
droites, qui ne prennent pas au sé­
rieux le danger que ces ligues fe­

raient courir à la République.
A la suite de l’orageuse séance 

d'hier à la Chambre l’opinion s’ac­
crédita que M. Laval ferait le plus 
de promesses possibles au sujet des 
ligues fascistes, pour garder avec lui 
la majorité des radicaux-socialistes, 
lorsque le débat sur cette question 
brûlante reprendra demain.

Le groupe radical-socialiste lui- 
méme se réunit aujourd'hui pour ar­
rêter l’attitude qu’il prendra. Il est 
encore impossible de savoir combien 
de ses membres sont passés à l’Op­
position par suite du débat d’hier, du­
rant lequel M. Laval fut accusé de 
connivence avec les ligues fascistes, 
en particulier les Croix-de-feu. La 
réunion d'aujourd’hui permettra au 
gouvernement de se rendre compte 
de la mesure où il peut compter sur 
ce groupe.

Si la réunion tourne au désavan­
tage du Cabinet, toutes les gauches 
tiendront conseil en prévision de la 
chute probable du gouvernement 
C'est l’opinion générale, cependant, 
que M. Laval triomphera de la diffi­
culté présente, mais avec une ma­
jorité diminuée.

Paris. 4. (A.P.t — La séance de la 
(Suite à la page 7, 4e col.)

Débat sur le discours 
du trône en Angleterre

Londres, 4. (Câble de la C. P.) — 
Le débat sur l’Adresse continue au­
jourd’hui à la Chambre des commu­
nes. Le Parlement, formellement Ou­
vert hier, s'est mis tout de suite à 
la besogne. M. Attlee, leader de l'op­
position travailliste, a critiqué le dis­
cours du trône en disant qu’il se ré­
sumait essentiellement à ces mots : 
“Augmentation des armements". 
Quant au reste, aux mesures annon­
cées pour améliorer la situation dans 
le pays, M. Attlee n’y voit guère que 
• des fanfreluches ",

Le premier ministre a répondu à ce 
discours en disant :

“Je ne laisserai perdre aucune oc­
casion de donner la paix au lieu de la 
guerre au pays. La Société des Na­
tions est sur la sellette. Si elle par­
vient à mettre fin au terrible diffé-

ROUTES PASSABLES
Nous apprenons de M. Arthur Ber­

geron, sous-ministre-suppléant de la 
Voirie, que toutes les routes sont 
restées passables en dépit de la bor­
dée de neige de la nuit dernière. 
Seule la route de La Malbaie n'est 
pas recommandable.

PROJET DES BLEUS
L’hebdomadaire de l’Action natio­

nale libérale, la "Province”, n'a pas 
été publié la semaine dernière et son 
dernier numéro a paru le jeudi précé­
dant l’élection provinciale. Nous ap­
prenons que l’opposition a 1 intention 
de fusionner ce journal avec l’hebdo- 
inadaire conservateuV de Québec et 
d'en faire, si possible, un quotidien. 
Un suit que certains chefs conserva­
teurs intéressés dans le "Journal” 
ont assisté à des réunions des action- 
nistes depuis l'élection et une décision 
serait prise prochainement.

rend actuel, tous ceux qui aiment la 
paix en Europe lui en seront recon­
naissants, pourvu toujours que la paix 
se fasse aux conditions déjà posées, 
savoir: à la satisfaction des deux par­
ties en cause et de la Ligue.”

D'après M. Baldwin on a trop cri­
tiqué la part prise par l’Angleterre 
dans l’application des sanctions de la 
S. D. N. contre ritalie.

“Un pays possédant l’influence du 
nôtre devait, dit-il, assumer les res­
ponsabilités qui pèsent sur toutes les 
nations. De concert avec celles-ci 
l'Angleterre va chercher un moyen 
honorable de mettre fin au conflit 
italo-éthiopien.”

BAGNARDS POURSUIVIS
Nashville, Ten., 4. (P.A.) — La po­

lice fédérale a été lançée aujourd’hui 
à la poursuite de trois bagnards qui 
ont réussi à s’évader du pénitencier 
de l’état du Tennessee.

Les fugitifs sont : Pete Dean, Geor­
ge Wilbur, et "Gus” McCoig, qui ont 
utilisé l’automobile de l'assistant- 
geôlier, Ed. Connors, pour prendre la 
fuite. En menaçant Connors avec 
des fusils striés et des poignards, ils 
se sont fait conduire en dehors des 
murs du pénitencier, et ils ont en­
suite laissé l’assistant-geôlier en li­
berté pendant qu’ils gagnaient le lar­
ge sur la grande route.

LISTES ELECTORALES 
DE NOTRE VILLE

La confection des listes électorales 
municipales, auxquelles on attache 
cette année une plus grande impor­
tance que jamais, commencera le 21 
décembre à l’Hôtel de Ville sous la 
direction d'officiers spéciaux qui se 
ront nommés par le comité adminis­
tratif et le maire de Québec. L'agita­
tion électorale est déjà commencée et 
plusieurs personnes qui se sont inté­
ressées à la dernière élection munici­
pale, viennent à l’Hôtel de Ville pren­
dre des renseignement auprès des of­
ficiers de la ville. Ce matin, M. Lu­
cien Plamondon a demandé la liste 
des endroits où se trouvaient les bu­
reaux de votation lors de l’élection 
de 1934.

FROMAGE MOU
Le ministère de l’Agriculture mettra 

sur le marché, au commencement de 
janvier prochain, le nouveau fromage 
mou dont l’hon. Adélard Godbout, 
ministre de l’Agriculture, a annoncé 
récemment la fabrication. La fabri­
cation de ce fromage mou devrait of­
frir un marché considérable et payant 
à notre industrie laitière. On ne fa­
briquait plus de fromage mou dans la 
province, et le seul fromage de cette 
nature que nous connaissions est celui 
de l’Ue d’Orléans. Le fromage mou 
oue l’industrie laitière mettra sur le 
marché au commencement du mois 
prochain est un fromage à croûte, 
comme certains fromages de Hollande. 
On le fabriquera, pour commencer, à 
Henryville. dans le comté d’Iberville

MORTEL ACCIDENT
Montréal, 4 (P.C.) — Rodrigue Ar 

chambault. âgé de 40 ans, a perdu la 
vie au cours d'une collision survenue 
entre le camion qu’il conduisait et 
un tramway. M. Archambault, sous 
la violence du choc, s'assomma sur le 
pare-brise pendant que les bouteilles 
de lait que contenait son camion 
étaient projetées dans toutes les di­
rections. Il fallut près d'une heure 
pour nettoyer la rue et permettre de 
nouveau la circulation aux automo 
biles.

MORT DE MGR LEPAILLEUR
Montréal, 4 (PÇ)_ — Mgr Georges-Marie LePailleur, curé de la pa- 

roisse de^ la_ Nativité, à Hochclaga, Montréal, est décédé ce matin à 
I hôpital a 1 age de 77 ans. Ordonné prêtre en 1892. Mgr LePailleur en­
seigna 1 anglais au collège de Montréal, pendant un an avant d’être 
nomme a la cure qu il occupait à l’heure de sa mort. Entre temps, il 
avait ete tour à tour curé de la paroisse du Saint-Noin de Jésus de 
Maisonneuve, du Saint-Enfant Jésus et de celle de Saint-François 
" ta! j6’ chanoine honoraire en 1904, il devint prélat domestique
îooo 1/' “ccnidiacre de Montréal en 1917 et protonotaire apostolique en 
1932. Ses funérailles auront lieu samedi matin.

Le Canada reconnaît la 
clause de la sécurité

C’est ce que déclare à Paris le sénateur Raoul Dan- 
durand, commentant la déclaration Lapointe — Le 
Canada fera reconnaître la liberté des échanges — 
Pourparlers avec Londres et Paris — Nos relations 
économiques avec ces pays.

LE CHOMAGE AUX ETATS-UNIS
Washington, 4, (A. P.). — Il ressort d'estimations officieuses restées 

secrètes jusqu aujourd'hui que le nombre des chômeurs, aux •Etals-I'nis. 
frisait les II millions (10,915,000) en septembre dernier. Cette statisti­
que servait depuis quelque temps au gouvernement américain, qui pu­
blie, ce jour même, que le nombre de chômeurs remis au travail depuis 
mars 1933 atteint cinq millions. On sait que le gouvernement fédéral 
laisse désormais aux Etats et Municipalités le soin d'assister directement 
les sans-travail.

Paris, 4.—(PC.-Havas).— Le séna­
teur Danduiand s'embarquera le 141 
décembre à Southampton pour rega­
gner le Canada. Le ministre d’état se 
rendra auparavant à Londres — pro­
bablement dès les premiers jours de 
la semaine prochaine —Ipour discuter 
avec le gouvernement britannique le 
problème de la revision des accords 
d’Ottawa. Le sénateur Dandurand est 
tenu par ses fonctions officielles à 
une réserve absolue. Toutefois une 
personnalité canadienne bien infor­
mée voulut bien nous apporter des 
explications précises sur la portée vé­
ritable de la politique économique du 
nouveau gouvernement : ’ Pour faire 
triompher la cause de la liberté au 
moins x-elative des échanges, il est 
certain que le traité de commerce avec 
les Etats-Unis est le premier pas, et 
un premier pas très important. Puis­
que le Canada fait partie du Com­
monwealth des nations britanniques, 
il ne peut pas ne pas se tourner vers

la Grande-Bretagne. Les accords d'Ot­
tawa furent conclus sur la base d’un 
tarif canadien protectionniste et non 
fiscal. Maintenant que le corps élec­
toral s’est prononcé pour une politique 
nouvelle. 1ère des pourparlers directs 
avec Londres doit se rouvrir. Nous 
sommes seulement dans une phase 
préparatoire, mais encore faut-il inau­
gurer cete phase et le plus tôt sera le 
mieux. En songeant à l'Angleterre, 
comment ne songerions-nous pas à la 
France, à laquelle des souvenirs de 
toutes natures nous rattachent, si 
étroitement. Il suffit de consulter la 
carte économique des deux pays pour 
voir que le traité commercial modèle 
peut-être conclu entre Ottawa et Pa­
ris. Le traité actuellement en vigueur 
n’est certes pas entièrement critiqua­
ble : il n’est certes pas non plus par­
fait. Un avenir prochain nous dira si 
une bonne volonté mutuelle pourra 
renforcer dans l’ordre économique 

(Suite à la page 7, 1ère col.)

L’Italie achètera son 
pétrole aux Etats-Unis

Les tarifs des textiles 
sont-ils trop élevés ?

Une vive controverse a eu lieu hier à Ottawa de­
vant l’Office du Tarif, au sujet du tarif sur le fil 
de coton, les cotonnades, la soie artificielle et les 
tissus mixtes.

Washington n’interdira pas 
la vente du pétrole, mais 
contingentera cette ex­
portation — Le secrétaire 
d’Etat annonce d’autre part 
que ceux qui vendront 
des munitions seront pour­
suivis.

Ottawa. 4. (C.P.)—Les industriels 
textiles de Grande-Bretagne et du, 
Canada ont, eu une vive controverse* 
hier, devant le Tariff Board, sur le 
fil de coton, les cotonnades, la soie 
artificielle et les tissus mixtes. Une 
délégation anglaise plaidait pour la 
révision à la baisse des droits de dou­
ane et les filateurs du Canada, tout 
en convenant qu’il était désirable que 
le Board scrutât le barême des ta­
rifs, soutenaient que ceux-ci n'étaient 
pas trop élevés.

Du côté anglais on affirmait que 
la préférence accordée par le traité 
anglo-canadien de 1932 n’aidait nul­
lement l'industrie britannique. On 
expliquait l'accroissement de l’expor­
tation anglaise sur le Canada depuis 
cette date par un accroissement de 
la consommation canadienne et aussi

par une moindre importation des 
.«Mit, -Unis. On ajoutait, que, les fa­
briques canadiennes ayant accru leur 
chiffre d’affaires dans la même pé­
riode. lexportation anglaise n'avait 
pas pu s’accroître à leur préjudice.

Les représentants des industries du 
coton et de la soie au Canada trou­
vèrent étrange cette argumentation 
britannique, vu que l'exportation an­
glaise sur notre pays était à son point 
le plus bas immédiatement avant le 
traité de 1932 et qu'elle atteignit le 
point le plus haut jamais vu dès 1934, 
Ils prétendirent que, s’il faut réviser 
à la baisse les droits payés par les 
produits britanniques exportés sur le 
Canada, il est également juste qu'on 
s'occupe des produits entrant en 
franchise et qu’on leur fasse payer un 
droit, s’if y a lieu.

HEPBURN EST DE RETOUR
Toronto, 4, (P.C.). — Le premier ministre de l’Ontario, Mitchell Hep­

burn, est rentré hier d’un séjour de quatre semaines en Floride, où il 
était allé restaurer sa santé affaiblie. II est revenu bronzé et sensible­
ment plus vigoureux qu’à son départ; mais il n’a pas abandonné son in­
tention de quitter la politique active à la fin de la prochaine session 
parlementaire. “Je suis toujours résolu, a-t-il dit, à abandonner la di­
rection du gouvernement et du parti libéral.’’ M. Hepburn étudiera au­
jourd’hui avec ses ministres le programme de la prochaine conférence 
entre les gouvernements provinciaux et l’Etat fédéral. A cette séance 
du cabinet, il est possible que M. Hepburn suggère certains remaniements 
des charges ministérielles, afin d’alléger son propre travail et lui per­
mettre de rester à son poste quelque temps encore. M. Hepburn dirigera 
la prochaine session parlementaire qui s’ouvrira le 20 janvier. Ce qu’il ^ 
fera ensuite demeure, comme il le dit, “fort incertain".

ECOLE VETERINAIRE LES CATHOLIQUES ET 
INAUGUREE A OKA FRANKLIN ROOSEVELT

L’inauguration de la nouvelle éco­
le vétérinaire attachée à l’école d’A- 
griculture d’Oka et affiliée à l’Uni­
versité de Montréal a eu lieu same­
di en présence de M. Louis-Philippe 
Roy, directeur des services au minis­
tère de l'Agriculture.

La nouvelle construction comprend 
des salles de cours, des laboratoires, 
des coniques. C’est la seule école vé­
térinaire du genre dans la province 
et la seule école vétérinaire françai­
se en Amérique.

Le programme de l’inauguration 
comportait la visite de l’Institution, 
une réception et des discours par le 
R. P. Léopold, directeur de l’Institut 
Agricole d'Oka. M. l'abbé Olivier 
Maureault, p.c.c, recteur de l’Univer­
sité Laval; M. Louis-Philippe Roy, 
représentant Thon. Adélard Godbout, 
le Dr Généreux, doyen de la Faculté 
Vétérinaire, le Dr McGilvray, repré­
sentant l’école vétérinaire de Ouelph. 
Ont. le Dr Brittain, représentant du 
Collège MacDonald et autres. Le soir, 
il y eut banquet aux huîtres offert 
par les élèves à l’occasion de la fête 
de Saint-Eloi, patron des vétérinai­
res. Il y a actuellement 40 élèves à 
l’école de médecine vétérinaire.

REQUETE FEMININE
Buenos-Aires, 4 (PA) — La fédéra­

tion féminine pour la paix a décidé 
aujourd’hui de demander au Pape 
d’intervenir pour aider au règlement 
des problèmes nés de la guerre du 
Gran Chaco, y compris les problèmes 
territoriaux et ceux de l’échange des 
prisonniers.

Lorsque cette décision a été prise, 
les épouses des ministres de la Bolivie, 
de Buenos-Aires, et du Paraguay par­
ticipaient aux délibérations.

Baltimore, 4, (P, A.). — Dans un 
article éditorial, “The Catholic-Re­
view”, rappelle que les catholiques 
expriment leurs regrets de constater 
que l'Université Notre-Dame a dé­
cerné un titre honorifique au prési­
dent Roosevelt, mais la revue ajoute, 
sous la signature de Mgr Albert-E. 
Smith, rédacteur en chef, que ce ti­
tre lui a été conféré en reconnaissan­
ce de ce qu’il a fait pour l'indépen­
dance des Philippines, un centre ca­
tholique.

Mgr Albert E, Smith ajoute égale­
ment qu'il n’y a aucune raison d'in­
terpréter cette attitude de Notre- 
Dame comme voulant dire que cette 
institution approuve les vues du pré- 
siden sur sa politique en marge de la 
question mexicaine.

Le président Roosevelt a accepté 
d'étre créé docteur-en-loi honoraire 
de Notre-Dame. Cet honneur lui 
sera conféré le 9 décembre à South 
Bend, Indiana.

SEANCE DE ROUTINE

Washington, 4 <A.P.) — Voici ce 
qui ressort aujourd'hui des déclara­
tions et rectifications faites sur la 
neutralité des Etats-Unis dans le con­
flit italo-éthiopien: L'Italie va con­
tinuer, selon toute apparence, à rece­
voir du pétrole américain, mais non en 
quantité illimitée. La quantité permi­
se reste à déterminer. M. Ickes, secré­
taire de l’intérieur, dit que, le maté­
riel de guerre excepté, Washington 
ne s’opposera pas à une exportation 
"normale" de marchandises sur l'I­
talie ou l'Ethiopie. A New-York la 
Standard OU Company of New Jer­
sey annonce qu’elle continue à four­
nir le pétrole à sa filiale d’Italie.

Rome, 4 (Dépêche spéciale) — Le 
spectre de l'embargo sur le pétrole 
cesse d’effrayer l’Italie, où le désaveu 
infligé par le gouvernement canadien 
à son délégué genevois. M. Riddell, 
semble avoir une grande importance. 
Le “Giornalc d'Italla” dit à ce sujet: 
"On a déclaré que la Grande Breta­
gne, ayant fait son devoir en propo­
sant des sanctions, laissait aux au­
tres pays l’honneur d'en proposer de 
nouvelles. A présent le Canada dé­
cline cet honneur et on se demande 
quel autre pays prendre l’initiative à 
sa place”.

Londres, 4 (P.C.) — Parlant du dé­
saveu infligé par le gouvernement ca­
nadien à M. Riddeli, l’hon. O. How­
ard Ferguson, ci-devant haut com­
missaire du Canada à Londres, disait 
hier: "La question (de proposer l’em- 

(Suite à la page 7, 4e col.)

PAS DE MENACE DE ’ 
GREVE A LA BEAUCE

PRINCE JAPONAIS
Tokio, 4 (P.A.) — Selon que le

prescrivent les coutumes immémoria­
les de son pays, le deuxième fils de 
l’empereur Hirohito et de l’impéra­
trice Nagako, né le 28 novembre, a 
reçu ce matin le nom de Msahlto 
Yoshinomiya, prince de la justice in­
tégrale. Un prince de la maison roya­
le du Japon reçoit son nom le septiè­
me jour de la vie dûment choisi par 
les sages de l'impériale maison qui 
consultent la science des âges.

Nous citons, en dernière page, les 
rumeurs rapportées par un confrère 
au sujet d’une menace de grève gé­
nérale des ouvriers de la Chaussure 
dans la Beauce. Le correspondant 
du "Soleil” nous communique, au mo­
ment où nous allons sous presse, des 
précisions à ce sujet. Il n'y a aucune 
menace de grève générale dit-il. M. 
Achille Goulet, président de la Cie 
Jos. Tanguay de Beauceville et direc­
teur de l’Association des Manufactu­
riers de Chaussures de la campagne 
et M. Patrice Veilleux, président du 
comité conjoint des Travailleurs en 
chaussures de la campagne, ont dé­
claré à notre correspondant qu’il n’est 
aucunement question de grève ni à 
Ste-Marie, ni à Beauceville, ni à St- 
Joseph, ni à St-Oeorges.

LICENCE EN DROIT
Les examens de licence en Droit, 

session de décembre, commenceront 
demain à l’Université Laval. Cinq 
candidats subiront ces épreuves uni­
versitaires qui se clôtureront mardi 
prochain, le 10 décembre. Comme, le 
“Soleil" l’a déjà annoncé, certains 
changements ont dû être apportés à 
l'horaire qui a été définitivement 
arrêté comme suit:

Jeudi 5 déc. 9 à 12 Droit civil.
Vendredi 6 déc. 10 à 11 Histoire et 

introduction. — 11 à 12 Droit public.
Samedi 7 déc. 10 à 11 Droit romain. 

— 11 à 12 Droit International.
Lundi 9 déc. 10 à 11 Droit commer. 

cial. — 11 à 12 Droit criminel.
Mardi 10 déc. 10 à 11 Procédure 

théorique. — 11 à 12 Procédure prati­
que.

VAGUE DE FROID

TROIS MORTS 
VIOLENTES EN 

UNE JOURNEE
Le district des Trois-Riviè­

res a eu un bilan de mor­
talités très chargé hier — 
Un suicide à St-Maurice, 
une tragédie de l’auto­
mobile dans Maskinongé, 
et une mort subite à 
Grand’Mère.

Trois-Rivières, 4. (D. N. C.) —
Trois morts violentes à quelques heu­
res d’intervalle, ont plongé dans le 
deuil hier des familles avantageuse­
ment connues dans notre district.

A St-Maurice, M. Hervé Dumond, 
âgé de 24 ans. et fils de M. Achille 
Dumond, cultivateur, a été trouvé 
noyé au fonds d’un puits sur la ferme 
de son père.

Une autre tragédie s'est déroulée 
dans Maskinongé où M. Jean-Louis 
Paquin, 63 ans, gérant du Comptoir 
Agricole de ce comté, a été blessé 
mortellement par une automobile sur 
la grande route. Enfin, la troisième 
mort violente dans notre district, a 
été signalée à Grand'Mère. où M. Jo­
seph Beaudoin, gérant de la Grand’­
Mère Shoe, a été frappé de mort su­
bite au moment où il se disposait à 
quitter son bureau.

(Suite à la page 13, 8e col.)

Si on en juge par la violence 
des escarmouches prélimi­
naires, une grande bataille 
entre Ethiopiens et Italiens 
se prépare sur le théâtre 
des hostilités — Les ar­
mées ennemies face à face.

(D'après les dépêches de l’Ass’d 
Press et de l’Agence Havas).

Asmara, Erythrée. 4. — La grande 
bataille, attendue depuis longtemps, 
est plus prochaine que jamais, si l’on 
en juge par la violence dés escarmou­
ches préliminaires. Quatre soldats 
blancs ont été tués hier dans deux 
rencontres. On ignore l’étendue des 
pertes éthiopiennes. Ces escarmou­
ches ont eu le front nord pour théâ­
tre tout comme celle d’hier sur la 
ligne Makallé-Dolo, où eut lieu le pre­
mier contact entre l'armée italienne 
du nord et la grande armée éthiopien­
ne. dont la pression sur les avant- 
postes Italiens commence à se faire 
sentir considérablement.

Les officiers italiens tiennent pour 
probable qu'une grande bataille aura 
lieu bientôt. En attendant, le corps 
indigène de l'armée italienne pro­
gresse dans la région de Cacclamo 
des monts Tembien, à l’ouest de Ma- 
kallé. C’est de là que le ras Seyoum 
dirige, depuis quelque temps, des at­
taques contre le flanc droit des Ita­
liens.

Avec les troupes italiennes au nord 
de Makallé. 4 (C.P.-Havas) — Les 
deux grandes armées ennemies sont 
face à face aujourd'hui. Le quartier 
général italien admet officiellement, 
pour la première fois, qu'on est a la 
veille d’une grande bataille. Les Ita­
liens sont retranchés sous Makallé et 
les Ethiopiens arrivent par grandes 
masses du sud. Les deux escarmou- 
chen d'avant-postes hier se sont ter­
minées par le repli des Ethiopiens.

Harrar, 4. (C.P.-Havas) — Les chefs 
éthiopiens sont persuadés qu’il faut 
mener une contre-offensive dans le 
sud. si l’on veut rejeter l’envahisseur 
italien en Somalie. C’est pourquoi les 
lieutenants du Négus, las d'attendre 
que le général Graziani veuille bien se 
laisser prendre au piège qu’on lui a 
tendu entre Harrar et Daggah Bur, 
ont dirigé des forces considérables 
sur Dolo, à la frontière somalienne, 
qu'il ne faut pas confondre avec un 
lieu du même nom dans le nord.

On a la révélation, pour la premiè- 
( Suite à la page 7, 3e col.)

GREVE SANGLANTE
Détroit, 4, (A. P.). — Les troubles 

qui ont fait 21 blessés hier soir se 
sont répétés ce matin aux usines de 
la Motor Products Corporation. Deux 
agents et deux grévistes ont été bles­
sés dans la bagarre. La police a ar­
rêté un gréviste, les autres ayant re­
traité aux quartiers généraux de 
l’Automotive Industrial Workers As­
sociation.

PAS DE COMMENTAIRES
L'honorable L.-A. Taschereau, pre­

mier ministre et procureur-général de 
cette province, a refusé ce matin de 
commenter la décision rendue hier 
par la Cour d’Appel qui a déclaré In­
constitutionnel l'article ”7” de la loi 
du dimanche.

Autonomie du Canada 
respectée par Londres

Le cabinet provincial a tenu une 
autre réunion ce matin au parlement, 
mais à l’issue de la séance aucune 
décision importante n'a été commu­
niquée aux journalistes. L’exécutif 
provincial a simplement réglé des af­
faires de routine.

UN ATTENTAT
Hull, 4. (C.P.) — Deux individus 

ont perpétré un hold-up aujourd’hui 
à la Banque Provinciale, succursale 
de la rue principale à Hull, ont fait 
feu sur deux commis qu’ils ont bles­
sés. l’un dangereusement, puis ont 
pris la fuite avec $16,000,

Albany, 4. (P. A.) — Les premiers 
grands froids de l’hiver se sont faits 
sentir hier dans l'état de New-York, 
Dans certains endroits, on rapporte 
que des tempêtes de neige ont obs­
trué les chemins tandis que dans 
d’autres régions un froid sec et six 
à quinze sous zéro a sévi. A Owl’s 
Head, l’endroit réputé le plus froid de 
cet état, il a fait quinze degrés sous 
zéro.

Londres, 4. (Câble de la C. P.) — 
Les milieux officiels britanniques ont, 
catégoriquement démenti aujourd’hui 
deux rumeurs touchant l’attitude du 
gouvernement canadien envers l’em­
bargo sur le pétrole. D’après la pre­
mière de ces rumeurs Ottawa aurait 
demandé l’approbation de l'Ahgleter- 
re avant de désavouer M. Riddell. 
D’après la seconde. M. Riddell, re­
présentant permanent du Canada à 
Genève, aurait agi à l’instigation de 
la délégation anglaise en proposant 
d’ajouter le pétrole et certains autres 
produits essentiels â la liste des mar­
chandises dont l’exportation sur ITta- 
lie serait interdite.

On assure Ici que ni l une ni l’au­
tre des deux rumeurs n'a le moindre 
fondement.

“Le Canada, a-t-on déclaré à la 
Canadian Press dans un milieu offi­
ciel, est un membre indépendant de 
la Société des Nations et agit de sa 
propre autorité. Il est trop gros pour 
qu’on le prenne en tutelle.” (She is 
too big for tutelage).

Tout en ne voulant pas s'immiscer

PAS DE PROPOSITION
Londres, 3 (P.C.)—Dans les cercles 

diplomatiques de la Grande-Breta­
gne, on affirme que le premier-mi­
nistre italien, M. Benito Mussolini, 
#’a pas encore fait de propositions 
de paix et l’on déclare que rien ne 
saurait se faire en vue de la paix 
universelle tant que le Duce n’en 
aura pas pris lui-même l’initiative.

le moins du monde dans une affaire 
considérée comme du seul ressort 
canadien, on fait observer ici qu’il 
n'était pas du tout dans l’ordre (quite 
improper) d'appeler une proposition 
comme celle de M. Riddell proposi­
tion du gouvernement canadien. Les 
propositions faites en comité à la 
Ligue ne sont pas considérées, nor­
malement, comme propositions for­
melles émanant d'un gouvernement, 
mais plutôt comme suggestions des 
délégués au comité. La proposition 
proprement dite vient du comité com­
me tel. ,

On ajoute que la délégation anglai­
se a déjà, dans le passé, souffert de 
malentendus à cet égard.

MORT ACCIDENTELLE

MESSAGE DU CARDINAL
Son Excellence Mgr Orner Plante, auxiliaire de Québec, a reçu un 

télégramme de Son Eminence le Cardinal J.-M.-R. Villeneuve, à 10 heures 
30 ce matin, exprimant le désir de n’avoir pas de réception à son arrivée 
à Québec demain. Ce message du Primat de l’Eglise canadienne partait 
de New-York. Notre vénéré archevêque arrivera à la gare du Palais a 
2 heures, demain après-midi et il sera reçu par Son Excellence Mgr Orner 
Plante. Mgr B.-P. Carneau, P. A., et Mgr Camille Roy, P. A., vicaires 
généraux, l’accompagneront. Son Eminence et sa suite se rendront en­

suite i la Basilique où H y aura chant du Te Deum.

' ?)

Le jury du coroner a rendu ce midi 
un verdict de ‘mort accidentelle” à 
l’issue de l’enquête sur les circons­
tances qui ont entouré la mort du 
jeune André Oignac, fils de M. A- 
dolphe Oignac, de Sillery, qui a été 
broyé à mort par un tramway, lundi 
soir dernier.

TEMPERATURE

Toronto, 4, (F 
C.). — Une vague 
de froid sc fait 
sentir en Ontario 
et dans la pro- 

_ _ vince de Québec. 
La pression est élevée au milieu du 
continent mais basse sur les cotes de 
la Colombie Britannique et dans la 
baie d’Hudson. Une tempête fait 
rage au nord de Terre-Neuve et une 
légère depression est centralisée 
clans le Maine. Il a neigé dans la 
province de Québec. La température 
est encore belle au sud de l'Alberta.

Bas St-Laurent: vents du nord- 
ouest: plus froid avec quelques bour­
rasques de neige. Jeudi: vents mo­
dérés de l’ouest; beau et froid.
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NOUVELLES DE LEVIS
Notes personnelles

M. Adjutor Roy ainsi que M. René 
Roy et Mlle Jeannette Rcy sont de 
retour d'une croisière à la Jamaïque.

— M. et Mme Léonce Ruel ainsi 
que leurs enfants étaient dernière­
ment en promenade chez Mme Isaïe 
Mercier, à St-Henri de Lévis.

—. MM. Joseph et Louis Carrier, de 
Pintendre, étaient dernièrement en 
promenade chez M. Victor Fouquet, 
à St-Jean-Chrysostomc.
Un appel des pompiers de Lévis

Les pompiers de Lévis ont été ap­
pelés, hier matin, peur un commen­
cement d’incendie à la résidence de 
M. Bourget, rue St-Félix. Heureuse­
ment qu'il ne s’est agi que d'un feu 
de cheminée et les dommages ont été 
pratiquement nuis.
Le Père Noël viendra à St-David 
demain après-midi

Le Père Noël a décidé d'aller ren­
dre visite à ses petits amis de Saint- 
David demain après-midi dans la 
salle paroissiale. Tous sont cordia­
lement invités à s'y rendre rencon­
trer leur vieil ami qui leur adressera 
la parole et leur fera une généreuse 
distribution de bonbons et cadeaux. 
Il a été victime d'un douloureux 
accident d’automobile

Louis Carbonneau. jeune garçon de 
M. et Mme Ludger Carbonneau. du 
quartier St-Laurent. à Lévis, a été 
victime d'un douloureux accident 
hier matin. Il s’amusait à jouer avec 
de jeunes compagnons lorsqu'il vou­
lut traverser la rue au moment où 
arrivait une automobile conduite par 
un résident de Québec. En aperce­
vant le petit garçon, le chauffeur ap­
pliqua les freins mais les roues glis­
sèrent sur le sol et le jeune Carbon­
neau fut frappé et renversé. Il fut 
relevé privé de conaissance et trans­
porté à la résidence de ses parents

Recette de famille 
pour faire cesser 

les toux pénibles
Economique! Pas de feu!

Voici la vielle recette bien connue que des 
milliers de femmes ont trouvée sans pareille 
pour casser les tous de l’hivei. Elle se pré­
pare en un moment, coûte une bagatelle, 
mais soulage rapidement.

Procurez-vous à ia pharmacie une bouteille 
de 2*2 onces de Pinex. que vous verserez 
dans une bouteille de 16 onces à remplir de 
sirop de sucre granulé, fait de 2 tasses de 
.>ucre et de 1 tasse d'eau, agitées quelques 
instants Jusqu’à dissolution. Pa? besoin de 
feu -- c'est facile Vous faites ainsi 16 on­
ces de remède très efficace et vous avez 
pour votre argent quatre fois plus de re­
mède contre la toux. Tl ne se gâte jamais et 
les enfants en aiment le goût.

Ce mélange de famille soulage avec une ai­
sance surprenante les membranes irritées de 
la gorge. U détache le phlegme et calme la 
sensibilité d’une façon qui est vraiment 
merveille tu c.

Pinex est un composé contenant sous, for­
me concentrée du pin de Norvège, agent 
calmant tien connu et très recommandable 
pour les toux d’hiver. Argent remboursé s’il 
ne vous plaît pas sous tous les rapports.

pour avoir des
SAUCES,
RAGOÛTS,
SOUPES

plus savoureux,
ajoutez 2 nu j cubes OXO
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cù il reçut les soins requis. Le petit 
garçon souffre de blessures internes.
Hante couture

Mlle L. Lizotte, modiste, de Lauzon, 
s'occupe de couture telle que costu­
mes, robes, manteaux et en plus ou­
vrage dans la fourrure, tel que répa­
rations de manteaux, collets, man­
chons. Elle fait aussi des casques 
pour messieurs. Prix modérés et sa­
tisfaction garantie. S'adresser à 251 
rue St-Joseph, Lauzon. Téléphone: 
823.
Cérémonie de profession perpétuelle 

hier matin à (’Hôtel-Dieu de Lévis
Hier matin, jour de la fête de saint 

François Xavier, S. E. Mgr Orner 
Plante, auxiliaire de Québec a pré­
sidé une cérémonie de profession per­
pétuelle, en ia chapelle de l’Hôtel-Dieu 
de Lévis, Il était assisté de M. l’abbé 
Eugène Michaud, aumônier à l’Hôtel- 
Dieu de Lévis et de M. l'abbé Paul 
Beaudry, aumônier a l'hôpital du St- 
Sacrement à Québec.

Le sermon de circonstance fut fait 
par M. l'abbé Alphonse Deschénes. du 
Séminaire de Québec. Assistaient au 
choeur, Mgr Elias Roy, P. D„ assis­
tant-supérieur ai. collège de Lévis, M. 
l'abbé Ulric Croteau, retiré à l'Hôtel- 
Dieu de Lévis, M. l'abbé Joseph Ma - 
randa. assistar.t-aumônier à 1 Hôtel- 
Dieu de Lévis, M. l'abbé Gérard 
Emond vicaire de Lévis. M. l’abbé 
Bruno Desrochers et M. 1 abbé Emond 
Marion, des Etats-Unis.

On prononcé leurs voeux perpé­
tuels : Révde Soeur Marie de l'As­
somption, née Marie-Marthe Boisvert 
et Révde Soeur Marie Réparatrice, 
née Simonne Blouin, toutes deux de 
Lévis.

Après le déjeuner S. E. Mgr Plante 
est entré au cloitre avec sa suite et 

i les parents des nouvelles élues.
Une vente de propriété hier à Lévis 

| Une vente de propriété a été faite 
hier matin à Lévis pour arrérages de 

| taxes municipales et scolaires. La ci- 
! té de Lévis a mis sur ces propriété 
: jusqu'au montant des taxes dues afin 
! de sauvegarder ses droits et la plu­
part de ces lots et deux propriétés lui 

’ ont été adjugés vu que les autres en- 
| chérisseurs n. mirent pas de plus 
forts montants.

Plusieurs lots de le Paint River Co.,
; de Québec, sur lesquels plus de $15,-
000 de taxes étaient dues furent ache- 

| tés par la ville au prix de $2 du lot.
Un autre lot, propriété de la Suces- 

ision Tessier, fut également acheté 
par la ville pour le prix de $2.

La propriété de Mme Pomerleau. 
rue Samson, fut achetée par la cité 
pour $75 et une autre appartenant 
à la Succession Dutil fut aussi adju­
gé à la cité peur $75.

Une autre vente sera probablement 
faite au cours de ce mois.
Le tracteur pour l’entretien des che­

mins de Levis est arrivé 
Le tracteur fourni par le départe­

ment de la Voirie provinciale à la ci- : 
té de Lévis pour lui permettre de fai- ; 
re l'entretien de ses chemins cet hi- ' 
ver est arrivé hier après-midi. Ce j 
tracteur sera attel: à un gros rouleau ! 
à neige dont la Ville vient de faire | 
l'acquisition et permettra de rouler au | 
dur les 'rues de la ville pendant tout | 
l'hiver. Les automobilistes pourront: 
ainsi circuler dans toutes les rues et 
nul doute que cette innovation des 
autorités municipales de Lévis sera : 
appréciée du public lévisien.
Les bateaux d’été de la 

| Traverse de Lévis continuent 
le service des vingt minutes.

La température le permettant, la j 
Cie de la Traverse de Lévis continue 
à donner le service des vingt minutes 
avec ses deux bateaux d'été. Il en sera 
ainsi tant que la glace ne fera pas son 
apparition sur le fleuve. On enlèvera 
a U ors les pontons et les bateaux d'hi- 

; ver commenceront ensuite à voyage» 
i aux demi-heures. En vue d’accomo- 
der le public en général, la Cie de la 
Traverse de Lévis a décidé, comme 
elle l’a fait l'hiver dernier, de conti­
nuer ses taux de quatre passages pour 
une piastre aux automobilistes, soit 
au même prix que l’été.
La quête du vieux linge 
demain à Lévis.

Demain matin, on fera la quête du 
vieux linge, dans les familles des rues 
Wolfe, St-Joseph, Notre-Dame, St-1 
Julien. Gauvreau, Ste-Catherine et 
Mgr Gosselin. On voudra bien re­
mettre aux personnes dévouées qui 
passeront tout le vieux linge dont on 
peut disposer afin qu'il puisse servir 
aux famille pauvres de la paroisses 
pendant la saison rigoureuse. 
Assemblée de l’Union des 
Chantiers Maritimes 
de Lauzon ce soir.

Une assemblée importante des of­
ficiers et membres de l’Union Natio­
nale Catholique des Chantiers Mari­
times sera tenue ce soir, à 8 heures 15, 
en la salle de l’hôtel de ville de Lau­
zon. On demande à tous les membres 
ainsi qu'à ceux qui s'intéressent aux 
chantiers maritimes de se faire un 
devoir d'être présents à cette assem­
blée au cours de laquelle on fera l'é­
lection des nouveaux officiers devant 
remplacer ceux dont le terme d'offi­
ce expire.
Fæ chalet du club de ski 
“L'Oiseau Bleu”, de Lauzon, 
est ouvert.

Le club de ski de Lauzon "L'Oiseau
1 Bleu” vient d'ouvrir son chalet pour

Aidez vos reins
Evitez les drogues drastiques

Il y a dans vos reins 9 millions de tubes 
ou filtres minuscules que peuvent menacer 
la négligence ou les drogues violentes, Irri­
tantes. Soyer, prudent. SI les désordres 
des reins ou de la vessie vous font lever la 
nuit, souffrir de nervosité, perte d'énergie, 
mal de jambes, rhumatisme, étourdisse­
ment, cerne sous les yeux, névralgie, aci­
dité, brûlement, cuisson ou démangeaison, 
vous n’avez pas besoin de courii de risques. 
Tous les pharmaciesns ont maintenant le 
traitement moderne le plus avancé pour ces 
troubles — une prescription de médecin ap­
pelée Cystex tSiss-Tex>. sûre et Inoffensive 
qui agit vite. En 48 heures, elle vous procu­
re une sensation de vitalité nouvelle et dans | 
l’espace d’une semaine elle vous fait sentir : 
de.^ années plus Jeune, sans quoi on vous j 
rembourse votre argent sur retour du carton j 
vide. Cystex ne coûte que 3c la dose, chez | 
les pharmacien*. L'entente de rembourse- j 
ment vous protège.

l'usage de ses officiers et membres. 
On annonce que le 15 décembre on 
fera une grande soirée au chalet du 
club à l’occasion de son ouverture of­
ficielle. L’orchestre Leblanc prépare­
ra un beau programme musical pour 
cette soirée.
Les affaires municipales 
à St-l)avid.

Unê séance du conseil municipal de 
St-David a été tenue lundi soir der­
nier, sous la présidence de M. le mai­
re L.-E. Proulx. Présents, MM. les 
conseillers G.-A. Bonneau, Raymond 
Ruel, Joseph Carrier, Adélard Lali- 
berté. Euclide Lemieux et Joseph Bé­
gin.

Le secrétaire a été autorisé par 
le conseil d'envoyer au conseil 
de comté la liste des contribua­
bles qui doivent des arrérages de 
taxes. Ce dernier verra à pren­
dre les procédures nécessaires et 
à procéder à la vente des propriétés 
de ceux qui ne paieront pas leurs dûs 
dans les délais fixée. Cette résolution 
fut adoptée par la voix prépondéran­
te de M. le maire Proux, vu que les 
votes des six conseillers étaient par­
tagés trois à trois. MM. Bonneau, 
Ruel et Carrier votant pour et MM. 
Laliberté. Lemieux et Bégin votant 
contre.

Le conseil a permis au chef des 
pompiers de placer son camion auto­
mobile dans la bâtisse réservée aux 
pompes. On placera les boyaux dans 
le camion et les voitures seront pla­
cées à l'extérieur. Le vote fut encore 
prix sur cette résolution et fut de trois 
à trois comme dans la résolution pré-
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La Nourriture du Dr. Chase
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cédente et M. le maire donna son 
vote prépondérant pour cette résolu­
tion.

On adopta les comptes présentés 
et après la discussion d’affaires de 
routine la séance fut levée vers neuf 
heures et ajournée sine die.
Le jeudi en l’honneur de sainte Thé­

rèse de l'Enfant-Jésus demain à 
Lévis.
Demain sera pour les paroissiens de 

Lévis et spécialement pour les jeunes 
gens de la paroisse, le jeudi en l’hon­
neur de sainte Thérèse de l’Enfant- 
Jésus. Les messes de 6 heures 45 
et 7 heures 30. demain matin, en l’é­
glise Notre-Dame, seront chantées à 
son autel et demain soir, à 7 heures 
30, aura lieu la réunion habituelle.

Les paroissiens voudront bien as­
sister à ces exercices et prier avec 
ferveur et confiance la petite sainte 
de Lisieux.
Cliniques de puériculture demain à 

Ste-Jeanne d’Arc et à Lévis. 
Demain matin, de 10 à 11 heures, à 

l'éco'e du Chantier Russell, à Ste- 
Jeanne d’Arc et demain après-midi, 
de 2 à 5 heures, au lieu habituel, à 
Lévis, il y am a cliniques de puéricul­
ture pour les bébés et les préscolaires 
ainsi que séances d'immunisation con­
tre la diphtérie.

Les mères de familles de ces deux 
paroisses voudront bien s'y rendre 
avec leurs enfants afin de les faire 
examiner gratuitement et recevoir les 
conseils nécessaires pour les tenir en 
bonne santé.
Assemblée du Cercle des Fermières de 

Lévis ce soir.
Les officières et membres du Cer­

cle des Fermières de Lévis auront une 
assemblée importante ce soir, à 8 heu­
res. à la résidence de Mme Télespho- 
re Turgeon. rue St-Georges, à Lévis. 
Toutes voudront bien être présentes 
vu que l’on fera la distribution des 
prix aux gagnantes du concours de 
travaux domestiques et d’art culinai­
re tenu par ce Cercle à Lévis, le 6 no­
vembre dernier.
Conférence ce soir à Lévis sur le 

“droit de propriété.”
La première d'une série de neuf 

conférences sur une question d'actu­
alité “Le droit de propriété” sera 
donnée ce soir, à 8 heures 30, en la 
salle St-François Xavier, à Lévis, par 
M. l’abbé Charles-Omer Garant, de 
l'Université Laval de Québec. Tous 
les paroissiens de Lévis, particulière­
ment les hommes et jeunes gens ainsi 
que les Chevaliers de Colomb de Lé­
vis sont invités à venir assister à ces 
conférences qui les renseigneront sur 
la vraie doctrine sociale. M. l’abbé 
Garant ne manquera pas d’intéresser 
toutes les personnes qui se rendront 
à la salle St-François Xavier ce soir. 
L’ouverture des activités sportives à 

Lévis ce soir et cette semaine.
Les officiers et membres du club de 

raquettes “Le Lévis” auront une 
grande soirée samedi soir prochain, 
en la salle Dion, rue St-Louis, à Lé­
vis. pour marquer le début de leurs 
activités. Cette soirée sera sous le 
patronage des membres du souque à 
la corde du club. Tous les officiers 
et membres du club ainsi que leur 
amis avec leur dames ou compagnes 
sont invités. Un beau programme de 
musique sera exécuté par l’orchestre 
du club. On peut se procurer des car­
tes au prix de cinquante centins des 
officiers et membres du club et il y

Rhujnes He Poitrine
... Cèdent plu* vite A 
l'action “cataplasme- 
vapeurs” du
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en aura en vente samedi soir à la 
porte de la salle. On compte qu'il y 
aura salle comble à cette soirée d'ou­
verture des activités sportives du club 
“Le Lévis”.

Ce soir, les officiers et membres du 
club de raquettes “Le Voltigeur” au­
ront leur soirée d'ouverture de la sai­
son, en leur chalet, salle Thivierge, à 
Lévis. Tous les officiers et membres 
ainsi que les amis du club avec leurs 
dames ou compagnes sont invités. Un 
beau programme de musique sera exé­
cuté par l'orchestre du club. Cette 
soirée est sous le patronage de M. 
Emile Dion, président du club et de 
Mme Dion. Il y aura des cartes en 
vente à la porte de la salle et on 
compte sur une nombreuse assistance.

Le club de ski “Le Montagnard", de 
Lévis, fera l'ouverture officielle de 
son chalet, côte du Passage, à Lévis, 
ce soir, par une grande soirée. Tous 
les membres anciens et actifs ainsi 
que leurs amis avec leurs dames ou 
compagnes sont invités. Ceux qui 
désirent faire partie du club cet hiver 
pourront se procurer une carte de 
membre ce soir, au chalet. Un beau 
programme de chant et musique a été 
préparé pour cette soirée qui marque­
ra le début des activités du club “Le 
Montagnard”.
Elèves inscrits au tableau d’honneur

Voici les élèves de l'école de la rue 
St-Louis dont les noms sont inscrits 
au tableau d'honneur pour le mois 
de novembre dernier:

Cours moyen. 4e année: Mlles Ju­
liette Carrier, Anne Pichard, MM. 
J.-B. Labile, Fernand Boutin. Mlles 
Rita Guay. Paule-Andrée Talbot, 
Laura Lemieux et Jacqueline Lemieux.

3e année: Mlle Florence Laverdiè­
re, MM. André Dion, Gilles-André 
Couture, Mlles Monique Talbot. Hol­
lande Côté, MM. Léo-Paul Lacombe, 
Laurent Picard et Mlle Marie-Paule 
Mercier.

Cours inférieur, 2e année: Mile 
Berthe Lamontagne, MM. Raymond 
Dumont, Roland Couture. Mlle Ma­
deleine Laverdière, MM. Benoit Guay. 
Laurent Chouinard, Jean-Pierre Plan­
te et Mlle Edith Jean.

2e année B: M. Denis Lemieux. 
Mlles Thérèse Chouinard. Liliane 
Coulombe. M. Roger Gagné.

1ère année: MM. Paul-André Ga­
gné. Jean-Louis Frégeau. Fernand 
Guay, Marcel Langlois, Mlle Jeanni­
ne Dumont, M. Roland Bernier, Mlle 
Noella Routhier.
Grand carlo-bingo ce soir en faveifr 
de l’église de Saint-David

Un grand carlo-bingo organisé par 
les demoiselles Enfants de Marie de 
St-David aura lieu ce soir, à 8 heu­
res, en la salle paroisisale. On y fera 
aussi le tirage d’un magnifique pa­
nier de provisions. Ainsi donc tout 
en faisant la charité on aura la 
chance de pouvoir gagner pour une 
somme modique un superbe cadeau. 
Les organisatrices comptent sur l’en­
couragement du public et sur une 
salle comble ce soir.

AMICALE DU COUVENT 
ST-FRANCOIS-D’ASSISE

Dimanche, le 17 novembre, avait 
lieu à l'Académie St-François d'As- 
sise, la réunion annuelle de l'Amicale 
Notre-Dame de Roc-Amadour.

L’on remarquait comme invités 
d'honneur. M. le Curé A.-A. Godbout, 
M. l'abbé G. Marchand, les Religieu­
ses de St-François d'Assise, parmi les­
quelles plusieurs anciennes institu­
trices ou élèves de cet institut. Mes­
demoiselles G. Brousseau et G. Le- 
tarte, présidentes honoraires.

Un grand nombre d’Amicalistes ré­
pondirent à l'appel de leur “Alma 
Mater”.

L’interprétation du programme ne 
laissa rien à désirer. Après la gra­
cieuse bienvenue de Mme Fernand 
Guay. présidente, les benjamines, par 
une danse gracieuse et de jolis chants 
nous ont prouvé, une fois de plus que 
le succès n’attend pas toujours le 
nombre des années.

L'orchestre Ste-Cécile invité pour 
la circonstance ajouta à cette fête 
une note des plus harmonieuses.

Mlle J. Greffard interpréta avec 
âme, la célèbre pièce intitulée: "La 
Veillée” de Frs. Coppée.

M. le Curé, le distingué aumônier 
de cette Amicale adressa ensuite la 
parole et exprima sa joie de présider 
cette réunion familiale, et donna, 
comme par le passé, de sages direc- i 
tives.

Vint ensuite le goûter-causerie à la 
chaleur des doux souvenirs, auquel 
chacune fit honneur.

Le Salut du St-Sacrement ratifia 
les bonnes résolutions prises au cours 
de cette réunion et chaque Amicaliste 
s’en retourna réconfortée par le cor­
dial accueil de son cher Couvent et 
par l'évocation des souvenirs de jadis.1

La Secrétaire.

CHICOUTIMI
Avant-Garde de l’Académie 

Le 8 novembre, séance de 1,Avant- 
Garde à l’Académie. Décidément 
nos jeunes ne veulent pas rester en 
arrière de leurs aînés. Qu’on en ju­
ge par le programme.

1— Prière. Chant: O Canada.
2— Appel des membres, R. Tardif.
3— Minutes de la séance du 25 octo­

bre. R. Tardif.
4— Orientations: (en marge des 

mouvements spécialisés) C. Né- 
mey.

5— Evangile du 22e dimanche; lectu­
re et commentaires. Fr. Emile- 
Albert.

6— Etude sur l'Histoire nationale: 
“Les Abénaquis”. L. Blackburn.

Confessions à l'occasion du 
premier vendredi du mois

Demain après-midi et demain soil 
dans les différentes paroisses de 1 
rive sud, on entendra les confession 
des fidèles afin de leur permettre d 
communier le lendemain, à l'ocacsioi 
du premier vendredi du mois ei 
l’honneur du Sacré-Cœur.

A Lévis, on confessera demaii 
après-midi, de 2 heures 30 à 5 heure 
et demain soir, après Içs prières ei 
l’honneur de sainte Thérèse de l’En 
fant-Jésus. il y aura six confesseur 
à la disposition des paroissiens.

7— Lecture du dernier rapport R. 
Tardif.

8— La citrouille et le menteur (dé­
bit) J.-E. Hudon.

9— Travail sur la divinité de Jésus. 
P.-E. Harvey.

10— Bravo ! Jeunesse ! (sur les mou­
vements spécialisés de TA. C. J. 
C.). D. Lavoie.

11— Rapport d’action.
12— Conférence: L’Apostolat de ia i 

Prière, Fr. Victor.
13— Classe de chant: Chant de I A. C. 

J. C.; Le "Ber”, de Larieu.
14— Faites ça et vous vivrez; L’Evan­

gile par la J, O. C.) T. Larou- 
che.

15— Etude sur le thermomètre. J.-M. 
Duchesse.

16— Rapport de l’Evangile du 20e di­
manche, O. Sort.

17— Le mouchoir, A. Lapointe.
18— La sanctification du dimanche, 

B. Pagé.
19— ̂ Petits conseils, L.-J. Ménard.
20— Avis divers.
21— Quelques mots du Révérend Frè­

re Directeur de L’Académie.
22— Prière à la chapelle.

Le Révérend Frère Directeur de 
l'Académie, dans une courte allocu­
tion. a félicité tous les membres. Il 
a déclaré qu'il s’y est donné des tra­
vaux magnifiques, intéressants, ins­
tructifs; le tout a été rendu avec 
grâce et assurance.

' DUPUY
Mariage \

Le 25 novembr . a été bénit le 
mariage de Paul-Kmile Lafresnaye 
à Mlle Berthe Jacob, M. J.-Henri 
l^afresnaye servait de témoin à sou 
fils et M, Zoti uc* Jacob, "à sa fille.

La bénédiction nuptiale fut don­
née par M. l'abbé J.-A. Fit ère.

^Pendant la messe nuptiale, un 
beau programme de chants fut exé­
cuté.

Après la messe de mariage, il y 
eut dîner chez le père de la mariée, 
après quoi ils partireut pour J-a. 
barre, où ils demeureront.

Nos vœ x de bonheur aux nou­
veaux époux-.

Dans le cas de rhume — protégez cette

ZONE DANGEREUSE

ÏISESTION

Toux et rhumes s’attaquent tou­
jours à votre gorge et à votre poi­
trine. Si les tissus de cette zone 
dangereuse sont dans un état 
d’affaiblissement, il peut en résul­
ter une maladie sérieuse. Pour 
protéger et fortifier ces tissus, il 
importe que l’organisme reçoive' 
une quantité suffisante de la pré­
cieuse vitamine A. Cette importante 
vitamine alimente les tissus ner­
veux et ceux du corps tout entier, 
accroît la résistance et fournit

PC Excellent pour les 
• Les mamans l’c

l’énergie nécessaire pour combattre 
efficacement rhumes et toux et 
leurs complications possibles. 
Comme source certaine de cette 
vitamine essentielle, employez la 
Médecine Alimentaire “Father 
John’s” : Son principal ingrédient 
est la meilleure huile de foie de 
morue médicinale, riche en vita­
mine A. Utilise avec succès depuis 
80 ans, cet aliment tonique est très 
agréable à prendre. La Médecine 
Alimentaire “Father John’s” se 
vend dans toutes les pharmacies.

enfant.* faibles et épuisés.
mploient depuis 80 ans.

MEDECINE Alimentaire

FATHER JOHN’S
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ZIadame Flamand 
été bien bonne de 

prêter quelques- 
iris de s»s accès 

soir es de cou 
ture—

—Vouons maintenant 
~J’ai tout ce qu’il faut 
en fait de fils, d’aiguil­

les. de biais, et le 
reste

endani 
que M 
Tanger 
cannelle 

Samuel 
rterchent 
inement
à

placet 
Mme
Tanger 

s’occupe 
de 

ansfor 
son

viroiv 
salon 

e cou 
ture—

■U ne manque 
■plus que les 
clientes —

Je vous demande pardon 
Madame — Vous êtes 
couturière, n'est-ce 
pas ?

Eu—eu—oui, 
en effet! 
Entrez donc

• «
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Oh, Zéro — regarde donc comme il 
est triste, mon petit veau, parce qu’il 
s'aperçoit que je vais partit- d’iei ï

ROONEY
Brandon
WALSH
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C’est vrai qu'il a l’air triste,
Annie — mais ce n’est pas parce 
que tu vas partir — C’est parce 
qu’il s'attendait que tu allais 
lui apporter un seau de lait !

Mais H faut se dépêcher et nous 
préparer à partir avant qu’nne 
autre bordée de neige bouche tous 
les chemins !

\\-\G
19*3, Kim Fcataro SrUdtqlc, InG, Great Britrin rithtt immdj’SÜfetX

Zéro, ça doit être bien beau quand on a des 
parents qui prennent soin de nous autres ! 
Les enfants qui ont des parents doivent tien 
être heureux tout le temps !
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Il avait pris un siège par le dos­

sier plutôt pour s'en faire un rem­
part que pour s'en servir comme d'u­
ne arme.

Les vulgaires apaches qui commet­
tent les crimes les plus odieux, qui 
rôdent comme des bêtes de proie, qui 
sortent de leurs repaires à l’heure 
ou les oiseaux nocturnes quittent les 
recoins obscurs où ils se sont tenus 
blottis tout le jour pour ne point 
être blessés par les rayons du soleil; 
les apaches en casquette à viscope. en 
savates, en pantalon à pattes, qu'on 
rencontre dans les. endroits peu fré­
quentés. qui guettent les passants at­
tardés dans les fourrés du Bois de 
Boulogne, dans les encoignures des 
rues mal famées, dans les renfonce­
ments d'ombre des boulevards exté­
rieurs, les apaches ne sont pas bra­
ves. Il suffit de sortir de sa poche un 
revolver ou simplement de leur résis­
ter pour les mettre en déroute.

Ils spéculent sur la terreur qu’ils 
Inspirent aux bourgeois, qui, sou­
vent. tremblent en les voyant, s'éva­
nouissent à l’approche de ces êtres de 
silence et de nuit, aux allures pru­

dentes, obliques, qui glissent dans le 
dédale de l’ombre, ondulent du corps 
en marchant ainsi que les animaux 
habitués à ramper, et dont les chaus­
sures ne font aucun bruit, comme si 
elles étalent garnies d’ouate et de 
feutre.

Ils frappent par derrière, sauvage­
ment et n’affrontent en face l'Infor­
tuné qu’ils veulent dévaliser, que 
lorsqu’ils sont flanqués d’acolytes qui 
interviennent dans l’attaque brus­
quée et sournoisement préméditée.

En agissant à peu près comme un 
apache l'eût fait à l'égard de Denise. 
Georges Eparvier lui avait donné la 
mesure de sa valeur morale et de son 
courage ; aussi, la jeune femme se 
rassurait-elle à mesure qu’elle voyait 
son adversaire plus décontenancé et 
plus étonné de sa résistance.

D'instinct, dans un sursaut de colè­
re qu'il n'avait pu réprimer, le mal­
faiteur avait porté la main à sa po­
che, en avait tiré un browning et eu 
avait menacé la fermière, mais aussi­
tôt il s'était ressaisi et,_ tout en gre­
lottant de colère et de dépit, il avait 
essayé de plaisanter.

— Vous voyez que j'ai de quoi me 
défendre, mol aussi. En vous con­
duisant Ici, on ne vous a fait aucun 
mal, on ne vous veut aucun mal, De­
nise, croyez-moi.

Vous serez bien traitée pendant le 
temps que vous demeurerez ici et 
qui sera court.

Vous avez été peut-être surprise de 
la façon un peu brusque que je 
dus employer pour obtenir de vous 
un tête à tête ; j e n’avais pas le 
choix des moyens Je vous l'ai

peut-être mal dit, mais je vous aime, 
Denise, depuis longtemps depuis 
plus longtemps que vous ne croyez. Je 
vous ai prise tout d’abord pour une 
petite fille insignifiante, je vous ai 
parlé légèrement, maladroitement : 
vous m'avez rembarré si violem­
ment que j'ai compris alors que vous 
aviez une âme et je vous ai été 
davantage attaché.

Malgré votre mariage, malgré les 
événements, je vous ai aimée.

Mon amour n’a pas renoncé ; il 
n'attendait plus rien et il espérait 
toujours, il espérait quand même . 
Hier soir, je pensais justement à ce 
qu’aurait été ma pauvre rie cahotée, 
dispersée et désorbitéc si j'avais eu 
la sagesse et l'adresse de borner mon 
rêve au joyeux petit moulin de votre 
père

Quand je vous ai rencontrée, hier, 
je crus être le jouet d'une illusion 
Je vous suivis longtemps, c’était 
vous, c'était bien vous Vous étiez 
séule, vous paraissiez songeuse et 
triste Je vous observai ; je vous 
vis entrer dans une boulangerie pour 
y acheter du pain ; puis, plus tard, 
vous arrêter devant un théâtre, 
éblouie par les lumières de la faça­
de, fascinée par la grande affiche 
dont les promesses vous séduisaient... 
Je vous vis hésiter, chercher à vous 
arracher à la tentation, puis succom­
ber au désir qu'ont toutes les femmes 
d'entendre, fût-ce sur une scène, pro­
noncer des paroles qui tombent au 
plus profond de l'âme et qui rendent 
le coeur pensif ; de voir les péripéties 
d'un de ces mille drames que susci­
tent les problèmes de la vie, de rê­

ver, de palpiter, de frémir, de pleu­
rer . Et je vous ai suivie . Et mon 
désir s’est accru de me rapprocher de 
vous, de vous voir, de vous parler, 
d'essayer de vous convaincre de ma 
sincérité. .

Je ne savais point à quel parti 
m'arrêter quand j’ai imaginé le ro­
manesque enlèvement qui vous a a- 
menée Ici... Je pensais qu’lci, dans 
cette maison qui serait la vôtre, qui 
serait meublée et ornée suivant vo­
tre goût, je pourrais un instant ou .. 
toujours, vous donner l’impression 
d’être heureuse, vous combler d’atten­
tions, de présents, de faveurs, vous 
persuader enfin que je vous aime, 
vous le dire, vous le répéter.

— Eh bien, vous me l’avez dit, 
vous me l'avez répété, riposta Denise, 
cela suffit, à présent laissez-moi par­
tir

— Vous ne me croyez pas sincère ?
— Non. Vous ne m'aimez pas, car 

vous êtes incapable d’aimer, de devi­
ner seulement ce que c'est que l’a­
mour. Vous m'avez conduite Ici pour 
tout autre chose que ce que vous di­
tes : Je ne comprends rien à votre 
manoeuvre ténébreuse Je croirais 
que vous en vouliez à mon portemon- 
naie. s’il avait été mieux garni

— Oh ! Denise, Denise
— Je me demande encore, en ce 

moment, si je ne suis point l’agneau 
attaché vivant par votre ruse auprès 
d'un piège tendu sournoisement, par­
faitement dissimulé, et dont les bêle­
ments doivent attirer vers ce piège, 
quelque bête de proie prudente et rô- 
deuse.

Eh bien, je vous préviens, que je

ne me ferai pas l’instrument de vos 
traquenards. Je me mettrai, au con­
traire, en travers de tous vos des­
seins ; je ferai échouer tous vos pro­
jets : Je ne me prêterai pas à vos 
combinaisons. Je vous avertis même, 
qu’à partir de maintenant, nul ne 
soupçonnera ma présence dans cette 
demeure ; j’y serai muette, silen­
cieuse, invisible, à moins qu’il ne vous 
plaise de m’en ouvrir immédiatement 
la porte, pour me démontrer que je 
me suis peut-être trompée sur vos 
intentions .

— Quelle imagination vous avez, 
Denise. Alors, vous ne pouvez pas ad­
mettre ce qui est, c’est-à-dire que je 
vous aime ?

La femme de Sylvain Gerbaut écla­
ta d’un rire strident et prolongé.

— Croyez-moi, Denise, ne doutez 
plus. Vous êtes là, à ma merci, mal­
gré l’arme puérile dont vous me me­
nacez . J'ai un compagnon .

— Un complice, je sais, qui est 
tout prêt à vous prêter main forte 
comme il l’a fait hier soir, mais je ne 
le crains pas plus que vous.

— Vous n'avez rien à craindre de 
moi, je vous le répète, puisque je 
vous aime

Denise demeura un instant silen­
cieuse, pensive, comme si elle cher­
chait à se pénétrer du sens exact et 
précis des paroles qu'on lui répétait: 
puis, soudain, comme sous le coup 
d’une inspiration subite, elle dit ;

— Ah ! si je savais si j'étais sû­
re que vous êtes sincère

— Je vous le Jure, Denise, dit aus­
sitôt Georges Eparvier avec une force 
qui eût été capable de donner le chan­

ge à toute autre personne qu’à celle 
qui l'entendait .

— Quelquefois, reprit Denise, tout 
n’est pas complètement taré ni pour­
ri au fond de certaines natures un 
peu incompréhensibles ., li ne faut 
peut-être pas toujours se fier aux ap­
parences . Après tout, il y a un coeur 
qui bat au sein des plus misérables 
créatures, il y a une àme capable de 
s’émouvoir au fond d'un scélérat. Je 
n'ai pas assez de fatuité et trop peu 
de mérites pour admettre que j’aie pu 
faire sur vous une impression aussi 
vive, et cependant, je vous avouerai 
que je serais heureux qu’il en fut ain­
si.
et cependant, je vous avouerai que 
je serais heureuse qu’il en fût ainsi.

— Cette impression, vous l’avez 
faite, Denise, n’en doutez pas. Je suis 
prêt à vous prouver, dussé-je. pour 
cela, surmonter des obstacles affreux, 
subir des épreuves surhumaines..

-j- C’est bizarre, malgré la véhé­
mence de vos exclamations, je n’arri­
ve pas à me laisser convaincre. Je 
discerne quelque chose dans vos yeux 
fuyants, dans votre âme équivoque, 
dans vos paroles ténébreuses et sur­
tout dans vos actions louches, qui 
m’avertit que je ne dois pas me lais­
ser prendre à l’exposé d'une passion 
qui n'est peut-être pas réelle

— Elle est sincère, Denise, je vous 
supplie de le croire...

— Malgré la hardiesse de vos pro­
cédés et la fâcheuse désinvolture 
avec laquelle vous m’avez toujours 
traitée, si je pouvais me persuader que 
vous êtes capable de .sentiments gé­
néreux. capable de bonté et d’a­

mour ?
— Mettez-moi à l'épreuve.
La jeune fermière demeura un ins­

tant pensive, regarda Georges Epar- 
vier, puis, tout à coup :

— La meilleure, la plus digne 
d’entre les femmes, la plus noble d’en­
tre les épouses peut quelquefois avoir 
une excuse si elle commet une fai­
blesse ..

— Toutes les femmes, toutes, vous 
m'entendez, sont excusables quand 
elles se vengent du caractère exécra­
ble de leur mari, de sa sottise, de sa 
violence, de son égoïsme, de son peu 
d'égards pour celle qu’il traite en des­
pote, comme une esclave, comme une 
servante, comme une inférieure.

— Vous avez raison. Une femme 
qui oublie un seul instant ses devoirs 
a au moins un motif qui l’amnistie 
devant sa conscience. Elle peut invo­
quer cette circonstance atténuante 
que son mari est un butor, un maî­
tre exigeant, autoritaire, ou un être 
borné qui n'a pas su la comprendre, 
après qu’elle a tout fait, par sa sou­
mission, son zèle, son amour, son dé­
vouement, pour être-admirée et ché­
rie.

— Ah, que j'aime vous entendre 
parler ainsi, Denise ! vos paroles me 
rendent fou de joie, me font tressail­
lir d'une espérance qui illumine mon 
coeur comme le bonheur de vous sa­
voir moins farouchement rebelle il­
luminerait ma rie. Je vous aime. 
Laissez-vous toucher par cet amour 
si frénétique qu'il est quelquefois ex­
cessif et maladroit dans ses manifes­
tations.

— Vous m'aimez, vraiment ?

— Je vous le jure sur tout ce 
qu’il y a de sacré.

— Oh, il ne doit pas y avoir 
grand chose de sacré pour vous ?

— Je vous le jure. tenez, sut 
vous-même.

Denise, à ces mots, eut un étrange 
sourire et tout en jouant avec le 
couteau dont le poinçon s'érigeait 
toujours menaçant et terrible, elle 
dit :

— En effet, je fne suis aperçue que 
je vous étais sacrée.

— Je vous aime, Denise ! Que vou­
lez-vous, j’ai été élevé en enfant gâ­
té, à qui rien n’a été refusé jamais, 
dont les désirs étaient aussitôt satis­
faits que connus. C’est peut-être à 
cause de votre résistance que je vous 
aime si passionnément ; mais je vous 
aime, je vous aime n’en doutez 
pas.

— Alors, tant mieux. Moi. j’aime 
mon mari. Je n’ai qu’un coeur, je le 
lui al donné sans réserve et tout en­
tier depuis longtemps. J aime mon 
man depuis toujc "s. Quand il n’é­
tait encore qu'un i^etit garçon, je 
l’admirais déjà à cause de sa dou­
ceur, à cause de sa gentillesse qui le 
poussait t se faire, dans la rue, le 
protecteur des plus faibles, Depuis 
que je le connais, c'est-à-dire depuis 
toujours, mes yeux, mes pensées, mes 
rêves se sont orientés vers lui. Je le 
devinais plus intelligent que les au­
tres, et meilleur aussi. Je ne me suis 
pas trompée, il est tel que je l'avais 
rêvé, il est tel que j'eusse souhaite 
qu'il fût s'il m'avait été permis de 
choisir.

ià suivre)



Le TIRAGE du “Soleil”
campagne, celui de TOUS les autree journaux fronçait et 
unglait du toir et du matin réunit. LE SOLEIL Le sentiment n’y fait rien

Si août annonce» dont It journal qui «<( lu, oot marchant 
ditet te vendront.

A Québec, tout le monde lit “Le SOLEIL”, il va de toi que 
coût deoet y annoncer ce que août acei à vendre
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Le Dr Parent prend la 
défense du 1A

PRESIDENT

UN IMBROGLIO L ’ échevin de St - Sauveur 
proposera au conseil de 
prier M. Taschereau de 
faire des démarches pour 
que les chômeurs québé­
cois soient mis sur le mê­
me pied que ceux des au­
tres provinces.

Le Dr Eudore Parent proposera au 
conseil, vendredi soir, une résolution 
à 1 effet de prier l’honorable L.-A. 
Taschereau et ses collègues qui re­
présenteront la province de Québec 
à la conférence interprovinciale de 
faire les démarches nécessaires au­
près des autorités fédérales pour que

Un imbroglio vient d’éclater entre 
la ville de Québec et M. G.-I. La- 
chance à propos de construction sur 
la rue Mont-Carmel. M. Lachance au­
rait voulu tout d’abord prolonger son 
garage de la rue St-Louis jusqu’à la 
rue Mont-Carmel mais la Commis­
sion d'urbanisme refusa le permis.
Notre concitoyen décida alors de 
construire une maison d’apparte­
ments et il fit préparer des plans que 
la commission d’urbanisme refusa de 
nouveau parce que les commissaires 
craignaient que M. Lachance ne pro­
longe son garage sous la dite maison.
C’est la raison pourquoi M. Lachance ^ ^
a pris un bref de mandamus contre les chQmeurs dg ia province et ceux 
1 inspecteur des bâtisses, M. J.-E. Pin- ^ la vj]]p ,je Québec en particulier

soient mis sur le même pied que les 
sans-travail des autres provinces. Le 
Dr Parent et l’échevin Poulin, qui 
l’appuiera, veulent que les chômeurs 
reçoivent leurs secours dès qu’ils ont 
cessé de travailler, lorsqu’ils ont la 
Chance de trouver de l’ouvrage.

Le Dr Parent a tenté de faire ap­
prouver une résolution à cet effet par 
le comité administratif hier après- 
midi et l’échevin Poulin l’a même 
proposée mais des échevins ont été 
d’avis qu’il valait mieux soumettre 
cette importante question au conseil 
de ville directement.

Voici le texte de la résolution que 
le Dr Parent a fait proposer au co­
mité et qu’il présentera au conseil 
vendredi soir:

Que ce Comité passe la résolution 
suivante, savoir:

ATTENDU qu’une conférence inter­
provinciale a été convoquée pour le 
9 décembre courant, à Ottawa, par le 
gouvernement du Canada:

ATTENDU que le Premier Ministre 
de la province de Québec et la plu­
part des membres de son gouverne- 

(Suite à la page 7, 1ère col.)

sonnault, pour le forcer à donner un 
permis de construction. La ville dé­
fendra son employé.

L’UNlilES 
TRAVAILLEURS 
EN FOURRURE

Les membres de cette orga­
nisation procèdent à l’é­
lection des officiers et M. 
F.-X. Perron, l’un des 
fondateurs, est élu prési­
dent — Appel à la coo­
pération pour améliorer 
les conditions de travail.

L’Union Internationale des travail­
leurs en fourrure de Québec a tenu 
une importante assemblée dimanche 
dans les salles des Quartiers-Géné­
raux des Unions Internationales au 
cours de laquelle on a procédé à l’é­
lection des officiers. L’assistance 
était nombreuse et des questions fort 
importantes furent discutées. Plu­
sieurs nouveaux membres ont été 
initiés au début de la réunion.

L’élection des officiers se fit au 
milieu du plus bel enthousiasme. M. 
P.-X. Perron, un fondateur de cette 
union, fut élu président. Il aura 
pour le seconder un homme habile et 
dévoué dans la personne de M. Lau­
réat Labbé choisi comme secrétaire- 
financier. Us sont aussi certains de 
pouvoir compter sur le zèle et le dé­
vouement des autres officiers et of- 
ficières qui ne manqueront pas de 
remplir leur charge dans l’intérêt 
des travailleurs en fourrure. Tous 
comptent sur la coopération des ou­
vriers et ouvrières employés dans 
cette industrie qui espère-t-on, re- 

l Suite à la page 5, 1ère col.)

LE C. 0. T. C. LAVAL
Comme le “Soleil” l’a déjà an­

noncé, ce soir à 9 heures, au Manège 
Militaire, le brigadier J.-M. Prower, 
commandant du cinquième district 
militaire, passera eu revue le contin­
gent de l’Université Laval. Mgr Ca­
mille, Roy, P.A.-, V.G., recteur de 
l’Université, d’autres représentants 
de Laval et des personnalités mar­
quantes du monde militaire seront 
témoins de ce brillant déploiement. 
Le colonel Ernest l^egaré, comman­
dant en chef du C. O. T. C. Laval, 
dirigera la revue.

L’EMPRUNT EST SOUSCRIT
Londres. 4. (C. P.-Havas). — A mi­

di aujourd’hui le gros emprunt an­
glais d’un milliard et demi de dollars 
était entièrement souscrit. La pre­
mière tranche $500 millions portant 
intérêt à I pour cent et remboursa­
ble en 1939-41) a été entièrement 
souscrite dès l’ouverture à 9 heures 
ce matin. Le reste (un milliard à 2 1-2 
pour cent), remboursable en 1956-61, 
était souscrit dès midi.

Une partie du produit de l’emprunt 
sera affectée aux nouvelles construc­
tions navales, y compris la mise en 
chantier de trois nouveaux cuirassés. 
Ces dernières unités, du même tonna­
ge que le croiseur de bataille “Re­
nown”, seront contremandées si un 
accord inespéré pour le désarmement 
se produit à la conférence navale.

Les derniers cuirassés anglais, le 
“Nelson” et le "Rodney ”, ont coûté 
plus de $30 millions chacun. Dans les 
milieux navals on n’entretient aucun 
espoir d’accord international pour la 
réduction du tonnage des grosses uni­
tés et on tient pour certain que la 
première mesure pour la mise à exé­
cution du nouveau programme sera le 
renforcement de la flotte des grosses 
unités, jugée insuffisante à présent.

SUITE D’UNE QUERELLE
Santa Barbara, 4, (A. P.). — Jesse 

Livermore demandera aux tribunaux 
la garde de ses deux fils, qui vivent 
actuellement avec Mme Dorothy 
Wendt Longcope, dont il est divorcé. 
Au cours d’une querelle qui suivit de 
copieuses libations, celle-ci blessa 
Jesse Livermore fils d’une balle de 
révolver.

Le terrain 
acheté

Lockwell 
par la ville

UN PETIT VILLAGE 
EST DISPARU SOUS 

UN EBOULEMENT HIER
Guayaquil, Equateur, 4— (A. P.) — 

L’éboule nent qui a englouti hier le 
petit village de Verde Cocha, aux pre­
mières heures du jour, a été accom­
pagné d’un sourd grondement souter­
rain dans tout le pays d’Huigra, où 
le village était situé. Aucun des habi­
tants de ce hameau, perdu dans les 
Andes, n’est resté pour dire si les vil­
lageois furent réveillés avant d’étre 
engloutis sous l’avalanche. Il était 
3 h. 15 du matin.

Le glissement de terrain s'effectua 
sur un front de près de deux milles, 
emportant tout au flanc verdoyant 
de la montagne. Le gouvernement de 
l'Equateur envoie des secours dans le 
pays dévasté, chose rendue possible 
par la conservation du chemin de fer, 
que l’éboulement a épargné.

Non seulement celui-ci a-t-il effacé 
de la carte le village de Verde Cocha, 
mais il a fait disparaître en même 
temps, dans une large mesure, deux 
estancias ou grands ranchs, sur les­
quels un grand nombre de bestiaux 
ont péri.

MORT SUBITE
St-Eleuthère, 4. (D.N.C.).—Le co­

roner tiendra une enquête sur le 
corps de M. Joseph Brillant, époux 
de dame Delvina I/'vasseur, décédé 
subitement hier à l’Age de 53 ans. 
alors qu’il s’en allait a*ec cinq com­
pagnons travailler sur les chantiers 
établis le long des frontières de la
Êrovince de Québec et du Maine. M.

irillant s’en allait tranquillement 
avec ses camarades quand il s'affais­
sa soudainement sur la route. On se 
porta immédiatement à son secours, 
mais il était déjà trop tard. M. Bril­
lant était un citoyen bien connu de 
St-Eleuthère.

Le comité administratif vote 
une somme de $1000 pour 
terminer cette transaction 
— Le terrain servira pro­
bablement à la construc­
tion de l'incinérateur mu­
nicipal.

Le comité administratif a décidé 
hier de voter une somme de $1,000 
pour permettre au notaire Charles 
Delagrave, M.P.P., d’acheter de gré à 
gré la propriété de la succession 
Lockwell et celle de madame Adhé- 
mar Gagnon, les dits terrains devant 
très probablement servir à la cons­
truction de l’incinérateur.

Toutes les procédures ont été fai­
tes à date et la faillite a été réou­
verte et les inspecteurs ont permis la 
remise de la propriété indivise à ma­
dame Gagnon pour quelle en puisse 
disposer en faveur de la ville. Il est 
entendu que la cité paiera à la suc­
cession Lockwell et à madame Ga-’ 
gnon une somme de $500 et qu’elle 
fera remise des taxes accumulées sur 
es dites propriétés, dont le total frise 

les $8.000. L’échevin Gosselin crovait 
que la ville n’était pas obligée d’a­
cheter la propriété mais le notaire 
Delagrave l'a détrompé en lui dé­
montrant que les ordres du comité 
étaient très spécifiques et que la cité 
était maintenant, obligée d’acquérir 
ce lopin de terre étant donné que les 
procédures ont été faites suivant la 
loi.

On a voulu décider tout de suite 
que l’incinérateur serait construit sur 
ce terrain mais l'échevin Gosselin s’y 
est opposé en déclarant qu’il voulait 
attendre la réponse à l'interpellation 
faite récemment pour savoir si la vil­
le possède ailleurs des terrains qui 
pourraient servir à ce but.

QUEBEC, MERCREDI 4 DECEMBRE 1935

Les ouvriers syndiqués 
réclament C.-J. Arcand

Les délégués au Conseil Général des Syndicats Catholi­
ques expriment leurs regrets de la défaite de celui 
qui fut leur protecteur, et ils veulent qu’il soit main­
tenu dans ses fonctions.

EDITION QUOTIDIENNE — PRIX : DEUX CENT1NS

REELU

Reconnaissant les services rendus 
à la classe ouvrière par l’honorable 
C.-J. Arcand. ministre du Travail, les 
délégués au Conseil Général des Syn­
dicats Catholiques ont manifesté le 
désir, hier sois, au cours de leur

tes. Quelques délégués ont aussi dé­
claré qu’il était question de fusionner 
le ministère du Travail avec le mi­
nistère des Travaux Publics ou du 
Commerce ce à quoi ils s’opposent. 
Une résolution a été adoptée priant

séance régulière, que le gouvernement! le gouvernement de maintenir U mi­
nistère du Travail tel qu’il est séparé, 
et si possible de maintenir dans ses 
fonctions M. Arcand en le nommant 
Conseiller Législatif ce qui, a-t-on 
fait remarquer, ne constitue pas un

le maintienne si possible dans ses 
fonctions en le nommant Conseiller 
Législatif. Quelques délégués ont af­
firmé qu'il est faux de dire que ce 
sont les ouvriers organisés qui ont
contribué à sa défaite dans Maison- précédent.
neuve, alors que, d’après eux, ce sont 
les chômeurs et les communistes qui 

.. F.-X. PLRRON a été élu prési- ont voté en nombre contre lui. Us 
dent de l’Union Internationale des oot aussi exprimé le voeu que le gou-
travailleurs en fourrure, local 68. vernement fasse en sorte que le mi­

nistère du Travail reste indépendant 
des autres et se sont prononcés con­
tre sa fusion avec le ministère des 
Travaux Publics ou avec celui du 
Commerce et de l’Industrie. La séan­
ce d’hier soir a aussi été marquée par 
l'élection des officiers. La plupart 
des anciens dont le président, M. J.- 
T. Robitaille, ont été réélus.

La question du ministère du Tra­
vail a été soulevée à la suite de la 
lecture d'une lettre de M. Alfred 
Charpentier, président de la C.T.C C.. 
invitant tous les conseils centraux à 
faire des instances pour que le mi­
nistère du Travail soit maintenu tel 
qu’il existe actuellement. Plusieurs 
délégués ont déclaré que les ouvriers 
organisés étaient unanimes à recon­
naître les services rendus à la classe 
ouvrière par l’honorable M. Arcand. 
Un délégué a fait remarquer que mal­
gré les obstructions qu’on a fait sur­
gir, il a toujours su revendiquer les 
droits du travail et faire adopter plu­
sieurs lois dont celle de l’extension 
juridique des conventions collectives 
de travail et en faire amender plu­
sieurs au bénéfice des ouvriers. “Ce 
ne sont pas les ouvriers qui ont con­
tribué à sa défaite”, fit remarquer le 
même délégué, “dans Maisonneuve, 
mais les chômeurs et les communis-

ARRESTATION 
DE VOLEURS 

DANS QUEBEC
Les auteurs du vol d’un ra­

dio sont retrouvés et 
avouent leur faute—Sen­
tence lundi prochain —
Voleur de renards en 
prison.

Chaque automne nous avons tou­
jours à déplorer une épidémie de vols 
à Québec et les détectives munici­
paux sont bien décidés d’y mettre fin 
en arrêtant les auteurs de ces cam­
briolages et de ces rapines dont souf­
frent les citoyens de Québec et ceux 
qui viennent faire des affaires chez 
nous. Récemment, un camionneur 
de St-Jean Chrysostôme, comté de !
Lévis, venait chercher un radio De 
Forest Crosley à Québec et, en cours 
de route, l’appareil disparaissait mys­
térieusement, sans que le conducteur l 
eut connaissance de quoi que ce soit.
Une plainte fut portée au lieutenant i 
détective Lauréat Laçasse et les H-, 
miers municipaux ne tardèrent pas à | 
trouver les coupables, deux jeunes 
gens de 17 et 18 ans qui avaient re­
vendu le radio pour $19. ------- -----------

Us racontèrent aux détectives qu’ils Un membre de 1 Association
avaient réussi à voler le radio pen

On a aussi protesté contre le fait 
que la ville fait enlever la neige de­
vant les postes de pompiers par les 
hommes de la brigade et parce que 
l’on fait travailler des chômeurs au 
bénéfice de particuliers ou d’institu­
tions en leur donnant que des allo­
cations de secours. Une délégation 
ira rencontrer les autorités munici­
pales pour tâcher de faire cesser cet 
état de chose.

La plupart des officiers désignés 
pour diriger le Conseil Général ont 
été élus par acclamation. Ce sont : 
M. J.-T. Robitaille. réélu président ; 
M. David John, 1er vice-président ; 
M. Adélard Pruneau, 2e vice-prési­
dent ; M. Gérard Picard, réélu secré­
taire-archiviste ; M. Maurice Turgeon 
secrétaire - correspondant ; M. J.-A. 
Marquis, ass.-sec.-archiviste ; M. Al­
phonse Roberge, secrétaire financier 
(réélu) ; M. Alexandre Masse, tréso­
rier ; M. H. Robitaille, assistant se­
crétaire financier ; M. Lauréat Mo- 
rency, commissaire - ordonnateur ; 
M. J.-R. Conseiller, fils, sergent d’ar­
mes.

Les élections furent présidées par 
M. David Roy, président de l’Associa­
tion des Pompiers. MM. H. Allaire, 
Henri Robitaille et Jos. Dorion agis­
saient comme scrutateurs. Après avoir 
prêté le serment d’office et reçu ia 
bénédiction de M. l’abbé Georges 
Côté, les nouveaux officiers pronon­
cèrent de brefs discours.

715 familles parties 
rejoindre des colons

M. .1.-THOMAS ROBITAILLE a été 
réélu, hier soir, président du Con­
seil Général des Syndicats Catholi­
ques de Québec.

dant que le camion était en marche 
dans la côte Franklin et qu’ils 
avaient ensuite fait glisser l’appareil 
jusqu’au bqs du remblai. Us le sor­
tirent de sa boite et allèrent le ven­
dre à une de leurs connaissances.

(Suite à la pkge 8, 3e col.)

Les explications d’un 
propriétaire québécois

In membre de l’Association des Propriétaires de 
Québec accorde une entrevue au “Soleil” — Ce qui 
se passe au sein de l’Association.

DESERTION DE 
l’AGRICULTURE 

AUX ETATS-UNIS

Un membre de l’Association des 
Propriétaires vient de nous accorder 
l’entrevue suivante au sujet de ce qui 
se passe actuellement au sein de Taii-

au sujet de l’Associatiôn des Proprié­
taires, contiennent un certain fond 
de vérité. mais: il y a trop de vague 
pour que le publie soit renseigné, 
comme il devrait l’êtje. On parle de 
la démission de trois directeurs ac­
tuels. C’est bien possible, mais cette 

Albany, 4. (Dépêche spéciale) —Un rumeur est encore du domaine hypo- 
comité d’enquête de l’association des ; thétique. Le différend qui existe, ou 
instituteurs du New-York en est ar- ! Qul a existé entre les directeurs, a 
rivé à la conclusion que les cultiva-1 Pris origine lors de la proposition de 
teurs de cet Etat ne veulent pas que ' l'ex-président, M- J.-Albert Bouchard, 
l'agriculture soit enseignée à leurs1 de donner, au maire, un assistant 
enfants. L'enquête, poursuivie enldans la personne d’un contrôleur Ou 
collaboration avec le congrès des pa-1 d'un gérant. L’idée, d’abord lancée 
rents et instituteurs du New-York, a Ilors de l’assemblée générale de 1934, 
indiqué d’après le rapport rédigé par ! fut, après, étudiée à fond par le bu- 
Harry-S. Ganders, que les leçons de j. reau de direction, qui l’approuva sans 
civisme à l’école primaire et les le- \une voix discordante. Toutefois, il fut 
çons de grec au High School étaient suggéré d’aller en parler au maire.

soclation. Voici ce qu’il nous dit : ÎBi ^nard pour le reléguer dans l’ombre 
“Les commentaires des journadx - Quelques directeurs, grands admira

les moins prisées par les parents.
“Il se peut, lit-on dans le rapport, 

que les parents ne veuillent pas, en 
général, que leurs enfants aient le 
même métier qu’eux ou qu’ils ne sen-1 
tent pas le besoin, pour leur progé- j 
niture, d’une formation spéciale en 
vue de ce métier ou occupation”...

DANS MERCIER

avant de la lui transmettre officielle­
ment. Après deux longues entrevues 
avec celui-ci, dont l’une dura de 8

heures du soir à 5 heures du matin, 
les propriétaires ne purent le décider 
à accepter leur suggestion. Il ne vit, 
dans cette politique qu'un traque-

DEUX CAUSES 
PLAIDEES EN 
COUR D’APPEL

Une compagnie d’assuran­
ce mutuelle contre le feu 
et une personne condam­
née en Cour de Police 
veulent faire casser des 
jugements.

En Cour d’Appel, sous la prési­
dence de l’honorable juge Alphonse 
Bernier, assisté des honorables juges 
W.-L. Bond, Antonin Galipeault, Paul 
St-Germain et J.-L. Saint-Jacques, 
s’est plaidé hier l’appel de la Com- 

ipagnie d’assurance mutuelle contre 
le feu, de la paroisse de Saint-Jean- 
Baptiste de Nicolet vs Maurice Girard, 
cultivateur, de Ste-Perpétue, district 
de Nicolet.

Me Gaston Ringuet, procureur de la 
défenderesse-appelante, a exposé à 
la Cour que l’intimé, un des membres 
de la compagnie, prit une pslice d’as­
surance contre le feu de $2,600, le 5 
mars 1931. L'assurance était prise 
pour cinq ans et le billet de dépôt, 
payable sur demande, fut remis par 
l’intimé à l’appelante. Le 2 août 1933. 
une partie des biens faisant l’objet de 

, la police, soit une grange assurée pour 
$1,300 et une récolte de foin assurée 
pour $200. fut détruite par le feu.

L’intimé intenta donc une action 
en réclamation de $1,500 et de $75, re­
présentant les intérêts d’un an. L’ap­
pelante a nié à l’intimé le droit de la 

(Suite à la page 6, 3e col t

Au cours de l’automne, le j 
Ministère de la Colonisa­
tion a fourni l’occasion à 
715 familles d’aller vivre 
avec leur chef dans des 
régions nouvelles

En plus de rétablissement d’au delà 
de 4.000 colons en vertu du plan 
Vautrin depuis le printemps dernier, 
le gouvernement a donné l’occasion 
à 715 familles daller rejoindre leur 
chef dans les régions neuves de la 
province dans le cours de l’automne 
Ce chiffre de 715 est environ la moi­
tié du nombre des familles que l’on 
veut établir cette année.ci. Les dé­
parts des familles se sont effectués 
régulièrement chaque semaine, et il 
y aura moyen d’intensifier encore le 
mouvement maintenant que les che­
mins d’hiver sont ouverts dans les co­
lonies. Il sera plus facile de transpor­
ter les bagages en traîneaux qu’en 
voiture par des chemins boueux.

Des 715 familles établies, nous ap­
prenons qu’il y en a 238 du diocèse de 
Québec qui ont été établies sous les 
auspices de la société diocésaine de 
colonisation.

Au ministère, on nous apprend que 
plusieurs autres départs auront lieu 
d’ici quelques jours: sept familles 
partiront de Saint-Hyacinthe pour 
Roehebeaucourt; 17 familles de Val- 
leyfield et de Saint-Jean pour le 
même endroit: 29 familles de Mont­
réal, pour Béarn; 37 familles de 
Sherbrooke pour Bellecombe. Ces dé­
parts se feront d'ici une semaine.

L’honorable Irénée Vautrin surveil­
lera personnellement la mise en oeu­
vre de son plan au cours des pro­
chaines semaines avec l’aide de son 
dévoué sous-ministre, M. L.-A Ri­
chard.

teurs du maire, furent de son opi­
nion, et on fit, depuis cette époque, 
une guerre à mort au président, M. 
J.-Albert Bouchard. S’ils avaient été 
assez nombreux, nul doute qu’ils l’au­
raient forcé à se démettre de ses 
fonctions avant l’expiration de son 
terme. Toutefois, M. Bouchard fut 
profondément humilié des reproches 
dont on l’abreuva, à la suite de cette 
rencontre, et c’est pourquoi, depuis 
le printemps dernier, on n’a pas con­
voqué d’assemblée publique des pro­
priétaires.

“Lors de la dernière élection, soit 
le 26 novembre dernier, trois parti­
sans acharnés du maire se sont en­
tendus, avec leurs amis, pour rayer 
trois noms parmi les anciens direc­
teurs, pour se faire élire à leur place. 
Ce sont : MM. Ernest Beaubien, Ju­
les Gingras et H.-P. Simon. Des té- 

(Suite à la page 7, 2e col.)

Montréal, 3.—(P. C.)— Le recomp­
tage judiciaire pour le comté de Mer­
cier, dans lequel le Dr Anatole Plan­
te, libéral, a défait M. Calixte Cor­
mier, actionniste, est commencé, en 
Cour Supérieure, devant le juge Al-j 
fred Forest. Le Dr Plante l’a emporté j

str.reaî,Mp"cSî,.rÆt »» »«* «»■ »»
mandé le décompte quand même et il j t-es artistes sont méconnus ou traites 
a affirmé que des irrégularités ont j avec indifférence ici. Nous avons ra- 
été commises le jour du scrutin. ! rCment vu des artistes autant fétés

BRILLANT SUCCES DE DEUX 
ARTISTES CANADIENS HIER 

AU CLUB MUSICAL DES DAMES
Lionel Daunais et Violette DeLisIc ont été ovationnés par leurs compa­

triotes enthousiasmés, hier soir, au Club Musical. — Les deux artis­
tes canadiens sont écoutés par un grand nombre d’auditeurs. — Suc­
cès personnel pour chacun d'eux. — On peut être prophète en son 
pays '

BAISSE DES TAUX 
DE PEAGE SUR LE 

PONT DE GASPE
Gaspé, 4, (D. N. CJ. — Les taux de 

péage sur le pont “Monseigneur Ross", 
de Gaspé, ont été réduits ce midi.

Dorénavant les piétons pourront se 
procurer huit billets pour vingt-cinq 
eentins (0.25) et les automobilistes de 
Gaspé et du havre de Gaspé, 50 bil­
lets pour $5.00.

Jusqu’à date les taux étaient de 
Icinq eentins pour les piétons et 
'vingt-cinq pour les automobilistes. 
Cette réduction des taux de péage 
avait été demandée par les membres 
de la Chambre de Commerce et des 
citoyens influents de Gaspé et du 
havre de Gaspé, qui ont présenté une 
requête à l’honorable John-Hall Kel­
ly, ministre sans portefeuille dans le 
gouvernement Taschereau.

Nul doute que la population verra 
avec plaisir ces nouvelles modifica­
tions obtenues du gouvernement par 
l’honorable Kelly et M. Alexandre 
Chouinard, député de Gaspé-Sud.

DANS LE PORT

M. Alonzo Savard, officier-rappor­
teur du comté, a déclaré qu’il y a eu 
des changements de fait dans la liste 
des sous-officiers rapporteurs. M. Sa­

que Violette DeLisle et Lionel Dau­
nais qui se sont fait entendre en _ré- 
cital conjbint, hier soir, dans la salle

vard prétend que ces changements | du Château Frontenac, sous les aus- 
étaient légaux, les avocats de M. Cor- ^ d CIub Musical des Dames La 
mier prétendent le contraire. I F , , ... .

Au cours de l’audition d’hier, treize sade était comble plus encore, s il est 
boites sur 164 ont été recomptées. Les possible, qu'au concert de Lhévinne: 
avocats de M. Cormier ont affirmé ' plusieurs auditeurs ont dû rester de- 
ensuite que, dans une boite il y avait 1 bout bien qu'un grand nombre de siè- 
136 bulletins alors que la liste des vo-1
teurs ne contenait que 127 noms.

Le juge a mis de côté 25 votes don­
nés en faveur de M. Plante, de sorte 
que la majorité du député de Mercier 
est maintenant de 751 voix au lieu de 
776.

HOMMES D’AFFAIRES

ges supplémentaires aient été placés 
dans la salle pour accomoder la fou­
le.

L'auditoire était animé, joyeux, at­
tentif, et les applaudissements écla­
taient, orgueilleux et enthousiastes.

Violette DeLisle n'a rien perdu des 
magnifiques qualités vocales quelle 
avait révélées il y a deux ans. Pen­
dant ces deux années d'étude, sa voix 
s'est encore fortifiée, assouplie, cul-

L'Association Economique et Socia­
le des Jeunes Hommes d'Affaires de 
Québec tiendra une assemblée géné­
rale, ce soir à 7 heures 30, au Palais t.ivée, sa technique s'est perfectionnée, 
Montcalm.______________ j ej. sft pjrgonnaijté s'affirme de plus

VIPNFPÇ CAri AI CO en plus. Cette voix rare dont elle est 
uvlLllvEii} iJVvlnLLiJ | douée, ce soprano extraordinairement

! riche et souple, nous voulions bien
H n’y aura pas de cours de Sccien-1 ,„ it ^ d , nuisance du vo­

ces Sociales, ce soir, à l’Université 1qu a t' actluis ae la puisance. au vo
Laval.

PRETRES DISPARUS
Chicago, 4, (P. A.). — Le Rév. Père Bernard J. Bonk, membre de la 

Société du Saint Nom de Jésus, a déclaré aujourd’hui qu’il se rendrait 
en Allemagne cette^ semaine pour localiser cinq prêtres de sa société qui 
n ont pas encore répondu aux nombreuses lettres qu’il leur a envoyées. 
Le pasteur a obtenu du procureur du district. Michael L. Igoe, une lettre 
d introduction auprès de l’ambassadeur des Etats-Unis à Berlin.

lume, nous voulions bien qu’il ait ga­
gné de la culture, de l’aisance, mais 
nous aurions été au désespoir qu’il 
en ait perdu sa fraîcheur cristalline, 
sa douceur de satin si étonnantes et 
qui en font le principal charme. H .u-

gence fine et cultivée, par une tech 
nique impeccable, par un tempéra­
ment artistique —timide encore peut- 
être — et un désir d’expression vrai­
ment remarquables. Son élocution est 
si nette' et si habile que les mots les 
plus difficiles résonnaient, clairs et 
nets, Jusqu’aux extrémités de la sal­
le. Nous avons aussi noté chez elle 
le souci d'exprimer une nuance de 
sentiment jusque dans les vocalises 
les plus compliquées, Mademoiselle 
DeLisle a donné deux groupes de 
chansons. "Se tu m'ami” de Pergole- 
se, puis, en espagnol, “Estregillo”, de 
Joachim Rodrigo, écrite pour elle, et 
la Gavotte de Gossec arrangée pour 
la voix par Madame d'Estrainville, 
son professeur. Après ce premier 
groupe, la jeune artiste très rappelée 
chanta alors le grand air du “Barbier 
de Séville” avec une aisance et un 
brio qui laissent prévoir ce qu’elle 
donnera un jour sur une des grandes 
scènes de l’opéra. Le deuxième grou­
pe comportait une chanson anglaise 
de Frank LaForge, “Come on to these 
yellow sands”, “Aime-toi’’, mazurka 
chantée, de Chopin, puis l’air magni­
fique dp Mozart, celui de Constance, 
dans 'L'enlèvement au Sérail", qu’elle 
exécuta avec une aisance souveraine. 
Le dernier numéro à son programme 
était une chanson de Debussy “Appa­
rition”, d’un genre nettement diffé­
rent, au rythme capricieux, aux nuan-

D’après le rapport du capitaine 
Eugène Fortin, maître du port, le 

Inombre de vaisseaux qui ont fré- 
(quenté le havre local durant le mois 
(de novembre, cette année, a été de 
j 229 contre 220 pour le mois corres- 
' pondant de l’an dernier. Ces vais­
seaux se divisent comme suit: océa­
niques, 124; côtiers, 68; vaisseaux des 
lacs: 39. De mars à novembre in­
clusivement, il est venu dans notre 
port 1,635 navires contre 1.600 pen­
dant la période correspondante de 
l'an dernier. H y a donc augmenta­
tion de 35 navires sur l’an dernier. 
Comme la saison de navigation n’est 
pas encore tout à fait terminée, on 
prévoit que cette augmentation sera 
encore plus grande à la fin de l’an­
née. De façon générale, la saison 
maritime a été beaucoup plus fruc­
tueuse cette année que l’an dernier; 
car, comme le “Soleil" l’a déjà an­
noncé, il y a eu aussi augmentation 
dans le nombre de passagers à venir 
de l'étranger dans le port de Qué­
bec.

COURS DE COMMERCE
Ce soir, à 8 heures, à l'Académie 

Commerciale, un finissant du cours 
supérieur de commerce donnera une 
conférence sur “l'analyse des états, 
des profits et des pertes".

■ M. Maurice Masson, C.G.A.. de la 
firme Raoul Garneau Ltée, a bien 
voulu accepter de présider cette séan­
ce d'étude.

Entrée libre.

LES DEBATS MIXTES
Le tout Québec assistera demain 

aux grands débats mixtes organisés 
par les étudiants en Droit de l'Uni­
versité Laval, si l’on en juge par la 
vente rapide des billets en cor der­
niers jours. Cependant, M. Guy Ko- 
berge, président de la faculté et 
grand animateur de cette organisa­
tion, a pris toutes les mesures né­
cessaires pour assurer à l’assistance 
nombreuse le maximum de conl'crt. 
Rien de surprenant que ces débets 
suscitent tant d’intérêt en notre vil­
le. Un effet le sujet choisi ne saurait 
être plus piquant et chacun veut 
savoir “S’il est plus urgent d’édu­
quer les adultes que les enfants...” 
D'autre part la participation do jeu­
nes tilles exceptionnellement culti­
vées à ces débats n’est-elle pus de 
nature à rendre plus vivante cette 
discussion académique. On sait que 
Mlle Germaine Bundock et M. Ray­
mond Grenier tiendront pour l’af­
firmative contre Mlle Yolande Dé - 
silets et M. Yves Vi n. l/:s juges 
chargés d’apprécier les arguments 
des “debaters”, le “Soleil” l’a 
déjà dit, seront Mme Charles Kre- 
mont, M. Antoine Rivard. (Mi,, et 
M. René Garneau. publiciste au dé­
partement de la voirie.

UN ACCIDENT
Un citoyen de notre ville, M. Félix 

Paquet, domicilié à 308 rue Richelieu, 
a fait une chute hier soir au coin des 
rues Ste-Clalre et d’Aiguillon et s’est 
fracturé la cheville du pied droit. M. 
Paquet a été conduit à l’Hôtel-Dleu 
par l’ambulance de la maison Cloutier 
et on l'a ensuite transporté chez lui 
quand les médecins eurent réduit la 
fracture.

LE PRIX DU LAIT
Saint-Romuald, 4.—Toute persona* 

qui vend ou livre du lait dans les lé 
mites de Charny et de Saint-Romualé 
ne peut le faire à un prix infériei* 
à 4 sous H la chopine, 9 sous la pin 
te, 18 sous le pot et 36 sous le gallon 
Pour les épiciers, restaurateurs, hô 
tellers, etc., le prix sera de 3 sous H 
la chopine. 7 sous la pinte, 14 som 
le pot et 28 sous le gallon. Tel est lu 
texte d’une ordonnance que vient 
d émettre la Commission de l'Indus­
trie laitière que préside M. Henri Bois. 
A l’avenir, tous les cultivateuis qui 
détaillent le lait dans ces deux pa­
roisses devront payer à leurs fournis­
seurs-producteurs $2 pour chaque cent 
livres de lait. Aucun cultivateur ne 
pourra vendre ou livrer du lait à un 
prix inférieur à 4 sous 1-2 la cho- 
pinc. 9 sous la pinte, 18 sous le poi 
et 36 sous le gallon.

DEUX PROJETS 
INTERESSANTS 
SONT ETUDIES

Les membres du conseil de 
la Chambre de Commer­
ce s’occupent de la loi 
des faillites et des inté­
rêts sur les surplus de 
taxes payés au fisc — 
Rapport de MM. N. Mat­
te, W.,B°ulet et W. Bhe- 
rer.

A une importante réunion du Con­
seil de la Chambre de Commercé, te­
nue hier sous la présidence de M. Al­
fred Ma rois, I.C., les membres ont 
étudié deux questions, celle de la Loi 
des Faillites et celle des intérêts sur 
le surplus de taxes payé au fisc. 
Avant d’ajourner ,11s ont procédé à 
la formation du comité des nomina­
tions en vue des prochaines élections 
de la Chambre de Commerce et adop­
té une résolution de félicitations à 
l’adresse de M. Robert Wood qui vient 
d’être choisi, à l’unanimité, président 
de la section des jeunes de la Cham­
bre de Commerce.

Le comité des faillites, qui se com­
pose de trois membres en vue de la 
Chambre de Commerce locale, MM. 
Narcisse Matte, Wilfrid Boulet et Wil- 
brod Bhérer. a présenté un rapport 
sur la législation qui régit les faillites 
dans le pays et fait différentes pro­
positions en vue des amendements 
qu’il Juge nécessaires. Notre loi des 
Faillites est une institution fédérale 

(Suite à la page 5, 2e col.)

LES SANCTIONS
Toronto. 4. (P.C.) — Les sanctions 

qu! résultent du conflit italo-éthio- 
pien causent des pertes eorridé' h’” 
aux pêcheurs de Terre-Neuve. SI la 
paix pouvait se rétablir dans le mo 
de d’ici demain, les Terreneuviens qui 
souffrent de l'embargo placé sur U 
morue dont Us sont de grands expor­
tateurs en bénéficieraient dès la se­
maine prochaine. C'est ce que vient 
de déclarer un homme d’affaires er 
vue de Saint-Jean, Terre-Neuve, M 
Spurr.

La France fonde une 
Académie de chirurgie
Un décret ministériel a fait 

naître en France, hier, une 
Académie de chirurgie. 
— Organisation annuel­
le du congrès national de 
chirurgie — Nouveaux 
académiciens.

Paris, 4. (P. C—Havas) —- Une aca­
démie de chirurgie est née hier ma­
tin d'un décret ministériel. Il ne 
s’agit en vérité que d’une pure trans­
formation dans l'appellation d'une 
société qui existe depuis 1846 et qui 
rejoignait alors la vieille corporation 
des chirurgiens auxiliaires des méde­
cins d’autrefois. “Rien ne sera chan­
ge dans notre façon de travailler,” 
dira le docteur Pierre Fredet, prési­
dent de la société de chirurgie et suc­
cesseur à ce poste de choix à d'émi­
nents maîtres de la chirurgie fran­
çaise. Il est assisté comme secrétai­
re général par le chirurgien Louis 
Bazy. “Nous nous réunirons comme 
par le passé chaque mercredi et nous 
entendrons des commentaires sur les 
travaux des membres élus. Puis ce 
sera comme autrefois une discussion 
fort peu académique en ce sens que 
nous nous intéressons surtout aux 
fautes de chacun confessées avec une 
entière franchise car ce sont les er­
reurs surtout qui comportent des en­
seignements.”

“La nouvelle académie est ennemie 
de toute solennité. Elle tiendra sa 
séance ordinaire avant que ses mem­
bres partent pour le Caire où a lieu 
le congrès international de chirurgie. 
Le quinze Janvier, la société nationale 

(Suite à la page 7. 1ère col.)

reusement il n'en est rien. Violette i ces dangereuses, tout en demi-tein-
DeLisle possède toujours une merveil­
leuse voix chaude, veloutée, nuancée. 
Elle est servie de plus par une Intelli-

tes, et que Violette DeLisle a rendue 
avec une compréhension très fine et 

(Suite à la page 7, 2é col.)

1 LE CARDINAL VILLENEUVE
New-York 4 (P. C.). — Son Eminence le Cardinal J.-M.-Rodrisue 

Villeneuve, archevêque de Québec, est descendu Ici hier soir a 1 «rivée 
du paquebot "Ile de France”, de la Compagnie Generale Transatlantique. 
Le primat de l’église canadienne était accompagne de Mgr Eugcnc-C. La- 
flamme, curé de la Basilique Notre-Dame et de son secretaire particulier, 
M. l’abbé Emmanuel Bourque. Les distingues voyageurs n ont fait au-

Ia acUiintinn «13V« Visités.

ELLE VECUT FORT 
PAUVREMENT MAIS 

POSSEDAIT $200,000
New-York, 4.— (C. P.)— Gelgnanl 

sur sa pauvreté et habitant un “cot­
tage’’ sans couleur où le gaz, l'électri­
cité et autres moyens de confort mo­
dernes brillaient par leur absence 
Mme Ellen-J. Ackerman, une bonne 
vieille de 88 ans, décédée le 20 no­
vembre dernier, gardait bien cachée 
une fortune de $200,000.

On en a eu la révélation hier par 
une circonstance fortuite. L’une des 
24 personnes de sa parenté s’opposa à 
la nomination de Jâmes-D. Moore, 
percepteur des droits de succession 
dans le comté de Bergen, N. J„ com­
me administrateur de la succession, 
et la contestation qui s’ensuivit fit 
la lumière sur la fortune cachée de la 
vieille

Celle-ci s’éclairait au pétrole lam­
pant, se procurait l'eau dans sa cui­
sine au moyen d’une pompe à main 
et se chauffait avec deux poêles de* 
plus primitifs.

UNE
Montréal, 4.—(D.N.C.)—La ru­

meur veut, à l’Hôtel de Ville, qu’on 
insère dans le prochain “Bill” «le 
Montréal (si “bill de Montréal il y a) ” 
un article en vertu duquel la majorité 
absolue du Conseil pourrait en tout 
temps et par tin simple vote de non 
confiance, renverser le comité exé­
cutif. _____________

AST-RAYMOND
Une enquête a été tenue hier à 8t- 

Raymond par le Dr Jules Vallée, co­
roner du district, sur la mort de Ber­
nard Langevin, fils de M. Antonio 
Lange vin, tué accidentellement sa­
medi dernier en tombant sur la roue 
d’un moulin à vent. Les jurés ont ren-
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4 LE SOLEIL, QUEBEC, MERCREDI 4 DECEMBRE 1935

Fais ce que dois

LE SOLEIL
Organe du parti libéral

Henri Gagnon, président J.-E. Barnard, rédacteur-en-chef

QUEBEC. 4 DECEMBRE 1935

L’observance du dimanche

La Cour d’Appel juge que la Législature de Québec outre­
passait son autorité, en 1907, lorsqu’elle permettait aux Juifs, 
à certaines conditions, de poursuivre leur industrie le diman­
che. Partant l’article 7 de sa loi de l'observance du dimanche 
est inconstitutionnel, parce qu’il tend à limiter la portée d’une 
loi fédérale, laquelle décrète généralement que de travailler le 
dimanche constitue un délit dont l’auteur doit être tenu cri­
minellement responsable. A moins que ce jugement ne sût 
modifié par la Cour Suprême, il s’ensuit donc que l’exemption 
dont les Juifs ont bénéficié depuis vingt-huit ans est nulle et 
que nos législateurs n'avaient pas le pouvoir de se montrer si 
généreux à leur égard. Voilà, dégagée de ses considérations 
générales et de toute phraséologie judiciaire, l’essence de l’im­
portante décision rendue par la Cour d’Appel sur les points de 
droit soumis par le gouvernement de Québec. Tel que M. Tas­
chereau l'a laissé entendre, un amendement au statut provin­
cial suivra probablement de près le jugement rendu hier, à 
moins qu’une instance en Cour Supérieure ne retarde quelque 
peu le règlement définitif à ce problème.

Provisions trop considérables
Plus importante que la nomination de nouveaux experts 

pour succéder à ceux que M. Bennett avait désignés pour diri­
ger l’office du grain, est la décision annoncée par le ministre 
du Commerce au nom du gouvernement fédéral. M. Euler est 
d’avis que les provisions de blé accumulées sous l’ancienne ad­
ministration, à des prix variant de 70 à plus de 90 cents du 
boisseau, sont trop lourdes. Elles dépassaient 225 millions de 
boisseaux en septembre dernier. Et l’on ne nous dit pas en­
core dans quelles proportions les transactions récentes ont pu 
les augmenter. En faisant appel à tous les pays amis et en ac­
ceptant des prix raisonnables, l’on écoulera une partie de ce 
froment, dont la manutention coûte relativement très cher, de 
façon à ramener les réserves à la moyenne d’autrefois. C’est 
la liquidation d’une longue spéculation qui commence. Elle 
a duré plusieurs années. Dire qu’elle a coûté des millions à la- 
nation canadienne n’est pas suffisant. Elle nous a fait perdre 
du moins en partie, les bonnes dispositions des importateurs 
anglais ; elle a immobilisé les forces du crédit public ; elle a 
enrayé le cours naturel du trafic ferroviaire. Lorsque le gou­
vernement libéral préparera de nouveaux accords commer­
ciaux avec le gouvernement anglais, l’une de ses préoccupa­
tions sera de rétablir la vogue du froment canadien en Angle­
terre. Le Canada produit le meilleur blé, et les experts sont 
prêts à en payer un prix plus élevé que pour tout blé étranger. 
Mais ils n’entendent point qu'on leur impose une surtaxe ex­
cessive. Pour l’avoir essayé, M. Bennett a fait un tort consi­
dérable à nos producteurs et à nos exportateurs.

Qu’on ne s’y trompe pas
L’humour ne s’occupe point des faits et profite plutôt de 

l’équivoque. Ainsi en est-il du spirituel jugement porté par un 
grand journal américain sur les élections dans la province de 
Québec. Il est vrai, comme il le dit, qu’il y avait tant de libé­
raux en Canada français que le même parti ne pouvait que 
difficilement les contenir tous. Mais la division qui s’est opé­
rée dans l’électorat est le résultat d’une intrigue qui n’a rien 
de libéral. Les transfuges sont passés dans le camp conserva­
teur et la plupart y resteront. Sans doute, dans le peuple, les 
vrais rouges retourneront à leur vieux parti, mais on se fait 
illusion en entretenant l'espoir qu’un Paul Gouin retournera 
jamais au parti de son père et de M. Taschereau. Au con­
traire, il est aujourd’hui lié au groupe des anciens adversaires 
de Sir Lomer Gouin. et il continuera de combattre sa politique, 
comme son frère M. Léon-Mercier Gouin, continuera de la re­
vendiquer. D’ailleurs, son intention de rompre avec le parti 
libéral ne date pas d’hier pour M. Paul Gouin. Il a pris soin, 
dès le début de sa campagne contre le gouvernement de ma­
nifester sa sympathie à M. Duplessis et même aux chefs du 
parti tory. Dans ses instructions secrètes aux amis qui le sui­
vaient dans son aventure, il recommandait de ne marquer 
aucune hostilité aux bleus de Québec ou d’Ottawa. Et pour 
qu’on ne se trompe point sur le caractère de cette tactique, il 
défendait qu’on fit l’éloge de M. King ou de M. Lapointe. Beau­
coup de libéraux se sont laissé berner dans cette affaire. 
Ceux-là ne s’entêteront pas tous dans leur erreur. Mais ceux 
qui les ont induits en tentation n’ont jamais été des libéraux 
sincères et ils ne reviendront pas au libéralisme.

Une faillite et sa morale
Une autre fumisterie de M. Bennett devient fumée : c’est 

la loi sur le logement, votée au cours de la dernière session 
parlementaire après une charge assez vive de l’opposition 
libérale. Le gouvernement visait à rendre la petite propriété 
accessible à l’ouvrier. Cette intention louable se traduisit par 
un crédit de 10 millions de dollars, affecté à la construction 
d'habitations, diverses sociétés de prêt s’engageant à contri­
buer 40 millions à la même fin avec la garantie de l’Etat. Il 
apparut tout de suite que l’ouvrier ne bénéficierait jamais de 
cette manne qui tombait trop loin de lui et que ses modestes 
moyens ne lui permettaient pas de recueillir. Pour construire 
une maison de 5,000 dollars, il fallait verser 1,000 dollars de sa 
poche, le gouvernement et les sociétés de prêt avançant la dif­
férence. L’emprunteur s'engageait à rembourser ces avances 
à raison de $26.40 par mois pendant vingt ans, y compris l’inté­
rêt de 5% sur le capital. Ce n’est pas tout. Pour se garantir de 
tous les risques, le gouvernement et les sociétés de prêt s’assu­
raient sur la propriété nouvelle une hypothèque conjointe à 
dix ans, renouvelable pour le même nombre d’années au bout 
de cette période. Ces formalités étaient trop compliquées 
pour l’ouvrier qui aspirait à devenir propriétaire. L’emprunt 
était surtout trop onéreux. Où le maçon, le menuisier, le 
boulanger, le mécanicien, le bottier aurait-il trouvé les 1,000 
doUars exigés par les prêteurs ? Combien d'ouvriers (à suppo­
ser qu’un héritage fortuit leur eût mis 1,000 dollars entre les 
mains) auraient pu rembourser le gouvernement et les sociétés 
de prêt à raison de 26 dollars par mois ? Tout cela était si 
énorme, si fantaisiste, si ironique, que les ouvriers à qui la 
loi s’adressait particulièrement haussèrent les épaules et n’y 
pensèrent plus. La loi sur le logement est restée lettre morte. 
Le Financial Post du 30 novembre écrit justement que les seuls 
bénéficiaires réels de la loi ont été jusqu’ici les “cols blancs”, 
en petit nombre, et les spéculateurs. Pourquoi ? Nous venons 
de le dire. Mais le journal de Toronto trouve d’autres raisons. 
D’abord, les sociétés de prêt exigent des garanties de première 
valeur, ce qui ne court pas les rues et ne traîne pas non plus 
sur la table de l’ouvrier ; elles exigent en outre que la proprié­
té s’érige tout près de leur maison d’affaires, afin que leurs 
architectes puissent sans trop se fatiguer surveiller les tra- 
vaut. Fumisterie ! Fumisterie ! Et c’est un réformateur, un 
soi-disant messie de la politique, qui a donné ça aux Cana­
diens, avec le ferme espoir de les chloroformer jusqu’au jour 
du scrutin. La morale à tirer de cette affaire, c’est qu’il faut 
se méfier des messieurs qui disent posséder üne recette pour 
construire quelque chose de rien.

“L'avenir d'un enfant”, disait Napoléon, "est toujours 
l’ouvrage de sa mère”.

SOLARIUM
GRATUIT

TENSION ANGLO-ITALIENNE

rvayons tamises
Heur à qui qu’en grogne!
Sélassié en a bientôt assez.
Ce fut aussi un mariage d'argent.
Saint Laurent avait la cohen dure. |
L'action a la réaction qu’elle pro­

voque.
Montréal ne peut offrir plus qu'une 

demi Sion.
Le jugement de Dieu vient toujours 

à son heure .
L’Italie doit un beau gorgonzola à, 

M. Lapointe.
Les légistes s'entendent mieux que 

les législateurs.
Avec un peu d’imagination on voya­

ge tout le temps.
Et que faire entre pieds, à moins 

qu'on .le s’écrase ?
En chinois, il en faut des termes 

pour dire '‘oui" ou “non”.
La libéralité finit toujours par 

triompher de la mesquinerie.
La femme la plus admirée est en 

même temps la plus discutée.
A Ottawa

Autrefois, dans la capital? fédérale, 
on élisait parfois des maires d'origine 
française. Il y a trente-cinq ans que 
cela ne s'est vu, cependant, à Ottawa. 
Cette année, après de longs services 
au bureau de contrôle, un journalis­
te canadien-français. M. Fulgence 
Charpentier s'est laissé porter candi­
dat à la mairie. Ses compatriotes lui 
ont donné un loyal appui, mais la 
majorité anglaise l'a presque com­
plètement ignoré. Partout ailleurs 
que dans la province de Québec, on 
n’a que peu d'égard pour les condi- 
dats d'une minorité. Ott awa est ^au­
jourd'hui une ville où l’élément de 
langue anglaise domine. Dans cette 
majorité on compte des éléments qui 
ne sont ni anglo-saxons ni écossais. 
Mais, dans les affaires, ils ne pacti­
sent guère avec leurs concitoyens de 
langue française. C’est ce que M. 
Charpentier constate à ses dépens. 
Nous regrettons vivement sa défaite, 
non seulement au point de vue pro­
fessionnel et canadien-français — M. 
Charpentier est journaliste, — mais 
il cause de sa réelle valeur. Il eut fait 
honneur à ses compatriotes, à la mai­
rie, comme il leur a fait honneur dans 
toutes les charges publiques qu’il a 
remplies jusqu'ici à la satisfaction gé­
nérale.

Sa dernière course
Le plus vieux jockey d’Europe vient 

de mourir, à l'âge de 82 ans.
Ce jockey, un Roumain, disputait 

l'autre jour, à Vienne, une épreuve 
hippique. Son cheval passe le premier 
le poteau, et on s’aperçut alors que 
le cavalier, accroupi sur le cou de 
l'animal, venait de succomber à un 
accident cardiaque.

Ce décès posa d’ailleurs un problè­
me de droit : le prix pouvait-il être 
attribué à un cheval dont le Jodkey 
ne pouvait le conduire ?

Le jury décida pour l'affirmative.

Le Canal de Suez
C'est le 17 novembre 1869 que fut 

inauguré le canal de Suez, en présen­
ce de l’impératrice Eugénie et de l’em­
pereur d'Autriche, du khédive d’E­
gypte et des ambassadeurs de Gran­
de-Bretagne et de Turquie. Après un 
Te Dewn célébré sur les rives du ca­
nal. une flotte internationale, précé­
dée du croiseur où avait pris place 
l’impératrice, défila.

Elle comprenait six navires égyp­
tiens, six français, douze anglais, sept 
autrichiens, cinq allemands, un russe, 
deux espagnols, deux hollandais, un 
danois, un suédois. L’escadre italien­
ne avait été rappelée en raison d’une 
maladie grave et soudaine du roi 
Victor-Emmanuel

En évoquant le souvenir de l'Ar­
mistice et ses correspondances avec 
l'actualité, le Times écrit:

Quelle est la morale qui se dégage 
du souvenir de l'Armistice? Ce jour 
de paix doit rendre plus intense le 
regret que l’Italie ait préféré la voie 
de la guerre. Si la majorité de son 
peuple est pour le moment incapable 
de penser d’une autre façon que cel­
le que lui enjoignent son dictateur 
et sa presse, il n’en demeure pas 
moins qu'une élite intelligente à .Ro­
me et ailleurs doit considérer la si­
tuation actuelle avec une inquiétude 
grave. Ceux qui la composent con­
naissent trop bien la Grande-Breta­
gne pour croire qu’un esprit d’égoïs­
me tortueux contrôle sa politique. 
Maintenant que la plupart des na­
tions civilisés se sont unies pour im­
puter à l’agression italienne la guer­
re d’Ethiopie, cette élite se rend 
compte qu’il est absurde d’attribuer 
ce verdict impressionnant aux intri­
gues d’une seule nation en particu­
lier.

Elle sait que la Grande-Bretagne, 
avec les autres membres de la Socié­
té des Nations, est disposée à recon- 
naitre les justes revendications de 
l’Italie et que ces revendications au­
raient pu recevoir entière satisfac­
tion, sans recours à la violence. En 
raison de la noblesse de sa race et 
de sa foi chrétienne, elle doit repous­
ser l'idée que la méthode convenable 
pour apporter la civilisation à l’Ethio­
pie doit consister en bombes et mi­

trailleuses.
Est-il vain d’espérer que les Ita­

liens clairvoyants vont commencer à 
user de leur influence et auprès de 
leurs compatriotes et auprès de leur 
chef. La réponse pourrait être plus 
rapide qu’ils ne le prévoient. Dès 
maintenant, la France et la Grande- 
Bretagne appuyées par l’outorité de 
la Société des Nations, s'efforcent de 
trouver des conditions de règlement 
acceptables aussi bien pour l’Ita­
lie Que pour l'Ethiopie et la Société 
des Nations elle-même. On ne peut 
pas douter de la sincérité de cet ef­
fort.

Le Duce lui-méme sait trop bien 
l’histoire pour ne pas savoir com­
bien il importe de prévenir les consé­
quences de certaines réactions et 
combien peu enviable risque de de­
venir la situation d'un dictateur dont 
la population ne partage plus les 
rêves.

Faisant allusion à la même ques­
tion en analysant le discours pronon­
cé samedi par sir Samuel Hoare, le 
Daily Telegraph remarque:

Notre politique telle qu’il l'a expo­
sée est simple et claire et elle est ap­
prouvée par le bon sens de notre po­
pulation comme la seule possible. 
Elle a été choisie et elle sera appli­
quée sans aucune animosité envers 
l’Italie. Le seul motif d’action bri­
tannique a été la conviction que la 
paix du monde doit être maintenue 
contre la doctrine de la force, 
i L’Européen)

CHRONIQUE
OUVRIERE

L’IMAGE ET LA JEUNESSE
Dans les lycées, il a été question 

ces temps-ci de la découverte de Lu­
mière. Il en a été parlé autrement 
que dans la cour des écoles, dans le 
moment des récréations où si souvent 
le sourire d’Anabelia et le visage pa­
thétique de Greta Garbo sont évo­
qués. Ce sont les maîtres qui ont ins­
truit leurs élèves des mérites essen­
tiels de la grande découverte fran­
çaise. Ils n’ont pas manqué non plus 
de faire entendre^à la jeunesse tout 
ce que l'on pouvait espérer du cinéma, 
servi par l’intelligence et la morale. 
On peut, en effet, souhaiter que les 
scénarios soumis aux mêmes lois lit­
téraires que le théâtre — puisque les 
films sont aujourd'hui parlants—pro­
curent un contentement plus com­
plet de la vue et de l’oreille. L’esprit 
a ■ tout à y gagner, le coeur- rien à 
perdre.

Quelques élèves i parlons des jeunes 
filles), entrant dans les vues de leurs 
professeurs, ingénument réclamèrent 
un Molière et un Racine dm Cinéma. 
En général, elles ont écouté avec un 
vif intérêt le cours qui traitait d’une 
invention dont elles usent avec en­
thousiasme, mais avec aussi quelque 
inquiétude d’avoir à en juger. Les 
compositions sur ce sujet furent ins­
tructives. Le jeune public est plus 
près de l’invention elle-même que 
nous ne le supposons. La jeunesse ne 
réclame en général de l’écran rien 
d’autre que l’image. Elle discute des 
films comme des cinéastes de métier: 
ombre, lumière, teintes pleines et de­
mi-teintes, reflets, tout doit aboutir à 
la perfection de la forme et du mou­
vement. Quant à l’histoire que dé­
bite le film, c’est secondaire pour el­
le. Par contre, quelle exigence pour 
les films documentaires ! Si ceux-ci 
l’enchantent, elles les veut précis et 
extravagants. Sa curiosité est insa­
tiable. Et les voyages, comme elle 
sait en parler ! Pour toutes ces jeunes 
filles, rôder autour du monde est un 
merveilleux idéal. Certaines espèrent

j accroître leurs connaissances scienti- 
. fiques et géographiques. Les résultats 
i ne correspondent pas toujours a 
; d'aussi louables intentions: on se sou- 
j vient mieux de la coiffure de Cathe­
rine Elburn que du relief des Apen- 

; nins. Les petites Françaises demeu­
rent fermées à la géographie. Leur 
mémoire est surchargée d'images.

! Montagnes de neige, lacs, mers, ’lots 
déserts se heurtent dans un désordre 
pittoresque et malicieusement refu­
sent de se joindre selon l’harmonie 
du globe.

Mais quand la jeunesse s’exprime à 
l’endroit des films de comédie, quel 
dédain ! et de nouveau l’image est 
souveraine, mais une image qui s’é­
loigne de la vérité: éthérée, amenui­
sée quand elle est féminine, standar­
disée dans l’élégance et même dans 
la stature quand elle est masculine. 
La nature poncée à l’extrême trouve 
des admirations. Une jeune fille d'é­
crire. sans se douter d’ailleurs qu’elle 
s’exprime à la manière du bon Théo: 
“Moi, j’aime les paysages, surtout au 

! cinéma.” Théophile Gautier avait dit,. 
| ou presque: “C’est dans les tableaux 
que je comprends le mieux la natu- 

I re.” Ainsi les soleils toujours fulgu- 
| rants, les lunes pleines à craquer en­
chantent le jeune public. Mais quel 
paradoxe ! La découverte de Lumiè­
re, qui tend à donner l’image exacte 
des êtres et des choses, n’atteint à 
l’art aujourd’hui qu’en s’éloignant de 
la réalité ! La belle image d’abord, 
vraie et faiftse en même temps, quel 
romantisme ! Les parents qui suivent 
avec attention les études de leurs en­
fants n’ont pas manqué de souligner 
les défauts d’une telle conception du 
cinéma, car les belles images servent 
trop de vilains sentiments. Les beaux 
yeux pleurent trop sur n'importe quoi 
de grosses larmes de glycérine et tou­
tes ces têtes standardisées n’ont sou­
vent qu'une cervelle pour toutes.

SOLANGE-ROSENMARK. 
(Journal des Débats)

LA VIE SECRETE DE SAINTE-BEUVE

Poings italiens
Quand on informa le boxeur Car- 

nera que son compatriote le cycliste 
Guerra avait offert au Trésor italien 
toutes ses médailles d’or, l'ancien 
champion du monde répondit triste­
ment :

— J’en ferais bien autant, mais 
hélas ! l’on n’a pas l’habitude de don­
ner des médailles aux boxeurs.

On lui demanda alors s’il avait l’in­
tention de “boycoter” les boxeurs 
originaires des pays qui avaient voté 
les sanctions contre l’Italie.

— Bien au contraire ! déclara alors 
Camera. Je suis décidé à les défier 
tous et à leur faire éprouver la so­
lidité des poings italiens !

Feuilles volantes
So near, and yet so far! . . .
Le bloc n’est pas souvent dans la 

note.
Les grandes déceptions viennent, de 

la vanité.
Perdre le pôle est plus grave que 

perdre au poil.
Que de choses contestables qui ne 

sont point contestées!
La vie se dissipe plus rapidement 

qu’elle ne se goûte profondément.
A l’exadlen. on s’aperçoit que cer­

tain cheval de bataille n'est qu’un 
vieil âne.

" •
Qu’il y ait des mauvais perdants, 

cela s’explique, mais il n’est pas nor­
mal qu’un gagnant montre de l’ai­
greur.

La devise de l’hypocrite est la mê­
me que celle de ce fabricant de pein­
ture : Save the surface, and you save 
all.

On veut bien nous dire que le nou­
veau député de Compton parle passa­
blement bien le français et que. par 
conséquent, il n’aura pas besoin d'in- 

iterprète pour communiquer avec la 
majorité de ses électeurs . . . Alors 
tant mieux, s'il daigne leur causer ce 
petit plaisir une fois l’an! C’est une 
foie dont M. Duffy ne se privait pas.

TRISTAN
(La Tribune)

Sous ce titre, M. Victor Giraud va 
publier, ces jours-ci, à la librairie 
Stock, un nouveau volume. Nous en 
détachons l’avant-propos :

“J'ai toujours aimé les correspon­
dances, les conversations, les pensées, 
tous 'les détails du caractère, des 
moeurs, de la biographie, en un mot, 
des grands écrivains; surtout quand 
cette biographie comparée n’existe 
pas déjà, rédigée par un autre, et 
qu’on a pour son propre compte à la 
construire, à la composer. On s'en­
ferme pendant une quinzaine de 
jours avec les écrits d'un mort célè­
bre, poète ou philosophe; on l’étu­
die, on le retourne, on l’interroge à 
loisir; on le fait poser devant soi; 
c’est presque comme si l’on passait 
quinze jours à la campagne à faire le 
portrait ou le buste de Byron, de 
Scott, de Goethe; seulement on est 
plus à l'aise avec son modèle, et le 
tête-à-tête, en même temps qu’il exi­
ge un peu plus d’attention, comporte 
beaucoup plus de familiarité. Chaque 
trait s'ajoute à son tour, et prend 
place de lui-même dans cette physio­
nomie qu'on essaye de reproduire; 
c’est comme chaque étoile qui appa- 
rait successivement sous le regard, et 
vient luire à son point dans la trame 
d'une belle nuit. Au type vague, 
abstrait, général, qu’une première 
vue avait embrassé, se mêle et s'in­
corpore par degrés une réalité indivi­
duelle. précise, de plus en plus accen­
tuée et vivement scintillante; on sent 
naitre, on voit venir la ressemblance; 
et le jour, le moment où l’on a saisi 
le tic familier, le sourire révélateur, 
la gerçure indéfinissable, la ride inti­
me et douloureuse qui se cache en 
vain sous les cheveux déjà clairsemés, 
— à ce moment l’analyse disparait 
dans la création, le portrait parle et 
vit, on a trouvé l'homme...”

Si j’osais m’appliquer cette page 
célèbre de Sainte-Beuve, je dirais vo­
lontiers qu’elle exprime admirable­
ment les dispositions d'esprit, les am­

bitions qui, de tout temps, ont été les 
miennes, et qui, tout naturellement, 
m'ont constamment guidé dans cette 
étude sur Sainte-Beuve. C'était 
presque une nécessité, en parlant de 
l'auteur des “Lundis”, de s'inspirer de 
sa méthode et de suivre son exemple.

Des livres excellents, et dont j’ai 
largement profité, ont déjà été pu­
bliés sur Sainte-Beuve. Si celui-ci 
pouvait revendiquer une petite origi­
nalité, ce serait, d’une part, d’être, 
plus précisément que ses devanciers, 
un ^essai de biographie psychologi­
que, et, d’autre part, d’avoir pu utili­
ser, grâce à la plus généreuse des 
communications, toute l'énorme cor­
respondance actuellement connue du 
grand critique, lequel, comme chacun 
sait, a été l’un des plus remarqua­
bles épistoliers du dix-neuvième siè­
cle français.

Je me suis ainsi trouvé mieux armé 
qu'on ne l’était avant moi pour es­
sayer de déchiffrer l’espèce d'énigme 
que nous offre le “cas” de Sainte- 
Beuve. Toute âme humaine, je le 
sais, est une énigme: elle Test pour 
elle-même, et elle Test pour les au­
tres. Et c'est précisément à résou­
dre de mieux en mieux cette énigme 
que dans leur effort constamment 
renouvelé, s’emploient la critique et 
l’histoire. Mais il y a des âmes qui 
sont, parce qu'elles sont plus riches, 
ou plus profondes, ou plus secrètes, 
plus “énigmatiques” que d’autres. Or 
il me semble que celle de Sainte-Beu­
ve était de ces dernières. Comment 
un esprit aussi fin, aussi délié, aussi 
délicat, et, non pas toujours, mais 
assez souvent, aussi élevé, a-t-il pu 
être associé à un caractère aussi tor­
tueux, aussi subtilement pervers, et. 
par moments, aussi déplaisant? Peut- 
être à cette question trouvera-t-on 
dans les pages qui suivent un com­
mencement de réponse.

Victor Giraud.
(Journal des Débats)

UN CODE DU TRAVAIL

Il nous fait plaisir d’accuser récep­
tion de la nouvelle édition du Code 
des Lois Ouvrières et industrielles de 
la province de Québec et certaines 
lois fédérales ainsi que les règlements 
concernant leur application. C’est un 
volume de 396 pages. Il suffit de je­
ter un coup d'oeil sur la table des ma­
tières pour se rendre compte du tra­
vail et de la perte de temps qu'en- 
trainerait la recherche des lois et des 
textes divers condensés dans ce li­
vre.

L’auteur, M. Gustave Francq. pré­
sident de la Commission du salaire 
minimum des femmes, dans sa pré­
face, écrit; “Le recueil des lois ou­
vrières que nous avons l'honneur d’of­
frir au public, cette année encore, 
peut à juste titre se nommer; “Le Co­
de du Travail de la province de Qué­
bec. Sous la pression des événements 
et des conditions toujours changean­
tes du Travail, d'une part, et du dé­
sir des pouvoirs publics soucieux de 
la protection et du bien-être des clas­
ses laborieuses, de l’autre, ces lois 
ont été amendées et perfectionnées 
tous les arts depuis la législation ini­
tial de 1885 et leur consolidation par 
les Statuts Refondus de 1925.”

Rien n’est plus vrai. On le cons­
tate en comparant les deux éditions. 
La dernière contient plusieurs lois 
nouvelles cependant que Ton remar­
que que de nombreux changements 
ont été apportés à la loi des établisse­
ments industriels et commerciaux et 
du repos hebdomadaire, à la loi des 
accidents du travail, à celle du salai­
re minimum, à la loi de l’extension 
juridique et autre lois ainsi qu’à la 
réglementation relative à la protec­
tion des ouvriers travaillant dans les 
tunnels et les caissons ouverts ainsi 
que dans Tair comprimé.

Les ouvriers feraient bien de pren­
dre connaissance de ce volume. Us 
contateront que nos législateirrs n'ont 
rien négligé pour assurer leur bien- 
être et les protéger et que notre lé­
gislation sociale n'a rien à envier à 
celle des autres provinces. En lisant 
attentivement le texte de ces lois, ils 
seront plus en mesure de revendiqur 
leurs droits en temps et lieux. En 
somme ce volume est indispensable 
pour le juriste, le patron et l’ouvrier.

ASSEMBLEES 

Au Secrétariat
CE SOIR: L’Union Protectrice des 

travailleurs en chaussures, section des 
monteurs et des tailleurs. L’Union 
Catholique des employés de gros. Le 
Syndicat National des plâtriers de 
Québec, Inc. La Fraternité des plom- 
bietrs électriciens de. Québec, Inc.

DEMAIN: Le Syndicat National 
Catholique des. briqueteurs maçons de 
Québec, Inc. L’Union des tanneurs 
corroyeurs.
Bourse du Travail

CE SOIR: La Fraternité des tail­
leurs de cuir de Québec.
Salie Club des Marchands

CE SOIR: La Fraternité Unie des 
charpentiers menuisiers d’Amérique, 
local 730.

Je trouve toujours 
délicieux ma tasse 
de BOVRIL

Bien des personnel boivent du 
BOVRIL, d'abord parcequ'elles ai­
ment beaucoup le soût, et ensuite 
elles continuent à en boire pareeque 
le BOVRIL leur fait du bien.

En buvant du BOVRIL tous les jours vous vous apercevez 
que le ton de votre santé s'améliore, en augmentant vos forces 
et votre énergie; Lorsque les rhumes, refroidissements, grippe 
eu autres maladies vous menacent vous avez plus de résistance 
pour éviter les infections.

Commencez à vous construire des forces en prenant du 
BOVRIL tous les jours.

BOVRIL
BUVEZ BOVRIL CHAQUE JOUR
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UN INCENDIE

Les sanctions
En Italie, on organise avec ardeur 

la lutte contre les sanctions- Le prin­
ce de Piémont, à Naples, entend don­
ner, lui aussi, le bon exemple.

Désormais, le palais et ses jardins 
seront moins éclairés et le format du 
papier à lettres sera réduit.

Enfin, pour épargner la précieuse 
essence, la “benzina”, comme Ton dit 
là-bas. les automobiles de la Maison 
princière seront remplacées par des 
landaux à chevaux — comme au bon 
vieux temps...

D’autre part, le gouvernement ita­
lien a décidé que les boucheries se­
raient fermées tous les mardis et mer­
credis. Le mercredi, il est vrai, on 
pourra acheter du gibier ou de la 
volaille.

— Deux jours par semaine sans 
viande, cela n’est pas mauvais pour la 
santé, déclara l'autre jour un haut 
fonctionnaire fasciste devant un pré­
lat du Vatican.

— Et trois jours, se sera encore 
meilleur, riposta le monsignor ; car 
vous oubliez, Excellence, le vendredi...

Geste délicat
En novembre 1918, au moment de 

désigner le lieu où il rencontrerait 
les plénipotentiaires allemands, le 
maréchal Foch éprouva quelque hé­
sitation. Certains proposaient une 
ville de l’arrière, mais une telle solu­
tion fut écartée, car dans une agglo­
mération la rencontre n'aurait pu res­
ter secrète. D’autres parlèrent de 
Senlis, où était installé le quartier 
général: mais on se rappela qu’en 1914 
les Allemands avaient brûlé cette 
ville, fusillé M. Odent, le maire, et 
de nombreux otages. On écarta cette 
solution, craignant des réactions jus­
tifiées de la population. Finalement, 
le maréchal Foch, désireux suivant sa 
propre expression “de ne point faire 
un spectacle de la détresse d’un enne­
mi malheureux”, choisit Rethondes, 
en pleine forêt de Compïègne, où loin 
de tous regards curieux i] put discu­
ter les conditions de Tarmistice impa­
tiemment attendu.

Shawinigan, 3. (D.N.C.).— Nos 
pompiers ont été appelés dans la nuit 
de vendredi à samedi, chez M. Wil­
liam Learmont qui demeure avec sa 
famille sur l’avenue Hemlock, dans 
une maison appartenant à Mme We 
de Carufel.

\je feu, qui avait originé dans le 
salon, aviait déjà fait des progrès à 
l'arrivée des pomgiers mais ces der­
niers, sous la direction du chef J.-N. 
Longval, en eurent toutefois promp­
tement raison. Ils dùrent cependant 
employer un jet et restèrent sur les 
lieux pendant trois quarts d’heure.

Les occupants de la maison purent 
se sauver sans trop de difficulté, l^a 
famille couchait à Tétage supérieur 
mais pendant que M. Learmont et uu 
de ses fils avaient réussi à sortir de 
la maison à travers la fumée, Mme 
Learmont et un autre enfant descen­
dirent par une échelle après l’arri­
vée des pompiers.

ST-ROMUALD
Récent mariage

Le samedi 0 novembre dernier a 
été bénit en l’église de St-Romuald 
par M. l’abbé A.-M. Allen, vicaire, 
le mariage de Mlle Yvonne Robin, de 
cctto paroisse à M. Albert CJalli- 
chand de Davengus, Abitibi, 11s de 
M. Joseph Gallichand de Colom- 
bourg. ].a mariée était accompagnée 
de son père, M. Onésime Robin et 
M. Joseph Beaulieu servait de té­
moin au marié. Les' nouveaux époux 
sont partis quelques jours après 
pour aller résider à Davengus.

Nos meilleurs souhaits de bonheur. 
Le Curling

Tout laisse prévoir, que le jeu de 
curling introduit ici l’hiver dernier, 
par quelques amateurs, sera très en 
vogue l’hiver prochain. Un grand 
nombre de nouveaux m mbres doi­
vent être admis apprenons-nous,

ce qui donnera lieufjàjde très inté­
ressants tournois. fiLesJallées seront, 
au même endroit c’est-à-dire dans le 
premier étage de la bâtisse de§l’expo­
sition. Un appartement chauffé a 
été aménagé pour la commodité des 
joueurs, lorsqu’ils ne sont pas en 
lice. Une façade vitrée leur permet do 
suivre les détails de la partie en 
exécution, tout en ayant une tempé­
rature confortable. St-Romuald pos­
sède déjà plusieurs excellents joueurs 
qui sont en position de concourir 
avec des équipes étrangères.
Le hockey

L’ouverture do la saison de hockey 
sera tout probablement un peu re­
tardée, à cause de la température 
plutôt douce que nous avons ac­
tuellement et qui ne permet pas 
d’obtenir de glace naturelle. Tout 
de même les équipes locales ne re­
tardent pas pour cela leur organisa­
tion. afin d’être prêtes, pour un dé­
but immédiat, dès que nous aurons 
le froid et la neige nécessaires pour 
faire les patinoires.
Pratique de chant

MM. les membres de la Chapelle 
Musicale, sont priés de se rappeler 
qu’il y aura pratique de chant mar­
di, le 3 décembre et vendredi le 6 
décembre. Ces deux pratiques sont 
nécessaires, parce qu’en plus du pro­
gramme régulier, il y a celui pour la 
fête de ITmmaculée-Conception.

INVENTIONS
Protégées on tous pays 

Demandes le manuel traitant de Bru> 
Têts, marques de commerce, etc.

MARION & MARION
Fondée en 1892

Bureau chef: 1290 rua UaJserslté, 
Montréal

Succursale; ItM rue St-Flerr*, 
Québec

Prestige énorme
Au moment où la Chine du Nord 

se constitue en gouvernement auto­
nome, sous la suzeraineté du Japon, 
l’attention se reporte sur le général 
Dahoira qui. au nom du Japon, né­
gocie actuellement, à Pékin, avec cer­
tains chefs chinois.

On a pu nommer ce tout jeune 
général de brigade, qui a à peine dé­
passé la quarantaine, le "Lawrence” 
japonais, car il dirige le service des 
renseignements au corps de l'Intelli­
gence Service anglais.

Le général Dahoira a une réputa­
tion et un prestige énormes même 
chez les Chinois, auprès desquels il 
passe pour savoir ce qui va se passer, 
toujours vingt-quatre heures avant 
tout le monde-

Cette opinion largement répandue 
fait plus pour le général que toute 
autre publicité.

Noël
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AUTRES BREUVAGES “Gurd”
GINGER ALE SUCRE de Gurd NECTAR MOUSSEUX de Gurd 
DOUBLE GINGER ALE SEC de Gurd KOLA SEC de Gurd 
LEMONLIME RICKEY de Gurd EAU CALEDONIA de Gurd 
SODA WATER de Gurd EAU VEE DE VEE de Gurd
CREME SODA de Gurd ORANGEADE de Gurd

BIERE AU GINGEMBRE de Gurd (verre et grès)
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On s’efforce de préparer l’évacuation de
Londres en cas d’une a^que par les airs |

Les bouges de Londres ne sau.&tem <__ _ .s à l’abri des gaz.
Comme les taudis et les maisons ; 

des quartiers pauvres des villes bri­
tanniques ne peuvent être protégés 
contre les gaz, on cherche un moyen | 
d'en faciliter l’évacuation rapide et 
complète. Il se peut que l’on renonce 
à Londres qui est actuellement le : 
principal centre de distribution de, 
la nourriture en Angleterre.

LES MASQUES
Il va falloir trouver autre chose | 

que les masques pour protéger les en- ! 
fants de moins de cinq ans. car les 
masques ne sont pas satisfaisants.

Voilà quelques-uns des problèmes 
que les autorités militaires qui s'oc­
cupent de tracer un plan de défense 
nationale contre les avions doivent 
résoudre. La guerre est toujours me­
naçante en Europe et tous font l’im­
possible pour la prévenir, mais nul 
ne sait quand elle éclatera.

En cas d’hostilités, il est entendu 
que des milliers d’habitants des quar­
tiers pauvres devront immédiatement 
être transportés dans la campagne 
car il sera impossible de protéger les 
maisons contre les raids et les bom­
bes.

Les dangers que courent les den­
rées alimentaires à Londres a fait 
songer à la possibilité d'en ordonner 
le transport dans plusieurs autres 
centres afin de protéger le plus grand 
nombre de citoyens possible.

Le commandant Hodsell a dépêche 
ses experts pour étudier cette ques­
tion. On a enquêté tour à tour à 
Southampton, à Liverpool, à Glas­
gow, à Newcastle, à Bristol, à Car­
diff et à Grimsby.

Des savants s’occupent de trouver 
un moyen de cacher dans une boite 
aménagée en conséqence les enfants 
au-dessous de cinq ans.

CONTRE LES GAZ
On se préoccupe aussi du problème 

des masques à gaz pour les adultes. 
On estime qu'il faudra environ 40,- 
000.000 de masques estimés à 0.50 sous 
chacun. Il est possible que le gou­
vernement les distribue gratuitement 
advenant une guerre.

LA NOURRITURE
On cherche un moyen de protéger 

les quais contre les bombes et à date 
on n’a encore rien trouvé.

Les experts qui se préoccupent de 
préparer la défense du territoire et 
de la population étudient aussi des 
niéthedes qui seraient les plus com­
modes pour distribuer le plus de vi­
vres possible dans le plus grand ter­
ritoire. Plus il sera facile de distri­
buer et de morceler les approvision­
nements, plus on aura de chance 
d'éviter les pertes que causeraient 
par exemple l'incendie d’un grand 
entrepôt qui contiendrait à lui seul 
tous les approvisionnements d'une 
vaste région.

On prépare aussi ce qu’il faudra 
pour décharger les bateaux sans l’ai­
de de l’électricité si celle-ci vient à 
faire défaut.

%.

|t

Aux plus grands magasins de Québec

On voit par cetic photo combien les “slums" de Londres sont vulnéra­
bles et avec quelle facilité on pour rait les attaquer du haut des airs. I 
Les préposés à la défense nationa le cherchent un moyen de parer ce ; 
danger et de résoudre ce grave problème.

lettre venant du local No 30 de Bos­
ton et d’une autre venant des wa- 
gonniers du Q. R. L. & P. Elles fu­
rent prises en sérieuse considéra­
tion.

FEU H. LAVALLEE
Les funérailles de M. François- 

Xavier Lavallée, de ITslet, dont le 
"Soleil’’ annonçait la mort hier, au­
ront lieu demain avant-midi, jeudi, 
en l'église de St-Aubert, comte de 
l’Islet.

Le regretté dé­
funt était l’é­
poux de dame 
Corinne Gilbert. 
Il laisse pour 
pleurer sa perte, 
en outre de son 
épouse, trois fils, 
MM. Maurice La­
vallée, le major 
Emile Lavallée et 
'M. Henri Laval­
lée, trois filles, 
madame Emile 
Blais i Eugénie), 
Mlle Régine La­
vallée et madame 
Orner Whiseil 

(Emma1. Un frère, M. Alfred La­
vallée, de Ste-Anne. une soeur, Mme 
Maxime Pelletier, de Et-Pamphile et 
plusieurs neveux et nièces, ainsi que 
les trois épouses de ses fils lui sur­
vivent.

y*
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Deux projets intéressants 
sont étudiés

(Suite de la page 3) 
dont l’existence remonte à 1820. Cer­
taines de ses clauses, d’après le co­
mité, sont d'application un peu diffi­
cile et devraient être mc-difiées. A tout 
événement, ce rapport, qui représente 
une analyse très détaillée de toute 
cette législation, sera rendu public 
quand il aura été soumis à l’assem­
blée générale de la Chambre de Com­
merce.

Quand au surplus de taxe dont on 
veut faire disparaître l'intérêt, il sera 
étudié non seulement par la Cham­
bre de Commerce locale, mais aussi 
par la Fédération des Chambres de 
Commerce de la province. Voici les 
explications fournies par M. Alfred 
Marois. Parfois, pour une raison ou 
pou-’ une autre, un particulier ou une 
compagnie verse un montant addi­
tionnel et sans motif, au trésor fédé­
ral. Après constatation de l'erreur, 
le surplus versé est ren|is à tel par­
ticulier ou telle compagnie; mais il 
arrive généralement qu’il s'est écoulé 
un délai assez considérable entre le 
versement et le remboursement. Pen­
dant ce temps, le montant de l’inté­
rêt que percevait ce particulier ou 
cette compagnie est totalement perdu 
Quand il s'agit de taxes assez élevées, 
le montant ainsi perdu représente une 
proportion qui en vaut la peine. La 
Chambre de Commerce et !a Fédéra­
tion veulent faire disparaître cette 
injustice et obliger le gouvernement 
à rembourser capital et intérêts, 
quand telle erreur aura été commise.

Le comité de nominations qui pré­
sidera à l'élection du nouveau bureau 
de direction de la Chambre de Com­
merce se compose comme suit:: MM 
Adjutor Marcoux, Joseph Mercier et 
Wilfrid Boulet.

A L’ACADEMIE

L union des travailleurs en 
fourrure

(Suite de la page 3) 
Joindront l’union. <

Les élections étaient sous la prési­
dence de M. Jos. Matte, représentant 
du bureau-chef des travailleurs en 
fourrure. Il parla de la conférence 
canadienne tenue à Montréal au dé­
but de novembre et déclara que l’u­
nion locale pouvait compter sur l’ap­
pui des locaux de Montréal, Toronto 
et Winnipeg. On espère pouvoir 
bientôt établir un code du travail 
dans les provinces d'Ontario et Qué­
bec. On a annoncé la visite du pré­
sident général de Long-Island et cel­
le du vice-président général M. Al­
bert Roy, de Montréal. Il y aura 
grande réunion à cette occasion. Une 
assemblée ouverte aura encore lieu 
dimanche le 8 décembre à laquelle 
tous les employés, hommes et fem­
mes, sont invités. Lorsque les em­
ployés ne travailleront plus le soir, 
les assemblées auront lieu un soir de 
.semaine comme dans le passé. L'U­
nion locale a pris connaissance d’une

Le professeur Donat, de Montréal, 
donnera une séance de magies de­
main après-midi, à 2 heures, à l’Aca­
démie Commerciale. Tous les jeunes 
sent invités.

BIBLIOGRAPHIE
Vice-amiral P.-n. uuepratte, ancien 

commandant de la force navale 
des Dardanelles: L’EXPEDITION 
DES DARDAN LLE 1914-1915, 
avVc une épigraphe de François 
Piétri, ministre de la marine. 
“...L’illustre, amiral (luépra te, 
le héros des Dardanelles, l’hon- 
me dont les Anglais apprennent 
le nom aux enfants de leurs éco­
les, comme s'il était le symbole 
même de l’honneur naval.”

François Piétri
Un vol. in-8 de la Collection de 

Mémoires, études et documents pour 
servir à l’histoire de la guerre mon­
diale, avec !j cartes et 10 gravures 
hors iexte, LS l’r. Payot, 106, Boule­
vard St-Germain. Paris.

Dans la Collection de Mémoires, 
é udes et documents pour servir à 
l’histoir de la guerre mondiale vient 
de paraître un ouvrage qu’on atten­
dait depuis longtemps, les souvenirs 
du vice-amiral P. Guéora te, l’ancien

commandant do la force navale.fran 
çaise ayx Dardanelles, sur cette ex­
pédition.

L’amiral Guépratte montre admi­
rablement ce qu’a été la collabora­
tion de la flotte française et do la 
ilotte britannique en Méditerranée 
durant cette mémorable campagne 
contre les Turcs qui a été appelée 
“la (Jernif ro croisade”.

Les premiers chapitres sont consa­
crés aux conditions dans lesquelles 
se fit la jonction entre la flotte fran­
çaise et la Ilo te anglaise. Puis c’est 
la description des premières opéra­
tions il l’ouvert des Détroits, le récit 
poignant de la bataille navale du 18 
mars 1915, l’odyssée des sous-marins 
britanniques, les opérations combi­
nées ries armées de terre débarquées 
dans la presqu’île de Gallipoli et des 
orces navales, la bataille des Cinq 
Plages, etc...

Les souvenirs de l’amiral Gué-, 
pratte montrent surtout quel héoï- ' 
que effort a été cette entreprise des ; 
Dardanelles encore aujourd’hui dis­
cutée avec passion conîme tous les 
aits saillants de l’histoire, et dont 
ilusieurs aspects demeurés dans 

l'ombre jusque-là sont mis enfin en 
lumière par l’an ien commandant 
en chef des forces françaises. M., 
François Piétri, ministre de la mari-’ 
no, rappelle dans son épigraphe que ! 
le nom de l'amiral Guépratte est ’ 
devenu pour les Anglais “comme le i 
symbole mên de l’honneur navql.” 1 

]j6 présent volume est, en retour. ■ 
le magnifique hommage rendu' par 
l’amiral Guépratte aux marins fran­
çais et anglais qui ont connu les dan-| 
:ers et les souffrances héroïques de ! 
cette dramatique expéditif n.

EUCHRE
Demain soir, Halle Berthelet, Sal­

le des Zouave::, les raquetteurs du 
club Le Zouave, donneront leur soi- 1 
rée de cartes annuelle. Les amateurs 

j de Euchre et de Bridge y seront : 
bienvenus et passeront une agréa- '

' ble soirée. Une corbeille de provisions j 
j évaluées à 12.00 sera à gagner, un :
| morceau de fourrures d’une valeur de 1 
j 37.50 sera tiré comme prix de pré- ; 
| sence 'don de M. L. Trudel) et 125 ; 
, prix à être distribués aux chanceux. i 

Chez J.-M.-Ph. Côté. Enregistré, ta- , 
baconiste à 372 St-Jean, on peut ob- | 
tenir les cartes ainsi que des raquet- ; 
teurs-zouaves et à la salle des Zoua- ] 
ves. le soir même. j '

En aidant 1 ce beau groupement, < 
vous faites preuve d’esprit sportif et ! 
social et vous vous procurez une dis- ! 
traction saine et agréable. j

(communiqué) <

A LA TUQUE i.

• La Tuque, 4. (D. N. C.). — Le uou- ; 
veau député de Laviolette M. l'avo- ' I 
cat C.-R. Ducharme, de La Tuque a ; 
tenu dimanche dernier après-midi i 
dans la grande salle de l’hôtel-de- ! i 
ville une grande assemblée pour re- | ] 
mercier ses électeurs de cette ville et ; 
des alentours. L’assemblée fut pré­
sidée par M. le maire le Dr J.-O.-H. 
Ricard. Parmi les orateurs qui par­
lèrent à cette assemblée, outre le dé­
puté Mtre Ducharme, il y eut MM. 
Ernest Desbiens, de La Tuque, M.
1 avocat Léon Méthot. des Trois-Ri­
vières. (M-, Jean-Ls. Baribeault, ex- 
député fédéral de Champlain, M. l'a­
vocat Auguste Désilets et M. le no­
taire L.-J. Dostaler. de Grand’Mère, : 
M. l'avocat Onés. Dallaire, de La Tu- | 
que et M. Jean Gauthier, de Grand’- 
Mère.

LA VERTU REVIVIFIANTE DE L’HUILE DE FOIE DE 
MORUE - EN PLUS DIGESTIBILITE FACILE

je COMMIS Lis
«tciwaïueMs
LA VITAMIN! A. 

~ ONAMSDM 
DK MOI 
TOU* LU 
JOUAS/

JE FORME LES OS, 
JE SUIS LA VITAMINE D. 
SURMOIOérENMNTIA 
SAMiirr

L-es invalides qui luttent pour revenir à la santé ont 
besoin d’aliments créateurs de force et de vitalité.
L EMULSION SCOTT est une émulsion d'huile de 
foie de morue pure chargée d'énergie avec en PLUS 
des hypophosphites de chaux et de soude reconstituants 
des os. Elle se digère de quatre à cinq fois plus faci­
lement que la meilleure qualité d’huile de foie de 
morue. Ce sont là des PLUS-VALUES que seule 
1 EMULSION SCO I F puisse vous donner.

EMULSION SCOTT
L'HUILE DE FOIE DE MOP.UE DIG' T f AUX PLUS-VALUES

EN VENTE CHEZ VOTRE PHARMACIEN *:;.•* B

mm
BELLES VALEURS en KIMONOS

Pour FILLETTES de 8 à 14 ans

KIMONOS en édredon de belle 
qualité — jolis dessins — styles 
divers, beau choix de teintes. — 
Régulièrement, 1.98. — Pour 
JEUDI seulement

KIMONOS en flanelle unie, joli­
ment garnis en couleurs con­
trastantes. — Régulièrement, 
$2.98. — Pour JEUDI seule­
ment

39

$039

éé m —Salon de confection pour dames—

LE PERE NOËL suggère des radeaux utiles pour grandes 
fillettes et enfants. Vous les trouverez en 
une variété infinie

A NOTRE RAYON DE LA LINGERIE

RAVISSANTS PETITS 
MANTEAUX

En Llama blanc, très 
belle imitation de 
fourrure — importa­
tion anglaise — pour 
bébés de 6 mois à 
2 ans. $3.75 et $4.00 

JAMBIERES pour ap­
pareiller $1.75 et $2.00 

BONNETS en Llama 
blanc, pour appareil­
ler. Valeurs jusqu'à
$2.00 ...............  69c

COMPLETS TROIS 
PIECES

Manteau — Jambières 
— Bonnet

En Chinchilla et Drap 
Couverte de premiè­
re qualité — En ro­
se. beige, vert, ciel, 
copen, corail, etc. 
Styles on ne peut 
plus charmants, pour 
bébés de 1, 2 et 3 
ans $5.25 à $11.49 

MANCHONS avec fer­
moir éclair (zippqr), 
pour appareiller. 98c

COMPLETS DEUX et 
TROIS PIECES

En drap couverte, fri­
se, Chinchilla, sué- 
dine pour l’hiver — 
Teintes pâles et fon­
cées. Tailles: 1 à 6 
ans. $2.98 à $7.49

PANTALONS
En laine, avec pieds — 

marques : Knit-lo- 
Flt ou Scott Knit­
ting. qualité pesante 
— Rouge, brun, cha­
meau, fauve, blanc, 
bleu. Tailles: 2 à 12 
ans S2.00 à $4.50

ROBES
Assomment superbe,

en crêpe de soie, 
crêpe de laine, jer­
sey de laine. Jersey 
de coton, Diagonal. 
Serge Botany, Tri- 
rot de laine, etc. 
Toutes en des styles 
ravissants. Tailles .: 
7 à 10, 12 à 14, 14 

X à 16 $1.59 à $7.49

COUVRE- 
CHAUSSURES

"N

Pour FILLETTES
JERSEY de laine noir ou 

brun, bouton pression —

1U1 $2.45
JERSEY de laine, garnis de 

fourrure — dï *) 7 C
11 à 2 I D

VELOURS noir ou brun, gar­
nis de fourrure, d» o qa 
11 à 2

Pour GARÇONS
CACHEMIRE de laine noir,

‘*5- $1.69Une boucle
Deux boucles. 

Prix . . . .
JERSEY de laine, 

Une boucle
Deux boucles — 

Prix ...

$1.99
$1.95
$2.45

^ ' ;

.J

SUGGESTIONS 
Pour CADEAUX 
utiles aux GARÇONS

• MATINEES blanches ou 
de couleurs.

• CHEMISES—deux faux- 
cols ou col à même.

• PYJAMAS.
• ROBES DE NUIT.
• SOUS - VETEMENTS 2

pièces ou combinaison.
• BAS DE GOLF.
• GANTS de’ toutes sortes.
• CEINTURES - BRETEL­

LES MOUCHOIRS.
• CHANDAILS de tous 

genres.
• CRAVATES en un choix 

immense.

DEUX SPECIAUX-

ROBES ET 
BOUFFANTS

En crêpe de sole, crê­
pe de laine, velours, 
jersey de laine, jer­
sey de coton, tricot 
et serge.

AUSSI
Costumes de laine, 

trois et ■ quatre piè­
ces. Le tout nou­
veau pour fillettes 
de 1 à 6 ans . .

98c à $7.49
CHAPEAUX, BERETS, 

CAPELINES
En angora français de 

première qualité, ga­
rantis* faits à la 
main, en blanc et en 
couleurs.

CHAPEAUX $3.95
BERETS $2.75 et $3.50
CAPELINES $2.75 

CAPELINES
En angora blanc de 

première qualité. Ré­
gulièrement $2.00 
pour................ $1.25

£

i

Au PARADIS 
DES JOUETS

PUPITRE et CHAISE en 
carton très fort, comme 
illustration, " -ii gris—peut 
se peinturer, se décorer lj. 
se tapisser peur s’harmoni­
ser à la chambre. — La 
chaise peut porter un poids 
de 150 livres.

Prix pour pupitr: et chaise

*1.59
PETITES LAVEUSES “ SINKY ”

— comme illustration —
exactement comme celle de jnaman — avec esso­

reuse, etc.

Petit
format

Grand
format

C’EST A NOS MAGASINS QUE VOUS TROUVEREZ 
LES VETEMENTS QUE VOS GARÇONS SERONT FIERS DE PORTER

COUPE-VENT
en drap couverte de laine, 

modèle Raglan cou­
leurs : bleu marine ou 
rouge-marron—les uns
fermant avec fermoir 
éclair fzjpper) d'au­
tres avec boutons. — 
Tailles : 26 à 36 .

$2?5 et $3?5

ENSEMBLES
Trois pièces — Pardes­

sus, jambières, bon­
net aviateur — en 
chinchilla de belle 
qualité — doublure 
satin et polo beige— 
couleurs assorties. 
2 à 8 ans .............

$795

CAPOTS
avec capuchon — en bleu 
marine avec garnitures rou­
ges — doublés de flanelle 
— ceinture de laine. — 
2 à 10 ans.

Prix, suivant l'âge

*55? et *6
COMPLETS

en jersey de laine, avec 
motif de fantaisie—- 
culotte avec élasti­
que à la taille. — 
Grand choix de cou­
leurs. — 2 à 6 ans

COMPLETS-
Trois pièces : Habit à 

simple ou double 
croisure—deux pan­
talons —un golf et 
un long ou deux 
golf,—en belle ser­
ge bleu marine.— 
AUSSI en tweed ou 
worsted de fantai­
sie. — Très beau 
choix. — Tailles : 
28 à 32
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DEUIL A LONDRES

M. et madame Yvon Laurier sont Madame Alphonse Dion, de Québec, 
retournés à Montréal, hier, après avoir madame F.-X. Feuiltault, de Derby 
/ait un bref séjour à Spencerwood où Lane, madame L. Labrecque, de Beau-
iis ont été les invités du lieutenant- 
gouverneur et de madame E.-L. Pa- 
tenaude.

— o —
L’honorable Joseph-Edouard Per­

rault est revenu de Montréal hier soir.
— o —

L'honorable Athanase David est 
attendu à Québec ce matin.

— o —
Le Très Révérend Philip Carring­

ton. Lord-Evéque de Québec, sera Vin-

mont, madame P.-E. St-IHlaire, de 
Ste-Marie de Beauce. étaient en 
voyage ces jours derniers à Beaumont 
et à Ste-Marie, chez Mgr J.-E. Feuil­
tault.

— o —
Madame Gustave Baudoin, de 

Montréal, passe la semaine chez M. et 
madame Lucien Hardy, chemin St-
Louis.

— o —
Samedi le 30 novembre, en l'église

vité d'honneur du Cercle des Femmes de St-Basile, le R. Père Cyprien Baril, 
Canadiennes, au Château Frontenac, J franciscain, a béni le mariage de son 
cet après-midi. Madame A.-M. Tes- \ cousin, le notaire Henri Lefèvre, de 
sier présidera. St-Basile, avec mademoiselle Lauren-

— o — tine Fiché. M. Sarto Malte, frère de la
L’honorable juge Alphonse Bernier mariée servait de témoin et M. Maxi- 

et madame Bernier sont de retour de : mien Lefèvre accompagnait son fils.
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Montréal
— o —

L’honorable juge Romeo Langlais 
part ce soir pour Rimouski. .

— o —
L’honorable sénateur A.-J. Brown 

et madame Brown sont retournés à 
Montréal après avoir fait un bref sé­
jour en ville.

— o —
Le docteur J.-A. Bergeron, député 

de Matane, est de passage 
ville.

— o —

Pendant la cérémonie un joli pro­
gramme musical fut rendu par la cho­
rale des jeunes filles de la paroisse 
ainsi que par MM. Ernest Fiché et 
Melville Dclisle. tous deux cousins de 
la mariée. La mariée portait une robe 
de velours chiffon rouge vin, modèle 
français, chapeau et souliers de mê­
me ton. Un manteau de mouton de 
Perse, garni de renard argenté. Son 
bouquet se composait d’oeillets blancs, 

en notre \ Après la cérémonie il y eut réception 
à l’hôtel Hardy. Les nouveaux époux 
sont ensuite partis pour Ottawa. Pour

I M. et Mme Elzéar Guay, (Marie-Rose* 
Alma Genestj, mariés récemment 
en l’église de St-Isidore de Dorches­
ter.

i- 
soutient qu’une lettre et uti billet ont 

; été envoyés à son mari mais qu’elle 
: a Jeté le tout au feu. Plus tard, elle 

LA PRINCESSE VICTORIA, soeur de serait allé au bureau de Lemieux et 
Sa Majesté le Roi Georges V, qui c'est là que, suivant ses prétentions,
a succombé à benne heure hier ma­
tin aux suites d'une brève maladie.

Madame Alfred Terreau a reçu hier le voyage, madame Lefèvre portait 
soir, après le récital conjoint qu’ont , un manteau bleu marine, garni de 
donné au Château Frontenac made- i chat sauvage, avec accessoires de mê- 
moiselle Violette Delisle et M. Lionel ' me ton. A leur retour les nouveaux 
Daunais. | époux résideront à St-Basile.

— o — | ______
M, Paul- Emile Côté, députe de Bo- , ' ^

naventure, et madame Côté sont ar- I A MONTREAL
rivés à Québec lundi. v______ — _________ '

Le commandeur Joseph Dufour, dé- L honorable â.-C. Hardy, madame 
puté de Matapédia, passe quelques Hardy et leur fille. Dorothy, sont re­
jours ii Québec.

o —
Madame René Landry retournera à de Brockville.

tournés à Ottawa après avoir occupé 
pendant plusieurs mois leur résidence

o —Ottawa en fin de semaine après avoir
passé quelque temps en ville, l’invitée , ^ Société d Etudes et de Confé-
de son père, M. Charles Lanctôt. ‘ r.f,llc^,s *l,er après-midi, à l’hôtel

_ 0 _ i Windsor, le conférencier, était M. Re-
M. Perrault Casgrain, C.R.. de Ri- . nf Garneau. Il a traité de “L’avenir 

mouski, est à Québec, pour affaires : “M roman au Canada français".
professionnelles. , . ~ ° -

_ 0 _ Des invitations ont été lancées par
Vf. Guron Pratie est revenu diman- j madame A.-C.-M. Thompson pour une 

rhe d’Ottawa ' sotrec dansante qu'elle donnera le 27cne a uuawu. ~ ^ _ décembre pour sa fille Fay.
Mesdemoiselles Louise Panneton et „ v~~ ° ~ : Me G.-II. Robichon, maire de Trois-

Denisc Paré sont retournées à Mont- madame J.-h. Archambault, : Rivières.
real apres avoir passé quelques jours * d. Outremont, annoncent les fiançait- ] Tant sur les faits que sur le droit,

les de leur fille, Georgette, avec le '■ Marie-Anne Vallières en appelle d’un

Deux causes plaidées en 
Cour d’Âppel

(Suite de la page 3) 
poursuivre, trouvant l’action préma­
turée et que Girard n'avait pas rem­
pli les formalités imposées par les dis­
positions statutaires de la police d'as­
surances. Le 7 juin 1935, la Cour Su­
périeure de Trois-Rivières maintenait 
l’action de l'intimé avec dépens et 
c'e: t de ce jugement qu'il y a appel.

Comme dernier moyen de défense, 
l’appelante soutient que Girard était 
déchu de son droit de toucher l'in­
demnité, à cause de son retard à 
payer ses cotisations. Le demandrur- 
intimé oppose une dénégation géné­
rale aux prétentions de la défende- 
resse-appelante. Il est repésenté par

d Québec.

Le heut.-colonel G.-E.-A, Dupuis esi 
de retour du camp Borden, Ont, où il 
a fait un séjour de quelques semaines.

— o —
Madame A. Beaupré part à la fin 

de la semaine pour Montréal où elle 
sera, pendant quelque temps, l’invi­
tée de M. et de madame Herman For­
tier.

— o —
M. E.-A. Soulièrc, de Windsor, Ont., 

M. et madame G.-H. Lavoie, de Ba- 
gotville, M. Joseph Desrosiers, de Ri­
mouski. ont passe la fin de semaine 
à Québec, au Château Frontenac.

— o —
Madame Octave LaCroix est retour­

née à Trois-Pistoles après avoir fait 
un séjour de quelques semaines à 
Québec.

— o -
Madame Avila Bedard passe quel­

ques semaines à Montréal.
— O —

Mademoiselle Charlotte Savary a 
reçu à déjeuner, lundi, pour made­
moiselle Suzon Beaudoin actuellement 
l’invitée de M. et de madame J.-L. 
Hardy.

— o -
L’Association ambulancière St-Jean 

a donné un thé-causerie, hier après- 
midi, au Château Frontenac. La con­
férencière était mademoiselle Made­
leine Roy.

— o —
M. F.-W. Ross a reçu hier après- 

midi. à sa résidence du chemin St- 
Louis. pour mademoiselle Renée Fi- 
set. de Rimouski, débutante de la 
saison.

I docteur Eugène Guenette, de Lawren- 
ceville.

A OTTAWA

Son Excellence lord Tweedsmuir a 
reçu, hier matin, le colgnel IV. Foster, 
de Vancouver.

— o —
Le consul-général de Pologne et 

madame Adamkiewicz ont reçu à di­
ner, hier soir, en l’honneur du minis­
tre des Etats-Unis et de madame 
Normcn Armour.

— o —
L’honorable B.-J. Matiion et mada­

me Manion sont retournés à Ottawa 
après un séjour à NewYork et Atlan­
tic City.

— o

arrêt du juge Laetare Roy, de la Cour 
des Sessions de la Paix, la condam­
nant à un mois de prison, après 
l’avoir trouvée coupable de faux. D’a­
près l'acte d'accusation, elle aurait 
signé le nom de son mari sur un bil­
let en date du 1er février 1933, à l’or­
dre de M. C.-J. Lemieux, de Lévis. 
Les seuls témoins au procès furent 
M. C-J. Lemieux pour la Couronne 
et l'accuséo-appelante pour la défense.

Me J.-A. Nadeau, qui défendait en 
première instance Mme Vallières, pré­
tend en Cour d'Appel que la matéria­
lité des faits n’a pas été suffisam­
ment prouvée et que les motifs juri­
diques du juge Roy. pour condamner 
Mme Vallières. étaient injustifiés.

Lemieux a prétendu avoir envoyé 
par la poste à Joseph Bourassa. le 
mari de l'appelante, un billet au mon

Madame Beck, épouse du consul ge- tant de $I83-68. qui lui a été retourné 
néral des Etats-Unis, et sa fille, son! avec la signature apparente de Bou- 
parties pour Philadelphie ou elles pas- ! rassa- fol'See Par l’accusée. Celle-ci 
seront la saison de Noël, -

Madame J.-P. Morin, de Saint-Hya­
cinthe, est cie passage à Ottaica,

CHEZ LES INSTITUTRICES
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elle a signe un billet au nom de son 
mari, à la suggestion même de Le­
mieux, et à cause des menaces de ce­
lui-ci.

Me Nadeau prétend que le juge Roy 
ne pouvait, ni en droit ni en 'ait, ac­
cepter de préférence la version de 
Lemieux. Il soutient aussi que la ver­
sion de l'accusée-appelante est plus 
plausible, même en regard du témoi­
gnage de Lemieux, qui aurait répon­
du de façon étrange aux questions 
de Me Nadcau. Plusieurs déclarations 
de Mme Vallières-Bourarsa, au pro­
cès, auraient d'ailleurs été corrobo­
rées par Lemieux.

L'avocat de l'appelante déclare aus­
si à la Cour d’Appel que le juge Roy 
a pris pour acquis des faits qui n’ont 
pas été prouvés. En vertu de l’article 
10C8, aucune accusation de faux ne 
peut être maintenue sur le témoigna­
ge d'un seul témoin, à moins que es 
témoignage ne soit corroboré sous 
quelque rapport essentiel par une 
preuve qui implique l’acaisé. Dans le 
cas présent, telle corroboration n'ex­
isterait pas.

Il faudrait aussi pour condamner 
Mme Vallières. d'après Me Nadeau, 
une intention criminelle de sa part, 
qui n’a pas été prouvée. Y aurait-il 
eu tentative de preuve à cet égard, 
et doute quant à cette preuve, que 
le doute devrait être en faveur de 
l’accusée. Me Nadeau conclut en de­
mandant que l’acte d'accusation soit 
cassé et que !o jugement de première 
Instance soit renverse.

Me Gérard Lacroix, pour la Cou­
ronne, répondra aujourd'hui à ces 
arguments.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE -

—et vous sauterez du lit 
“gonflé à bloc”

II faut que le foie verse doux livres de j 
bile dans l intestin, chaque jour. Si cette { 
bile n'afflue pas 11 rement, vos aliments { 
ne se digèrent pas Us se putréfient et se j 
corrompent dans l’intestin. Des gaz vous 
gouflent. Vous vous constipez Les poisons 
se répandent dans tout l’organisme et vous 
vous sentez abattu, déprimé, et vous broyez j 
du noir.

Un simple mouvement des intestins n’at- j 
teint pas toujours la cause: il vous faut 
Quelque chose qui agisse sur le foie. Seules J 
les bonnes vieilles Petites Pilules Carter ; 
pour le foie ont le pouvoir d’assurer le 11- ! 
bre afflux de bile qui vous remettra d'a- ! 
plomb. Inoffensives, végétales, douces, pour j 
faire couler la bile, demandez par leur nom ! 
les Petites Pilules Carter pour le Foie — 
Carter’s Little Liver Pills. Refusez caté- { 
forlquement toute imitation.

—I

DANS NOS THEATRES
LE PLES GRAVI) EVENEMENT Mll- 

KlfAL DEPL'13 DE* ANNEES.

Pourquoi le concert 
de la Symphonie de 
Washington a lieu 
à 10 h. du soir

Comment le publie y trouve son 
avantage.

Quelques personnes se demandent pourquoi 
le concert, si important de la Symphonie 
de Washington a lieu au Capitol à 10 heures 
et 30 du soir. La raison en est très simptp 
et fort Justifiable puisque c’est pour permet­
tre à notre public d'entendre ce magnifique j 
concert n des prix plus que raisonnables.

Il fallait tout dabord choisir la plus 
grande salle et la plus grande scène. C’est 
ce qui explique tout premièrement le choix 
du Capitol. Secondement il s’agissait, afin 
de ne pas augmenter trop les frais, de s’as­
surer ce théâtre pour un loyer peu élevé. 
Comme après le spectacle de vues cette salle 
peut être louée quatre fois meilleure iftarché 
qu’à l’heure normale, on n‘a pas hésité.

De la sorte un concert pour lequel il au­
rait fallu exiger de $3.00 à’ $1.25 en temps 
normal va pouvoir être offert à notre public 
pour des prix variant de 75c à $2.00 pour la 
place la plus dispendieuse. Aucune autre 
ville au Canada, n’offre le concert de la 
Symphonie de Washington à des prix aussi 
bas.

C’est donc le public qui bénéficie de la I 
diminution des frais.

t le concert ne finira pas tard quand 
même. Le programme, malgré qu’il soit i 
aussi imposant qu'intéressant, dure environ , 
1 heure et 45 minutes. Donc tout le public 
aura regagné ses foyers avant minuit et SO ; 
ce qui n’est pas tard,

De plus la Compagnie des Tramways aura 
des tramways à la sonie vers minuit et 20.

Personne ne doit manquer ce magnifique 
concert car c’est un événement unique à 
Québec et une fête de l’art musical dont on 
conserve longtemps l'agréable souvenir.

Les billetr se vendent rapidement au con­
trôle du Capitol. — (Communiqué).

UNE CORRECTION

THEATRE CAPITOL
Vend. Soir, 6 déc. « 10 h. 30

Le NATIONAL

SYMPHONY
ORCHESTRA

de WASHINGTON
82 musiciens sous la direction de 

l’éminent chef d’orchestre.

HANS KINDLEK
Billet* 75c, $1.. 81.50. $1.75 ■■t *2.00. 
En vente lundi matin le 2 déc. au
Capitol.

COMMENÇANT

BONNE COMEDIE AU CINEMA DE PARIS

V

Albert Préjean et Danielle Darrieux dans “Quelle drôle de Gosse’’ qui connaît un groa 
succès au Cinéma de Paris cette semaine en programme double.

Aujourd’hui au Cartier AU FRANÇAIS

BYRNE REMERCIE

Le cercle pédagogique Marie Rollet 
donnait ces jours derniers un nouveau 
.'-igné de sa vitalité, en convoquant ses 
membres peur une troisième séence 
d’étude.

Lu présence de Monsieur l'abbé J.- 
E. Dumais. aumônier directeur, ac 
compagne du Révérend Père Schelpe, 
jésuite et conférencier de renom, ainsi 
que la collaboration de cent cinq édu­
catrices de notre ville firent de cette 
réunion un succès.

M, et madame Jacques Dussault, de 
Montréal, étaient descendus au Châ­
teau Frontenac, hier.

— o —
T„'?.,fLA^!0lUÊ Lac0'Lir"leTe- (te saint- | Après la bienvenue de la Présiden- 
Jos^ph de Beauce, passe quelques te et la lecture du procès verbal par 
mure * ja secrétaire archiviste, notre atten-jours en ville.

— o —
M. Jacobo Golubojf, d'Uruguay, 

passe quelques jours à Québec.
— o —

Mademoiselle Annette Emond, 
Montréal, fait un court séjour 
Québec.

o —
Mademoiselle Françoise Laine

de

tion fut captée par une intéressante 
conférence sur “l’autorité dans l'édu­
cation".

m

Photographie prise au mariage de M.

M. Frank Byrne, M.P.P., député du 
comté de Québec, nous adî-esse la 
lettre suivante remerciant ses élec­
teurs à la suite de la victoire qu'il a 
remportée aux élections du 25 no­
vembre :

Québec, ce 3 décembre, 1935 
Monsieur le Rédacteur:—

Les élections terminées, je dois re­
mercier cordialement tous les élec­
teurs du comté de Québec qui ont 
bien voulu .m'accorder leurs suffrages. 
Je leur en suis très reconnaissant, et 
je m’efforcerai, en retour, de mettre 
toujours de l’avant les intérêts de tou­
te la population du comté que je re­
présenterai au Parlement.

Je profite de cette occasion pour re­
mercier les journaux quotidiens de la 
ville de Québec qui ont eu l'obligean- 

I ce de donner, de leur mieux, des 
j comptes rendus des assemblées que 
: nous et nos amis avons tenues à di- 
! vers endroits du comté.

Veuillez me croire.
Votre tout respectueux,

Frank Byrne, M.P.P.
Député provincial du comté

de Québec.

NOUVELLE ORGANISTE
Beaumont, 4. — Mlle Cécile Beau­

mont. fille de M. Pierre Beaumont de 
Ste-Catherine, comté de Portneuf, 
vient d’être nommée organiste de 
cette paroisse et a débuté comme 
telle dimanche dernier.

Mlle Beaumont est l'élève du pro-

En annonçant l’acquittement de M. 
Joseph Roy, accusé par le Collège 
des médecins d’avoir illégalement 
pratiqué la médecine, nous avons 
donné l'adresse de M. Roy comme 
étant à 52 rue St-Vallier. M. Joseph 
Roy demeure à 111 rue St-Joseph, au 
deuxième étage.

CORDONNIERS MONTEURS
Une assemblée spéciale des cor<*m- 

niers monteurs aura lieu ce soif à 
17, rue Caron, Des questions fort im­
portantes seront discutées. Tous de­
vraient être présents.
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AUJOURD’HUI

Une histoire d amour... 
glorieuse... tendre, fas­

cinante.
Une idylle gaie se dérou 
le — le inonde est jeu 
ne — les aventures at­
tirent le brave sur le 
superbe, vieux canal 
Erié, fiers barrière 

vers l’ouest

i

| tire série complète “Heroes of the West”, 
12 épisodes. 24 rouleaux, en une seule re­
présentation.

Le Français met à l'affiche aujourd'hui 
une série complète, programme qui a été 

j très apprécié l’an dernier, si l’on s'en tient 
aux assistances nombreuses. Cette série 
comprend des scènes excitantes. Les pre­
miers pionniers de l’Ouest Américain se 
rendent civiliser les tribus sauvages, au mi­
lieu des difficultés sans nombres de ce pays 
sans loi. Voyez l’hér^ ne des pionniers, 
l’attaque d’un train, i aventures extra­
ordinaires, la venue de la cavalerie des 

j Etats-Unis à la rescousse.
Une série complète offre de l’intérêt du 

I commencement à la fin et tient le public 
j i en suspens à chaque épisode. Nous corn - 

! mençons la représentation avec une de- 
I sopilante comédie. (Communiqué i

Tel.: 4-2880

CLAUDE RAINS
“The Man Who Reclaimed His Head’* 

aussi Patricia Ellis, dans

“A NIGHT AT THE RITZ”

Marcel Cubé à Mlle Fernande Ca- i fesseur Rolland-G. Gingras, de notre

Photographie prise au mariage d M. 
Antoine Therrien à Mlle Jeanne 
Tremblay, le 25 novembre dernier, 
à l’église de Stadaeona.— (Photo de 
Turcotte). ■

IMPERIAL, Lévis
HENRI ROLLAN et 

G \BY MOULA Y dans

ER
TAKES.,WIFE

,7 - - '"- ’j A fox Picture with
‘dforles Bickford . •' Jane Withers 
Slim Summerville Andy Devine 
Margaret Hamilton - Roger Imhof

Autre Film |

CLAIRE

TREVOR
ET

EDMUND

LOWE
— dans —

“BLACK
SHEEP”

EXCITEMENT—. 
INTRIGCE—

seault, à Saint-Roeh, le 30 novem­
bre dernier.— (Photo de Tur'otte).

ville et nous lui souhaitons 
succès et longue carrière.

grand

Le Révd Père Schelpe, avec autant 
à j de précision que de tact, lo définit le 

sens de l’autorité, soit : un acte de 
suppléance ; 2o dicte ce que suppose 

de | l'exercice de l'autorité : (a) qu'on sup- 
la rue Lockwell. a reçu intimement à i>léo 11 Dieu I <b qu'on se possède 
l’heure du thé, hier après-midi, en P^'iûltement soi-même. Puis s'inspi- 
Th.onneur de mademoiselle Annette rant d'Alphonse de Ch&teaubriand

Janet Gaynor dans une scène de “THE 
FARMER TARES A WIFE” à l’affiche du 
cinéma Cartier aujourd’hui.

Dlfc “A TOYLAND
S n&f^WJCl99 BROADCAST”

GRAND SPECTACLE ORIENTAL

“CHU CHIN CHOW”
Charles Starrett, Sally Blance, 
Edgar Kennedy, Wm Farnum dans

“THE SILVER STREAK”
TOM MIX: “The Miracle Rider”, ép. 6

CANADIEN Efl
Danielle Darrieux

LA CRISE 
EST FINIE

Albert 
Préjean 

dans
Comédie musical*

“L’HEUREUSE AVENTURE”
avec Tania Fedor

VICTORIA
Continuel de 1 à 11 p.m.

La célèbre opérette

“LA FILLE DE 
Madame ANGOT”

avec

ANDRE BAUGE 
MONIQUELLA

En programme double 
avec le célèbre artiste

PIERRE FRESNAY
dans

“AME DE CLOWN”

ARLEQUIN
AUJOURD’HUI

GRANDE UNITE DE 
VAUDEVILLE

6 Grands Numéros de £* 
VAUDEVILLE O

■‘ORCHESTRE CHATEAU BOYS" 
sur 1* scène.

Sur l’écran ...............
“Front Page Woman”
avej Bette Davis-George Brent 

aussi
2 Comédies et Cartoon

AUJOURD’HUI

La charmante 
CLAUDETTE

COLBERT
dans “THE 

GILDED LILY” . ^
Les millionnaires £|$1§ 
lui prodiguaient at-, 
tentions et dia­
mants . . . mais un 
seul l’invita à s’as 
seoir sur un banc, 
dans un parc — et 
elle s’en éprit.

----------------------- AUSSI
MADELEINE RENAUD et HENRI ROL­
LAN dans un magnifique drame d'a­
mour.

“LA MARCHE Î ÜPTIALE”
C’est un film français de toute beauté

Emond, de Montréal.
— o —

Jeudi dernier, le docteur et madame 
Corne Hamel, de Frampton, étaient à 
Québec où ils ont assisté à la repré­
sentation de l'opérette “Rêve de Val­

ise”, donnée par les Kiwanis Frolics.
— o —

Madame Chs-Eug. Gosselin est re­
tournée à Plessisville après avoir pas­
sé quelques jours à Québec l’invitée de 
sa mère. Madame H.-M. Côté.

Professionnels
Tels. Bar. : 4.3380 Rés.: 3-2270

Br MNE ROY
E::-Interne du Forsyth, Boston

Chirurgien ■ Dentists
M? ST-JEAN. QUEBEC

| Dentistes

Houle & Laforest
Heures de Bureau 9 hr» a.ra. à 8 hrs p.at, 
76 rue St-Joseph — Tel.: 4-4©Li
V-.........................

DENTISTE

Dr ALPHONSE mm
24, Côte du Palais

TEL.: 2-2153
HEURES DL Bl REAU : 9 i U A.M.,

2 à 6 PM
MERCREDI SOIR : de 7 A 8 h. 30 

ou car nppolntemem

cet éducateur expérimenté termine la 
première partie de sa conférence en 
comparant l'éducation à un labour : 
"Vous labourez l'âme de l’enfant, vous 
y semez à pleines mains comme dans 
un grand champ de blé.

Dans la seconde partie, l'éminent 
conférencier traite de la mesure de 
l'autorité". Par des exemples variées, 
il démontre deux manières d’user de 
l'autorité : lo Commander trop ; 2o 
ne pas commander assez. Conséquen­
ces : pour les uns. l'autorité est une 
dictature; pour le autres un libéralis­
me indéfini. Le préférable est de pren­
dre l'enfant tel qu'il est et de domp­
ter sa volonté. Empruntant alors les 
paroles d'un protestant anglais John 
Wesky, il nous dit : “Brisez la volon- 
lé de l’enfant afin qu'il ne périsse.

' Forcez-le à faire ce que vous ordon­
nez. Ensuite, des méthodes éprouvées 

i vous sont proposées dans le but d'as- 
‘ surer à notre autorité des résultats 
! féconds et durables.

Concluant, ce pédagogue claivoyant 
signale la nécessité pour l'institutrice 

i d'être : lo une personnalité, une per­
sonne qui se domine, qui domine les 

' événements : 2o un être jeune, car 
; même après plusieurs années d'ensel- 
; gnement il fau’ communiquer sa Jeu- 
: nesse à l’enfant. Un commentaire ft 

propos de ces paroles de Tourville : 
('Nous naissons vieux : mais 11 faut 
mourir Jeunes ', nous donne de voir la 
vie sous t jour nouveau, de nous 
éterniser à partir de la jeunesse.

Monsieur l'abbé Dumais. en quel­
ques mots pétillant d'esprit, remercia 
le Révérend Père au noir de l'assis­
tance enthousiaste.

L'ordre du jour sc continue. Chaque 
Item suscite un intérêt nouveau, cho­
que question crée de l’animation. A 
dix heures, la séance est close par la 
prière.

La secrétaire 
(Communiqué»

correspondante

LE MAITRE DE FORGES
aussi JAMES CAGNEY dans

G. MEN
Matinées 1«c — Soirs 15c

EXTRA

COMMENÇANT SAMEDI
LA REPRESENTATION UNIQUE 

DES 10 GAGNANTS

Liberty

“Who Killed Cock Robin
Matinee 10c Soirée 15c

(Silly Symphony en coulenr) RADIO AMATEURS DU 
MAIOR BOWESMATINEE 15c. — SOIREE 25c. CINEMA de PARISF.n personnes sur la scène présentés 

par JACK FAUER.DICK POWELL

FRANCE Film présente 
AUJOURD'HUI

E joli mode 
le rond à l’an­

cienne mode cons­
titue maintenant ce 

qu’il a de plus nou 
veau et fait de gra­
cieuses montres.

kTINEE AUJOURD’HUI AU RIALTO
Second film à 2 h. 35 et 8 h. 25

BAD BOY” avec James Dunn
artistes 
dramatiques 
françaisFRANÇAIS - sôlS- il'

Grande Sérié ComplèteL exquis modèle illustré ester» 
or de 14 carats, mouvement 

Birks” Challenger $50.00
En

PROGRAMME 
DOUBLE 

avec
HEROES OF THE

12 Episodes. 2t Rouleaux en une seule 
représentation. —Lucien Baroux 

—Albert Préjean 
—Danièle Darrieux 
—André Roanne

Aussi boîtier d'acier inoxydable, $18.50
THE MIRACLE 
RIDER", ép. 0 

CROSBY, KITTY CARLISLE

dans HERE IS MY HEART”
BECK JONES, CECILIA BARKER

Ban* THE MAN TRAILER”
PERFECTLY MISMATED" (Comcdle)

Êiienry marks & Sons, Limited
(C. Seifert & Sons)

Bijoutiers IS de la Fabrique
Quelle drôle 

de gosse
BING

étourneaux” sont Claudette Colbert et Ray Milland. Us ont grand plaisir à 
sc laisser glisser en traîneau à roulettes. Téus deux sont en vedette dans la désopilan­
te idylle comique nouvelle de Paramount, “THE GILDED LILY”, actuellement à l’af­
fiche du cinéma Rialto.

Deux joyeux

Plus tard
A présent, il va falloir attirer le lieutenant Martin loin 
du Fort avant que d'essayer d’envoyer le 
message a Mona

Tu vas m écrire 
ce billet de nouveau 
Personne ne pourrait lire 
ces barbouillages i

Tit-Jean récrit le billet 
ensuite, au dos du 

papier il écrit quel 
ques mots 1NVISI 

blés avec dn jus 
de citron 1

L'un des soldats du 
chef Asaba vient de m'ap­
porter la nouvelle que son 
chef est blessé l 11 faut 

que j’aille le soljner 
Je serai de 
retour au cou­
cher du 
soleil, chère 

Monü !

Adrien, 
ou alles-vous 

donc
Aventure: FUni—Oui, 

m monsieur ! Je 
pense que c’est parce 

que j’étais trop 
n-nerveux

Ça va 
être facile. 
Itaquin — je 
vais donner 
de l’argent à 
l’un des hom 
mes du chef 

Asaba — jlit Jean
l'MTffl

t( i
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La France fonde une 
Académie de Chirurgie

(Suite de la page; 3) 
de chirurgie devenue académie de 
chirurgie, tiendra sa première séan­
ce officielle. Elle voudra se différen­
cier des autres académies par l’orga­
nisation chaque année de ce congrès 

J national de chirurgie qui réunit les 
savants du monde entier et qui trai­
te de la façon la plus profonde cha­
que fois deux ou trois questions im­
portantes. “Nous ne renoncerons ja­
mais à ces assises qui sont l’honneur 
de notre vieille société, nous confie le 
secrétaire de la société de chirurgie. 
Mais pour nous mettre d’accord avec 
les traditions des autres académies, 
nous ferons sans doute une séance an­
nuelle de cette réunion qui dans no­
tre société était consacrée à l’éloge 
des membres défunts et au rappel de 
la vie de nos plus illustres membres." 
Les nouveaux académiciens n’ont pas 
encore eu le temps d'examiner s’ils 
porteraient un uniforme semblable à 
l’habit vert des membres de l’Institut 
de France et à l'habit des membres 
de l’Académie de médecine. Il n’est 

nullement question pour tous les chi­
rurgiens déjà membres de l’académie 
de médecine d’opter en faveur de la 
nouvelle académie. Le cumul semble 
naturel, puisque l'académie de méde­
cine comporte plusieurs sections. Par 
contre les associés étrangers de l’an­
cienne société nationale de chirurgie 
deviendront d’autorité académiciens 
libres et correspondants étrangers.

; tes de dissiper certaines équivoques 
créées par la récente déclaration de 

, M. Lapointe, premier ministre inté­
rimaire. Il précisa notamment que le 
délégué canadien à Genève qui prit 
l’initiative de proposer un embargo 
sur le pétrole n’avait pas été désavoué 
à proprement parler par son gouver­
nement mais que le cabinet d’Ottawa 
devait à la vérité de souligner que 
Riddell avait agi sans consultation 
préalable avec les autorités supérieu­
res. Le sénateur Dandurand qui fut 
président de rassemblée de la S. D. 
N. en 1925 et qui pendant trois ans 
traversa 24 fois l’Atlantique pour par­
ticiper aux travaux du conseil, saisit 
cette occasion de proclamer l’inébran­
lable attachement de son pays à la 
lettre du Covenant et à la clause de 
la sécurité collective.

Le Dr Parent prend la 
défense du chômeur

(Suite de la page 3) 
ment assisteront à cette conférence;

ATTENDU que l’un des principaux 
problèmes que la conférence étudiera 
est celui de venir en aide le plus ef­
ficacement possible aux milliers de 

t chômeurs qui existent dans notre 
' pays;

ATTENDU qu'il importe que des 
mesures soient prises afin que les 
chômeurs qui obtiennent temporaire­
ment du travail puissent reprendre 
leurs secours lorsqu’ils redeviennent 
sans emploi;

ATTENDU que le système actuel 
constitue pour ces ouvriers qui tra- 

* vaillent seulement de temps à autre 
un grave préjudice en legr rendant 
très difficile l’obtention de secours ;

Qu’il soit et il est par les présentes 
RESOLU ;

Que ce Comité prie l’honorable 
Premier Ministre de la province et 
les membres du gouvernement qui 
prendront part à la conférence inter­
provinciale de faire, au cours de ces 
délibérations, les représentations né­
cessaires afin que les chômeurs de 
la province et, en particulier, de la 
Cité de Québec, reçoivent le même 
traitement qui est accordé aux chô­
meurs des autres provinces en ce que 
lorsqu'un chômeur obtient temporai­
rement du travail et se voit, de ce 
fait, privé des secours directs, il puis­
se. dès qu;il cesse de nouveau de tra­
vailler, reprendre ses secours directs 
sans qu'il soit tenu compte de l'ar­
gent qu’il a gagné par son travail 

"temporaire.

Les explications d un 
propriétaire québécois

(Suite de la page 3) 
moins du truc se sont offerts pour 
dénoncer cette affaire montée, et ils 
réclament même à grands cris un 
décompte des bulletins. Depuis l'é­
lection du maire Grégoire, il semble 
que bon nombre de directeurs de 
l'Association des Propriétaires veu-

La toux s'arrête vile dès qu'une 
Pastille S. B. commence à agir. Les 
S. B. soulagent et c-a-l-m-e-n-t 
l'irritation. 4F-35

Pastilles

Smith Brothers
CONTRE LA TOUX

Deux sortes: NOIRES—AU MENTHOL

GRAVE ACCIDENT
Montréal. 4.—(D.N.C.)—Un en­

fant de six ans. Oscar Dandurand, 
était tellement intéressé à glisser -sur 
son traîneau, hier soir, vers 0 h. 25 
devant le domicile de ses parents tKi'J 
rue Jolicoeur. à Ville Emard. qu’il ne 
vit pas une auto qui venait dans sa 
direction. Le conducteur de la voi­
ture. M. André Leroux, demeurant 
à 1504 Ouest rue Notre-Dame vit 
l’enfant trop tard et tenta vainement 
de l’éviter. Violemment projeté 
contre la chaussée, le garçonnet a 
été relevé inconscient, puis trans­
porté à l'hôpital Général de Verdun, 
l^es médecins craignent qu’il se soit 
infligé une fracture du or Ane.

A MANSEAU
Manseau, 4.—(Spéciale]—M. Emile 

Charland, maire, a été cüoisi comme 
organisateur par les libéraux de Man­
seau. Il succède à M. Daniel Pauquin.

PENIBLE ACCIDENT
Manseau, 4.—(D.N.C.)—Pendant 

qu’il se livrait à son travail quotidien
__________ . façon de rendre la chanson, surtout sur 'a vo>e ferrée des Chemins de Fer
lent maintenir, à tout prix, dans ses ia chanson tendre ou humoristique Nationaux, M Albert Cloutier, can- 
fonctions actuelles, notre premier ’ tonuier, a eu la jambe droite affreu-
magistrat, tandis que d’autres tra- t ut a fait personnelle. D autant sentent mutilée au passage do la drai- 
vaillent pour empêcher que la poli- Plus que M. Daunais est aussi cornpo- sienne à essence. On ne sait trop com- 
tlque de clans s’introduise chez les siteur, un compositeur de jolies chan- m(*nt l’accident est survenu, mais on
propriétaires Sons d'écriture élégante tendres corn- croit que la victime n'a pas entendu

“Quoi qu’il en soit, l'Association des ® ' 1 s f vemr la draistenne en raison du tort
Propriétaires va se maintenir et c’est. le Ne reviens pas", mélancoliques vent qui soufflait dans la direction 
bien l’intention de la majorité des comme “Une jeune fille parle”, ou opposée.
directeurs de donner “fair play" à narquoises comme “Le chien de Jean NI. Cloutier a été transporté d’ur- 
tout le monde. On veut que toutes pjjvelle” gence à sa résidence où le docteur
questions de personnalités, ou de can- ’ | J.-M. Malchelosse lui a prodigué les
didature, restent en dehors des dis- , '“cUand d interprète ses chansons, la ■ premiers soins. 11 devra garder la 
eussions du bureau de direction. Les chanson, Lionel Daunais prend et re- j chambre plusieurs jours en raison de 
propriétaires sont là pour se proté- tient son public sous le charme aussi oe pénible accident dont il a été vic-
r'c^uiT l0If*Tqu,il 16 veut bien- Aussi tlme‘--------------------------

honneurs de l’échevinage ou de la «est-il fait applaudir, bisser, deman- 
mairie. Il ne peut être question de der et redemander par un auditoire 
mêler la politique provinciale et mu- insatiable. Il a donné trois rappels, 
nicipale non plus. Il faut que lad- ,
ministration actuelle de Québec soit apres le second groupe. Le premier 
jugée à son mérite, et que les pro- groupe comportait l’air de Hans 

| priétaires s’occupent eux-mêmes de Sachs, extrait des “Maîtres Chan- 
leiirs intérêts, en envoyant, à l'HÔ- ; teurs„ de Wagner ,a

M. P. Laval a 24 heures 
pour sortir du guêpier

(Suite de la .1ère page) 
Chambre a été levée au milieu du 

délicieuse tumult-e hier, tant était vif le débat
,,,__ __... . i sur les ligues fascistes. Le député
Chanson de Marycinthe , de Rhené- communiste Arthur Rainette parvint

Le Canada reconnaît la 
clause de la sécurité

(Suite de la 1ère page) 
l’amitié inaltérable qui unit et unira 
toujours la France au Canada.” D’au­
tre part, Havas est en mesure d’affir­
mer que le sénateur Dandurand eut 
l’occasion, au cours d’entretiens avec 
des personnalités françaises influen-

tel de Ville, des hommes qui rempli­
ront leurs mandats avec intelligence, ' _____ ________
probité et diligence. Nul ne peut Baton, puis, en anglais, “My Lady! à se faire écouter assez longtemps 
courir deux lièvres à la fois, dit un Walks in loveliness” de Charles en-! P°ur latlcer à M. Laval l’accusation 
proverbe, ni servir deux maîtres à laifl , . . . , ’ r',: de complicité avec ces groupements
fois et les propriétaires entendent se Je ^ bel a1^ de la Caravanedan5| conservateurs militants. D’autres dé­
protéger, afin de sauvegarder leur Marout de Rabaud. | putés, au milieu des vociférations,

Violette DeLisle et Lionel Daunais. clamèrent l’insuffisance des lois ac- 
avaient l’avantage d’être soutenus au |tueUes P°ur permettre au gouverne-
piano par un autre excellent artiste j SJ® briff ‘es formations para- , ! militaires. Les deputes, debout, ac-
canadlen-français, M. Jean-Marie. clamaient eu interrompaient sans 
Beaudet, qui seconda les deux chan- j merci les orateurs. M. Laval se dé­

crédit et leurs propriétés.
“H y aura du nouveau, sans doute, 

avant longtemps, dans l’Association 
des Propriétaires — le choix des offi­
ciers — mais avec l’élection à la pré­
sidence du notaire J.-C. Baillargeon. 
le vice-président, homme de beaucoup 
de science, à l’esprit modéré, et d’une 
grande expérience, il y a tout lieu 
d’espérer que la discussion restera 
dans les limites de l’intérêt public, et 
que la petite effervescence que nous 
venous de signaler, prendra fin. pour 
le plus grand bien des propriétaires 
eux-mêmes.”

Brillant succès de deux 
artistes canadiens hier au 
Club Musical des Dames

(Suite de_la page 3) 
un art sûr de lui-même. Applaudie, 
bissée, elle a donné encore en rappel: 
“La tabatière à musique” de Liadow.
M. Lionel Daunais, le baryton mont­

réalais très connu, très aimé, a par­
tagé avec mademoiselle DeLisle les 
honneurs de la soirée. On ne se lasse 
pas d’entendre M. Daunais, artiste 
sûr, cultivé et sympathique, dont la

teurs par un accompagnement d’une 
intelligence et d’une technique remar­
quables.

. H. D.

Les douleurs atroces
du rhumatisme

Bitters

On reconnaît dans les troubles du rhumatis­
me un état morbide du sang contenant de 
l’acide urique qui est la cause de cette mala­
die irritante et pénible.

Le rhumatisme laisse à sa suite les jointures tor­
dues, les membres tortus, les mains difformes, et la 
douleur et l'agonie intenses sont presque into­
lérables.

Les Amers de Bardane (Burdock Blood Bitters i pu­
rifient le sang en chassant l’acide urique. Débarras­
sez-vous de vos douleurs rhumatismales en prenant
les B. B B

APPELEZ Spud PAR SON NOM!

Et recevez ce que vous demandez. Le menthol seul ne suffit 
pas pour donner le goût rafraîchissant de Spud. Le procédé 
secret de Spud débarrasse le tabac de ses matières irritantes.

•

Egalement en tabac haché lin pour les rouler vous-même, 10c le paquet. 
Rock City Tobacco Co., Ltd., Québec. 100% canadienne et indépendante

10
pour
10e

,25
pour
25e

fendit en exprimant sa réprobation 
des actes imputés aux fascistes Par 
les gauches.

LTtalie achètera son pétrole 
aux Etats-Unis

(Suite de la 1ère page) 
baigo sur le pétrole) ne s’est pas po­
sée quand j’étais à Genève. On ne 
l’avait pas encore soulevée à ce mo- 
ment-là."

(D’après les dépêches de l’Agence 
Havas et de TAss’d Press) .—Genève, 
4.—Des experts de la Ligue ont expri­
mé hier l’opinion que l’embargo sur 
le pétrole ne suffirait pas pour faire 
cesser la guerre en Afrique. Ils font 
observer que ITtalie a déjà pour six 
mois de pétrole emmagasiné eii Ery­
thrée et que, même si tous les états 
membres de la Ligue mettent l’embar­
go sur le pétrole, l’Italie pourra en­
core se procurer ailleurs une quantité 
du précieux liquide égaie à 62 p. c. 
de sa consommation actuelle.

Préliminaires d une grosse 
attaque contre l’armée 
Italienne

(Suite de la 1ère page) 
re fois, que l’un des principaux ob­
jets de la récente visite du Négus fut 
d’approuver cette intensification de 
la guerre dans le sud, provoquée d’ail­
leurs par les bombardements réitérés 
que l’aviation a fait subir au pays 
qui entoure Daggah Bur, d'où 500 
soldats blessés ont été dirigés sur 
les hôpitaux déjà encombrés d’Har- 
rar.

AU NORD ET AU SUD RIEN 
DE NOUVEAU

Rome, 4. — Le maréchal Badoglio 
a résumé aujourd'hui les opérations 
militaires de l'Est-Africain dans le 
plus bref communiqué encore émis:
“Rien qui vaille la peine d'être si­
gnalé sur l’un ou l’autre front”, a-t- 
il télégraphié à son gouvernement.

Trois nouveaux 
commissaires à l’Office 
fédéral du blé

(Suite de la 1ère page)
Il avait acheté et vendu plus de blé 
qu’aucun autre négociant dans le 
passé.

Le président de l'Office. M. Murray, 
touchera 18,000 dollars par année; le 
vice-président. M. Maclvor, recevra 
un traitement de $15,000 dollars, soit 
2,000 dollars de moins que son pré­
décesseur; M. Shaw sera payé 15,000 
dollars par année. M. Murray a élu­
dé toutes les questions relatives à sa 
politique de vente, à la fixation des 
prix et aux stocks détenus par l’Offi­
ce, expliquant qu’il ne serait pas en 
mesure de faire une déclaration pu­
blique avant d’avoir étudié la ques­
tion. On sait que les opérations du 
gouvernement, par l’entremise de 
MacFarland, nommé directeur géné­
ral des cartels, remontent au 30 no­
vembre 1930, Celui-ci prit en main le 
stock de la Co-operative Wheat Pro­
ducers et. moyennant la garantie de 
l’Etat emprunta des banques pour 
mener à bien ses opérations. Son but 
était d’empêcher l’effondrement de la 
cote. Il poursuivit ses opérations jus­
qu'au mois d’août. A cette date, il 
fut nommé président de l'Office du 
blé créé par le gouvernement. Jus­
que là, il s’était constitué l’unique 
agent de vente et d'achat sur le mar­
ché. le spéculateur ordinaire ayant 
fui la bourse par suite de l’affaisse­
ment des prix. C’est ainsi qu'il accu- ! 
mula plusieurs millions de boisseaux, ! 
achetés par options. Ce stock devint ! 
propriété de l’Office au moment de sa 
création. Le 14 Janvier, le premier la poitrine et la gorge de Muste- 
ministre Bennett, à la Chambre des role calmant et réchauffant. Le 
Communes, évalua à 225 millions de Musterole n’est pas SIMPLEMENT un 
boisseaux le stock détenu par les car- onguent. C’est un "contre-irritant'’ 
tels et transmis à l’Office. Au 31 juil- ! Qui contient des bons vieux remèdes 
let, après la campagne de 1934-35, j Pour le rhumes — huile de moutarde, 
l’Office fédéral de la Statistique es- menthol, camphre et autres ingré- 
timait l’excédent à 203.231.288 bois- dients de valeur, 
seaux. L'année précédente, à la mè- ! Voilà pourquoi II donne de si bons 

i me époque. le stock se chiffrait par résultats — meilleurs que ceux de la 
.’193,990,281 boisseaux. Il était de 211,-i vieille mouche de moutarde. Il pénè- 

740.188 boisseaux à la fin de la cam-1 tre, stimule, réchauffe et soulage, 
pagne de 1932-33. chasse la congestion et la douleur

j WmVMMBMHnaBMWM localisés. Employé par des millions 
Üst *®JPOS8ll)1® d estimer la quan- depuis 25 ans. Recommandé par nom- 

i tire de blé qu il faudra vendre pour bre de médecins et d’infirmières. Chez 
ramener notre excédent à un niveau tous les pharmaciens. Essayé et ap-

! ri' r^Tr Crr!feXA(Ct fde? stooks prouvé par le Good Housekeeping Bu- 
j détenu par 1 Office étant inconnu, reau. No 4867. Le Musterole est fabri- 
i Producteur et exportateur de qué au Canada par la Musterole
blés, le Canada ne liquide jamais ses Comnany, Limited, Montréal 
stocks avant la récolté, ce qui chaque 
année lui crée un excédent Le 31 
juillet 1924, cet excédent atteignit 
45,158,819 boisseaux ; le 31 juillet 1925, 
il baissa à 25.482,698 boisseaux ; le 31 
Juillet de Tannée suivante, l’excédent 
se monta à 35,801,194 boisseaux et. le 
31 Juillet 1927, 11 dépassa 50 millions

Washington, 4.— Le gouvernement 
américain, par la bouche du secrétai­
re de l’intérieur, M. Ickes, a donné 
hier une autre interprétation aux dé­
clarations faites précédemment par 
ce dernier touchant l’exportation de 
certains produits sur ITtalie ou l’E­
thiopie. M. Ickes prétend qu’on Ta 
“mal compris" et qu’en invitant Tin- 
dustrie américaine à cesser ses expé­
ditions aux belligérants il ne visait 
que “les munitions". Sa première dé­
claration avait été presque unanime­
ment interprétée comme visant le pé­
trole.

Il ressortirait donc de la secondé 
déclaration d’Ickes que les Etats-Unis 
ne discontinueront pas la vente du 
pétrole à l’Italie. Washington semble 
vouloir plutôt contingenter cette ex­
portation pour la restreindre aux pro­
portions normales d’avant la cam­
pagne.

Le gouvernement, par contre, en­
tend se montrer Intraitable pour l'ex­
portation du matériel de guerre pro­
prement dit. Le secrétaire d’Etat a 
menacé hier de poursuites au criminel 
les maisons et individus qui, trafi­
quant de ce matériel, ne se sont pas 
inscrits aux régistres officiels com­
me Texlge le Neutrality Act.

Rome, 4. —Les milieux officiels ita­
liens ont exprimé leur satisfaction 
hier des paroles par lesquelles le se­
crétaire Ickes a précisé le sens de 
sa déclaration antérieure sur l'ex­
portation du pétrole, etc., en Italie.

NE PAS 
NECiLIGEP LE

RHUME
pRICTIONNEZ-vous comme il faut

v;., prend plus de goût fa
On ne peut contester deux occasions comme celles-ci

MANTEAUX

et demi. M1EIX QC’UNB MOUCHE DE MOUTARDE

pour FILLETTES
Un chic incomparable et un confort garanti 
dans ce genre de manteau de tissu de laine 
bouclé, imitant le mouton. Couleurs: brun, 
bleu, drab, vert et rouge vin.

Tailles : 12 à 14X.

Une collection très complète de manteaux 
garnis de belle fourrure telle que : Loup, écu 
reuil et castor de luxe. Une confection très 
élégante et qui ne le cède en rien aux col­
lections de prix plus élevés.

Tailles: 8 i 14X.

11

11

95

95

Robes de Saison, en
CREPE de LAINE

Un choix remarquable de couleurs unies, et des styles 
en quantité pour satisfaire tous les goûts.

Grandeurs : 8 à 14X .

2.95 3.95 4.95

Robes de crêpe de laine uni, dans les teintes de brun, 
bleu marine, rouge vin, orange et vert. Styles très 
nouveaux que nous venons de recevoir.

4-5 et 6 ans, avec pantalons assortis.
7-8 et 10 ans, sans pantalons.

2.95

Se Etnqe — Annexe de la Couronne.

m

Jambières en Jersey
rouge, brun, bleu et vert pour enfants de 2-3 et 4 ans.

Avec boutons ordinaires.......  1.19
Avec boutons-pression ,.....   1.49
Avec fermoir-éclair (zipper).....  1.95

Caoutchoucs de toute 1ère Qualité
Toute paire faisant défaut sera remplacée séance tenante.

Pour enfants : 3 à lOVz ............................................................... 49C
Pour fillettes : 11 à 2 ........................................................... 54C
Pour garçonnets : 'l 1 à 13 .......................................................... 543
Pour garçons : 1 à 5 ................................................... 59<3

Sous-Sol — Syndicat.

BEAUX COMPLETS
de serge 

bleu marine»
Une qualité de serge qui n’a pas 
son égale. Style à devants ordi­
naires ou croisés au veston.

Tailles : 27 à 33.
Avec 2 pantalons de golf.

8.95 à 13.50
En cheviofe bleue 
tout laine......... 7.95

pour les plus jeunes
Complets de serge bleu marine, tout 
laine, à devants ordinaires ou croisés au 
veston.

Tailles: 23 à 28; 5 à 10 ans.

4.95 e. 6.9S1 pantalon 
droit.

1 pantalon 
de golf. 5.95
Un pantalon droit et un golf......

8.95
COMPLETS de TWEED

tout laine pour enfants ’ Brun, gris et drab. Confec­
tion très soignée et que nous garantissons pour un 
long usage. Grandeurs : 23 à 28.
Avec un pantalon droit et un golf .............. ..........

Chandails
tout laine, brun, drab, gris et 
couleurs chinées. Style avec col 
haut et à boutonner ou col en V.

Grandeurs : 26 à 34.

5.95
Culottes

1.00

d'équitation (breeches)
en tweed, freeze gris, whip­
cord et corduroy, avec siège 
double et genouillères.

1.39
2e Etage — Annexe St-Joseph.

Quelle réduction !---

PALETOTS
d'hiver pour garçons. Tweed et drap tout 
laine, gris moyen et foncé, de style tube et 
polo avec ceinture circulaire. Grandeurs ; 
28 à 36, comprenant un solde d’assortiment. 
Valeur régulière de *11.90 pour

7.95
Paletots de drap polo, tweed de fantaisie et 
duveteux, ainsi que plusieurs genres de tis­
sus lainfeux. Brun, drab, gris fer et bleu ma­
rine. Styles grenadier, raglan et polo avec 
ceinture circulaire, et balmaccan avec bou­
tons de cuir. Tailles : 28 à 36.

11.55

Paletots pour enfants, en tweed fet 
drap tout laine, ainsi qu'un bon 
tissy “fleece ", dans le brun, drab, 
gris moyen et gris bleu.

Grandeurs: 23 à 28.
Un autre groupe de freeze gris fer, 
brun, et bleu marine, entièrement 
doublés. Style grenadier avec pli et 

ingale.martingale.
Grandeurs

2e Etage -
23 à 28.
Annexe St-Joseph.

Aux Grands Magasins a Payons dû*
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Auditions recommandées
LA SYMPHONIE A CORDES — Frank Black qui dirige la Symphonie a 

Cordes a choisi pour demain soir, jeudi, les morceaux suivants : l'Adagio 
Cantabilc, de Grieg, Coventry Suite, île Davis, Sospiri, d’Elgar, Der Liebende, 
tie Sibelius. Ce concert aura lieu à W.IZ, à 8 heures 15.

ELIZABETH GUTMAN — Lors du concert de la petite Symphonie, au 
poste WOR, à 8 heures 30, demain soir, on entendra une soprano remarquable, 
Elizabeth Gutman.

JOSEPHINE ANTOINE — Cette cantatrice qui fera bientôt ses débuts à 
l'Opéra, chantera demain soir, à partir de 8 heures 30. au poste WABC.

ELIZABETH RETHBERG — Cette soprano de l’Opéra chantera de­
main soir au poste WABC. à 9 heures 30 des extraits de Tannhauser et de ma­
dame Butterfly.

GOGO DE LYS — A 10 heures 45, à WABC, 
Lys se fera entendre.

RADIO CANADA
MERCREDI, le 4 

500 p.m.—Musique de concert
5 30 p.tn.—Les Cavaliers dp LaSallr
6 00 p.m.—Chansonnettrs françaises
6.30 p.ni. “Twilight Moods ’
7.00 p.m.—L'orchestre de Rex Battle, d'1

l’hôtel Royal York 
7.15 p.m.—"Across the Bay".
7.30 p.m.—Service de nouvelles en français

et en anglais, pour les radio- 
philes des centres ruraux 

7.45 p.m.- Mlle Marthe Lapointe, soprano et 
Mme Qaby Hudson, pianiste.

8.00 p.m.—Les Romanichels. Orchestre et
choeur sous la direction de M 

» Charles,. Goulet.
8.30 p.m,—Sérénade acadienne 
0.00 p.m.—"Premiere at Nin''
9.30 p.m.—La Petite Symphonie d'Alfred I

Wallenstein. j
10.00 p.m.—Les Maîtres de la Musique. j 
10.30 p.m.- Mart Kenney et son orchestre |
10.45 p.m.—Radio-Journal 'bilingue).

JEUDI. .*».

demain soir, jeudi. Gogo de

C K C V

8.00 f« .m.

10.45 
11.00 a.In.

. 5.00 p.m.—Musique de concert. k, 00 p m
5.30 p.m.—Aspects pratiques de l'agriculture I jq 30 n m
6.00 p.m.—Chansonnettes françaises 10 45 p m
6.30 p.m.—En dinant Orchestre sous lu j jj qq p m

direction de M. Edmond Trudel. I
7.00 p.m.— L’orchestre de Rex Battle de

rhôte] Royal York.
7.15 p.m.—Adolf Wantroff. baryton.
7.30 p.m.—Service de nouvelles, en fian­

çais et en anglais, pour les ra- 
di^philes des centres ruraux.

7.45 p.m.—Edgar Herring et son orchestre
8.00 p.m.—“The Plainsmen
8.15 p.m.—Conférence universitaire. par

l’abbé Albert Tessier
8.30 p.m.- Kenneth Meek, organiste
n.OO p.m.—“Pour vous. Madame". j 10.15 a.tn
9.30 p.m.—“StîVictly Formai"

10.00 p.m.—Le Trio Montréal : le Trio en si j 10.30 a.m 
majeur, de Schubert.

10.30 p.m.—Conférence universitaire. 'En 
anglais).

10.45 p.m.—Radio-journal 'bilingue1.
I.-ENSEMBLE TRUDEL A RADIO-CANADA 

M. Edmond Trudel. directeur de rémission 
du jeudi, 5, de 6 h. 30 à 7 heures, aux 
postes de Radio-Canada. — "En dinant". 
h préparé le programme suivant :
Mignonette R. Frimai

L’Orchestre
Boléro . . ...... Moszkowskl

MM. Moisse et Payne 
Mon chant d'amour est une valse R. Stolz 

Mlle Delval
Beau Soir Debussy

Mme Davis-Lebel, soprano 
Gondoliers . Ne vin

L'Orchestre 
Chanson Louis XIII

M. Jean Belland, violoncelliste 
Pavane . . Couperin

M. Jean Belland. violoncelliste 
Par le rang et par l’opulence • Donizetti

Mme Davis-Lebel 
Habanera . .

MM. Moisse et Payne 
In a Persian Market Kfctelbey

L'Orchestre
DE CHAMBRE .

(Québec. 1310 Kilocycles 229 mètres»

MERCREDI. 4
5.00 p.m. Le Thé de 5 heures.
5.30 p.m.—Le Dilettante.
fi.00 p.m.—Laiterie de Québec
6.01 p.m.—Au Pays du Jazz 
6 05 p.m. Théâtre Arlequin 
6.06 p.m. Au Pays du Jazz
6.15 p.m. La Madelon. presentation La

Brasserie Champlain.
6.30 p.m. Présentation Ovide Marceau.
6.45 p.m. Lourentide Auto Inc.
7.00 p.ifl.—Au Bal Musette
7.15 p.m.- Le Beau Danube
7.29 p.m.—Heure Fourrures Frontenac
7.30 p.m.—Les Gaietés du Régiment.
8.00 p.m —Nights of Gladness, CCR
8.30 p in. Huguette & Yvette.
8.45 p.m.- Les Vagabonds des Prairies
9.00 p.m.—Bohémla
9.15 p.m.—Muskeekee.
9.30 p.m.—Henry Tanguay «fc son orchestre

du Club St-Louis.
Club Thirteen. C CR 
A être annoncé.
Canadian Press News. C. C R 
Heure précise et fermeture. 

JEUDI. 5
Bonjour Radlophile.s.

8.15 a.m.—Le Réveil.
8.30 a.m. -L'Heure du Déjeuner.
8.45 a.m. Les Mélodies du Matin 
9.00 a.m.—Cocktail Matinal
9.29 a.m. Heure Fourrures Frontenac.
9 30 a.m.—La Boite a Musique.
9.45 a.m. Radio Sélection

10.00 a.m.—Concours du Magasinage, pre­
sentation G* La jeunesse.
Concours du Magasinage, pré 
sentation Vitrerie Moderne. 
Concours du Magasinage, pré­
sentation Eau Merveilleuse. 
Programma Sleepex.
Musical CKCV 

11.15 a.m —Muskeekee.
11.30 a.m.— Parisian Cleaners Ltd.
11.45 a.m.—Aux Quatre Saisons v
12.00 p.m. Laiterie Frontenac.
12.05 p.m.—Renaud & Cie.
12.10 p.m.—Jazz.

“HEURE DU 
CONTENTEMENT” 

LUNDI 9 DECEMRE
Les “airs de lune" inonderont de 

leurs flots harmonieux le prochain 
concert de l"‘Heure du Contente­
ment” (Contented Hour).

JEUNE PRINCE FONTS BAPTISMAUX

Cette vieille amie fidèle des chan­
sonniers, la lune, aura sa large part 
dans les numéros populaires de 
1"'Heure du Contentement” de la 
compagnie Carnation, lundi prochain 
9 décembre, alors que le directeur 
Morgan-L. Eastman présentera un 
programme composé entièrement 
d ' airs de lune'.

Cyril Pitts, ténor, et l’ensemble 
Carnation qui comprendra cette se­
maine-là Phyllis Nowak, soprano, 
artiste invitée, ouvriront le concert 
par "Blue Moon” de Rodgers. Plus 
tard cet ensemble se fera entendre 
de nouveau dans "Pale Moon" par , 
Frederick-Knight. Logan, et dans la 
finale ils chanteront ‘ Wanting You”, 
tiré de l'opérette "New Moon” de ; 
Sigmund Romberg.

“The Moon Was Yellow par,, 
Ahlert sera la contribution lunaire j 
du quatuor Carnation. La "Lullaby ! 
Lady”, en harmonie avec l’esprit de 
la soirée, a choisi ' Rock-A-Bye j 
Moon” pour sa berceuse. L'orches- j 
tre. dirigé par M. Eastman, jouera 
comme première sélection "Moon- ! 
beams" tiré de "Red Mill" par Vie-1 
tor Herbert. Les autres numéros qui 
seront interprétés sont “When the 
Moon Comes Over the Moutain”, "By 
the Light of the Silvery Moon" et 
“Shine On, Harvest Moon".

Deux numéros qui échappent à 
l'influence de la lune seront un ar­
rangement rythmique de "Allah's 
Holliday" de Friml, tiré de Katinka, 
exécuté par l’orchestre Carnation, et 

When Honey Sings an Old Time 
1 Song”, ingénieuse combinaison de nu- 
! méros de quatuors bien connus par 
MM. Pitts. Miller. Larsen et Schmidt.

Le fils du duc et de la duchesse de Kent (La Princesse Marina) a été baptisé, ces jours derniers, au palais 
royal de Buckingham. On remarque les heureux père et mère de l’enfant en route pour le palais royal en 
compagnie du nouveau-né et de la garde-malade qui le porte. On a appelé l'enfant: Le prince George, 
Nicolas, Paul, Patrick Windsor.

12.30 p.m.
J2.45 p.m.

1.00 p.m.
1.01 p.m. 
1.15 pmi. 
1.30 p.in.- 
2.00 p.m.

MUSIQUE
Le Trio de Montréal. — direction Edmond 

Trudel. — jouera le jeudi, 5. à 10 heures 
p.m.. a Radio-Canada, le Trio en si ma­
jeur. op. 8. de Brahms : 

ai Allegro con brio 
b) Scherzo : Allegro molto 
ci Adagio
d) Finale : AHVgro.

C H R C
.117.9 mètres)

0.01 p.m. 
6.05 p.m
6.10 p.m.

6.30 p.m.
0.45 p.m.

(Québec 580 kilocycles
MERCREDI. 1

Le passe-4emps (Jos. Thlvlerge) 
-La chanson nouvelle (Laiterie 

Frontepao.
-Un moment de gaieté (Maurice 
Pollack Ltéei
Radio musical 'C Robitaille 
Enrgi.

-Pronostics de la température 
'Composé Arex'.

0.46 p.m.—Pills & Tabet iBrasserie Cham­
plain •.

7.01 p.m.—Musique de danse (Mozart Ltéei 
7.31 p.m.—Programmes des cigarettes 

Gradî. »
8.00 p.m.—Emission Sweet Caporal (Impe­

rial Tobacco Co.»
9.00 p.m. L'Heure amateur 'Bière Black

Horse •.
10.30 p.m.—Musique d'orchestre 'Vin St

Georges».
11.15 p.m.—L’orchestre de danse du Châ­

teau-Frontenac.
JEUDI. 5 >

10.00 a.m.—Mélodies matinale- 'Laiterie 
Laval 1.

11.15 a.m.—Fantaisies (L'Emulsion Scott*.
11.30 a.m.—Concert varie iSt-Cyr & Frère)
12.30 p.m.—Pronostics de la température

'Composé Arex».
12.45 p.m.—Vos yeux 'André Dorion'.

1.01 p.m.—Musique d’orchestre (J.-B. La
liberté Ltee».

1.30 p.m.—Irradiation de la conférence
prononcée au déjeuner-causerie 
dli Club Kiwanis.

2.05 p.m.—Suspension des émissions jus­
qu'à 4.30 hrs p.m.

5.15 p.m. -Fantaisies 1 L'Emulsion Scott’
6.01 p.m.—Miettes musicales (Jos. Thivier-

ge).
6.05 p.m.—La chanson nouvelle (Laiterie

Frontenac».
6.10 p.m.—Un moment de gaieté (Maurice 

Pollack Liée'.
8.30 p.m.—Radio-musical (C. Robitaille

Enrg).
6.45 p.m.—Pronostics de la température

(Composé Arex).
6.46 p.m —Chansonnettes (Brasserie

Champlain ).
Programme des 
Grads.

-Demi-heure théâtrale 
Lambert Ltée».

-Vagabonds du piano 
Starch Co.).

-Musique d'orchestre 
Georges.

-L'orchestre de danse 
teau Frontenac.

12.15 p.m.—Radio Sélection.
12.15 p.m.—Le Carnaval.
12.29 p.m Heure & Pronostics, Fourrures

Frontenac.
Présentation J H. Drolet. 
Présentation Elias Thivierge. 
Landry Jacot Ltée.
Les Nouvelles du "Soleil" 
Présentation Damase Blais.
Rex Battle.
Heure Fourrures Frontenac.

2.01 p.m.—Fermeture.
5.00 p.m.—Le Thé de 5 Heures.
5.30 p.m Le Dilettante.
5.45 p.m.—Trio du Ritz. C. C. R.
G.00 p m.—La Chanson Française présentée 

par St-Cyr & Frère.
6.30 p.m. Laiterie de Québec.
6.31 p.m. La Chanson Anglaise.
C.35 p.rn.—Théâtre Arlequin.
6.40 p.m.—Radio Sélection.
6.45 p.m.—Présentation O. Miller.
7.00 p.m Présentation J.-A. Rochette.
7.15 p.m.—A être annoncé.
7.29 p.m.—Heure Fourrures Frontenac.
7.30 p.m.—Le Petit Monde Au Royaume

des Jouets.
8.00 p.m.—Les Quatre Saisons de la Vie.

Causerie Missionnaire.
8.30 p.m.—Orchestre CKCV
9.00 p.m.—Socrate & Cicéron.
9.15 p.m.*—Les Maîtres du Violon, Edwin

Bélanger.
9.30 p.m.—La Gitane.
9.45 p.m.—Muskeekee.

10.00 p.m.—Henry Tanguay et soa orchestre
du Club St-Louis.

10.30 p.m.—A être annoncé.
10.45 p.m.—Canadian Press News, C. C. R.
11.00 p.m.—Heure précise et Fermeture.

C K A C

9.00 a.m.-
9.15 a.m. 
1.00 p.m

(C

JEUDI 5.
Greenfield Village Chapel (C.
SJ.
As you like it (C. B. S.). 
Merrymakers (C. B. S.).

1.15 p.m.—Matinée Memories (C. B. S.
2.30 p.m - American School of the Air

B. S.)
3.00 p.m. Oleanders 'C B SJ.
3.15 p.m —Heure de Valse (C. B. S.».
3.30 p.m.—Vous souvenez vous 'C. B. S » 
4 00 p.m.—Fanfare de l’armée du Salut

8.00 p.m.—La demi-heure théâtrale.
Dr J.-O. Lambert.

8.30 p.m.—Par-dessus les toits, présenté 
par L.-N. Messier.

10.45 p.m. Gogo de Lys. Chanteuse popu­
laire (C. B. S.).

11.00 p.m.—Le reporter sportif Molson.
11.15 p.m.—L'orchestre vin St-Gcorges.
11.30 p.in.—Dick Hot-Cha" Gardiner et or

chestre (C. B. s.i.
12.00 a.m—George Olsen et orch. <C. B. S.
12.30 a.m. -Orch. Phil Scott (C. B. S ».

L’Orchestre CKCV
Demain soir a 9 hrs. 30. l’orchestre CKCV. 

sous la direction de Maurice Côté, violo­
niste. exécutera le programme suivant:
1— The white queen Métra
2— Falling leaves Sérédy
3— Chu chin chow Norton
4 -Rêverie Vieux temps
5—Ay — Ay — Ay Freire

- LA LEGENDE DU ROCHER SAIOUACHE
Pour le voyageur pressé d’admirer ; balançait à vide sous un cerisier sau- 

toutes les beautés naturells de Van- ! vage, près d'une maisonnette neuve, 
couver, le rocher qu'il aperçoit à tra- garni d'ustensiles neufs aussi, où la

RECEPTION
Vt renseignement n’est que siu 

Postes en dehors rte la ville
tes

BON Xi) HIER SOI K 
Fourni oar C Robitaille fcnr

7.31 p.m. 

8.00 p.m. 
9.30 p.m.- 

10.30 p.m. 
11.15 p.m.~

cigarettcs 

(Dr. J O.
(Canada 

i.VIn St- 
du Cha

P.-L. Lortie est lagent des 
Auburn

1 Suite de la dernière page» 
à celle des luxueuses voitures touris­
tiques "Auburn”, sauf qu’elle est plus 
spacieuse pour accommoder un grand 
nombre de passagers.

Les “Auburn" et “Cord’’ ont une 
apparence totalement différente de 
tout ce que les producteurs ont pu 
lancer sur le marché jusqu'à ce jour. 
Ainsi, pour ne citer qu’une seule de 
leurs nombreuses particularités, men­
tionnons que les phares des “Cord" 
sont complètement dissimulés dans 
les garde-boue, avec système d'éclai­
rage indirect, de sorte qu’on ne peut 
voir en plein jour où ils sont instal­
lés sur la voiture. Ajoutons que la 
ligne aérodynamique donne à ces voi­
tures une apparence de solidité, de 
sécurité et de confort.

On pourra d’ailleurs admirer les 
principaux modèles de ces voitures 
lors du Salon annuel de l'Automobile 
qui s’ouvrira ici samedi après-midi 
sous les auspices de l'Association des 
Marchands d'Automobiles du district 
de Québec.

Les “Auburn” et les “Cord’’ 1936 j 
que nous verrons ici ont été exposés i 
dans une quinzaine de salons depuis 

, c b St quelques mois, et l’on nous assure j
4 30 p.m Hommages' du Kentucky ic. b, | qu’ils ont été la sensation du salon de !

s.i. New-York tout récemment.
.15 p.m. Le curé de village ' M. Howard Nadeau, représentant!

spécial de la Auburn Automobile 
Company, prolongera son séjour dans 
notre ville à l'occasion de ce' Salon 
de l’Automobile, et il sera à la dis­
position de tous ceux qui voudront 
causer avec lui des avantages des 
"Auburn” et “Cord".

Il revient dune tournée d'affaires 
qui a duré six années au cours des­
quelles il a tenu contact avec les 
agents, distributeurs et vendeurs de 
sa compagnie au Japon, en Chine, en 
Afrique, en Nouvelle-Zélande, dans 
les îles du Pacifique, et autres parties 
du monde. Il se proprose de retour­
ner au Japon dans le cours de l’hiver 
prochain afin de bâcler certaines 
transactions dans l’intérêt de la puis­
sante compagnie manufacturière 
d’automobiles qu’il représente.

vers les arbres géants du Parc Stan­
ley, à courte distance du poste de si­
gnaux maritimes, offre à première 
vue peu d’intérêt. Banal incident 
d’une côte variée à l'infini, masqué 
en partie par une végétation luxu­
riante, il échappe d'autant plus faci­
lement aux regards que de l’autre 
côté de la baie se profile sur un ciel 
bleu la blanche montagne de la “Vier­
ge endormie”.

Consciente de l'oubli dont il pou­
vait être l’objet, Pauline Johnston, 
la poétesse iroquoise, a exprimé le 
voeu qu’on lentere face à ce rocher.

| Le petit monument que ses admira­
teurs lui ont élevé sur le bord de la
route est un point de repère et un 
"memento" pour le passant. Ainsi une 
tombe en marque une autre, la Poésie 
rend un suprême hommage à la Lé­
gende. Car ce rocher a une histoire :

Saïouache. jeune chef salishéen, 
allait être père pour la première fois. 
Déjà un berceau d’écorce de thuya se

à faire leur possible mais encore 
faut-il qu’on ne fasse pas exprès pour 
favoriser le vol.

Une épidémie de vols 1e renards 
lavage le district depuis quelque 
temps et Georges-Henri Savard de 
Loretteville a été condamné à 4 mois 
de prison par le juge Laetare Roy. 
Le juge a voulu faire un exemple.

Boston. 3. (P.A.i — Un prisonnier 
et un chauffeur de camion ont trouvé 
une mort instantanée, ce matin, à 
la prison de Charleston, près de Bos­
ton, au cours d une révolte vite con­
jurée par les policiers et les gardes. 
Plusieurs de ces derniers ont tout de 
même été sérieusement blessés.

mère et le nourrisson devaient passer 
quarante jours sans contact direct 
avec les habitants du village

Restait a accomplir un ancien rite. 
Il voulait qu’avant la naissance du 
premier enfant les parents se bai­
gnent dans la mer, afin qu’aucun ani­
mal ne puisse les sentir à la chasse. 
L'homme et la femme entraient en­
semble dans l'eau,.puis la femme re­
tournait seule au rivage pendant que 
le mari continuait à nager, attendant 
pour reprendre pied d'avoir entendu 
le premier vagissement de son enfant.

Respectueux des usages. Saïouache 
et son épouse se conformèrent à celui 
de la purification. Us nagèrent côte

raison de sa présence au large. Fu­
rieux de n'ètre pas obéis sur-le-champ, 
les demi-dieux discutaient déjà entre 
eux comment punir l'impudent.

Us délibéraient encore quand le 
vent apporta le cri du nouveau-né. 
Aussitôt le jeune chef se mit à nager 
de toutes ses forces vers la terre. Mais, 
à ce moment, les occupants du canot 
sacré se mirent d'acocrd et décidèrent 
de le changer en rocher. Comme 11 
atteignait le rivage. Saïouache prit la 
forme qu'on lui voit aujourd'hui, celle 
que les Indiens réservaient aux hom­
mes méchants, puisque les pierres sont 
stupides et ne produisent rien.

Leur colère apaisée, les demi-dieux 
se regadèrent. N’avalent-ils pas agi 
un peu hâtivement ? En somme, 
l’homme qu'ils venaient de condam­
ner si sévèrement n’était coupable que 
d'un attachement aveugle à une tra­
dition céleste.

L'un des émissaires proposa de ra-à côte pendant quelques minutes, puis 
la femme retourna sur la grève et ; mener Saïouache à la vie, mais les 
l’homme attendit le signal à distance, j autres s'objectèrent Ne serait-ce pas 

Les yeux tournés vers la grève il ne | admettre qu’ils s’étalent trompés ? 
vit pas venir un canot sculpté, creusé j j]s consentirent toutefois à ce qu'un

Achetez de Bonne Heure

POUR LES FETES
et profitez du meilleur choix. Vous trouverez à nos 
magasins de nombreuses suggestions pur cadeaux 
pratiques.
Ci-dessous, quelques-uns de nos spéciaux pour

JEUDI, VENDREDI ET SAMEDI
COUVRE-CHAUSSURES

POUR DAMES

Confortables couvre-chaussu- 
res garnis de fourrure, beau 
velours noir, doublure ouatée. 
Talons cubains ou plats. Poin­
tures : 3 à 8. — Notre prix 
spécial

dans le tronc d’un conifère géant et 
monté par des émissaires de la “Mai­
son des dieux”, demi-dieux eux-mê­
mes. Tous portaient le chapeau poin­
tu de T’Oiseau Tonnerre”, tous 
avaient l'air hautain des héritiers du 
Grand Corbeau.

Le déleste qui était en poupe com­
manda au jeune homme de retourner 
à terre immédiatement, car il était 
dit que si un humain approchait de 
trop près le 'canot, ses occupants de­
viendraient aussitôt de vulgaires mor­
tels, des fils de la Feuille qui servit 
à créer le premier homme.

Saïouache, qui croyait tous les an­
ciens usages d'origine divine, dit la

EN VOYAGE DE NOCES

Les Maîtres du Violon
Jeudi, a 9 heures 15. CKCV. présente la 

treizième émission des principaux chefs- 
d'oeuvre de la littérature du violon, des 
époques classique romantique et moderne, 

i extériorisés par MM. Edwin Bélanger, vio- 
loniste. prix d'Europe, et Orner Létour- 
ncau. pianiste.A ce programme, vous entendrez le Sonate 
en Fa majeur de Cambini.

1er mouvement: ALLEGRO MODERATO.
2ème mouvement: ADAGIO (Souvenir 

Douloureux).
Sème mouvement: ALLEGRO GIOCOSO I 

(La Chasse).
Le programme LES MAITRES DU VIO­

LON" est irradié de CKCV. tous les diman­
ches de 8.30 à 8 45 p.m. et tous les Jeudis 
soir de 9.15 a 9.30 p.m.

Arrestation de voleurs dans 
tjuébec

CROUP, COQUELUCHE
CEDENT 

PROMPTEMENT

S
ammr léclair SC UNt SEUU GORGEE le trouve

UCKLEYC

MIXTURE vJ
REFUSEZ LES SURSTITUÏIONS t

Une mère témoigne
Mm« J. Steele, Stanley 
Houje P.O., Muskoka. 
écrit: "Lorsque nos en­
fants ont contracté la co­
queluche, rien ne les a 
soulages; nous avons alors 

L\ essayé Buckley's, et imtné- 
AV diatement, ils ont éprouvé 
|\ du soulagement et les 
L spasmes disparurent. Je 

ne cesserai jamais d’être 
reconnaissante à Buck­
ley’s. 6F

- . V m

arbre, symbole de vie et de bonté.pous- 
sàt sur le rocher “afin d’apprendre aux 
générations futures que celui-ci avait 
été puni de sa désobéissance aux, 
dieux, mais qu’avant sa faute il était 
le modèle de toutes les vertus”.

Et désireux de faire disparaître les 
témoins de leur méprise ils changè­
rent aussi en rochers l'épouse et l’en­
fant du jeune chef. On peut les voir 
près du Rocher Saïouache.

Claude MELANÇON. 
i La Renaissance).

I Ne laissez pas 
tousser votre 

enfant au point de 
1 suffoquer — le VAPO-CRESOLENE 

respiré pendant le sommeil est un ger­
micide sûr, puissant: sans drogues, et 
rapide. Apaise l'irritation, dégagé et 
soulage la toux et la respiration.

I Depuis 50 ans c'est le trait ment le plus efficace 
de: Coquelu'-he, Croupe, Bronchite, Asthme, I Catarrhe, etc. Désinfecte la chambre,prévient I la contagion del'infcrtion. Aux pharmacies.

donne un eoulsgement «ûr
Demandes la brochure! te No. 12, Vapo- 
Crètüolene Co., Miles Bldg., Montréal.

BOTTINES EN FEUTRE
POUR HOMMES

Un lot de bottines lacées en bon 
feutre, semelles en feutre épais, 
et talons de caoutchouc. Pointu­
res : 6 à 11. C’est une vraie au­
baine à

EXCURSION

wwimi
$^1.25

COMMANDES PAR MALLE Nous remplirons toute commande par 
la poste, pourvu qu’elle soit accompagnée d’un chèque accepté payable 
au pair, ou d'un bon de poste. Nos prix étant coupés au plus bas. il 
nous est impossible de paye: le coût du transport. Veuillez donc adres­
ser vos commandes à 266 rue St-Joseph, ou 742 St-Vallier, Québec, et 
y inclure 15 centias par article pour frais de malle.

CAOUTCHOUCS POUR
HOMMES ET GARÇONS

CAOUTCHOUCS de première qualité, 
sem.'lles rouges ou noires à bo. a rou­
lé. Pointures : 1 à 8.—En vente pour 
3 jours à

(Suite de la page 3t 
I L'acheteur a de grandes chances de 
| ne jamais revoir la couleur de ses 
$19, car les détectives ont remis l'ap- 

i pareil à son propriétaire et les deux | 
i voleurs ont plaidé coupable à l'accu­
sation de vol. Us recevront leur 
sentence lundi prochain et le procès | 
du receleur s’instruira également ce j 
jour-là.

La police municipale fait aussi une i 
guerre continuelle aux enfants qui |
volent des marchandises dans les ... , - *
camions et le lieutenant détective {Le Duc et la Duchesse de GLOUCESTER, maries récemment, ont honore de 
Lauréat Laçasse avertit les camion-! leur présence les participants à une grande chasse* organisée à Woodland i 

! neurr de faire leur possible pour Pytchley. Angleterre. On les voit. ici. photographiés au cours de cet evene- | 
i protéger la marchandise confiée à , ment. La jeune épouse, la Duchesse de Gloucester, se tient près du cheval . 
(leurs soins. Les détectives sont prêts! l'un des favoris du Duc pour ses nombreuses excursions de chasse.

aller et 
■ etoui

de QUEBEC et LEVIS

VENDREDI soir 
et SAMEDI 
13-14 DECEMBRE

DÉPARTS: de Québec 11.55 p.m.. 
vendredi; 7.20 a.m., 1.30 p.m., 5.00 
p.m., 11 55 p.m., samedi; de Lévis 
< 30 a.m., 1.15 p.m., samedi.

RETOUR JUSQU'AU 
LUNDI soir, 16 déc.

Voitures de première seulement. 
Aucun heg'ige enregistré.

Pacifique ^Canadien 
Canadien * National

CLAQUES EN GOMME POUR GARÇONS
Economiques et confortables, 
ces grosses claques en pure gom­
me sont de première qualité. 
Pointures : 1 à 5. Notre prix spé­
cial

Non — la propriété. Mon 
sieur ! Mon grand'père était 
apparemment un homme riche 
mais quand il mourut, person- 

put trouver un sou d< 
fortune ! Il a été question 

qu'il a dû la vacher quelque 
part autour d’ici, mais on n'a 
.amais pu rien trouver. 

Monsieur

Oh ! J'espère que vous allez 
c pardonner si j'ai passé sur 

votre terrain. Monsieur — Je 
suis demeuré ici si longtemps 
que je reviens sur le terrain 
par la force de l’habitude, 
Monsieur !

C’est toute une histoire. Monsieur 
et je ne voudrais pas vous ennuyer 
avec cela ! C'est un Québécois qui 
s’en eM emparé pour avoir le trésoi 
Monsieur —- et, enfin. Il l’a eue

MONTREAL, LACHINE, VERDUN, QUEBEC, OTTAWA. TROIS- 
RIVIERES, SHAWTNIGAN FALLS, G R AN BV, VALLEYFIELD 
ST-llYACINTHE. DRUMMOND VILLE, SHERBROOKE ET CHI­
COUTIMI.

Me. l'ami ! I ne 
mite, s’il vous 
plaît! Que fai 
vous Ici. sur r 
terrain '

Oh. alors 
vous êtes déjà 
resté ici. n’est- 
re pas ? Par 
hasard. vous 

seriez pas 
le Major

Major Softman. Monsieur ! Je suis 
né ici. dans cette maison où trois 
générations de Softman ont vécu! jjll 
Ça m'a brisé le coeur de perdre | j 
cette maison. Monsieur ‘

C’est triste 
en effet! Com­
ment l’avez- 
vous donc 
perdue

Le trésor .

mPERE
SINS Limitée

S*lOE STORES; 
742

ST VALUER, QUEBEC 
Tél.: 3-4921

266
ST-JOSEPH, QUEBEC 

Tél.: 5600d « a
No 120 Ttr-aji
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Le travail du dimanche
(Suite de la dernière page» 

tée et mise en vigueur par le Parle- j 
ment provincial du Bas-Canada, enj 
1805, sous le titre de “Act qui prohibe 
la Vente des Effets et Marchandises, 
Vins, Rum et autres liqueurs fortes les 
jours du Dimanche” (45. Geo. III. c. 
X). Reproduite, en 1845, dans une 
compilation officielle des ‘ Atftes et 
ordonnances révisés du Bas-Canada", 
en 1854, dans la collection également] 
officielle des “Actes et ordonnances' 
les plus utiles en force dans le Bas- 
Canada, concernant la loi criminelle 
et les devoirs des magistrats”, et en 
1861. au chapitre XXIII des Statuts 
refondus du Bas-Canada, on la trou­
vait, en 1906, un peu écourtée, cepen­
dant, aux articles 3498 à 3501 des Sta­
tuts refondus de la province de Qué­
bec, 1888.

2. Dans l’intervalle entre le 13 juil­
let 1906, date de la sanction de la Loi 
du dimanche, et le 1er mars 1907. j 
date fixée pour son entrée en vigueur 
la Législature de Québec, sans rien , 
changer à l'ancienne loi du Parlement | 
provincial du Bas-Canada encore en j 
vigueur, en adopta una autre intitu­
lée: “‘Loi concernant l'observance du 
dimanche”.

Cette autre loi est le Statut 7 
Edouard VII, c. 42, sanctionnée le 28 
février 1907. et décrétée exécutoire 
le jour de sa sanction.

Elle a été amendée en 1909. par le 
statut 9 Edouard VII, c. 51. qui en 
a augmenté la pénalité.

Refondue la même année, en mê­
me temps que les autres lois publi- 
ques de la province, on la tfouve aux 
articles 4466 et, 4472 des Statuts re- ! 
fondus de Québec, 1909- C’est là

“Les Fêtes*’
s^en viennent 

—choisissez le
"Cadeau des

Temps Meilleurs
LE TABAC

OGDEN’S
“FINE

Boîte métallique 
d’une livre.

Empaquetée 
spécialement comme 
cadeau pour lis Fêtes

CIGARETTES

qu’on 1 a prise pour en faire la sec- ] .saurait être iréparable, la raison s’y
tion 1 du chapitre 199 des Statuts 0pp0sei
refondus de Québec. 1925, chapitre, Du reste bien que ce]a ne fut pas
auquel 011 a donne le nom de^ Loi nécessaire, la Législature, sans doute 
de 1 observance du dimanche , et p^j. que personne ue puisse être pris

se?,tlon eSi’-1 anclenne ^ 1 par surprise, a eu le soin de donner 
de 1805, telle quécourtée comme sus-, à œ sujetj un avertissement géné-
dit. I ral, dans sa Loi concernant les Sta-Cet assemblage des deux lois, dans I ^ Te ia province de Qué^c, »S. 
le même chapitre, et sous un titre j R Q 1925 c , art jj, où n est dlt
commun, est à noter, vu que, n’ayant 
pas la même origine, ces lois ne mé­
ritent pas nécessairement un sort 
commun.

Telle que refondue, la loi du 28 
février 1907, contient sept articles en 
tout, dont lés suivants :

“2.—Les lois de la Législature, soit 
générales soit spéciales, relatives à 
l'observance du dimanche, en vigueur 
je 28 février 1907, (date de l’entrée

“II.—Un statut est censé réser­
ver à la Législature, lorsque le 
bien public l'exige, le pouvoir de 
l’abroger, et également de révo­
quer. restreindre ou modifier tout 
pouvoir, privilège ou avantage que 
ce statut confère à une personne.” 
Voilà qui est péremptoire, je crois.

da. au sujet d'un bill de l'assemblée 
législative d'Ontario contenant une 
disposition prohibitive à peu près 
semblable à celle du nôtre, a répon­
du qu’une telle disposition, dans .une 
loi provinciale, est ou serait incons­
titutionnelle et ' ultra vires” (35 Supr. 
C.R., 581).

Si on ôte de notre statut provincial 
l’unique disposition prohibitive qui 
s’y trouve, il n’a plus sa raison d’être, 
car le reste ne concerne que la pé­
nalité, la procédure à suivre pour la 
recouvrer, et des exceptions, exemp­
tions ou dispenses. L'article 7, men­
tionné dans la question “a quo”, ne 
fait que créer une exception et ac­
corder une exemption ou licence.

La disposition prohibitive étant inOr cette disposition qui n'est pas
nouvelle, tant s’en faut, puisqu’on la ; constitutionnelle, “ultra vires” et 

en TiKu^ur^de^Ia loi T Edouard * VII trouve également à l’article II du cha-i nulle, le cas est le même que si elle 
’chapitre 4,) ) continuent à être en pitre premier des Statuts refondus de était ôtée du statut. Alors, que de- 
vigueur jusqu’à ce qu'eUes soient mo-, Québec, 1888 s’applique au statut 
ornées, remplacées ou abrogées: et I sanctionné le 28 février 1907, comme il 
il est et continue d’être permis à ; gouverne tout autre statut public ou
toute personne dé faire, le dimanche, 
tout acte qui n’est pas prohibé par 
les lois de la Législature en vigueur 
à la dite date, et d’user, le dimanche, 
de toutes les libertés que lui recon­
naissent les usages en cette province, 
sous les restrictions contenues dans 
la présente section.

”3. — Il est défendu, le dimanche 
dans un but de lucre, sauf néanmoins 
le cas de nécessité ou d’urgence, 
d’exécuter ou de- faire exécuter au­
cune oeuvre industrielle, ainsi que 
d’exercer aucun négoce ou métier, ou 
de donner ou d'organiser des repré­
sentations théâtrales ou des excur­
sions accompagnées de vente de li­
queurs alcooliques, ou de prendre

privé de la Législature. 
Comment, après cela. douter

vient l'article 7? A quoi peut-il ser­
vir? Quel doit être son sort?

L'exemption ou dispense qu'il ac­
corde ne concerne-t-elle que les pour­

vu i suites pour infraction à cette aispo-
pouvoir que possède la Législature 
d’abroger l'article 7 de sa Loi de 1 ob­
servance du dimanche?

On objecte: que la loi en question 
a. été passée dans des circonstances 
particulières et exceptionnelles ; 
qu elle est en quelque sorte le résultat 
d un accord entre le législateur pro­
vincial et le législateur fédéral, et 
même d’une certaine délégation de 
pouvoir de la part de ce dernier; que 
le Parlement du Canada a suspendu, 
du 13 juillet 1906 au 1er mars 1907, 
l’entrée en vigueur de sa Loi du di­
manche, afin de permettre aux lé­
gislatures provinciales de se faire res­

part ou d’assister à ces représenta- pectivement des lois à leur goût, con
cernant l'observance ou la profana­
tion du dimanche; que, d’avance, il a, 
au moyen de réserves et de disposi­
tions dans sa loi, approuvé, adopté 
et fait sienne toute loi provinciale 
qui pourrait être faite à ce sujet par

tiens théâtrales ou à ces excursions.
"4. — Chaque contravention à 

quelqu’une des prohibitions de la pré­
sente section rend passible d’une 
amende d'un dollar au moins et de 
quarante dollars au plus avec dépens.
et, à defaut de paiement, d’un empri- 1 la suite ; que, sans cela, la Législature 
sonnement n’excédant pas trente j de Québec n aurait pu, faute de com- 
jours pour une première infraction, ! pétence, adopter sa loi du 28 février 
et d’une amende n’excédant pas cent 1907, qui est de la nature d’une loi 

■ dollars, et à défaut de paiement, d’un ’ criminelle, que, dans les conditions 
emprisonnement n'excédant pas soix- ! où elle a été passée, cette loi du 28 
ante jours pour toute infraction sub- j février 1907 est pour ainsi dire Une 
séquente. i partie intégrante ou une dépendance

“5 — L'amende appartient à la de la Loi du dimanche du Parlement 
Couronne, mais le recouvrement n'en Canada; et qu’en conséquence, la 
peut être demandé que par un sujet Législature n'a pas la compétence ou
britannique, dans les deux mois qui 
suivent le délit, devant un juge des 
sessions de la paix, up recorder ou un 
magistrat de police ou de district, ou 
deux juges de paix conformément aux 
dispositions de la Loi des convic­
tions sommaires de Québec, (chap.
165), et, lorsqu’une personne enfreint 
quelqu’une des dispositions de la pré­
sente section et que cette infraction 
est aussi une contravention à une 
autre loi, le délinquant peut être 
poursuivi soit en vertu des disposi­
tions. de la présente section, soit en 
vertu des dispositions de toute autre 
loi applicable à la contravention im­
putée.

"6. — Rien dans la présente action 
n'abroge les lois de la Législature en 
vigueur le 28 février 1907, ni les règle­
ments adoptés en vertu de ces lois 
concernant l’observance du dimanche, 
lesquels continuent à produire leur 
plein effet jusqu’à ce qu’ils soient 
modifiés, remplacés ou abrogés, con­
formément à là loi.

“7. Nonobstant toutes dispositions 
à ce contraires contenues dans la 
présente section, quiconque observe 
consciencieusement le septième jour 
de la semaine comme jour du sabbat 
et s’abstient réellement de travail ce 
jour-là n’est pas sujet à être poursui­
vi pour avoir fait du travail le pre­
mier jour de la semaine, si ce travail 
11e dérange pas d’autres personnes 
dans l’observance du premier jour de 
la semaine à titre de jour saint, et si 
l'endroit où se fait ce travail n’est pas 
ouvert au commerce ce jour-là.

“8. Rien dans la présente section 
ne restreint les libertés accordées ou 
reconnues par le chapitre 153 des Sta­
tuts révisés du Canada, 1906'’.

QUESTIONS
Avec ces données, examinons les 

questions auxquelles cette Cour est 
présentement appelée à répondre.

“!•—Est-il de la compétence de 
la Législature de Québec d’adop­
ter une loi destinée à abroger l’ar­
ticle 7 de la Loi du dimanche 
(Statuts refondus de Québec, 1925 
chapitre 199) ?”
On nous demande là, si la Législa­

ture, a le pouvoir d’abroger l’article 7 
de sa Loi de l’observante du diman­
che.

A mon avis, la réponse à cette ques­
tion ne peut être autre qu’affirmative.

Pourquoi en effet, la Législature ne 
pourrait-elle pas abroger soit partiel­
lement soit en entier une loi qui est 
d’elle ? On ne nous en a pas donné de 
raison valable } et je n'en puis con-
cevoir aucune. .United Amusement Corporation »47

Cette loi est-elle constitutionnelle1 g, r, p»
« ? 81 cest cas- lp POK'I D'autres statuts provinciaux de
mèntdrf.iiHbrifl8râ ^om£orfce necessaire- même nature, ou dérogeant aux mé- 
ment celui de 1 amender ou de 1 abro- mes règles, ont eu le même sort de-

• .... Ivant le Comité Judiciaire du ConseilEst-elle inconstitutionnelle et ultra Privé (Att. Gen for Ontario vs Ha -, 
vires . Dans ce cas. la Législature est milton Street Railwav (1903). App 
sortie de son domaine en l'adoptant. Cas. 524; Lord's Day Alliance vs Att" ! 
Alors, de quel droit pourrait-on Tern- Qen. Manitoba (1925). App. Cas 
pêcher de rentrer che elle et dans l’or- 5241
dre ? L’écart, l'erreur, ou l’excès de i,a Cour Suprême, consultée, en 
pouvoir, en matière de législation, ne 1905. par le gouvernement du Cana­

le pouvoir requis pour amender la dite 
loi.

A mon avis, cette objection ne vaut 
pas.

Il est vrai que la loi provinciale du 
28 février 1907 est de sa nature une 
loi criminelle. Il est également vrai 
qu’une telle loi n’est pas. d’après la 
constitution, de la compétence d’une 
législature de province. Mais on ne 
peut admettre, et il n'est pas exact 
de dire que, par sa Loi du dimanche, 
le Parlement du Canada a’ conféré ou 
délégué aux législatures des Provinces 
des pouvoirs ou une compétence que 
ne leur donne pas la constitution.

En droit, une telle délégation de 
pouvoir ou de compétence, si elle avait 
eu lieu, un tel blanc-seing, pourrait- 
on dire, aurait été d'une constitutio­
nal» té plus que douteuse.

Mais passons, car. en fait, il n'y en 
a pas eu. Pour le moment, cela suf­
fit.

H n'est pas exact de dire que par 
sa Loi du Dimanche, le Parlement du 
Canada a approuvé, adopté et fait 
siennes, les lois provinciales actuelles 
or futures, concernant l’observance 
ou la profanation du d'manche. Rien 
de tel n’est dans sa loi. Tout ce qu’il 
a décrété, au sujet des lois provin- 
cia’es en question, c’est que la Loi

sition prohibitive ? Dans ce cas, ac 
cessoire de cette disposition, elle doit 
nécessairement en partager 1« sort, 
l’accessoire ne pouvant survivre au 
principal.

Est-elle faite pour être opposée, non 
seulement à la dite disposition pro­
hibitive. mais aussi à toute poursuite 
basée soit sur la Loi du dimanche du 
Canada, soit sur la loi pro vine ale de 
1805 qu'on trouve à la section 2 du 
chapitre 199 des Statuts refondus de 
Québec, 1925 ? Si c’est le cas, elle n'est 
pas moins inconstitutionnelle, ultra 
vires et nulle, la Législature de Qué­
bec n’ayant pas la compétence vou­
lue pour créer urie exception à une loi 
d’une nature criminelle, ce pouvoir 
n'appartenant qu'au parlement du 
Canada.

L'article 7 étant inconstitutionnel 
et ultra, vires, 11 est clair, Je crois, que 
la Législature de Québec, qui en est 
l'auteur, a la compétence ou le pou­
voir voulu pour l'abroger.

Je passe donc à la seconde ques­
tion soumise.

•'2.—Dans l'affirmative, (c'est- 
à-dire la Législature de Québec 
ayant le pouvoir d'abroger l'article 
7 de sa Loi de l'observance du di­
manche) et si telle abrogation a 
lieu, larticle 15 de la Loi (fédé­
rale) du dimanche, (Statuts re­
fondus du Canada, 1927, chapitre 
123), se trouve-t-il rappelé ou de­
vient-il inopérant ? ”
Je suis d'opinion que la réponse à 

cette question doit être négative.
L'article 15 de la Loi du dimanche 

étant un article d'une loi fédérale, il 
va de soi, selon moi, que l’abrogation 
ou le rappel par la Législature de 
Québec de l'article 7 de la Loi de l’ob­
servance du dimanche ne saurait 
avoir pour effet de le rappeler ou 
abroger, ni de le rendre inopérant. Il 
continuerait, comme auparavant, à 
garder sauve, c’est-à-dire non abro­
gée ni affectée toute loi provinciale 
qui ne serait pas inconstitutionnelle 
ou ultra vires. Ainsi, dans la province 
de Québec, il servirait à garder sauve 
l’ancienne loi du Parlement provincial 
du Bas-Canada, sûrement constitu­
tionnelle et valide celle-là, telle qu’elle 
existait le 1er juil. 1867, ou au moins 
telle qu'elle existe dans la section 11 
du chapitre 199 des Statuts refondus 
de Québec, 1925. Il servirait aussi, sans 
doute à garder sauves bien des dis­
positions de nos autres lois provin­
ciales qui ne sont pas de nature cri­
minelle et dont l'objet n'est pas uni­
quement de créer une exception à une 
loi criminelle, comme, par exemple : 
celle de l’article 36 du Code du nota-

Un suprême hommage à 
fauteur FrancNohain

(Suite de la dernière page' 
quel nous devons tant d'oeuvres bien 

; françaises.
i Quelques "Amis de Franc-Nohain’ ; 
Messieurs le Général de Castelneau, 
Henry Simond, directeur de “l’Echo 
de Paris". Abel Hermant, Henri Bor­
deaux. Maurice Donnay, Georges Le­
comte. Louis Madelin, Paul Valery, 
de l'Académie Française ;

MM. Bachelet, Adolphe Bosehot, 
Defrasse, de l'Institut ;

Mharles Mère, président de la So­
ciété des Auteurs :

M. Gaston Rageot, président de la 
Sociétés des Gens de Lettres.

M. Léo Lelièvre, président de la 
Société des Compositeurs ; MM. Gé­
rard Bauer. Bouju, Tristan Bernard. 
Thomas Braun. Francis Jammes, Ro­
bert Kemp. Maurice Ravel, secrétaire 
généra! et trésorier; M. André Piron- 
ueau. ont constitué un comité pour 
'.’érection de cette stèle commémo­
rative.

Ceux qui souhaitent que cette stèle 
soit digne de l'oeuvre de Franc­
Nohain, ceux qui ont aimé ses fables, 
ses livres, son théâtre; ceux auxquels 
sont “Art de Vitre” a peut-être ap­
porté quelque réconfort, peuvent s'as­
socier au geste des “Amis de Franc­
Nohain" on envoyant leur souscrip­
tion è M. André Pironneau (6 place 
de l'Opéra, Paris IXe), qui a été char­
gé par le Comité, de recueillir les 
fonds pour le Tombeau de Franc­
Nohain

Comme on peut le constater, le 
mouvement en faveur de l'érection 
d'une stèle au tombeau de Franc­
Nohain rencontre de précieuses adhé­
sions outre-mer.

D'autre part, à Québec, notre con­
frère M. Damase Potvin. qui a fait 
beaucoup pour la diffusion des écrits 
de cet écrivain si original et si per­
sonnel, a reçu récemment une let­
tre touchante de madame Franc­
Nohain qui lui faisait parvenir copies 
de la circulaire que nous reproduisons 
ci-dessous. M. Potvin a immédiate­
ment groupé quelques amis de Franc­
Nohain. auteurs et journalistes, pour 
fonder un groupement qui contribue­
ra à ce mouvement.

Voici maintenant le texte de ma­
dame Franc-Nohatn à M. Damase 
Pot vin :

Paris, ce 7 novembre 1935. 
Cher monsieur.

Je me permets de vous envoyer en 
même temps que cette lettre quelques 
circulaires que je vous serais parti­
culièrement reconnaissante de bien 
vouloir remettre autour de vous, à 
ceux qui n'ont pas oublié mon cher 
mari, si bien accueilli à Québec il y 
a un an.

Vous y lirez que la ville de Paris, 
pour honorer la mémoire de Franc­
Nohain, m’a offert, une concession au 
cimetière du Père-Lachaise, où ses 
amis veulent ériger un tombeau digne 
de lui.

Je m'adresse donc à vous, cher 
monsieur, qui ave;: été si bon pour 
moi, et J’espère n’être pas trop in­
discrète en vous envoyant ces cir­
culaires.

Voulez-vous trouver ici, avec mes 
sentiments de grande et profonde re­
connaissance. le souvenir plein d'ami­
tié d’une fidèle amie de votre pays.

Marie-Madeleine Franc-Nohaln.

L. Bertrand et Psichari par
M. Auguste Viatte

(Suite de la dernière page» 
à éiudier l'Afrique romaine, à laquel­
le il attribue toute la splendeur de 
l'art nord-africain, non sans quelque 
injustice envers les Arabes : il lui 
consacre des études comme les Villes 
d'or des romans comme Sanguis 
Mart y mm, et une biographie roman­
ce» d» Saint Augustin.

Dans cette oeuvre, comme dans sa 
Sainte Thérèse, il observe toutes les 
règles de la critique historique, mais 
il cherche à voir ses héros en psy­
chologue. à les faire revivre sous nos 
yeux. Et sa fol retrouvée l'aide à 
nous introduire sur le plan supérieur 
du surnaturel, et. comme saint Au­
gustin lui-même, à devenir, selon le 
mot de l'abbé Calvet, un réaliste 
nij/stique.

Cette leçon mystique de l'Afrique, 
qu'il constate, un autre nous la fait 
mieux éprouver encore : c’est Ernest 
Psichari, à qui le savant professeur 
consacre la deuxième partie de sa 
conférence.

M. Viatte commence par rappeler 
la destinée extraordinaire de ce pe-

, tit-fils de Renan, qui se voue au mé­
tier militaire et rapporte de ses expé­
ditions africaines deux livres. Terres 
de soleil et de sommeil' puis l’Appel 
des armes, avant de se convertir et 
de narrer sa conversion dans le 

( Voyage du centurion. Psichari son­
geait à entrer chez les Dominicains 
au moment où il fut tué à la guerre, 
le 22 août 1914.

Ses trois livres nous montrent les 
étapes successives de sa conver- 

j sion. Le premier est encore un livre 
I de païen : il ne parle encore que de 
i s'adapter à la nature, de vivre or- 
1 gueilleusement sa vie. et cet orgueil 
l'amène au culte de “la guerre pour 
la guerre”. Cette passion militaire 
remplit aussi l'Appel des armes. Psi­
chari a désormais retrouvé l’idée de 
patrie ; il méprise le dilettantisme 
des intellectuels ; il a le goût de la 
discipline, le besoin de l’absolu, mais 
il continue à diviniser la force à la 
manière de Nietzsche.

Ses méditations dans le désert lui 
rendent la foi Eloigné de tout ce 
qui le distrayait, il admire la piété 
sans respect humain des Musulmans, 
mais il la sent incomplète ; il se rend 
compte que sa supériorité sur l'Ara­
be vient du christianisme, que la 
France, face aux barbares, ne peut

être autre chose qu'une nation chré- ; 
tienne ; les lettres de Péguy, les priè­
res de M. Jacques Maritaln, la lecture 
de Pascal, accentuent sa soif de pu- i 
reté et de charité. Et il termine son ! 
récit par une extase à la fois hum­
ble et fervente. _______

Ainri”, conclut le eonn.,•licier. 
"Louis Bertrand, historien et roman­
cier. nous montre dans le passe la I 
leçon de l'Afrique ; Ernest Psichari i 
en est le témoin, le témoin aussi de I

toute la “génération sacrifiée', et 
prenant “contre son père le parti d< 
ses pères”, il symbolise, pour aim 
dire, cette renaissance religieuse que 
nous constatons”

Dans son prochain cours public 
mardi prochain, le 10 décembre, a 
8.15 heures, en la salle des Promo­
tions de l’Université. M Viatte par­
lera de François Mauriac, l’un de 
romanciers français contemporain: 
les plus notoires.

du dimanche ne les abroge pas, ne les riat’,iui P61™61 aux notaires d’instru- 
affectera pas. mais les laissera sau- menter et de faire valldement des ac-
ves

Il n'y a rien, là-dedans, qu'on 
puisse prendre pour une approbat'on 
ou une adoption.

Prétendre que la Loi du dimanche 
f. rendu constitutionnel et valide un 
ftatut provincial qui. sans cela,, ne 
1 aurait pas été. c'est affirmer, con­
trairement à ce qui y est décrété, 
au'elle a eu de l'effet sur lui, qu’elle 
i a affecté. ’Elle l’a affect) encore 
bien plus. si. comme on va jusqu'à le 
prétendre, elle a fait de ce statut 
une chose fédérale sur laquelle la 
Législature n’a plus le droit de met­
tre la main.

Non, la Loi du dimanche n'a pro­
duit rien de tel sur le statut en ques­
tion; elle ne l’a ni validé ni invalidé: 
elle l’a laissé ce qu’il aurait été sans 
elle.

A cause de Tunique disposition 
prohibitive qu’il contient, le dlt sta­
tut a été déclaré inconstitutionnel et 
nul, par un jugement de la Cour 
Suprême, en 1912, dans la cause type 
de Ouimet vs Bazin <46 Supr. C. R 
502).

Notre Cour d’appel l’a également 
tenu pour inconstitutionnel et nul, 
dans la cause type de Marin et al vs

tes notariés le dimanche ; celle de 
l’article 1352 du Code de procédure 
qui leur permet de publier, le diman­
che. des avis concernant la vente de 
certains biens des incapables ; cedes 
des articles 638, 717 du même code, 
qui permettent aux huissiers, dans 
Texercice de leur profession, de pu­
blier, le dimanche, des avis de ventes 
de meubles ou d’immeubles, etc.

CONCLUSION
Voilà mon opinion sur les 'deux 

questions soumises à la Cour.
Je la résume comme suit :
1—A la première, je réponds ; OUI.
2.—A la seconde, je réponds : NON.

M. EDWIN BELANGER
Mardi soir, le 10 décembre, sous 

le distingué patronage de M. Lud- 
ger Faguy, député d’Etat, et des 
Chevaliers de Colomb du quatriè­
me degré, le Cercle Philharmonique de 
Québec dont le fondateur-directeur 
est M. Edwin Bélanger, prix d'Euro­
pe. fera ses débuts au palais Mont­
calm. Une quarantaine des meilleurs 
instrumentistes de Québec en font 
partie. Haynd. Haendel. Mozart, etc., 
seront au programme. Les membres 
du 3e degré pourront se procurer des 
cartes en s'adressant aux secrétaires- 
financiers du Conseil 446 et du Con­
seil Laval.

Le public amateur de bonne mu­
sique, désireux d’assister à ce con­
cert, pourra se procurer gratuitement 
des cartes en s'adressant aux mem­
bres du Cercle Philharmonique.

Le piquant procès de 2 
télégraphes

(Suite de la dernière page)
“Moi. Mark Drouin, je me présente 

dans un poil et d’une voix grave je 
déclare:—Je suis Hugues Fortier, juge 
en chef de la Cour des Sessions jje 
la Paix; le sous-officier-rapporteur 
me tend un bulletin de vote et je vote. 
Selon la théorie de mon confrère, Me 
Maurice Boisvert, je ne me suis pas 
rendu coupable du crime de supposi­
tion de personne.”

“En somme, c'est bien ce que pré­
tend mon adversaire”, continue Me 
Drouin.

Me Boisvert réplique que les accu­
sés n'ont pas demandé de bulletin et 
que par conséquent Ils ne sont pas 
coupables de supposition de person­
ne puisque l'offense en pareil cas est 
spécifique et qu’elle doit être bien 
prouvée. La loi. dit-il, ne parle pas 
de tentative de supposition de person­
ne, Au contraire, il faut que l'accusé 
entre dans le poil et demande un bul­
letin de vot^ La preuve, conclut-il,, 
n'a pas démontré que cette demande i 
ait été faite dans le cas présent.

Me Drouin parle des “télégraphes" ; 
et Me Boisvert lui dit de ne pas faire 
de politique. Après une prise de becs, 
les deux avocats remettent la cause 
au tribunal qui annonce qu'il rendra 
sa décision le 10 décembre prochain. |

QUATRIEME

NOUS FETONS L’OUVERTURE 
DE NOTRE GRAND MAGASIN

L’enthousiasme de la Foule qui se pressait à notre 
magasin ce matin a l’ouverture des portes est une 
preuve évidente que le public de Québec sait ap­
précier les véritables occasions d’économiser que 
nous présentons durant cette vente anniversaire.

Nous avons soumis à nos. manufacturiers, notre 
intention de (aire de cette vente, le plus grand 
succès commercial jamais obtenu à Québec jus­
qu’ici. Ils ont été impressionnés par l'importance 
de cet événement, par nos obligations envers vous 
à ce temps de l'année. Leur réponse enthousiaste 
et généreuse nous permet de vous aFFirmer sincè­
rement que durant nos nombreuses années de 
service au public, nous n'avons pas encore offert 
de si grandes aubaines en pleine saison.

Venez demain, si vous n’avez pu venir aujour­
d’hui, l’assortiment est considérable. Emmenez les 
garçons et Fillettes, c’est leur jour. — Les mamans 
seront enchantées des réelles économies qu’elles 
pourront Faire durant cette vente anniversaire.

PARTICIPEZ’a NOS 3 CONCOURS ET GAGNEZ 
AUTANT DE PRIX QUE VOUS POURREZ

Nous acceptons les commandes postâtes, téléphoniques et les commandes C. 0. D. Les 
acheteurs qui le désirent pourront faire réserver les marchandises jusqu’au 31 décembre.

Ecoutez notre programme au poste CHRC tous les soirs à 6.10
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RECRUDESCENCE D’ACTIVITE EN BOURSE OU L’AVANCE CONSERVE SON ELAN D’HIER-NICKEL TOUCHE 44 5-8
NICKEL, NORANDA 

ET SMELTERS AU 
MAXIMUM DE 1935

Montréal, 4. (P.C.) — Des achats 
massifs, dans le groupe des métaux 
communs, ont fini par envahir toute 
la liste de Montréal au commencement j 
de la séance, cependant que les prix 
accusaient de fortes hausses.

Les trois principales actions du | 
groupe des métaux ont attemt des! 
paliers supérieurs pour l'année et da­
vantage. Internationl Nickel se his­
sant 3-4 de point plus haut à 44 5-8., 
Consolidated Smelters montant d'un j 
point et demi à 217 et Noranda de 1-2 
point à 47,

Le groupe des papiers déploya aussi 
passablement de vigueur sous la d -, 
rection de St. Lawrence Paper privi­
légié, qui s'éleva 1 point plus haut a 
16. Dominion Bridge s’apprécia de 
2-4 de point à 32 1-4 et C. P. R. de1 
1-4 de point à 11 3-4. Plusfeurs autres 
accusèrent des gains irréguliers.

Sur le Curb des gains peu impor­
tants furent enregistrés par quelques ; 
titres seulement.

General Steel Wares privilégié {ut 
la seule vedette de ce marché et s é- ; 
leva 3-4 de point plus haut qu'hier 
soir à 49 Falconbridge monta de .05 
pour toucher $6.60 et Francoeur de 
l-2c à .09, a’ors qu'impérial Oil. In­
ternational Petroleum et Parkhill res- : 
talent stationnaires.

Potins'
de lev

Source

BOURSE DE MONTRE
LE 3 DKCF;mbke 1935)

entes Valeurs Ouv. Ferm.
20 Awç.O.T.pr. 52
40 Ass Bru 10*4 10 lï

140 Bathurst.. 9 0
30 Raw \ . Or.. 20

Bull Trac... 142 143
706 Brazilian. . 0 5.-H 9 7 g
24 B.O. Pow- . 20 H 20 ]A
15 Do. B.. Hi

‘285 Bruc, Sil.. 16 H 16
5 Bld. Brod.... 31’4470 Can. Car 5 6,4

.'185 Do. pr 12 w 13
sur» Can. CH...... 24 H' 24 H

5 Do. pr 120
150 Do. Dr. 20 H
100 Can. Com.. . «K 0« inch
30 Do. pr .’.O
25 C Cot., pr.. 102 102 4 *>
65 C.H.K.. pr. 4(1 4H -f T

170 C. Tn. Aie.. . lOîii 10*4
OH

inch.
50 Do. B ... U ' i inch.

445 C.V. lly ll‘k H.G 4 H
684 Con. Srncl 211 215 H 4- 4'v
540 Sis. Suag.. MX ;(7'.4 T U

OO Donc Brid. ■U U :(l H 4 ■' •;
2»0 D. C.. pr.. 15H iôX }'2
200 D S. & C.B 4 H JX — H
80 D. Text 72 72 4 2
40 Drydun.. 4», 4M — H
10 East. Dai. 21 ■»
80 (i. St. W 1 W 4M 4 "]A
25 Gurd. 5 * H

*200 Gypsum... 7 6 7 * inch.
200 Ham. Brid. 3h —25 Bollinger 14.75
30 How. Smith. 12 12 inch.

15.002 xlnt. Nick... 4Ha 43 7 s 4 3%
400 Imp. Tob. 11 13 7s - - H
170 Ini. Pow. .. 4 4H 4 M

5 Do. pr 57
200 LI of W 13 4""H
615 Mas.-Bar... (■',’. 0*4 inch.
113 xMcO.-Fi.... 12G 12 M — H
40 xM. Loan.. 30 30 inch

1.942 M. Pow 33 32 J i — H
5 M. Tel eg. 50 X

93 .M. Tram...... . 100 BIO 4 1
480 Nat. Brew... 

10 Do. pr
100 \. St, C......
55 Niagara..
85 Niag.. pr..

2,906 Noranda___
:jl Ogilvie

38
42
14!*
36
53
45

190

38.4 +
14*., 
3ü 
53 
46 Ç 

198

inch.
inch.

-f Hi
so Urgent..... 6 6 Vs 4 x h

300 f^ue. Pow. 14** 11*s inch
1,079 Snawin...... 20} j 20 A '4

75 Sher Will. 13 7* 14 inch
35 So. C. Po. 1314 I3*4

300 S. ft. Cor.. 1.60 1 .00 .inch.
20 Do. pr 7

155 S.L.P.pr,.. J5 15 inch.
21 St. of Can... 52 l -j
30 Do. pr 47 *4 47
12 Took. Br .pr 10

4 'Puck. pr.. 146
35 Win. Klee 2*4 2*4 4 *4
20 \\ Mfg. pr.. 48

BANQUES
25 xCanacla....... 53 53 1

7 Canadienne.. 132 133
26 Commerce.. 142 142 1 1 n

9 Montréal 187
OBLIGATIONS

•j Nova Sco. 266
1.850 Pow. Deb.... 50

TOTAL DES VENTES
Hier Lundi

Actions.
Obligations........

x Ex-dividende.
MOYENNES (Montréali: 

Le 4 décembre

Hier . ....
Mere, passé .
Mois passé 
1934 .
Max. 1935
Min. 1935 . .

«1926 égale 100».

. 132 14 ,998
,850 *11 .200

10 20 ■ 30
Util. Ind. Tot
66 9 66.0 66 3
67.7 65.5 66.2
67 6 63.9 65.2
58.6 56.9 57.5
69 6 66.7 67.7
56 1 54 8 56.1

LA FABRICATION

Les manufactures ont été 
plus actives en octobre, l'in­
dice dépassant la ligne 100. 
Les industries alimentaires 
montrent un gain de 4 p.c., 
après ajustement pour ten­
dance saisonnière. La produc­
tion de farine s’est un peu 
m eux que maintenue le der­
nier mois sur lequel les sta­
tistiques sont établies. Il y a 
aussi des gains dans la pro­
duction de farine d’avoine et 
d’avoine roulée. L’indice du 
sucre montre un gain ajus­
té de 6’2 p.c. Les exportations 
de saumon en conserve ont 
augmenté de près de 26 p.c., 
et les exportations de fro­
mages montrent un déclin. 
Les abattoirs et salaisons ont 
été plus actifs, l’indice mon­
trant un gain de 12 p.c. Il y 
a un léger gain dans les dé­
douanements de tabac pour 
consommation et des gains 
ajustés dans les dédouane­
ments de cigares et cigaret­
tes. Le nombre de cigares dé­
douanés et de 13,277,000 com­
parativement à 11,505,000, le 
gain étant légèrement plus 
que normal pour la saison.

Il y a eu un déclin dans la 
prpduction de chaussures, 
l’indice tombant de 114.4 à 
103.4. L’indice des importa­
tions de textiles bruts a aug­
menté de 18.7 p.c. Les impor­
tations de coton brut don­
nent 10,770,000 livres compa­
rativement à 5,857,000 en sep­
tembre, le gain ajusté était 
de 23.3 p.c. Le gain des im­
portations de laine et de filés 
de laine approche 10 p.c., tan­
dis que les importations de 
filés de coton montrent un 
déclin voisin de 8 pic. L’in­
dice des industries forestiè­
res, à 115.5, a atteint une 
nouvelle cime depuis janvier 
1930. Le gain sur le mois pré­
cédent est de 10.4 p.c. La 
production de papier à jour­
nal, à 266,515 tonnes, est la 
plüs grande de tout mois 
dans son histoire. Le gain 
ajusté sur le mois précédent 
est de 11.7 p.c. L’indice des 
exportations de planches et 
de madriers est monté de 
57.0; a 64.3, un gain de 12.8 
p.c. Les exportations de puo- 
pe de bois et de bardeaux 
ont reculé. L’indice reflétant 
la situation des industries 
sidérurgiqu s, à 76.8 compa­
rativement à 62.2, accuse un 
gain de 23.5 p.c., après ajus­
tement saisonnier. La pro­
duction d’acier en loupe et 
de fonte en gueuse a reculé 
depuis septembre. L’augmen­
tation d’acier en olupe a été 
moins que normale pour la 
saison, l’indice ajusté mon­
trant un déclin de 6’6 p.c.
Il y a de vives augmentations 
dans les importations de fer 
et d’acier et dans la produc­
tion d’automobiles. La pro­
duction d’automobiles est de 
8,313 unités comparativement 
à 5,323 en septembre, cette 
augmentation résultant de 
l’introduction hâtive de nou­
veaux modèles et contraire 
au précédent saisonnier. Le 
gain dans les importations de 
pétrole brut a été légèrement 
inférieur à la normale pour 
la saison. Le total est de 133,- 
700,000 gallons comparative­
ment à 127,000,000 en septem­
bre. Les importations de 
caoutchouc brut, destiné 
principalement à l’industrie 
des bandages, montrent un 
déclin violent en octobre sur 
le mois précédent. Le total 
est de 1,819,000 livres com­
parativement à 3,594,000 le 
mois précédent.

MONTREAL CURB
LE 3 DECEMBRE 1935)

LA HAUSSE D’HIER 
SE POURSUIT AVEC 

VIGUEUR A N.-Y.
New-York. 4.—'PA.)— Une recru­

descence de demandes pour les ferro- 
viaires, les industrielles et un groupe 

j choisi de spécialité a conservé au mar- 
! ché mobilier son élan d'hier au cours 
de la matinée d’aujourd’hui.

L’activité fut suffisamment forte 
! pour donner plusieurs minutes de re- 
i tard au "ticker’’ au cours de la pre- 
! mière heure de la séance.

Parmi les actions les plus imponan- 
I tes qui s’apprécièrent d’une fraction 
! à au-delà d’un point on a relevé les 
noms de Westinghouse, Johns Man- 
ville, Columbian Carbon, J.-I. Case, 
American Can, Auburn Auto, General 
Motors, Chrysler, Bethlehem Steel. U. 
S Steel, American Telephone, Penn­
sylvania, Santa Pé, Union Pacific. U.

! S. Smelting. Sears Boebuck et Ana­
conda.

USINE AGRANDIE
Toronto, 4 «PC) — Robert-C. Stan­

ley, président de l'International Nic­
kel Company of Canada Limited, 
vient d’annoncer officiellement la 
construction d’une unité additionnelle 
au smelter de Copper Clitf au coût 
de six millions de dollars. Cette nou­
velle unité sera prête à être mise en 
marche dans un an. La compagnie a 
pris cette décision afin d'augmenter 
sa capacité de production.

Voici la déclaration faite par M. 
Stanley : “La consommation du nic­
kel dans le monde a augmenté cons­
tamment depuis 1932. et par suite 
des activités industrielles courantes, 
cette augmentation devrait continuer. 
L'industrie du nickel telle qu’établie 
maintenant se maintient sur la base 
d’une source assurée d'approvisionne­
ment et de prompte livraison des pro­
duits de Nickel. Pour l’exécution de 
cette politique, II faut en tout temps 
des facilités suffisantes de production 
et des stocks adéquats de métal af­
finé.

"C’est en vue de ces conditions que 
l'International Nickel Company of 
Canada Limited a décidé d’augmen­
ter sa capacité. On croit que le mo­
ment présent est le meilleur pour 
l’exécution des travaux à cause des 
prtx actuels de la main d'oeuvre et 
des matériaux. ,

La compagnie projette de cons­
truire une unité additionnelle au 
smelter de Copper Cliff. Le coût de 
cette construction sera de $6.000,000 
environ et l’unité devrait être termi­
née d'ici un an”.

Commentaires

Une vigoureuse reprise a per­
mis hier, à la liste de New-York 
de regagner ce qu'elle avait perdu 
la veille et samedi, cependant 
que le total des transactions se 
hissait à $1.941,920 parts, comparé 
à seulement $1,565,380 lundi. En 
fermeture, le cours moyen de 60 
valeurs représentatives accusait 
une appréciation de 1.1 point à 
55.1 ; c’est la plus forte avance 
qui ait été enregistrée en une seu­
le séance depuis le 8 mai dernier 
et elle égale celle du 23 novembre. 
Les rumeurs d’inflation qui cou­
rent en face de la dette montante 
des Etats-Unis et de la question 
du bonus aux vétérans semblent 
avoir été pour quelque chose dans 
cette reprise si brusque. 11 y a 
aussi la perspective d’un règle­
ment pacifique de la dispute italo- 
éthiopienne. Sur le marché des 
obligations la dernière étape de 
lu, séance fut marquée par une for­
te demande pour les ferroviaires 
et les industrielles, avec le résul­
tat que des gains passables furent 
comptés. A Chicago le blé clôtura 
avec des gains de 0 à 3-8e par 
boisseau et le maïs avec 3-8c de 
perte en certains cas et l-8c de 
gain en d’autres.

Rien que les influences saison­
nières soient évidentes dans les 
rapports qui arrivent des centres 
commerciaux, les nouvelles con­
tiennent encore beaucoup d’élé­
ments propres à encourager les 
haussiers. Les rapports corpora­
tifs et les déclarations de dividen­
des sont de ce nombre. La pro­
duction de l’énergie électrique a 
fléchi un peu plus que l’on s’y at­
tendait la semaine dernière, com­
parée à la semaine d'avant, mais 
elle est encore 11 p.c. plus élevée 
que pendant la semaine corres­
pondante de 1934. “Iron Age” 
rapporte que la production de l’a­
cier augmente en dépit du fait 
que les prix n’ont pas été haussés 
comme on s’y attendait. Les fa­
bricants d’autos continuent à ab­
sorber beaucoup d'acier, dit en­
core la revue, qui ajoute qu’après 
le 15 déeembre certaines catégo­
ries de ce métal vont devenir très 
en demande pour des motifs d’or­
dre saisonnier.

MOYENNES:
iCompllées par TAssociatecl Press»

FORTE ACTIVITE A 
TORONTO:NORANDA 

SE REND A $47.00
Toronto. 4. (PC.) — Une forte ac- 

; tivité a caractérisé le début de la sé- 
i ance de ce matin dans la section mi- 
■ nlère de la Bourse de Toronto où, en : 
général, les prix ont accusé des gains 

j eu se sont maintenus.
Noranda compta une avance d'un! 

point à 47, Ventures monta de .02 à : 
$1.50. Sherritt de .02 à $1.18, Falcon- 

: bridge de .10 à $6.70 et Hudson Bay ; 
de 1-8 de point à 21.

Dans la section des mines d’or Mc­
Intyre .'.’apprécia de 1-4 de peint à 
40, Macassa de .01 à $3. Gods Lake j 
de .02 à $1.33, Central Patricia de .01 j 

! à $2.45, an Antonio de .01 à $3 et Mc- ' 
j Kenzie de .02 à $1.20.

Greene Stabell, Perron, Gunnar.
» Sullivan et Big Missouri enregistré- ! 
rent toutes des gains.

NOTRE DOUAR A 99c
New-York, 4. (P.C.) — Le dollar 

canadien et la livre anglaise ont 
commencé la séance en comptant 
des gains ce matin, sur le marché 
local des changes étrangers, où 
l’activité fut plutôt forte. Les de­
vises des pays adhérant à l’étalon- 
or ont fait montre de vigueur en 
enregistrant des gains par rapport 
au dollar américain.

Le dollar canadien s’améliora 
de 5-16 de centin pour coter 99c, 
tandis que la livre anglaise mon­
tait de 3-8 de centin à $4.93 5-8.
Le franc-or français accusa 1-8 
de point de hausse à 6.58 3-4c.

QUELQUES WAGONS 
DE DINDONS VONT 
ARRIVER BIENTOT!

BOURSE DES MINES
1.K 3 DECEMIMIE 1935

Ventes Valeurs Man. Min. Ferm.
1,000 Acme Oil . . ' .17 .17 * .17

1 8.775 Afton.... .50 .50 .50
1.C00 Alex. 00 « .00 » .00 7/8

600 A1 gold....... .55 .55 .55
4.500 Algoma... 04-s .04H .04 Va

90 Anglo H... 4 00 3.95 4.00

MARCHE DU BETAIL
Montréal, 4.— (P. C.)—Les prix sont 

demeurés fermes ce matin sur le mar­
ché local des bestiaux, malgré que 
l’activité y ait été à peu près nulle.

Voici quels furent les arrivages : 
54 bêtes à cornes, 48 veaux, 21 porcs 
et 53 moutons et agneaux

Les bétes à cornes de boucherie 
passèrent sur la balance au prix de 
$2.50 à $3.25 pour ceux de qualité 
commune ou juste passable, tandis 
que pour la coupe et la salaison on1 
payait de 1.75 à $2.50 les 100 Ibs. Les ^ 
taureaux de qualité comune obtinrent : 
de $2.50 à $3.00.

Sur le marché des veaux les prix ■ 
lurent de $3 à $4 pour les veaux d’her- j 
be et de $8.50 pour les plus beaux.

Le porc à bacon fut payé $8 les 100 
Ibs (nourri et abreuvé) ce matin, avec 
la prime habituelle sur les plus beaux. 
Pour la boucherie, les pesants et les 
légers on pavait $7.50 et pour les ex­
tra pesants $7.

WINNIPEG ELECTRIC
Montréal, 1. Les détenteurs des] 

obligations^.") pour cent 30 ans d» 
première hypothèque de Winnipeg 
Elactric Railway Company titre- » 
échus le 1er janvier HUÎ5 sont avi­
sés que la Winnipeg Liée trie Com­
pany payera l’intérêt du 1er juillet 
1935 au 1er janvier 1930 sujet au* 
conditions suivantes; jr

Afin de recevoir un chèque en 
paiement de l’intérêt (il n’y a plus de 
coupon attaché aux obligations), le- 
obligataires devront envoyer leurs ti , 
très au fiduciaire The Royal Trust 
Company, 105, rue Kt-Jacques Ouest. 
Montréal, pour endossement avec 
avis do paiement et d’enregistrement i 
si les obligations ne sont pas déjà ! 
enregistrées. Los obligations enyo-! 
yées devront être accompagnées d u 
ne lettre donnant le montant de- 
obligations, les numéros, et b* nom et | 
l’adresse de la personne qui les dé­
lient. Los obligations seront donc 
enregistrées si elles ne le sont déjà 
et retournées aux |x>rieurs avec un 
chèque en paiement de T intérêt couru.

65 
56 

291 
1 215 

105 
10 
20 

HH) 
30 

KM) 
1,224 

35 
730

10
10

310

Valeurs Ouv. Perm
Asbestos. 14 1 j 14 Va
Beauli. 1*8 » AB A. Oil.... 16*8 16
B C. Pack.. 1 00 MO

Do. pr 23 23
C. Dredge 42 >4
O.N.P.. pr.... 1 10
D. Engin... 21 *; 214
D. Tar...... 4 H • 1 s *Fraser. 7 À 7 1 ô
1 mp < >il •• • 20 20 "
lilt. Pts. 2 V4 - :t4Int. Pete.. 35 35
Mulch. A..... 10 1 -j 10 A
Paton. pr. 9S
r 0. C.. pr.. 98
S.C P.. pr ... 99
xWalk , pr. IT*. ' 17*2

s 4-

H ORS-LISTE
120 Abi f\of D 
125 Bn*. Corp- 

-370 Do. pr 
1 LO a.W.fc C-.pr. 

100 C. Néon.
980 (5ins Paj>
100 D. Ollcl.

10 rood \.

13», 
S2 

. 15 
1 1)0 

35 1 j
15 

1.90 
35 1

.10
inch

inch.
inch.
inch.

inch.

inch.
inch
inch.
inch

28 G.S.W ,pr 47
45 McCol), pr.. 97 97 2

110 Price Bros. •J i . ; 2}a inch.
102 Uoyal. Oil 23*4

MINES
1.300 Big. Miss 60 59 013,000 Bia. Cold.. 35 35 .1

100 xlîulolo— 32*4 32 *4 -- h1.500 Cart. Mal .02 * 2" .02 Vs - .c vl2,305 Paleonb. 6 40 6 55 4- 25
1.000 ( )n un. Sty 25 25 4-02
3. 100 J.M . Cons. ~i«* ; .10*$ 0*S

230 Lake Sh... 51 53
5.300 Laikh. . 19 .19 ’ .00 1 »500 Pick. C.. . 3 30 3.37 *- .02

100 Premier.. 1.72 1 72 .2
1.100 Due. Cold. . 83 4 85 inch

13.054 Kead-Au. .. 91 1 (5 -4-, 13
1.2(H) xSisco*.. . 2.59 2.03 -r .0315,285 Suit C .72 .82 + .0925 Teck-H 4.40

950 Yuntuns 1 47 1.51 +.01
1,500 Wayside... 16 . 16 1320 W.-Harg.... 7.80 7.85 + .15

MINES HORS-LISTE
200 <\ Malart. M2 M2 • 257.350 Cun. Put 2.37 2.43 + 3)0

1,000 Chibaug. .15 .15 + .016,500 Clericy ..... .02 A 02 *4 - . 1 Va40.900 Duparquut .08 ,08 À +.00*2300 xHowey 61 62 + .0130 Hud Bav.. 19*4
1.200 xMcWatt.. 1.61 1 63 + os ,4.000 San. Ant. 2.99 2.99 .61.625 Sher Cor.. MO 1.08 27.400 Stadacona. 16 .18 * 02200 Sudbury 3.00 3.00 10

400 Sylvanitu.. 2.31 2.31 10

BAISSES DE FRACTIONS 
SUR LE MARCHE DU BLE

Chicago, 4. (P.A.) — Des pertes très 
peu importantes se sont produites 
au commencement de la séance d’au­
jourd’hui sur le marché aux céréales 
de Chicago, après que l’on eut appris 
que le surplus de blé canadien allait 
être mis sur le marché conservative- 
ment autour - des prix cotés sur les 
marchés mondiaux. Dans divers mi­
lieux, on a considéré que cette nou­
velle devrait avoir pour effet de res­
taurer ia confiance parce que c’est un 
indice qu’on appliquera une politique 
contraire au “dumping".

Ayant ouvert avec des pertes de 
1-8 à 3-8c par boisseau, mai cotant 
de 96 3-8 à 96 l-2c, le blé à terme res­
ta autour' de ces limites. Le maïs ou­
vrit avec des gains de 1-8 à l-2c par 
boisseau pour ne varier que très peu 
subséquemment.

EMPRUNT D’OTTAWA
Ottawa, Ont.. 4.--(I>. O.) - La wlle 

d’Ottawa a vendu pour $1,820,000 
d’obligations à des prix comme elle 
n’en avait jamais obtenu encore. Le 
loyer de l’argent lui coûtera 2.57 pour 
cent pour l’emprunt 10 à 15 ans et 3.05 
pair cent pour l’emprunt à 20 ans. 
L’émission tôt;, le de $1.820,000 a été 
vendue en tr •’is paquets , à un syndi­
cat dirigé par Wood, Gundy éc Com­
pany Ltd, et comprenant la l’I nque 
(loyale du Canada et Nesbitt, Thom­
son év Co. Ltd.

Le syndicat a payé 00.035 pour 
deux paquets de titres, l’un de $1,022,- 
000, 10 ans, et l’autre de $100,000. 
15 ans. et il a payé 09.538 pour $638,- 
000 d'obligations 20 ans. Le com­
missaire des finances de la ville 
d’Ottawa, M. G.-11. Gordon, estime 
que la ville économisera 2.80 pour 
cent sur l'intérêt que lui coûte l'ar­
gent, actuellement. Les nouveaux 
bons 10 ev 15 a us [tortent intérêt à 21 
ixmr cent et les 20 ans portent inté­
rêt à 3 pour cent. Six autres sou­
missions avaient été envoyées par 
un syndicat de la banque Impériale 
du Canada, un symneat de la Banque 
de Nouvelle Kcesse, Mead and Co. 
Ltd et A. K. Aines and Company Ltd.

LES CHEMINS DE FER

4 décembre 30 15 15 60
Ind. Ferr. Util. Tot.

. 73.6 29.8 43.2 55.1
passé . . . 74.0 25.8 41.7 53.9

55.0 27.9 27.1 41.3
1935 ... 76.3 29.8 44.6 56.1
1935 49.5 18.5 21.6 34.8
1934 . . 64.1 43.0 40.6 51.4
1934 . . 45.3 22.8 24.2 34.9
1932 . . 17.5 8.7 23.9 16.9
1929 146.9 153.8 184.3 157.7
1927 . 51.6 95.3 61.8 61.8

OBLIGATIONS
FONDS D'ETATS ETRANGERS A N.-Y.

(LE 3 DECEMBRE
2.000 An?. Ext. 0*s, 1961. ..

15.000 Australie 5’s, 1955....
Belgique Ws, 1949.3.000 Do. Os. 1955......
Bolivie 7’s. 1958.

3.000 Brésil 1957......
5.000 Do. 7’s, 1952...

Do. 5’s, 1951....
30.000 Brisbane 5’s, 1958

6.000 Bue. Ayres 6’s, 1961.
Chili 6’s, 1961.......

2.000 Colombie 6’s, 1961....
2.000 Cund’ca O Vtj's. 1959..
5.000 Canada 5’s, 1952
3.000 France 7 Va ’s. 1941...
1.CÜ0 Do. 7’s, 1949.....

15.000 Allem. 5 ’s. 1965
Haiti 0 s. 1952..

30.000 Italie 7’s. 1951
5.000 J a pou 5 H’*. 1965
4.000 Medellin 6H’s. 1954
7.000 Milan 6H‘s. 1952....

10.000

7.000
1.000

1,000 
5,000 

11.000 
12,000 
5,000

1935)
Off.

. 97 %
105 
109
106 's
5 H

. 22** 
21 H 58 *4 
94

, 57 li
\2H19
9

112 H . 172 
174 
27 H 
24 
56

. 86 5 u

Dem.
98

105 l'4
110 K 108

5 Z'it 
f 23 

22
59 ^ 
95 
57 ?4 
I3jg 
19 Vs
o y* 112*!

175
176 J-ji 
28 H 
24 «4 
57 • 
87
7H 

15 ’g

6.000

N.S.S.5's. 1957... . 102 103 A
Parana 7’s, 1958... o'* 11 *4
Pérou 6’s. 1960. 12 H 12*4Pologne 6’s, 1940.... . 78 H 78 A

Do. 7’s, 1947... 104 104 H
Itio Jan. 6Va’s, 1969.. 11 14

Do. 6H's, 1953... 14 A 15 A
Rio O. do S.6’s, 1969.. . 12 H 14 A
Rome 6H’S» 1952. 45*4 47
San Paulo 7's. 1940... *9 81
Serbie 7’s. 1962....... 25 A 26
Soissons 6’s, 1936. 163*2
Koy-l'ni 5H’s, 1937.. 107 107 H

Montréal, t. —(KG.) 
brutes du Canadien
augmenté de $255,034 et celles 
Pacifique Canadien de $310,0(X)

- Les recettes 
National ont 

du
. ...______ du­
rant. la période de neuf jours finissant 
le 30 novembre 1935 par rapport à 
la période correspondante de 1934. 
Les reoctUs b, u tes du Canadien Na­
tional furent de $4,083,827, à rappro- 
eher de $4,328,793, et celles du Paci­
fique Canadien de $3,047,000. au lieu 
de $3,331,000.

©ividendeà

TOTAL DES VENTES
Divers H.-Liste Mines M.H.-L. Tôt.

H ter :
1,403 2,100 52,169 71,105 129,777 

Lundi:
4,237 2.704 14,160 26.920 48.02) 

v Kjc-diviriwnlf

International Nickel Company of 
Canada Ltd: v pour cent par ac­
tion privilégiée, payable le 1er fé­
vrier aux actionnaires inscrit le 2 
janvier.

Supertest Petroleum A: 31 '2 pour 
cent par action privilégiée, payable 
le 2 janvier aux actionnaires inscrits 
le 13 décembre.

Supertest Petroleum B: 3 pour 
cent par action privilégiée, payable 
le 2 jar.rt. r aux actionnaires inscrits 
le 13 décembre. 50 cents par cer­
tificat d’action ordinaire, payable le 
2 janvier.

Canadian Cannera Ltd: l!<j pour 
cent par action de premier privilège, 
payable le 2 janvier aux actionnaires 
inscrits le 11 décembre.

DEPOTS PLUS ELEVES
Ottawa, Ont., 4. (P.C,). Du 31 

octobre dernier, les dépôts d’épargne 
dans les banques à charte du Cana­
da se chiffraient h $1,465,3^1,7 8, 
soit à près de cent millions de dol­
lars de plus qu’à la date correspon- 
dante de 1934. L’augmentation sur 
le mois précédent est de $21 millions. 
Les dépôts courants ont augmenté de 
$35 millions par rapport au mois 
précédent et de $8 millions par rap­
port à la date correspondante de 
1934. Les dépôts à l’étranger ont 
augmenté de $6 millions et de $6 
millions dans les deux cas. Les prêts 
courants au Canada diminuèrent du­
rant le mois sous revue de $15 mil­
lions par rapport au mois précédent 
et de $4 millions par rapport à la 
date correspondante de 1934. Les 
prêts à vue ont aussi diminué. Voici 
les détails du rapport publié par le 
département de finances:

31 oct. 30 sept. 31 oct.
1935 1935 1934
S 5 S

Fonds (h* réserve:
132,750,000 132,750,000 132,750 000

Billets en circulation
126.468.158 131,747,122 139.vS43.608

Dépôts courants
025.206,281 590,004.931 542.443,750

Dépôts d’épargne
1.465.301.708 1.444.330.569 1.370,178.563 

Dépôts à rétranger
376.661,721 370.405.548 313.400,503

Billetv de la Banque du Canada
38.655,673 33,284,543

I)éjM>ts à la Banque du Canada.
190.854,376 *63,829,311

Valeurs en portefeuille:
1.115,869.020 1.103.208.994 910,075.865

Prêts il vue au pays:
73,758,684 73,623,381 108.399.690

Prêts h vue il l élrangei :
52.130.116 00,000.034 103,917,364

Prêts courants au pays:
856,599.556 839.277.861 895,728.990

Prêts courants à l'étranger:
153.041.866 147.022,941 133.501.054

Passif total:
3.046.241,876 3,022.991,575 2.906,695.779 

Actif total :
3.068,636.974 3.036,115.090 2.921,335,089

RECETTES DU C. N. R.
Montréal, 4. Les revenus bruts 

du Canadien National durant la se­
maine terminée le “>0 novembre 1035 
se sont élevés à $4,5K3,827. contre 
$4.32K.79d au cours de la semaine 
correspondante de 1004, ce qui re­
présente une augmentation de $255,-t 
001.

..V -....
Beechnut Packing Co., a déclaré 

son dividende extra habituel de Ô0 
cents.

900 Arnt. Field. 
3,550 Ashley 

250 Astoria..
5.000 Baganmr. .. 
2.500 Barry H... 
7,100 Base Met ..
2.000 B. E. A. fi. 

24.600 Beattie.
2.437 Pig. Miss,....
5,600 Pobjo.........

300 Bralorne...
7(K) BulT. Ank... 
500 Bunk. Hill 

30,204 Tan. Mal 
2.400 Cariboo. 
6,906 Castle T. ... 

18.380 Con. Pat 
3,300 Chibou..

15.000 Clericy.........
700 Com W.P.. 
75 Coniagas.

858 Coniarum....
320 Dome M. .. 

3,150 Eldorado. .. 
10.641 Falcon 
14.715 God's Lake..

..1 00 
16

.02 

.051 a C4>â 

.31 

.49 
1.61 

.60 

.19.4'
5.60 
3 60

.07
1.14
1.25 
1.20 
2 47

.15 
02 4 
04 J à 

2.75
2.25 

.42 4
1.40
6.60 
1.34

1 00
.15 
.02 
.05 K 
.04 
30** 
.47 

1.53 
.59 
.18 

5.50 
3.59 

.07 

.96 
1.19 
1.17 
2.39 

.14

.02 K 

.04 H 
2.75 
2.15 

•41 H 
1.36 
6.35 
1.30

1 OO
.16 
.02 
.05 4 
•04 4 
.31 
.47 

1.60 
.59 
.194

5.60
3.60 

07
1 10 
1.24 
1.20 
2.44 

14 H 
.02 4 
.04 4

2.75 
2.2i

1.700 Cold ale.... 15H .14 Hi .14
5.000 (iraham..... 03 .03 .03
5.333 Granada... . 20 ,20 .20
s.ooo G random.. 06 .05 H .06

23.945 Green Sta 26 .20 .25
2.00 ( irull... .11 10 .1 1
8.100 Gunnar. 74 70 .73
5.900 Ba.d Rock. .37 36 37

10.500 Barker... .05 .04 A .05
1.270 Bollinger.. .14.65 14.65 14.60

17,492 Howey..... . .68 62 .68
7.300 JM. Cons. 16 H ■ KIR .16

13.800 Kirk L. .46 .45 .45
330 Lake Sh.... .52 H .51 .51 •

3.500 Le bel Oro.. 10 H .09 .10
2.000 Lee Gold.. .03 .0-’ ■, .03

980 Little L I..... 5.70 5.65 5.65
10.475 Macassa 3 00 2.93 2.99

500 Maple L.... .06 .06 .06
285 McIntyre .40 ■MX .39;

2.950 McKenzie.. 1.1R 1.15 1.18
14,200 McMillan....
19.000 McVittie.
18.650 McWatt

1.000 Mori. Oil.. 
700 Min. Corp..

4.500 Moneta..
4.300 Morr. K...
5.000 New bee.

800 Mpissing..
2,137 Noranda....

500 Nor. Can .
1.300 O'Brien.....

11.100 Olga Oil.. ... 
56,778 Paymaster.

4,200 Perron.
3.500 Pet. f o M.. 
7.210 Pick. Cro 
1,105 Pioneer... 
3,900 Premier.

SOO Pros. Air.,.. 
105 Qucraont.... .

19.650 Rezd Auth.
3.600 Rod L.G.8 
6.103 Reno Gold....
3.500 Roche l.L.
1,008 Royallte 
4,450 San. Ant.....

50 Sheep Or ..
15,733 Sherritt.........
6.735 Siscoe.

71.800 Sou. Tib......
32.800 Stadacona. .. 
.1.200 St. Anth . 
4.150 Sud. Basin...

44,074 Sullivan..
3.300 Sylvanité. ..
1.000 Tashota.. 
3,530 Teck H .
2.600 Texas Can
1.000 Toburn... 
1,550 Towagmac

18,425 Ventures... 
3,221 Waite Amu...
5.100 Wayside
4.500 Wlute Eag... 
1,400 Wright H .
1.000 Ymir Y.C
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3S >£ 
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.04 % 
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Montréal. 4.—On a appris bier que 
les premières consignations de din- ; 
dons de l’ouest étaient en route pour 
Montréal, où ils seront écoulés pour : 
le temps des fêtes. Certaines années, 11 
ces expéditions atteignent le chiffre 
imposant de 100 wagons. Rien ne 
laisse prévoir que les prix récemment 
étab is vont fléchir.

Dans le moment, les achats au 
wagon se font sur la base de 2ôc la 
livre pour ceux de toute première I 

1 qualité. Le prix de détail devrait ! | 
être autour de AOc la livre si les prix 
de gros se maintiennent.

Dans les autres sections du marché, 
le seul changement enregistré hier 
fut une baisse de Mc par livre dans 
le prix du beurre, qui termina la 
séance entre 25M et 25V£c, comparé 
à 25Vi et 25Mo la veilie.

Voici quels furent les arrivages de la 
journée: 1,231 boîtes de beurre: 109 ; 
boîtes de fromage et 235 caisses j 
d'oeufs.

PRIX DE GROS A MONTREAL
Blé Nord No 1 .........................

j Bié Nor(j no 2..........................
(too I Avoine d’engra^. No 1 . .
i.3i ; Orge Ouest No 3 .....................

I Orge No 5......................... . .. ..
Farine de blé du printemps:

I Première patente .. .. ’............. $5.70
Deuxième patente...................... 5.30 i

i Patente à boulanger................... 5.20 !
(Prix au baril, livré aux points 

de ia campagne, moms 5c 
pour du comptant)

Farine de blé d’hlrer :
Qualité de choix au wagon par

baril ex-magasin .................... $3.70
Quahiè de choix irrégulière par

barn ex-magasin........  «tfUO
Farine de maïs blanc par baril 

er sacs de chanvre
livré........................    $4.70
Farine u engrais :

Soin............................................... $20 25
Gru rouge...........    21.25
Gru blanc   26.25

(Par tonne, y compris les 
sacs ex-vols ferrée moins 25 
centlns par tonna pour du 
comptant)

Grain seche de brasserie . $22.00
Au détail $24.00
Gruau (avoine roulée) sacs d«

La plus grande
chaîne de CORDONNERIE
au Canada

GRATIS !
2 Talons de 

Caoutchouc 
aux 25 pre­

miers clients.

accorde
réductions énormes

au public de Québec 
des

sur les

Spécial d ouverture:-----
FEMMES—demi-semelles (cimentées) 

HOMMES—demi-semelles (cousues)

TALONS de caoutchouc ...................

PETITS TALONS en cuir pour'dames .

OUVRAGE FAIT PENDANT QUE VOUS ATTENDEZ dans des 
chambrettes individuelles et confortables.

Pour livraison gratuite téléphoner : 4.4575

Matériaux et ouvrage entièrement garantis.

Epargnez ce l'argent. Faites réparer vos chaussures dès 
maintenant et économisez 50%.

EMPIRE SHOE REBUILDERS
PIONNIERS DES PRIX

242 rue Saint-Jean —
ECONOMIQUES

Téléphone: 4-4575
( HALIFAX. SAINT-JEAN; QUEBEC. MONTREAL. OTTAWA. 

Succursales à-J TORONTO, HAMILTON. KITCHENER, LONDON. WINNIPEG, 
/ VANCOUVER.

TRAFIC DES CANAUX L’ELECTRICITE
f^Système du Sa 11 Ste.Marie (êcîu- Montréal. 4. (D. N. C.) — Décidé- 
ses "canadiennes et américaines): Les ment, le comité exécutif trouve que

.06 

.184 
1.67 

14 
l.lo 

.06 

.59 4.03
2.45

.46

.29

.45 i
•04 4 37 4 
.89 !
04 !

3.36 |
9 70 . ; 
1.75
2.80 I

.05 j 
1.05
.3841.01 
.04 H
244

3.00 2.94 2.99 |
.75 .75 .75 i

1.16 1.07 M6 j
2.65 2.58 2.64 !

.03 4 m h .03 H

.184 .1534 .184 

.174 174 174
3.03 2.95 3.03

.83 .73 .82
2.38 2.30 2.38

.32 .32 .32
4.50 4.42 4.50
1.35 1.31 1.35
1.10 1.06 1.10
.25 .24 .24

1.50 1.47 1.48
.1.10 .95 1.10

.17 .154 .17

.04 >4 .04 .044
7.95 7.80 7.95
.39 .39 .39

Argent: 65 4 cents Fonce.
Total dos ventes: 883.000 actions.

CURB

90 livres au détail 
Foin pressé :

j Extra No 2 ......................
; Mil No 2 ..........................
! Mil No 3

Mêlasse d’enjrats- 
Blackstrap des Indes occiden­

tales <t. , b Montréal, ba- 
rl' de 4 gallons compris, au 
char de 54 à 60 barils), le 
gallon

a.u wagon-citerne, le gallon 
Patates (sacs de 80 Ibs): 

Quebec No 1 
(Montagnes)

Québec No 2 
Prov. maritimes 

Oeufs:
A-l gros............
A-l moyens .43
A-l de poulettes 40
A-gros................................. 43
A-moyens . . . .37
A de poulettes................... 34
B-gros ...............................31
F moyens.............................29

$2.75

3.000 Aldermiir. 
t.000 Brett Tr...
3.000 Can. Kirk....
4.000 Cen. Man. 
l. tOO I>al. OU..

526 Home OU....
1.000 Hud Bay... 

5(H) Kirk. T.
200 Mandy........

30,400 Nordon......
2.000 OU Sel. .
2,050 Parkhill..........
1.000 Pawn. K.
2.000 Pend. Ore 
2.500 Porc. Cro...
5.000 Pres. E.D..
J,500 Kit chie .

37.000 Robb. M.......
44.000 Sud. M.......
3.000 Temisk

.08 

.02 % 
•01 Ü 
.07 
.32 
.03 
.20 ' i 
• 14 H 
.11 G 
.20 
.05i 
.19 G 
.02 Vj 
Hô

.04 H' 

.02 H 

.01 

.06'4 

.05*4 

.02 H

.07 LJ

.02 h 

.01H

.07 

.32 

.00 

.19 -4 

.14 H 
11 2 17 H

.05 H .19 G 

.02 H .84^

.04 
02 
.01 
.05 H
c.r,
.02 w

.08 

.02 U 

.01 H 

.07 

.32 
(10
.20 7. 
.14M
.11 H 
.20
1)5)2 

■ H» h .02 M 
.85 
04 H 
02 H 
.01 
.05 tj 
.05 
.0214

.13

.10

$1.05 à $1.10 
$0.90 à $1.00 
$1.15 à $1.20 

L’artons-Libres 
.49

.41
.36
.33
.30
.28
26.27

Beurre :
No 1

Fromage ;
Ontario No 1

Volailles:
Dindons
Poulet, nourris au lait 
Poulets de choix 
Volailles vivantes

$0.25 L à 0.25‘2

$0.11 à O.llVi

25—28 
. 25—27
. 22—24
. 16—19

TRAFIC FERROVIAIRE
Les transports des marchandises sur 

les réseaux canadiens s'établissent en 
août à 5,308.528 onnes, accusant ains 
une diminution do 45,049 tonnes ou 
0.8% sur le mois correspondant de 
1934. Les transports de blé ont aug­
menté. mais pour les autres grains on 
constate des fléchissements marqués, j 
La diminution globale pour les prn-j 
doits agricoles correspond à 5.2%. 
Les produits animaux ont diminué de 
12.5%, l’anthracite et le charbon gras 
de 29,505 et 105.150 tonnes respecti­
vement, les autres minerais et concen­
trés de 21,110 tonnes, et la pierre (con­
cassée et broyée) de 58,550 tonnes ou 
42%. La diminution pour ce dernier 
poste se confine pratiquement à l’On­
tario et est attribuable, tout probable­
ment, à l’activité décrue dans D cons­
truction des routes. Le total des pro- ! 
doits miniers a baissé de 70,091 t tune- 
ou 3.0%. Les chargements fie produits i 
forestiers sont passés de 553.054 ton: e 
à 594,770. Les produits ouvrés et les 
divers se sont accrus de 07,390 t Tines. 
Les transports de fer cl d’acier (tôles 
acier de charpente, tuyauterie) ont 
a gmonté de 22.767 tonnes ou 53% 
pâte de bois, 9,001 tonnes ou 16%

Oies.............................................. 11—15
Caimetons domestiques, 18—21

LA Sf-V. DE PAUL
La Conférence Laval de la Société 

St-Vincent de Paul aura une réunion 
ca soir, à 7.30 heures- sous la prési­
dence de M. Victor Trépanier. E.E.D.. 
dans la salle de la Faculté de Droit 
Hère année). On étudiera au cours 
de cette réunion, le programme des 
activités bienfaisantes de cette ins­
titution au cours de la saison rigou­
reuse.

, cargaisons qui ont passé par les éclusi s 
jde Sault Ste.Marie au cours du mois 
i (l’octobre ont atteint 7,453,671 tonnes 
au lieu de 5,005,676 tonnes le mois 
correspondant de l’année passée, sut 
un gain de 2,447,995 tonnes ou 49%. 
Cet accroissement marqué est attri­
buable notamment aux chargements 
accrus de minerais ferrugineux qui 
ont, augmenté de 2,195,292 tonnes ou 
82%. Les transports de blé ont aug­

menté de 13,349.325 boisseaux 
60%, et les autres céréales de 8,736,156 
boisseaux ou 197%. Les transports 
de charbon mou ont diminué de 
476,128 tonne» ou 41 % alors que ceux 
de charbon dur se sont accrus de 

$10.00 j is.l u tonnes.
9 co7 00 Canal Welland: De 1.330,721 ton- 

1 nés qu’il était en octobre 1934, le 
total pour le mois correspondant de 
l’aimée en cours est passé à 1,150,823 

| tonnes. Les diminutions ont été les 
suivantes: charbon mou, 115,333 ton­
nes; coke. 33,628 tonnes: bois à pâte, 
53,535, tonnes; blé. 9,010 tonnes; 
seigle, 50,680 tonnes. Augmentatiors 
orge, 10.413 tonnes; avoine, 43,388 
tonnes; pâte de bois. 24.635 tonnes; 
minerais de fer, 36.329 tonnes. Le 
grand total depuis l’ouverture de la 
navigation s’établit a 7,470,510 ton- 

! ncs contre 7,884,921 tonnes l’année 
| passée.

Canaux du St-Laurent: Le total 
d’octobre s’est monté à, 992,490 ton­
nes. accusant ainsi une diminution 
de 43,793 tonnes sur les 1,036,283 
tonnes du mois correspondant de 
l’année passée. Il n’est pas passé de 
seigle par les canaux cette année alors 
qu’en octobre 1934 il en était passé 
56.338 tonnes. Les cargaisons do blé 
ont baissé de 43,322 tonnes, celles 
de charbon mou do 63,971 tonnes et 
celles de bois à pâte de 41,818 ton­
nes. Les transports de sable et gra­
vier ont augmenté de 44.734 tonnes et 
ceux de minerais de fer de 23.326Nton­
nes.

l’éclairage des rues coûte trop cher à 
la ville. Il offrira sous peu, à la 
Montreal Light Heat, un peu moins 
que la ville ne lui paie en ce mo­
ment. H .s’attend néanmoins à un 
refus, puisqu'il a virtuellement ré­
solu de soumettre cette question à la 
nouvelle commission de l’électricité 
de la province de Québec.

M. C.-J. Desbaillets. ancien direc­
teur des services municipaux de l'é­
lectricité, rédigea la demande de l’au­
torité municipale. Il assistait hier, 
avec le directeur des travaux public.'- 
M. J.-E. Blanchard, à la séance du 
comité exécutif.

MAJORITE DE ROCHON
Saint-Jérôme, 4.—(P.C.)—M. Jean 

Rochon, libéral, reste avec une ma­
jorité de 16 voix sur son adversaire 
c mservateur, M. Paul Sauvé. Le 
décompte judiciaire a été f. it en pré­
sence de M. le juge A.-P. Guilbault, 
M. Rochon a obtenu 1,848 votes et 
M. Sauvé, 1,832. Au s: ir de l’élec­
tion, on donnait une majorité de 19 
à M. Rochon.

UNE OPINION
Saint-Jean,N.-B.,4. (P.C.)— Le Dr 

G.-A.-B. Addy. ancien président de 
la Société médicale canadienne, qui 
projette de prendre sa retraite à la 
fin de l’année, a déclaré que les meur­
tres par pitié seraient une bénédic­
tion pour certaine personne, mais 
qi;’en pratique c’est une tentative 
impraticable parce qu’elle donnerait 
lieu à des abus affreux. Il faudrait. 
ajouta-t-il, qu’un juge présida aux 
délibérations qui amèneraient une 
telle décision et “que le malade donne 
en toutes lettres son consentement.

L’EXPORTATION
DE L’HUILE

New-York, 4. (P.A.) —Le secrétaire 
d’Etat Hull et quatre autres membres 
du cabinet Roosevelt comparaîtront 
devant une cour fédérale à la deman­
de de Philippe Giordano, journaliste 
italien de New-York, mardi prochain, 
pour dire pourquoi on ne saurait les 
empêcher d’interdire l’exportation de 
l’huile, du coton et de certaines autres 
denrées en Italie.

Francis-X. Mancuso, avocat de 
Giordano, a déclaré que la poursuite 
était basée sur une opinion de son 
client qui croit que le bureau de con­
trôle des munitions des Etats-Unis a 
interdit ces exportations. Il prétend 
que l’embargo du président Roosevelt 
sur ces produits serait inconstitu­
tionnel. Mancuso, ayant appris que 
l’on niait qu’une telle interdiction ait 
été proclamée, a déclaré que sa pour­
suite dans ce cas aurait pour effet do 
prévenir pareille mesure à l’avenir.

SOUSCRIT 41/2 FOIS!
Washington. 4.— (P. A.) Le Se 

crétaire du Trésor Henry Morgen- 
thau annonce que l’emprunt de $!MX) 
millions lancé lundi par le Trésor des 
Etats-Unis a été souscrit plus de 
quatre fois et demie.

On mande de Washington que T. 
A A. Data de Zlin, Tchéco-iSlova- 
quie. l’une des plus grosses fabriques 
de chaussures nu monde, veut éta­
blir une importante manufacture de 
chaussures à Beleamp. Maryland.

Une Compagnie Progressive...
UNION GAS COMPANY OF CANADA, LIMITED, produit, trans­
porte et vend du gaz naturel au Canada depuis^l907. Elle sert plus de 
quarante centres dans le sud-ouest d’Ontario dont Windsor, London, 
Sarnia, Chatham et Hamilton.
La Compagnie possède et exploite plus de 400 puits de gaz naturel.
Le nombre de ses clients dépasse 50,000 et le territoire desservi 
s’étend constamment. La population totale atteint 300,000.
La moyenne du revenu net annuel des cinq dernières années excède 
2% fois le montant des intérêts obligataires.

Nous recommandons comme placement les

Obligations l*re hypothèque 4lA% de
(Emtuùm clou)

UNION GAS COMPANY OF CANADA, LIMITED
Echéance le 1er décembre 1990

Prix: 98 et l’intérêt—rendement plus de 4.68%

Prospectus détaillé sur demande

NESBITT, THOMSON and Company Limited
65, rue Sainte-Anne, Quebec

Snmtreales dans Ut* principales villes du Canada
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La ligue de la Cité devra recommencer à neuf
Au cours des déclarations qu’il a faites aux chroniqueurs _ -g m- ■* s i « * . * •ret 0.1*/.’.;:n"«crr'.l'Le Club Mutuel présentera un bon programme de lutte ce soirque la Q.

bitions, toutes les parties jouées à date.—Le Royal | 
22ème est le seul club du circuit Power qui ne serait ' 
pas en règle. — Quelle attitude adopteront les direc­
teurs du Laval, détenteur de la première position, au 
meeting de demain soir ?

Le représentant local de la Quebec 
Amateur Hockey Association. Guy 
Lavallée a fait d'intéressantes dé­
clarations aux chroniqueurs sportifs 
québécois, hier soir, à son retour de 
Thetford-Mines où il avait la veille, 
affilié cinq nouveaux clubs à la Q. 
A.H.A.

Nous avons pris connaissance de la 
volumineuse correspondance ayant, 
trait à l'imbroglio dont la ligue de 
hockey de la Cité est actuellement 
affectée. Il appert d'après les docu­
ments qu'il nous a été donné de con­
sulter, que le Royal 22ème est le seul 
club qui ne soit pas en règle avec la 
Q.A.H.A. Les Militaires devront se 
procurer incessamment des transferts 
pour tous les joueurs, à l’exception de 
ceux de Québec. L’équipe de l’Anglo- 
Pulp, l’Ace, a rempli toutes les for­
malités requises dès le début de la 
saison. Quant au Laval, ses direc­
teurs ont mis ordre à leurs affaires 
hier même, en produisant les cartes 
de l’AA.U. du Canada pour tous ses 
joueurs, ce qu’ils avaient négligé de 
faire avant ce jour. Le Québec-Ama­
teur n'avait rien sur la “conscience”, 
à l’exception du cas d’Edgar Tretis 
qui pratiqua avec les Indiens de 
Springfield, dont il avait retenu les 
services que pour une joute.

Les officiers du circuit Power et les 
représentants des'clubs se réuniront 
à l’Hôtel Victoria, demain soir. D’a­
près la déclaration de Guy Lavallée.

la Q.A.H.A. ne reviendra pas sur sa 
décision quant à l’annulation des 
joutes qui ont été disputées depuis le 
début des activités de la ligue de 
hockey de la Cité. “Etant donné que 
la Q.A.H.A. ne cessera de considérer 
comme exhibitions toutes les parties 
jouées à date”, a dit Lavallée, les 
clubs de la ligue de hockey de la cité 
de Québec devront d’abord adopter 
une nouvelle cédule, ou recommencer 
l’ancienne.

"Le Royal 22e, en changeant son 
nom en celui de “Royals”, par exem- \ 
pie, pourra obtenir quinze nouvelles, 
cartes de la Q. A. H. A., et les diffi­
cultés du Royal 22e seront termi­
nées”.

Il sera intéressant de connaître la 
décision du Royal 22ème et du Laval, 
détenteur de la première position dans 
la ligue de hockey de la Cité. Nous 
tiendrons nos lecteurs au courant.

LE
HOCKEY

2.

Au moment où nous allons fermer 
notre page sportive, le Dr André Si­
mard, président du club Laval, nous 
informe que ses joueurs sont’ en règle 
depuis “vieille date”, les cartes requi­
ses par le . ^présentant local de la Q. 
A. H. A., lui ayant été remises en 
temps. Quant au cas de Bill Meloche, 
le président du Laval aurait obtenu 
son transfert en date du 9 octobre et 
Guy Lavallée en aurait été avisé.

Les choses se corsent ! Il serait in­
téressant J ! connaître comment se 
terminera cet imbroglio.

SOIREE DU CLUB VOIRIE AU 
CHATEAU FRONTENAC CE SOIR

» L’ouverture officielle de la saison 
des sports d’hiver chez les skieurs de 
la Voirie, aura lieu ce soir, au Châ­
teau Frontenac. De nombreux sports­
men de la Vieille Capitale Assisteront 
à cette soirée.

L’organisation n'a rien négligé pour 
faire de cette soirée line des plus bel­
les de l’année. Le lieutenant-colon^ 
J.-L. Boulanger, président honorai­
re du club Louis Laferrière, président 
actif, Edouard Trépanier, président 
du club de ski et tous les directeurs 
du club seront au nombre des Invi* 
tés.

On prévoit une brillante soirée. 
Tous les amis du club sont priés de 
se joindre au club de ski de la Voirie.

Dans le cours de la soirée on fera 
la distribution gratuite d’un magni­
fique programme de 40 pages où l’on 
trouvera la cédule des activités futu­
res du club de ski de la Voirie.

M. L.-A. Dupuis fait savoir aux in­
téressés que les cartes de la soirée 
sont en vente au club, Avenue Lau­
rier et au Château Frontenac.

Allons passer une agréable • soirée 
avec les gens de la Voirie.

TIR EN CHAMBRE

LES SPORTS AUX 
TROIS-RIVIERES

• De notre correspondant!
Trois-Rivières, 30 «DNCI — Le Wayaga- 

xnack a blanchi le Wabasso tandis que l*In- 
ternational a gagné deux parties contre le 
Gtrard-Godin dans la Ligue Industrielle de 
grosses quilles. Paul Bégin fut l’étoile avec 
576. roulant des parties de 182.204 et 190. E. 
Bourassa du Wayagamack eut aussi une 
partie simple de 204.

Le vétéran Maurice Gauthier a roulé 448 
en trois parties aux petites quilles pour 
permettre au Martin de blanchir le Car­
ling. Le Horace Héroux gagna deux parties 
contre le Garage Milot. Pete Bulleux réussit 
441, et Jacques Hébert 422.

Le Central Bowling, de la Ligue de la 
Vallée du St-Maurice est allé rencontrer à 
Gran.^Mère. Lampron et Chevaliers de Co­
lomb. Il a gagné deux parties contre le 
premier et seulement une contre le second. 
F. Simard et V Lampron furent les étoiles 
pour les équipes du Grand’Mèrc, le pre­
mier réussissant 581 et le second 571 A. 
Gagnon fut l’étoile de l’équipe trifluvlenne 
nves 562 grâce à une partie simple de 
234.

Auguste Lafrentère est en tête de la Clas­
se B. de la Ligue de la Cité, ayant conser­
vé une moyenne de 177.4 en 21 parties. Ju­
les Dubé est second avec une moyenne de 
175.4. Lafrenière a le record pour trois 
parties 582. tandis que Dubé a celui de 
la meilleure partie simple avec 229

Mlle Yvette Gauthier a établi uiwrecord 
de saison dans la Ligue Féminine de peti­
tes quilles en roulant 404 en trois parties : 
163, 128 et 113. Cet exploit permit â son 
club, L’Indépendant, de blanchir le J.-L. 
Fortin. Mlle Gabrielle Dubé se mit aussi en 
évidence en roulant 352. Le Laviolette a 
gagné deux parties contre le Zellers.

Dans la Classe B. du Central Bowling, le 
club Crémerie des Trois-Rivières a blanchi 
le Carling tandis que le “Chez René’’ ga­
gnait deux parties contre le Gouin Lumber. 
Maurice Pellerin réussit le meilleur total 
avec 557

Deux clubs du Central Bowling ont été 
rencontrer les quilleurs et quilleuses de 
Louiseville aux petites quilles, L’équipe Pi­
re Roses a blanchi l’équipe de Louiseville, 
tandis que l’équipe masculine n’a gagné 
qu’une partie. Mlle Irène Beaubien s’est 
distinguée en roulant 411, terminant avec 
line partly de 177.

La Ligue des Chevaliers de Colomb vient 
d’ouvrir sa saison de grosses quilles à la

La Ligue Militaire de Tir tiendra 
une assemblée vendredi soir, au Ma­
nège Militaire afin de terminer l’or­
ganisation pour la saison. Déjà, 9 
équipes ont fait application et comme 
3 ou 4 autres désirent en faire par­
tie ils devront en faire part à cette 
assemblée à laquelle sera préparée la 
cédule. Le Régiment de Lévis, le C. 
O. T. C. et le R. C. N. V. R„ sont les 
nouveaux aspirants qui feront pro­
bablement partie de la ligue.

WÜEŒER 
CHAMPION DU 

CLAN LANTIER
L’émule de Savoidi s’est emparé du 

championnat des “135 livres” en 
tombant Lionel Gosselin à deux 
reprises, dans la finale du clan 
Lantier — Autres résultats.

AU “LORETTEVILLE”

HIER SOIR
N. H. L.

Montréal, 3; Canadien, 
Chicago. 3 ; Boston

CAN ADO-AMERICAINE 
Boston. 2; Springfield. 6.

L’INTERNATIONALE 
Rochester, 3; Windsor, 1. 
Cleveland 1; Pittsburgh, 0. 
London. 2; Buffalo. 0.

LES BONS SPORTS 
Gau vin 5; Roval 22e, 2.
H. E. Scott. 3; Café Lavai. 1. 

CE SOIR
CANADO-AMERICAINE 

New-Haven à Philadelphie.
GROUPE SENIOR 

Ottawa vs Lafontaine 
Royal vs Victoria.

LA COMMISSION
Nos lecteurs apprendront avec 

plaisir, que le Dr André Simard, pré­
sident du club Laval de la ligue de 
hockey de la Cité, a été nommé mé­
decin de la Commission Sportive et 
Athlétique de Québec, et non pas pré­
sident, comme nous l’annoncions hier. 
On nous pardonnera cc lapsus.

SEANCE DE BOXE ET 
LUTTE A LA TUQUE

La Tuque, 4. (D.N.C.) — Les ama­
teurs de boxe et de lutte de cette ville 
auront l’avantage d’assister à une 
for intéressante séance jeudi soir pro­
chain. Cette fois les combats seront 
disputés dans la grande salle du 
Community Club et non à l’Aréna et 
à la Salle Paroissiale commp les der­
niers.

La meilleure rencontre de boxe sera 
sans contredit celle entre Bille Char- 
land et Alex. Vermette pour le cham­
pionnat de la Vallée du St-Maurice. 
et pour la lutte ce sera sans doute 
celle entre Bud Delemat et Armand 
Gingras. Les nombreux autres com­
bats sont bien balancés et nous som­
mes convaincus qu’ils sauront inté­
resser au plus haut point tous les as­
sistants. Les organisateurs comptent 
sur une grande assistance à cette der­
nière séance pour l’année courante, 
car ils considéreront les résultats de 
cette séance pour se baser sur l’orga­
nisation d’autres semblables pour l’an­
née qui s’en vient.

Une assez bonne assistance pour la 
saison a été témoin du match final 
qui devait décider du championnat 
du clan Lantier, pour les lutteurs de 
135 ibs. Cette rencontre eut lieu au 
chalet du club de raquetteurs “Le 
Loretteville” entre “Kid” Hecker et 
Lionel Gosselin, de Lévis. Ce dernier 
opposa une forte résistance et l’issue 
de ce combat resta incertain jusqu’à 
la fin. Une savate savamment ap­
pliquée assura la victoire à “Kid’’ 
Hecker. après 12.29 dans la troisième 
reprise. Gosselin s’était emparé d’une 
première chute en 26.28 pendant que 
“Kid” Hecker prenait la deuxième en 
14.42. L’acrobate québécois reçut une 
magnifique coupe, emblème de son 
championnat, qu’il devra défendre 
contre tout adversaire sérieux.

En semi-finale, Paul Savary défit 
Ai Brousseau. Brousseau prit la pre­
mière chute en 13.23 tandis que Sa­
vary s’emparait des deux autres en 
6.16 et 6.45.

Roland Tremblay battit Bob Nel­
son dans une préliminaire de deux 
dans trois limité à 45 minutes. Trem­
blay prit la première et troisième 
chutes en 13.31 et 4.42 et Nelson la 
deuxième en 3.24.

On annonça au cours de cette 
séance que Lucien Sanfaçon rencon 
trera Maurice Gosselin, de Lévis, en 
finale vendredi. Sanfaçon mettra sa 
coupe et son titre de champion du 
clan Lantier, 145 Ibs., en jeu. Cette 
rencontre ne manquera certainement 
pas d’intérêt et devrait attirer bon 
nombre d’amateurs au Loretteville.

Salle Laviolette. Le Radlsson a blanchi le 
Pierre Boucher, tandis que le LaVérendrye 
a gagné deux parties contre le Jean Nlcolet. 
Alfred Trudel totalisa 590 avec des parties 
de 186. 215 et 189. J.-A. Bégin eut les hon­
neurs de la partie simple avec 2 8.

EN USAGE 
ET APPROUVÉ 

UNIVERSELLEMENT

. .. Scotch whisky 
distingué dans une 
bouteille distinctive

26% oz. *3.20 40 oz. *4.35

ranô Macmsk
SCOtCH li M WHlStty

DISTILLÉ, MÊLÉ ET EMBOUTEILLÉ EN ÉCOSSE

JOUEURS RAPIECES
New-York, 4. 1P.C.1 — Les blessures 

que Red Dutton, joueur-gérant des 
New-York Americans, a reçues au 
cours de la Grande Guerre, l’ont ren­
du le rival d’Eddie Shore, des Bruins, 
et de Ching Johnson, des Rangers, 
les joueurs les plus "rapiécés” de la 
N.H.L. Dutton porte encore à la 
jambe gauche, un morceau de shrap­
nel qui est devenu de plus en plus 
visible depuis 1919.

U NATATION Ail 
QUE. WINTER CLUB

Les meilleurs nageurs de la ville par­
ticiperont, ce soir, au tournoi du 
Winter Club — I! s’agit de former 
l’équipe qui figurera contre les 
montréalais — Trois piscines seront 
représentées.

BON PROGRAMME

A 8 heures 30. ce soir, à la p seine 
du Quebec Winter Club, avenue Lau­
rier. des représentants des piscines 
Y.M.C.A.. Palais Montcalm et Quebec 
Winter Club se discuteront le droit 
de figurer sur l’équipe qui représen­
tera cette ville contre Montréal.

Les concurrents en lice sont les 
meilleurs nageurs choisis lors d’un 
concours éliminatoire; ils auront sans 
doute à fournir des courses excitan­
tes et contestées- On anticipe pour 
cet événement un auditoire nom­
breux.

Ce concours sera beaucoup plus in­
téressant que ceux des années pré­
cédentes. Les numéros les plus cap­
tivants seront les 50 et 100 verges, 
nage libre, de même que le 200 ver­
ges à relais. Le plongeon de fantai­
sie sera, aussi grandement apprécié 
de tous. Le programme en somme est 
excellent. La piscine sera bien aérée. 
Les billets se vendront à la porte, 
seulement.

CARNAVAL A L ARENA
Les fervents du patinage de fantaisie auront l’excellente occasion d’as­

sister à un magnifique carnaval, la semaine prochaine, lorsque François Le 
Maire et sa troupe de patineurs et patineuses figureront à l’Aréna, les 11, 12 
el 13 décembre.

Nous n'avons pu encore nous procurer les détails de ce festival sportif, 
mais nous comprenons qu’il sera tenu sous le patronage d’une Association 
locale et que le programme comportera une quinzaine de numéros. Nous en 
reparlerons dans notre édition de demain.

LIGUE QUE.-LEVIS
La ligue de hockey “Québec et 

Lévis” tiendra une importante as­
semblée. ce soir, â 8 h. 30. à l’hôtel 
Clarendon. Tous les clubs intéressés 
sont cordialement invités à se faire 
représenter.

DEFI DE RUSSELL
Edmunston, N.-B.. 4. — Hooley Rus­

sell, boxeur local, lance un défi à Bat­
tling Kid Cyr et à tout autre boxeur, 
125 à 130 livres, de la Rvlère-du-Loup, 
pour un combat final de 10 rondes, 
trois minutes.

CHICAGO DEFAIT 
BOSTON PAR 3-1

Boston, 4. (P. A.) — Les Chicago 
Black Hawks ont augmenté leur avan­
ce sur les New York Rangers, en pre­
mière position de la section américai­
ne de la N. H. L., en déjouant les 
Bruins de Boston par 3 à 1, hier soir, 
en présence de 12,000 spectateurs.

Charlie Sands energistra le premier 
point de la partie, assisté de Max Ka­
minsky. Paul Thompson égalisait le 
score une minute plus tard lorsqu’il 
donna la passe â Doc Romnes. Au mi­
lieu de la deuxième période, Morenz 
passa la rondelle à Mush March qui 
n’hésita pas à déjouer Tiny Thomp­
son.

SOMMAIRE

SPRINGFIE ,D BAT

3.49

4.09

Première période

1— Boston, Sands
(Kaminsky) ...

2— Chicago, Romnes 
(Thompson)

Pas de punition.
Seconde période

3— Chicago, Romnes
(Thompson) . 8.47

4— Chicago, March
(Morenz) 19-25

Punitions : Wiebc (2), Sands, Ka­
minsky, Beattie, Siebert, McFayden 
(Majeure).

Troisième période

Pas de point.
Punitions ; Siebert, Levinsky 2 

(dont 10 minutes pour mauvaise con­
duite).

Arrêts : Thompson 25 ; Varakas 45. 
Arbitres : Bill Stewart et A. G. 

Smith.

LES CUBS 6 A 2
Springfield. 4. vP. A.) — Comp­

tant cinq de leurs points en deuxième 
période, les Indiens de Springfield ont 
déclassé les Cubs de Boston par 6 à 
2, hier soir. Cette victoire des Indiens 
les place ex aequo en troisième posi­
tion avec les Reds de Providence.

Ted Saunders compta deux des 
points du local. Harry Gray, joueur 
de centre acheté des Aigles de New- 
Haven, enregistra un point et un as­
sist pour les Indiens. Bennett et 
Jack comptèrent les trois autres. Les 
deux points des Cubs furent enregis­
trés par Davic et Blake.

SOMMAIRE

Première période

1— Springfield, Saunders 2.58
Punitions : Davie, Gray. Doran, Ri­

ley, Portland.
Deuxième période

2— Springfield, Saunders
(Wilson)................ ... 1-02

3— Springfield, Bennett
(Speyer)........................ 4.07

4— Boston, Davie
(Bauer)......................... 8.11

5— Springfield, Jack......... 9-42
6— Springfield, Alexandre

(Toupin-Gray) .....................14.19
7— Springfield. Gray

(Alexandre) . . . 19.59
Punitions : Mclnenly, Lafrance,

I Blake, Portland, Doran.
Troisième période

8— Boston, Blake (Mclnenly-
Johnson-Davie)......... 18.48

Punitions : Brennan, Doran, John­
son, Mclnenly.

Arbitres : Shaver et Davenport.

annea

JOUEUR PRECOCE
Montréal, 4. (P.C.) — Si Marvin 

Hartley Wentworth ne devient pas un 
joueur de hockeyt ce ne sera certes 
pas la faute de son père. Bien qu’il 
ne soit âgé que de 4 ans, son père, Cy. 
joueur de défense des Maroons de 
Montréal, songe à lui procurer tout 
un équipement de hockey.

LES DAMISTES
Au cours d’une séance régulière des 

damistes, il a été décidé que le tour­
noi pour le championnat régional au 
jeu canadien, commencerait le 11 dé­
cembre.

Toute personne désirant participer 
à ce concours est priée de s’inscrire 
auprès du président ou du secrétaire 
du club des damistes. 8 rue de l’Eglise.

LES ETOILES
Paul Thompson et Doc Romnes ont 

enregistré les deux premiers points 
des Chicago Black Hawks, hier soir, 
pour défaire les Bruins de Boston 
3 à 1.

Lionel Conacher, des Maroons de 
Montréal, a renouvelé son ancien sty­
le d’attaque pour compter un point, 
aidant ainsi les Maroons à battre les 
Canadiens.
Earl Robinson a enregistré le point 
décisif contre les Canadiens.

LIGUE INTERIEURE
Le populaire circuit du président 

Grégoire présentera ce soir un pro­
gramme double des classes ‘A’ et ‘C 
Ce programme comprendra les parties 
suivantes qui sauront intéresser tous 
les amateurs d’anneaux qui se ren­
dront à ces parties.
CLASSE “A”—

Claire-Fontaine vs Jeunesse Libé­
rale, à 266 rue Franklin.
CLASSE “C”

Léveillé vs Taverne Léo Bourgeault, 
à 1090é rue St-Vallier, S{-Jacques 
Inc. vs Claire-Fontaine, à 69'4 rue 
St-Luc ; Pepsi-Cola vs Jos. Blais, à 
213 rue Kirouac : Jeunesse Libérale 
vs St-Germain. à 117 rue St-Gernain; 
C. N. R. A. vs Parent, à 174 rue La­
fayette.

c. :
LIGUE “ BRASSERIE BOSWELL ”

Les quilleurs de la Brasserie Boswell 
se sont rencontrés pour la troisième 
fois, samedi soir dernier, à la salle 
Frontenac. La lutte entre les équi­
pes fut des plus contestée et il est 
actuellement impossible de dire quel 
club finira en première position dans 
les deux sections.

Dans la section “A”, D Egan joua 
une de ses fameuses parties en enre­
gistrant le plus haut total de la sai­
son, soit 438. avec une partie simple 
de 182. A. Lépine de la section “B”, 
se vit discerner les honneurs de la 
soirée en totalisant 355 et une partie 
simple de 132.

Voici les détails de ces parties :

STORES: Section “A”
Renaud, R. 94 155 107— 356
Sauvageau, R. 112 103 95— 310
D’Amours. A. 111 118 142— 371
Boucher. R. 97 151 108— 356

Totaux 414 527 452—1393

TALON VAULTS :
Carswell, R. Ill 111 95— 317
Carpenter, L. 11 106 87— 307
Bélanger. L. 112 105 110— 327
Copeman, R. 107 164 104— 375

Totaux 444 486 396—1326
Stores gagne 2 parties

DRIVERS :
Robitaille, R. 113 114 116— 343
St-Pierre. E. . . 100 118 1 27— 345
Carswell, P.............. 99 113 115— 327
Vézina. O. . . 95 87T18— 300

Totaux ... 407 432 476—1315
OFFICES :
Poliquïn, L............... 114 92 90— 296
Lacroix, G...............  82 101 104— 287
Petit, E..................... 110 109 137— 356
McCord, H. 120 120 108— 348

Totaux 426 422 439—1287
Drivers gagne 2 parties.

VOYAGEURS :
Morency ... 48 94 69— 211
Cloutier ... 120 125 127— 372
Falardeau............... 83 119 141— 343
Demers................... 76 85 84— 245

Totaux ..... 327 423 421—1171 
GARAGE :
Caron 102 88 109— 299
Mecteau 112 123 105— 340

(Suite à la page 13, 2e col.)

ÀQUE
«LE LORETTEVILLt ’

Une importante assemblée généra­
le du club de raquetteurs “Le Loret­
teville” sera tenue au chalet jeudi 
soir, le 5 décembre, à 8 heures La 
direction compte sur la présence de 
tous se- membres.
SOIREE AU DRAGON

Les membres du corps de clairons 
du club de raquetteurs Le Dragon 
donneront une grande soirée ce soir, 
à leur salle, 306 rue St-Joseph. Dames 
et messieurs seront les bienvenus.

Antonio et ses musiciens seront de 
la partie.
SOIREE AU ZOUAVE

Demain soir, à nos salles “Halle 
Berthelot”, aura lieu notre Euchre 
Bridge annuel. Tous les membres sont 
priés de vendre leurs cartes de suite 
et d'en faire rapport en arrivant, au 
trésorier.

Les membres qui désireront jouer 
aux cartes sont priés de venir en 
“civil” et ceux qui aideront à la mar­
che de la soirée pourront porter leur 
“smoking”. Us voudront bien emme' 
ner leurs parents et amis afin que 
ce soit une grosse “veinée de cartes” 
et un beau succès.

Henri Perin a complété sa “cor­
beille de provisions” ; aux specta­
teurs, demain soir, de la vider, car 
le contenu vaut $12.00. Léandre Tru­
del nous a gratifiés d’un fichu de 
beau manchon qui sera donné comme 
prix de présence.

Il y aura des cartes à vendre à la 
porte pour tous ceux qui voudront 
venir nous voir.

ROLAND.

Lucien Sanfaçon, de Gif- 
fard, figurera en attrac­
tion principale contre Ar­
mand Lebrun, de Mont­
réal, champion de la Pro­
vince à 150 livre» — 
Maurice Gosselin, de Lé­
vis, et Georges Despa­
rois, de la métropole, fe­
ront les frais de la semi- 
finale — Trois excellen­
tes préliminaires.

Le promoteur de lutte du Club 
Mutuel a voulu se surpasser quand il 
a préparé le programme qu’U présen­
tera aux amateurs québécois, ce soir, 
et nous croyons qu'il a parfaitement 
réussi.

Cinq bons numéros sont à l’affiche. 
Nous les énumérions brièvement hier, 
et sommes d’avis qu'ils plairont mê­
me aux plus difficiles, il y aura un 
titre et une couronne à l'enjeu dans 
la finale entre Armand Lebrun et 
Lucien Sansfaçon. ce combat étant 
limité à 1.30 heure, si l’un des deux 
lutteurs ne réussit pas à prendre deux 
chutes sur son rival. On est partent 
content de l’occasion qui s'offre à 
Sansfaçon de rencontrer un ! on hom­
me. Le populaire athlète de Giffard 
figure de façon épatante dans l'arè- 
n edepuis longtemps et il est mainte­
nant l’un des meilleurs hommes de 
sa classe. Lebrun est actuellement 
champion provincial mais son trône 
perd de la solidité à la veille d'un 
match avec un rival aussi dangereux 
que Sansfaçon.

Dan Murray aura encore charge 
des combats et 11 aura passablement 
d'ouvrage. Les organisateurs ont ra­
mené le dur Maurice Gosselin, de 
Lévis, pour la semi-finale contre 
Georges Desparois. Ce dernier pré­
tend cependant qu'il a vu des rivaux 
plus rudes que Gosselin et il aver­
tit tous les Québécois qu'ils auront 
peut-être la surprise de voir que le 
beau rôle ne sera pas joué par le 
Lévisien.

Piton Thivierge, autour duquel on 
a fait beaucoup de publicité récem­
ment. fait ses débuts au Club Mu­
tuel avec Bob Bimo comme rival. 
Birno est une sensation dans la mé­
tropole, où il siège comme champion 
de la colonie italienne. Il possède 
un record qui prouve sa réelle va­
leur et il saura prouver à tous que 
Thivierge ne doit pas se hâter de ré­
clamer des championnats.

La première préliminaire sera pré­
sentée à 8.30 heures précises et elle 
mettra aux prises Kid Hecker, le ré­
cent vainqueur du fameux Al Tabah, 
et Roland Tremblay, de St-Grégolre, 
qui demande un match depuis long­
temps. Il y aura de l'action dans ce 
numéro tout comme dans celui qui 
enverra Lionel Gosselin contre Young 
Jack Miller. Miller a fait bonne im­
pression l’autre jour et il pourra en- 
tore mieux figurer cette fois-ci, vu 
le renom de sen adversaire.

La salle du Club Mutuel, rue de la 
Couronne, sera bien remplie pour ce 
programme et il est toujours plus 
prudent de réserver son siège. Les 
billets seront disponibles dans les 
différents dépôts Jusqu’à 5 h. 30 cet 
après-midi.

TENNIS SUR TABLE 
AU F. D’ERABLE

Quatre équies groupant plus de 
vingt joueurs participent aux acti­
vités de la ligue de tennis sur ta­
ble, au club de ski Feuille d’Krable. 
— Canadien défait Québec 11 à 9.

LA CEDULE

ceSt un vtaL pain liquide
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GAUVIN ET SCOTT GAGNENT 
CHEZ LES “BONS SPORTS 99

Les deux joutes au troisième pro­
gramme de la ligue de hockey “Bons 
Sports”, hier soir, ont été chaude­
ment disputées.

GAUVIN VS ROVAL
Dans la première, la victoire a sou­

ri au Gauvin & Gauvin qui disposa 
du Royal 22ème Regiment par 5 à 2. 
Pedneault se distingua en enregis­
trant deux des points et deux assists, 
au Gauvin. Jean en fit autant, ou’ 
presque, en comptant deux fois. Thi­
vierge et Thivierge y allèrent d'un 
point, ainsi que Poiré. Chez les Roy­
aux, Quay fournit deux aides, tandis 
que Demers et Morency comptèrent 
chacun leur tour.

ALIGNEMENTS
Royal 22ème

Buts
Gauvin

Cloutier
Défenses

Masson

Bolduc Côté
Tremblay

Centre
Pedneault

Demers
Ailes

Ouellet

Taillon Poiré
Marceau Lemieux

Subs. Royal 22ème : McMahon,
Guay, Morency, Dubé. C. Bisson,
Lambert, Beaulieu, H. Blsson.

Subs. Gauvin : J.-P. Paquet. A. Pa­
quet, Jean, Cantin, J.-P. Thivierge, 
P. Thivierge, Boissinot, Lalime. 

Arbitres: Martineau, Gagné. 
Officiels: St-Pierre.

SOMMAIRE 
Première période :

1— Gauvin, Pedneault 16.00
Punitions: McMahon et Ouellet,

majeures.
Deuxième période:

2— Gauvin Jean (Pedneaulti
3— Gauvin, Jean (Pedneault)
4— Gauvin, R Thivierge (J.

Thivierge ) .
5— Royal 22ème, Morency

(Guay) .........................
Punition: Beaulieu.

Troisième période r
6— Royal 22ème, Demers

(Guay)
7— Gauvin, Poiré

11.20
12.40

15.35

17.00

5.00
19.15

LIGUE LORTIE JR

Le club de ski "Feuille U’Erable” 
vient d'ajouter une autre section à ses 
nombreuses activités. On a organi­
sé ces jours derniers une ligue de ten­
nis sur table qui portera le nom de 
“Ligue de Tennis sur Table Feuille 
d’Erable”.

Les clubs composant la ligue sont 
au nombre de quatre: Québec — Ca­
nadien — Royal — Victoria, groupant 
plus de 20 joueurs.

On a procédé à l’ouverture officielle 
de la ligue lundi soir dernier alors que 
le Canadien a disposé du Québec au 
score de 11 à 9.

Les joutes se joueront les lundi et 
mercredi soirs au chalets du club.

Voici la composition des équipes:—
Royal 

René Turgeon 
Sylvio Demers 
Laurent Côté 
Alphonse Turgeon 

Canadien
L'ouverture du circuit Lortie, aura > j.-ls. LaCasse 

lieu jeudi prochain, sous la présidence ; Fernand Guay 
de M. Justin Lortie, qui mettra le puck j iVan Turgeon 
au jeu. Trois clubs comprenant des Hould
joueurs âgés de quinze ans ou moins, 
en feront partie.

Voici les noms de ces joueurs:
CLUB ROYAL

Buts: Maurice Morin; déf.: Geor­
ges Paquet, Guertin Gauvin; Centre:
Georges Lapointe, Robert Dumas : 
aile dr.: Gaston Dorval, substotuts :
Robert Dugal. René Dumas. Marcel 
Légaré; gérant: M. Morin.

CLUB TREMBLAY
Buts: Paul Tremblay; déf.: Naveau 

de Limoilou; déf. Deslauriers; avants:
Boutet, R. Pakenham, Landry. Parent;
Paul Tremblay, président

CLUB ST-LOUIS
Buts: Roland Plante; déf.; Marcel 

Plante: déf.: Baronet “Barac”; subs­
tituts: Marchand, Lord, Adrien Plante 
les deux Lamontagne. Gérant: “Ga- 
bie" Plante.

LA LUTTE
Albany, N.Y. — Ray Steels, 215, 

Californie, a défait Jake Patterson, 
213, Syracuse, N.Y., deux chutes sur 
trois.

New-Haven, Conn. — Jim Brow­
ning, 2 ,38Verona, Mo., et Jack Dono­
van, 222. Boston, annulent.

Providence, R.I. — Danno O’Maho- 
ny. 220, Irlande, défait Eddie Meske, 
217, Indianapolis, en deux chutes 
« onsécutlves.

San Francisco — Jumping Joe Sa- 
voldi, 200, Three Oaks, Mich., tombe 
Wee Willie Davis, Virginie, en 27:00.

Québec
Fernand Turgeon 

Arthur Faucher 
Aimé Turgeon 
Neil Marcoux 

Victoria 
Laval Chartré 

P.-E. Tremblay 
Albert Letarte 

C.-Ed. Pelletier 
La cédule des parties régulières est 

la suivante: —
DECEMBRE 

Québec vs Canadien 
Royal vs Victoria 
Victoria vs Québec 
Canadien vs Royal 

JANVIER 
Royal vs Québec 
Canadien vs Victoria 
Canadien vs Québec 
Victoria vs Royal 
Québec vs Victoria 
Royal vs Canadien 
Québec vs Royal 

. FEVRIER 
Victoria vs Canadien 
Québec vs Canadien 
Royal vs Victoria 
Canadien vs Royal 
Canadien vs Victoria 
Royal vs Québec 
Canadien vs Québec 

MARS
Victoria vs Royal 
Québec vs Victoria 
Royal vs Canadien 
Québec vs Royal 
Victoria vs Canadien

2
4 
9

11
8

13
15
20
22
27
29

3
5

12
17
19
24
26

2
4
9

11
16

LE “BIG SEVEN
Voici le classement des meilleurs 

compteurs de la N.H.L., joutes d’hier 
soir comprises:

Thompson, Chicago .
C. Conacher, Toronto 
Romnes, Chicago 
H. Jackson, Toronto 
McFayden. Chicago 
Metz, Toronto 

Thom::. Toronto: Northcott, Mont 
réal, et Haynes. Canadiens, occupent 
la 7e place avec sept points chacun.

Buts A Pts 
6 6 12

5
6 
4 
7 
0

Punitions: Pedneault, Boissinot.

LAVAL VS SCOTT

Les équipiers du H.-E. Scott se sont 
ralliés en période finale, hier soir, 
pour compter deux fois et porter le 
score à 3-1. dans la aeuxième joute.

Assiste de Blanchette, Poulin don­
na l’avantage au Laval-Amateur en 
première période. Aidé de Lepage, No- 
lin égalisait le score à 1-1 dans la 
deuxième session. Carette comptait le 
secodn point du Scott, en période fi­
nale, assisté de Berthiaume, et F. Bé­
langer mit le dernier fion en enregis­
trant un magnifique point, quatre mi­
nutes avant la fin de la joute.

, Centre
Blanchet Theetge

Ailes
Poulin F. Bélanger
Joncas Lepage

Subs. Café Laval : P. Roy, Bruyè­
re, Fournier, Breton, R. Poulin, Beau- 
lieu.

Subs. Scott: Bertrand. Carette. T,a- 
tulippe, Gingras, Berthiaume, St-Hi- 
laire, Grenier, Berrigan.

Arbitres: Martineau et Duquel. 
Officiel : St-Pierre.

SOMMAIRE 
Première période:

1— Café Laval. J.-P. Poulin
(Blanchet) . . 17.50

Punitions: A. Roy. W. Bélanger. 
Deuxième période:

2— Scott. Nolin (Lepage) 10.40
Punition: aucune.

Troisième période:
3— Scott, Carette (Berthiaume) 8.10
4— Scott, F. Bélanger . 16.25

Punition: aucune.

ALIGNEMENTS
Café Laval

Blais

Côté 
A. Roy

Buts

Défenses
W.

.Scott

Drouin

Bélanger
Nolin

MAROONS BATTENT 
CANADIENS 3-2
Montréal. 4. (p. c.) — Comptant 

deux de leurs points en période fina­
le, hier soir, les Maroons ont égalisé 
les chances dans la série annuelle 
avec les Canadiens, pour la noupe 
George Kennedy, en remportant par 
3 à 2. La joute fut très excitante.

Goldsworthy donna l’avantage aux 
Canadiens en première période, aidé 
de Mondou à la suite d'un long lan­
cer de Georges Mantha. Tandis que 
Goldsworthy était au pénitencier. 
Lionel Conacher égalisait le score 
avec l'aide de Northcott et Smith. 
Durant l’absence de Trottier, Johnny 
Gagnai et Aurèle Jollat envahirent 
la zone de défensive des Maroons; 
Paul Haynes reçut le puck en avant 
de Beveridge qu’il déjoua facilement. 
Northcott égalisait deux minutes 
plus tard, sur le retour du lancer de 
Smith. Vers la fin de la session fi­
nale. Earl Robinson comptait le point 
décisif des Maroons quand il rem­
plaça Stew Eavans.

SOMMAIRE
Première période:

1— Canadiens, Goldsworthy.
«Mondou et G. Mantha) 15.32 

Punitions: Conacher, Buswell, Jo- 
liat et Northcott (mineures); S. Man­
tha et Ward (majeures).

Deuxième période.
2— Maroons, Conacher

(Smith et Northcott)
Punitions: Goldsworthy et 

chelle,
Troisième période:

3— Canadiens, Haynes
(Jollat et Gagnon)

4— Maroons, Northcott (Smith) 12.03
5— Maroons, Robinson . 16.45

Punitions: Mondou, Trottier et
Evans (2).

Arrêts: Cude: 7, 12, 3 — 22: Beve­
ridge: 6, 7, 11 — 26.

Arbitres: Bell et Rodden.

11.33
Laro-

9.40

PAQUET 
LAMES BLEUES

L

Un Cadeau qu’il Appréciera
Rasage Parfait Durant des Mois

1ES “LAMES BLEUES” GILLETTE, fabriquée»
J spécialement pour les peaux tendres, sont partout 

les préférées des hommes. A prix équivalent, il n'y a 
pas de cadeau comparable à cet attrayant paquet de 50 
"Lames Bleues” Gillette, pour lui donner autant do 
joie et de confort. N'y allez pas au hasard—inscrivez 
sur votre liste d’emplettes "Lames Bleues” Gillette.
C’est le cadeau idéal. Demandez â votre fournisseur le 
carton spécial de Noël.

LAMES BLEUES GILLETTE
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“Annoncez dans le “SoleiF’ le deuxième des grands journaux français d’Amérique”
"Le eSoleU’ est publié et imprime i-oio ties 

rues de la Couronne et 8t-Veiller, par 
"LE SOLEIL” Ltée - Henri Gagnon, pré* 
aident et oirecteur-gérant

Téléphone le tour: 7131
Téléphones des chefs

de services le soir
NOUVELLES,

M. Irénée Masson - . . 
ANNONCES,

M P.-L DeHaltre - . 
PETITES ANNONCES.

M Alfred Morissette - 
IMPRESSIONS.

M Ferdinand Lachance

4-0657

3- 1442 

6719

4- 3968

HODS H'ACCEPTONS »ucun •»!» 8e nais- 
•ance, fJançalllee ou mariage, communi­
qué par malle ou téléphone 11 en est de 
meme pour les ael!* ‘non responsables

TARIF
DES ANNONCES CLASSIFIEES

‘SOLEIL”
ON CENTIN DO MOT. pa» moin* 8e ïi> 

centins par Insertion. 
NAISSANCES, FIANÇAILLES, PROCHAINS 

MARIAGES. MARIAGES, SERVICES AN­
NIVERSAIRES, GRAND MESSES, REMER­
CIEMENTS POOR SYMPATHIES ET AU­
TRES 60 centlns par Insertion sulvsnt 1a 
lormule ordinaire, chaque mot additionnel 
3 centlns

Agents
AGENTS DEMANDES pour vendre notre ta­
bac, paguet échantillons 10 livres, envoyé 
n'importe où sur réception $1.50, 50 livres 
$5.00 ou 100 livres $8.00. G. Dubois, 18 
Henderson, Ottawa. 3déc-2fs-2B

Appartements à louer
APPARTEMENTS A LOUER, meublés ou 
non, possession immédiate à partir $30.00 
par mois. S’adresser Appartement Turn- 
bull, Rita et de Saiaberry. 4déc-26fs-SR
APPARTEMENTS A LOUER, meublés ou 
non, possession immédiate à partir $30.00 
par mois. S’adresser Appartement Tum- 
bur. Rita et de Saiaberry. 4nov-38fs»5R
3 APPARTEMENTS meublés, coin 3e avenue 
et 2e rue, eau chaude. S'adresser 4, 2e 
Rue, Appt. 16. 4déc-31s-5B
APPARTEMENT MODERNE. Appartement à 
louer, chambre à coucher, vivoir, cuisinette, 
chambre de bain, chauffé eau chaude à l’an­
née, meublée, améliorations modernes. S'a­
dresser 298‘/2 St-Joseph, tél.: 9618.

4déc-2fs-5G
APPT. DE BREBOEUF. 33. Avenue Ste-Ge- 
neviève. Appt, chauffé, meublé, frigidaire, 
chambre bain, planchers durs. Service du 
concierge, (Boudoir, chambre à coucher, cui­
sinette j. Libre 1er décembre, tél.: 2-5910.

5R
CHATEAU LAFAYETTE — Saison hiver ou 
l'année. Appartements modernes, chauffés, 
meublés ou non. frigidaire- véranda, vue sur 
fleuve. Endroit Idéal, famille deux ou trois 
personnes, 131, Grande-Allée, tél.: 2-2437.

8nov-26fs-5R

Les avis do NAISSANCES, FIANÇAILLES, 
MARIAGES, devant paraître dans la Vie 
Sociale sont chargés au coût de fl 50 
l'insertion.

LES ANNONCES devant paraître LS JOUR
MEME, seront reçues Jusqu’à 9 h 30 a m 
POUR LE SAMEDI, Jusqu'à 5 h. 30. ven­
dredi soir Noua ne pouvons garantir 
l’insertion des annonce» reçue» aprèa les 
heures mentionnée».

42 Succursales
A QUEBEC, ou vous pouvez donner les an­

nonces au même prix qu’au bureau:
ALU ANCE LIMOILOU (Ltéei,

138, 5e Rue Tél .............................
BEAULIEU EUCUDE.

371, St-Luc, Tél..............................
BLAIS DAMASE, épicier,

174. rue Ste-Thérèse. Tél. • • • • 
GAGNON J -ALB , épicier.

884, chemin Ste-Foy. TéL • • • 
CLOUTIER Mlle R -A.,

1131, rue St-Vallier Tél.................
JOS COTE (Ltéei

Suc No 2, 26. StJean . • • •
Suc No 3, 332, St-Jean . • •
Suc No 4, 15, Buades . • . •
Suc No 5. 459, St-Joseph . . .
Suc No 6, 321, St-Joseph • . .
Suc No 7. 436. St-Jean . . .
Suc No 8. 103. St-Joseph • . .
Suc No 10. 95. St-Paul ....
Suc No 11, 178, 3e Avenue . . .
Suc No 12, 27, St-Joseph ....
Que No 13, 15, Ch Ste-Foy . . .
Suc No 14. 355, St-Paul .... 

DELISLE ALEX , restaurant,.
121 de la Couronne Tél. . . • • •

DERY CHARLES-AIME,
Beauport, Tél................... ... • • • • 4-5033

DION RENE,
786. St-Vallier. Tél............................ 4-0473

DUBE J -EDM .
152, St-Jean, Tél.................................... 2-6190

DUBE MAURICE, pharmacien,
26S, St-Joseph, Tél............................  4-3423

OUBUC, F -X -LEON,
114, 14e Hue. Tél.................................4-1962

FORTIN Mme E,
74, 4e Ave, Qué-Ouset • • • • •

GAGNON J -EDO ,
766, St-Vallier. Tél............................  4-0422

GARNEAU L.-P,

4-0581

6050

4-0249

5862

7840

4-0574
2-0203
2-0288
4-0592
4-0082
4-0431
4-0454
2-0341
4-0523
2-0395
4-0262
2- 0117

3- 0376

470, St-François. Tél. ..••••• 3-0032
BIOAOUETTB.

Î251B, St-Valller, Tél......................... 4-0421
GIGUERE J -E tabaconlste,

223, St-Joseph. Tél.........................  3-0738
357, St-Joseph, Tél............................  4-0562

GIROUX ADELARD,
15 de la Canardière, Tél................... 4-4481

GOSSELIN J-EMILE
seVfc, de la Canardière. Tél. .... 4-1320 

LEVESQUE J -A ,
146Va, 3e Rue. Tél...................... ...  . 4-0320

MARTEL ALEX., Lorettevtlle,
B P, 129. Tél ....... 112

TROTTIER MATT,
595, de la Canardière, Tél. • . . 4-0051 

ROBERGE OMER,
St-Romuald, Tél.................... » • • 159

ROGER RENE,
297Va, 1ère Ave. Tél..................... ... . 4-0238

ROY Mlle B ,
193, des Franciscains, Tél. . • • . 6941

ROYER, épicier,
117, rue Victoria, Tél........................ 2-2083

SOUCY PAUL-H., pharmacien,
81. ave Cartier, (coin St-
Cyrille), Tél........................................  2-1235

ROULEAU GEO.,
149 St-Patrice, Tél................................3-1431

TALBOT MAURICE.
419Va, 1ère Ave. Tél...................... 4-4449

DEPARTEMENT DES PETITES
Ann. DU "SOLEIL”. Tél. . . 7131

Argent à prêter
ARGENT A PRETER sur première hypothè­
que. Maisons à vendre à Québec et en de­
hors. Aussi beaux logement" à louer. Cour- 
ville et Québec. S'adresser L.-E. Fortier. N.P. 
87 de l'Eglise, tél.: 9450; rés.: 4-5312.

20nov-26fs-7T
$300 à $10,000 sur 1ère hypothèque en ville. 
Maisons à vendre dans tous les quartiers. 
S'adresser a de La Bruère Fortier. Notaire. 
37. de la Couronne, tél.: 3-0755. Soir: Rés.: 
3-2580. 19oct-lun-mer-sam-26fs-7T
ARGENT A PRETER sur hypothèque et au­
tres garanties en ville et à la campagne. 
Ed. Boisseau Ficher, notaire, 540, rue St- 
Jean. Québec, tél.: 3-1161

20nov-26fs-7R
ARGENT A PRETER sur hypatheque en vil­
le, remboursable mensuellement ou autre­
ment. J.-C. Ficher, notaire, No 473, rue St- 
Jean, téls : bureau : 4-2918, rés., 3-2459.

18nov-26fs-7R
PAUL GRENIER, notaire, argent k prêter 
première hypothèque, cité de Québec. S’a­
dresser 325 Boulevard Charest téléphone: 
3-1531. 25nov-28fs-7T

Argent demandé
ON DEMANDE à emprunter $2,000.00 à 7%. 
Bonne garantie. Placement certain et de 
tout repos. Pour plus amples renseigne­
ments, écrire Casier 831, "Le Soleil”.

3déc-3fs-8B

Articles de ménage
AURELE DENIS. 176 Blvd. Charest, tél. :
2-8503. Commodes, bureaux, piano, four­
naises, pardessus d'hiver, matelas, habille­
ment, bicycle à gazoline. Bon marché. Al­
lons à domicile.30nov-4déc-9T
LAVEUSE ELECTRIQUE Beatty k vendre à 
prix d’occasion. - Cette machine est en très 
bonnes conditions. S’adresser à I68V4 St- 
Olivier, Québec. 3déc-5fs-9G
LAVEUSES ELECTRIQUES usagées, vendues 
garanties, cuve bois $12.50 et plus, cuves 
cuivre $30.00 et plus. Conditions faciles. 
P.-L. Frenette, 284, St-Joscph.

9nov-26fs-9G
ACHETONS à domicile, fournaises, meubles, 
lingerie. A vendre set chambre, divan de 
studio, jacket-heather, table extension, chai­
ses de salle, bureau, vitrine argenterie, com­
mode. buffet, garde-robes. A. Bouchard, 32 
St-Nicolas, tél.: 5636. 13nov-26fs-9R
2 FOURNAISES de passage avec brûleur à 
l’huile, une cabinet, garanti en parfait or­
dre, vraie occasion. S’adresser a 116Va la 
Canardière.2déc-4fs-9B
POELES USAGES charbon, bois, huile, mou­
lin coudre, glacière, électrolier, laveuse élec­
trique, presse à papier, balayeuse, garde- 
robes, moteur électrique. Achat, vente meu­
bles. Allons à domicile, plus haut prix 
payés. S’adresser 22, 4e Rue, L. Barbeau, 
tél.: 4-1558.12nov-22fs-9Q
J’ACHETE. — Fournaises, meubles, lingerie, 
outillages. Vendons bicycles Indian avec si- 
de-car, divanette avec matelas, moulin cou­
dre, chaises Morris, bureau, poêle à gaz. 
commode, vitrine-argenterte, patins, secré­
taire dame, 6 chaises noyer, sleeping bag. 
A. Bouchard, 32, St-Nicolas, tél.: 5636.

13nov-26fs-9R
Achetez les marchandises annoncées. 

Soyez sûrs d’ètre satisfaits.

AUTOMOBILES
iJK2lI MECISdc

rechange
piiaw ACCESSOIRES 
PP-—de tous genres

T» S

Automobiles à vendre Automobiles à vendre
AVONS ENCORE en mains 35 À 40 char» 
usagés. Faut vendre sans réserve avant les 
neiges Vos prix et vos conditions sont les 
nôtres Quebec Used Cars Ltd., 230 de la 
Couronne, Marché St-Roch. tél.: 3-1915.

 5nov-26fs-12G

Réductions
Sur automobiles Chrysler et Ply­
mouth 1935. Encore en» mains quel­
ques modèles Chrysler et Plymouth 
1935, que nous vendons à grande ré­
duction cette semaine. Venez faire 
votre proposition. Profitez de notre 
plan de finance le plus bas au Ca­
nada.

UNIVERSAL AUTO LTD.
25-27-33 Couronne — Tél.* 5112-13-14

23oct-6mols-12T
-------4----------------r—
CHRYSLER SEDAN, Spécial 1933. Dodge 
Coupé Spécial 1931, chaufferette, radio, Nash 
Coupé 1931, Oraham Spécial Sedan 1931, 
4 vitesse, Ford Coach 4 cylindres 1932. Tél : 
4-2807 ou 5151, 58 St-Patrice 2déc-6fs-12B
DODGE SEDAN 1934, Ford Coach 1933, Che­
vrolet Sedan, 1932, ^ssex Sedar 1932, Dodge 
Sedan 1931. DeSoto Sedan 1930 Nash Coach 
1929 Essex Coupé 1929 Morissette it Frère, 
337 Prince-Edouard. Angle Caron, tél. : 
7158-7159 llnov-26fs-12G
CAMION A VENDRE G.M.C., très bons pneus 
1 Va tonne. S’adresser 228 Richardson, tél.:
3-3962.30nov-6fs-12B
A VENDRE un Plymouth 1936, jamais roulé, 
à vendre bon marché à prompt acheteur. 
Téléphoner: 3-1301 ou 3-1062 passé 7 heures 
p.m , 162, côte d’Abraham.

28nov-6fs-12R
HANOARAQE Jusqu’au 1er ma 1936, $7.00 
dans garage protégé pai système Sprinkler 
Aussi hlvernemen|| de batteries peinturage 
et réparation» générales Côté & Côté. 183 
SJ-ValUer, tél: 2-6290. 13nov-2flfs-12T
BARGAIN. Avons en mains cinq trucks 
usagés, roues Jumelles de 1930 à 1933 avec 
licence et bons pneus, faut vendre vite. Que­
bec Used Cars Ltd, 230 de la Couronne, tél.: 
3*1915. 20nov-26fs-12G

J.-A.-T. Lambert1, Inc.
Dodge Sedan ...... .1935
Plymouth Sedan . . 1835
Terraplane Sedan et Coach . . .1935 
Terraplane Sedan et Coach . .1934 
Ford Sedan (deux) . . .1935
Ford Cabriolet ...................... 1934
Chrysler Brougham.................... 1933
Hudson Coach ...................... 1934
Terraplane Coach ... 1933
Cadillac Limousine, 7 passagers. 
Aussi dizaine chars $100 à $150 00 
27 ARAGO - QUEBEC

21nov-28fs-12T

CAMION FORD, roues doubles, avec Holst 
Hydraulique Camions Dodge Fédéral Ford 
Sedan. Coach. Dodge Sedan. Ford Panel 
Tous avec licences Remorçueuj parfait or­
dre Emile Glroux. Beauport-Est, tél.: 
4-1246________ 6nov-26ts-12B
AUTOMOBILE à vendre, Franklin, modèle 
130, Sedan, cinq passagers, tout remis a 
neuf, compris quatre pneus, usage 33,000 
milles. S’adresser J.-P. Dutil. 170 Ave. 
Murray, tél.: 4-3713. 3déc-6fs-12B

OLDSMOBILE 1929, 4 portes, prix $125.00. 
En très bon ordre. S adresser tél.: 8857, de 8 
à midi.30nov-4fs-12B
PLYMOUTH 1932, en très bon ordre, très 
propre, bons pneus. S’adreser Station de 
Gazoline, 30 Blvd des Capucins. 12B

Automobiles demandées
ON DEMANDE à acheter un truck 1 tonne 
et demie avec roues Jumelles, &’ bonne con­
dition d'ici à 3 jours. S’adresser Garage 
Hamel, Côte du Roi, Charlesbourg.

4déc-3fs-13B
ON DEMANDE à acheter un auto sedan, 7 
passagers, pas plus vieux que 1931. Devra 
être une occasion. S’adresser M. A. Mi- 
chaud, 337 St-Paul. 4déC-4fs-13R
SOMMES ACHETEURS de chars usagés. 
Nous hivernerons aussi votre cha: gratis en 
autant que nous vous livrerons un modèle 
1936 au printemps. Avons différentes mar­
ques chars usagés à vendre, Quebec Nash 
Lafayette, Enrg., 541 St-Vallier. tél.: 3-4306.

18nov-26fs-12T

Accessoires d’automobiles
GERARD ÜUAY.—89 Côte d'Abraham, tél.:
2-3707. Confiez le soin de votre batterie 
pour l’hiver à une maison responsable. Ser­
vice à domicile. Vendeur autorisé des bat- 
terles Willard.14nov-26fs-acc-autos-R
PORTE-PNEU Duplex, serrure Yale pour por­
te: un deuxième pneu a l’arriére. Très so­
lide et sûr, A l’état d’un neuf, aussi Jante 
irim» 20 2 500. S'adresser Garage Donat 
Careau, 69 Bagot. Québec._______ j.n o -15B
PNEUS USAGES toutes grandeurs, vulcanl- 
sés à vendre Vulcanisation bas prix. Spé­
cialité réparation broche cassée dans cor­
don du pneu. Ouvrage garanti. Service de 
Pneus Parent. 133. 9e Rue Rés.: 249, 4ème 
Avenue, tél.: 9658. ouvert de 8 h. a m. ô 9 
h. p.m.__ _________________6nov-26fs-12Q
RADIATEURS D'AUTOMOBILES Spécialité 
réparation reconstruction nettoyage, dé- 
bloquage. etc., aussi radiateurs usagés à 
vendre. Soudure de tous les métaux. J.-P. 
Alarie. „ucc. de Alarie & Tessiet. 226. de la 
Reine, (coin de la couronne), tél.: 9456.

15nov-26fs-12Q
PIECES DE RECHANGE usagée» pour toute 
marque de chars. A bas prix, garage, répa­
rations générales, remorquage Auto à louer, 
service, conduisez vous-même. Auto Parts 
Sales, 65, 1ère Avenue, tél. 4-2200.
___________________________ 20nov-26fs-12Q
LUDGER FERLAND. Parties d automobiles, 
pour toutes marques de chars neufs ou usa­
gés, à un prix spécial pour le temps de nos 
réparations. Achetons aussi les vieux chars. 
S’adresser 105, 1ère Ave., tél.: 4-2920. 
_______________ 20nov-26fs-12Q

Anti-Congeiant $1.75 le gallon
ANTI-FREEZE, garanti contre la gelée de 
42o sous zéro. Point de bouillir 182oF. an- 
tl-eorrosif, $1.75 le gallon. Marier & Trem­
blay, Liée., 42 rue du Pont, tél.: 4-3541. 
_____________________________2déc-6fs - 12T

AUTO SERVICE REG’D : Pièces de rechange 
neuves et usagées, aussi réparations, mo­
teurs, générateurs, starter, prix défiant toute 
compétition. Satisfaction garantie. Une vi­
site vous convaincra. S'adresser 197 1-2, 
Couronne, tél.; 3-2692. 30nov-26fs-12G

Articles de ménage
A VENDRE, 2 beaux rugs, un oriental, un 
chinois, grandeur 9 x 12. n'a jamais servi. 
S adresser à 40 côte Ste-Oeneviéve.

.  4déc-jno-9B
COUVERTES de flanellette serviettes, draps, 
couvre- pieds, lingeries assorties, chaises en 
acajou, secrétaire de dames, set boudoir, 
couchettes, tables, etc. S’adresser 190 Ri­
chardson._____________________ 3déc-12fs-9G

Les Enchères Marceau Enrg.
A 12 ST-JOSEPH. Vente privée de beaux 
meubles neufs, provenant échantillons de 
manufactures. A vendre au prix du gros, 
6 ameublements de sets chambre à coucher. 
$35.00 à $59.00; 7 set* de Chesterfields $45.00 
à $69.00, 2 superbes sets de studio avec bras 
chromé et noyer noir, bon marché, 4 beaux 
sets de studio $39.00 à $54.00; 5 sofa studios 
en reps de soie très bon marché. 4 am; 'ible- 
ments salle à manger, belle valeur $54 00 à 
$70.00. Plusieurs beaux petits meubles de 
fantaisie, etc., bon marché, tél.- 5301.

^ 28nov-5fs-9G

Associés
UNE MAGNIFIQUE proposition pour une 
personne qui pourrait disposer d’un capital 
de 3 à 5 mille dollars dans une affaire déjà 
établie, qui donnera aussi une position si 
désirée. Pour plus d’informations. Ecrire 
Casier Postal No 126, Bureau Poste St-Roch, 
Québec. 29nov-6fs-10B

Automobile à louer
TAXI PRIVE, 6 cts du mille, voyage en de­
hors ville, d’au moins 25 milles. Hôpital. La­
val, Beauport. Charlesbourg, 75 cts. Cap- 
Rouge, Lorette ville. $1.25. Lac Beauport, 
$1.75. Compérage, mariage, enterrement à 
prix très spéciaux. S'adresser 4-0153 —
3-0993. 26nov-26fs-llT

Bois de construction
MERISIER EMBOUVETE à planchers, bar­
deaux, pin B. C. Fir embouveté. moulures. 
Aussi épinette toutes dimensions Deman­
dez prix, ils vous Intéresseront Bilodeau ie 
Doré. Enrg.. 280, St-Paul, tél.: 2-5035.

llnov-26fs-Bois-Cont.-R

Bureaux à louer
Bureaux à louer

GRANDS et petits bureaux et magnifique» 
salles d’échantillons très bien éclairées avec 
toutes les commodités modernes. Situés à 
l'étage supérieur de l’édifice du ” Soleil " 
S’adresser au Service d’informations, bu­
reau de l’Administration, le '‘Soleil’’.

2mrs-J.n.o

Chambres et pensions
CHEZ MLLE BEDARD. MVa, d’Aiguillon, 
coin Ste-Marie, chambre et pension, bas prix. 
Usage du Bain, téléphone, endroit tranquille, 
pensionnaires respectables. Libre dans le 
moment.26R
VOUS TROUVEREZ une chambre double 
avec eau chaude et eau froide avec pen­
sion, conviendrait pour deux personnes à 
prix bas pour l'hiver. Aussi chambre sim­
ple. S'adresser à 7, d’Artigny, tél.: 2-5416.

29nov-6fs-26R
437 ST-JEAN, belle grande chambre boudoir, 
avec foyer, 3 fenêtres sur la rue, eau chau­
de, ainsi que chambre en arrière pour per­
sonne distinguée, pension si désirée, tél.
2-5816.2déc-6fs-26B
CHAMBRE A LOUER $3.00 par semaine en 
montant, aussi avec pension, $S\00 par se­
maine en montant. S’adresser à l’Hôtel 
Union. 112 du Pont, tél.: 2-0219.

13nov-26fs-26G

Chambres à louer
GRANDES ET PETITES CHAMBRES à louer, 
prix modéré, eau chaude et froide à l’an­
née. Aussi téléphone, pension si désirée. 
S’adresser 36 Richardson, tél.: 2-3266.

4déc-3fs-27B
JOLIE GRANDE CHAMBRE double, 2 fenê­
tres, chauffée, garde-robes, armoires, bain, 
gaz. meublée, pour 2 ou 3 personnes, place 
tranquille, sans enfants. Tél.: 9639, libre 
actuellement, 862 St-Vallier. 27B
CHAMBRÉ A LOUER, fenêtre sur la rue, 
usage bain, téléphone et du gaz. S adresser 
297 de la Reine, près Dorchester.27B
CHAMBRE A LOUER, magnifique chambre 
dans famille privée; eau chaude et eau 
froide à l’année. Prix modéré S’adresser à 
3A d’Auteuü> tél.: 2-2904. 3déc-6fs-27B
SUITE DE DEUX à trois chambres à louer,, 
gaz, électricité. Prix modéré. Possession 
immédiate. S’adresser 27 Lachevrotière.

4déc-2fs-27B
AU MAJESTIC, 36 Ste-Anne, grande et pe­
tite chambre à louer, eau courant, gaz si 
désiré, fenêtre sur la rue. Libre 15 décembre. 
Visible dans ie moment. 4dëc-6fs-27B
CHAMBRE A LOUER avec lit Murphy, 
poêle à gaz, eau courante, eau chaude à 
l’année. Lincoln Appt., 14 St-Denis, tél.:
2-5076,15nov-2flfs-27R
13 RUE FERLAND, à louer, grand fiat de 2 
pièces avec gaz et l’eau, très propre, 1er 
étage. Aussi à louer autre chambre. S'a­
dresser sur les lieux. 4déc-4fs-27R
chambre SIMPLE, très chaude, aussi 
grande chambre avec gaz. usage bain, eau 
chaude, et téléphone. Très confortables et 
convenables pour 2 personnes. S'adresser 83 
Richardson. 27B
CHAMBRE EN AVANT pour 1 ou 2 person­
nes distinguées, dans famille privée sans 
enfants. Bain, téléphone sur même plancher, 
eau chaude è l’année. Tél.: 3-2671.

4déc-2?s-27R
CHAMBRE A LOUER, réparée à neuf, bien 
éclairée, usage bain, téléphone. S’adresser 
105 d’Aiguillon, 2ième étage. 
____________________________ 29nov-3fs-27B
FLAT 3 PIECES, avec cuisinette, meublé, 
bien chauffé, grande galerie, conviendrait- 
pour deux ou trois grandes penonnes. mai­
son propre et tranquille. S’adresser 86. rue 
Lavigueur.3-5déc-2fs-27R
HOTEL VICTORIA, 56 St-Jean, tél.: 2-4081. 
Chambres à prix réduits. Pour l’hiver re­
tirez-vous à l’hôtel Victoria et assurez-vous 
une bonne chambre, de bons repas. Cham­
bres avec ou sans pension au mois ou à la 
semaine._____________________ 8nov-26ts-27R
HOTEL LORRAINE. — Rue des Jardins offre 
pour la saison d'hiver des chambres à louer 
avec ou sans pension à des prix défiant 
toute compétition. Chambre avec bain si 
désirée. Service d'ascenseur Endroit idéal. 
Venez vous en convaincre. -

3déc-26fs-27R
CHAMBRE A LOUER, double $1.00 par Jour, 
chambre simple 50c par jour. Aussi cham­
bre à la semaine. S’adresser Hôtel Bélan- 
ger, 367 St-Paul, tél.: 2-0275. 2déc-4fs-27R
2 CHAMBRES doubles à louer, 40. rue des 
Jardins, en face du Palais Justice. S'a- 
dresser à la concierge. 28nov-6fs-27R
BELLE GRANDE CHAMBRE à louer, pour 
une ou deux personnes dans une famille 
privée sans enfant, usage du bain et té­
léphone. bon chez-soi, pension si désirée. 
S’adresser par téléphone: 9711. J.n.o.-27B

Chevaux, voitures, harnais
CHEVAUX. 125 chevaux d'Ontario à vendre 
au plus bas prix Spécialité chevaux chan­
tier. Juments pour cultivateur Une visite 
est sollicitée S’adresser Elzéar Bédard, 
St-Luc et Kirouac, tél.: 4-3917.

 23nov-26fs-3lT
PLUSIEURS BELLES jeunes Juments d’On­
tario, pesant de 1000 à 1300 Ibs. Aussi quel­
ques chevaux usagés de 1300 à 1500 Ibs. S’a­
dresser 255 Boisseau. 4déc-3fs-31T

Chauffage, bois, charbon
ATTENTION. -- Bon bois franc sec à l’a­
bri. 2 pds, $4.00 corde, scié $4.50, 2Va pds, 
$5.25, scié $5.75. Bois mélangé 3 pds, $4.25. 
Gros voyage $1.85. Croûtes épinette, voyage 
$1.90. Slabs bouleau, merisier, foin, grain, 
charbon Aussi Jeune* chevaux. J.-P. Bor- 
deleau, 1087, St-Valller, tél.: 5887.

4nov-26fs-34T
ELZEAR BEDARD, bois de 2. pieds, $3.50, 
le cordon $1.00, charbon toutes sortes, che­
vaux de toutes sortes garantis, au plus bas 
prix, 340, St-Luc, tél.: 4-3917.

____  23nov-20fs-34T
ATTENTION. — Bon bois franc sec k l’a­
bri, 2 pds. $4.00 corde, scié $4.50, 2Va pds, 
$3.25, scié $5.75 Bois mélangé 3 pds, $4.26. 
Gros voyage $1.8C. Croûtes épinette, voyage 
$1.90. Slabs bouleau, merisier, foin, grain, 
charbon. Aussi jeunes chevaux. J.-P. Bor- 
deleau, 1087, St-Vallier, tél.: 5887

30nov-26fs-34T
A.-B. FORTIN, St-Côme, Beauce. Bon bois 
de Beauce, érable, merisier, 2 pds. $4 00, 
scié, $4.50 livré. 2Va pds $5.00. Spécial 1-2 
corde bois mêlé, $1.80. Slabs bouleau et 
d’épinette. Résidence 85Va St-Mathias, Cour 
59 St-Benoit,. tél.; 9481. 22nov-26fs-34T

Chauffage, bois, charbon
AVIS SPECIAL. Merisier, érable, 2 pds, 
$4,25, 2 cordes $8.25, 2la pds, $5.00 Croûtes 
de bois mou. slabs de bouleau. Bols d’allu­
mage, 5 poches $1.00. Ces prix sont livrés 
en ville. Satisfaction garantie. R Desruis­
seaux, 186 Montmagny, tél.: 4-0734.

l«nov-26fa-34T
CYRILLE BUSSIERES. épicier, 49, St-Ber- 
nard, tél.: 6827 Bois franc, merisier, éra­
ble sec scié, fendu, $2.25 voyage Bols franc 
10 pces, $2.25 corde. Croûtes merisier. Bois 
franc sec, 5 poches $1.00. Aussi plusieurs 
chevaux à vendre.___________13nov-26fs-34T

Spécial bois franc 3.75
ERABLE ET MERISIER 2 pds $3.75 scié $4.50 
fendu $5.00. bois franc scié, fendu, $2 50 
voyage, croûtes bols franc, $2.50. Slabs bou­
leau $2.25. Stove, Chestnut, $13.50, poche 75c. 
Coke $10.50 poche 3 pour $100. Livraison 
partout . Bouchard & Claveau, Enrg., 112, 
3e Rue, tél.: 3-1978. 20nov-26f8-34G
ATTENTION MERISIER, érable. 24 pes, Ta 
corde. $4.25 scié, fendu $5.00, charbon à la 
tonne. Cour à Bois Sutherlanc Enrg., 40, 
Sutherland, Faubourg St-Jean-Baptiste, tél.:
4-3635.____________________ 14nov-26fs-34R
AVIS SPECIAL. — Merisier, érable, 2 pieds, 
corde $4.25, 2 cordes $8.25, bouleau 3 pds. 
$4.50. aussi 30 pcs Slabs épinette, bouleau. 
Ces prix livrés en ville. P. Desharnais, 349 
Marie-Incarnation, tél.: 2-1834.

 22nov-26fs-34T
A BARBEAU.—42 rue Nelson, Bois de chauf 
fage de toutes sortes, merisier, érables, 
slabs de bois mou, bois de provisions, etc. 
Aussi camionnage et déménagements de tous 
genres. Une visite est sollicitée, tél.: 3-1489. 
____________ 12nov-26fs-34T

BON MARCHE, voyage bois, $1.50, croûtes, 
$2.00. Slabs bouleau, $2.25 Croûtes bols 
franc, $2.50, 6 poches bois, $1.00 Charbon à 
la poche ou tonne. Patates à vendre. Jos. 
Racine, 299 la Canardière, tél.: 4-4026.
 mer-vcii-iun-au3Janv-34Q

J.-ALD. LATULIPPE, No 14, 3e Avenue, 
près du pont Dorchester, tél.: 4-2112. Bois 
de chauffage de toutes sortes. Charbon de 
première qualité. Livraison dans toute la 
ville. lun-merc-vend-13janv-34G

Huile à brûleurs
NE PRENEZ AUCUN RISQUE pour l’achat 
de votre huile. Depuis S ans l’huile Rouge 
A prouvé sa supériorité. ConHez-nous vos 
commandes. Trudelle Petroleum Enrg., 193 
St-Germaln, tél.: 3-1352. 20nov-26fs-35T

Commerce à vendre
PETITE MANUFACTURE de chaussures et 
peste de cordonnerie avec clientèle déjà éta­
blie à vendre À très bon marché pour un 
prompt acheteur. S'adresser 31 St-Germain. 
__________________________________  36B
TRES BON POSTE d'épicerie, avec proprié­
té. actuellement en opération, bonne cllené- 
tèle, à vendre à bonnes conditions, pour 
cause de maladie. Situé à Québec. Ecrire 
Casier 832, ’Le Soleil'’.3déc-4fs-36B
ETAL DE BOUCHER, rue St-Jean, à vendre 
ameublement complet, clientèle établie. Pos­
session immédiate. S’adresser Rosaire Dro­
let, 194, des Erables, tél.: 3-4217.

3déc-6fs-36R
COMMERCE A VENDRE, stock d’épicerie à 
vendre, logement 4 appartements, chambre 
de bain sur le même plancher vendu pour 
cause de maladie. S’adresser à 399. 3e Ave- 
nue. 3déc-2fg-36B

Avez-vous besoin d’une servante, un 
domestique, etc., etc., prenez le moyen 
le plus rapide et le plus certain; publiez 
une annonce classée dans le "SOLEIL”.

Divers à vendre
OUVERTURE d’un nouveau magasin de se­
conde-main. 41 Và St-Joseph. Vous trouverez 
grand assortiment de linge seconde-main 
pour femmes, hommes et enfants S’adresser 
41U St-Joseph.______________ 2nov-26fs-43T
ROMANS. — Tendons, échangeons achetons 
romans français Grand assortiment à ven­
dre et à échanger 5c 10c 15c et plus. Tou­
tes commandes ou demandes renseigne­
ments doivent être accompagnées de timbres 
suffisants pour malle. Gros et détail, J.-A. 
Breton, 32, d'Abraham, tél.: 2-6393.

8nov-20fs-43R

Elèves demandés
INSTITUT J. THOMAS, 25 St-Stanlslas, à 
l’angle de la rue St-Jean, tél.- 2-7490, an­
glais, français, sténographie, comptabilité, 
cours commercial anglais ou bilingue, bac­
calauréat, brevet de tous le» examens de la 
province llnov-26fs-46R
COURS PRIVE, CLASSIQUE ET COMMER­
CIAL complet, Français, Anglais, Sténogra­
phie. Latin, Grec, etc., par professeur 18 ans 
d’expérience. Aussi cours de vacances. Pré­
paration à tous les collèges, séminaires, cou­
vents, etc. Les cours d’ensembles chez les 
Pères. Conditions faciles. S'adresser M. J.- 
G.-P. Guay, 150 rue Artillerie, (coin Scott), 
tél.: 3-1914,J.n.o.-46B
ECOLE COTE SCHOOL, Anglais, français, 
sténographie, dactylographie, comptabilité. 
Cours commercial complet. Préparation au 
Séminaire et Collège des Jésuites. Cours du 
soir. Conversation anglaise, etc., 251 St- 
Joseph, en face Hôtel St-Roch, tél.: 4-4934.

lun-merc-sam-aulfév-46T

Emploi demandé, homme
JEUNE HOMME DEMANDE emploi, comme 
menuisier ou soin d’une maison Peut four­
nir bonnes références. S’adresser 34, Fleu­
rie. , 3déc-2fs-47B

Emploi demandé, femme
COUTURIERE d'expérience dans la con­
fection, robes, costumes, manteaux four­
rure, hardes pour hommes, demande ouvrage 
a domicile. S'adresser 452 du Roi.

4déc-2fs-48B
FILLE DE CAMPAGNE demande position 
comme servante, et pouvant fournir de bon­
nes références. S’adresser 126. St-Olivier.

3déc-2fs-48B
VOUS TROUVEREZ une bonne fille de jour­
née. salaire $1.00 par jour, en vous adres­
sant 127, rue Grant, 3e étage.

3déc-2fs-48B

Entrepôt à louer
LOCAL A LOUER. 57 Ste-Marguerite, près 
rue Grant, 2 étages, 14 pds par 40. en bri­
ques avec grandes vitrines, électricité, gaz, 
garage si désiré. S’adresser W. Lafram- 
boise, 421. 1ère Avenue, tél.: 4-4731.

3déc-6fs-49B

Achetez les marchandises annoncées. 
Soyez sûrs d’être satisfaits.

“Extermination-Vermine”
COQUERELLES - PUNAISES complètement 
exterminées au moyen des Insecticides 
Mystérieux’ garantis comme étant effica­

ces contre insectes depuis 191'! Approuvés 
du Gouvernement Fédéral Références de 
Montréal. Québec et New-York. Entière­
ment garanti. Prix très modéré Démons­
trations gratuites. Maheu A Maheu, Ole. 
Exterminateurs. 145 du Pont, tél.: 8350.

15nov.26fs-73G

AU “SOLEIL” POUR VOS 
PETITES ANNONCES

Ne faites pas de vos affaires une question 
de sentiments ; vous y perdrez. Annoncez 
dans ‘‘Le Soleil” qui vous assure le meilleur 
rendement ; il pénètre dans tous les foyers de 
Québec.
UNE PETITE ANNONCE CLASSEE 
DANS LE "SOLEIL” COUTE PEU ET 

RAPPORTE BEAUCOUP 
TEL.: 7131

Commerce à vendre
SALON DE BEAUTE, machine permanente, 
assécheurs, vibrateur, chaises, ameublement 
fibre, miroir, lavabo, tablettes, tables, eau 
chaude, électricité, gaz, loyer au 1er mal 
1936. A vendre cause santé, moitié prix. 
470, 1ère Avenue, tél.: 4-0025.

29nov-6fs-36B
MAISON DE CHAMBRES et de pension pri­
vée à vendre avec loyer k sous-loeur. Cham­
bres toutes louées. Taxes payées pour Tan­
née. Pour plus de détails, écrire Casier 756, 
"Le Soleil”. 19nov-26fs-36R

Divers à louer
CLAVIGRAPHES UNDERWOOD et Reming­
ton à louer prix spécial. S’adresser M. Gé- 
rald Martineau. 78, rue St-Pierre, tél. :
2-2890. 21nov-26fs-42R

Divers à vendre
SUR RECEPTION DE $2.00 nous vous enver­
rons notre fameuse recette de savon aux 
pommes de terre qui vous permettra de faire 
100 Ibs de bon savon au prix de $1.00 le 100 
Ibs. Adressez à L.-G. Roy, Estcourt, Co. Té- 
miscouata. P, Q.30nov-5fs-43B
SHOW-CASES, ameublement de magasins, 
toutes sortes neuf ou seconde main, phar­
macie, magasin général, restaurant, etc. Prix 
défiant toute concurrence. Art Show-Case 
Reg’d, tél.: 3-2920. 259 St-Joseph, Québec.

19nov-26fs-43T
AMEUBLEMENT Show-Case pyramide, ba­
se en marbre, vitrine marchandises sèches. 
Spécial, comptoir lunch, en marbre ou en 
bois, cash, moulin à café électrique Wall 
Show-Case, tablette de mur. S'adresser 
Rosaire Drolet, 194 des Erables, tél : 3-4217.

 9nov-26fs-43R
AUBAINE EXTRAORDINAIRE. — 300 par­
dessus d’hiver, réparés et pressés $2.00 et 
$3.00. Expédions en campagne sur récep­
tion d'argent. Prix spéciaux pour com­
merçants. Fortin Valet Service, 13 Lacroix, 
tél.: 4-0567. 30nov-6fs-43R
LAVEUSE ELECTRIQUE moderne à glrateur 
en très bonne condition. Occasion excep­
tionnelle pour quelqu’un ayant besoin d'une 
machine à bas prix. S'adresser Mme Scott, 
282 Ave des Oblats, Québec. 3déc-5fs-43G

Anti-Congeiant $1.75 le gallon
ANTI-FREEZE, garanti contre la gelée de 
42o sous zéro. Point de bouillir I820F. an­
ti-corrosif, $1.75 le gallon. Marier & Trem­
blay, Ltée., 42 rue du Pont, tél.: 4-3541.

2déc-6fs-*3T
OUVERTURE d’un nouveau magasin de se­
conde-main, 41V5» St-Joseph. Vous trouverez 
grand assortiment de linge seconde-main 
pour femmes, hommes et enfants. S’adresser 
41V* St-Joseph. 3déc-26fs-43T

Trappeurs
SUR RECEPTION de $2.50 plus 15 cents 
pour frais de malle nous vous enverrons une 
bouteille de notre merveilleux produit "La 
Renardicide'* le seul et meilleur appftt qu'il 
y ait sur le marché pour attirer aux pièges 
les animaux à fourrures ; renards, visons, 
martres, loutres, etc. Employé avec succès 
depuis plusieurs années par meilleurs chas­
seurs de Baie d’Hudson. Satisfaction assu­
rée. Direction sur chaque bouteille. Prix 
spéciaux pour gros. Ecrire "la Rcnardi- 
cide” Mistassini. P.Q. mcr-sam-28déc-43B
A VENDRE ROBE NOIRE de Couvent, 17 
ans, patins C.C.M.. livres de classe. S’adres- 
ser 89 rue Fleurie. 43B
NOTRE NOUVEAU catalogue gratis ! Con­
cernant linge militaire usagé, du neuf, à la 
verge et confectionné, chaussures et cla­
ques de toutes sortes, prix et qualités, dé­
fiant toute compétition. Néra Militaire 
Eroom, Casier 113, Station B , Québec

27nov-26fs-43R
PALETOTS demi-saison, légèrement usagés, 
en excellente condition, grandeurs 36 et 42. 
Prix d'occasion. S'adresser 32, Ave Parent.

23oct-6f*-J.N.O.

Femmes demandées
DAME DEMANDEE par maison de Québec 
pour démonstration et vente. Les deux lan­
gues de préférence. S’adresser par lettre 
donnant tous renseignements possibles à 
Case 722, "Le Soleil”.

lun-mer-ven-au22nov-52T

Fermes à vendre
FERME A VENDRE immédiatement, cause 
maladie, 600 arpents, moitié culture, moitié 
bois, 2 érablières, 115 pomTnlers près Qué­
bec, eau courante, électricité, avec ou sans 
roulant Considérerait échange propriété 
ville ou campagne. Ecrire Casier 759, "Le 
Soleil’’, tél.: 4-1969.

Jeu-sam-mar-6fs-3déc-55B

Filles demandées
COIFFEUSES d’expérience demandées immé­
diatement au Salon La Vogue, 419 St-Jean, 
tél.: 4-4710. 57B

Fourrures
MANTEAU en mouton de Perse à vendre 
bon marché, $60.00. Vrai bargain, cause de 
vente, trop petit. S'adresser 20. 13e Rue.

3déc-26fs-59B

Jos. Robitaille, Enrg.
FOURRURES de toutes sortes, assortiment 
complet de parures d- cou. Spécialité ré­
paration et transformation de manteaux. 
Jos. Robitaille, Enrg., 108, Richelieu, tél.: 
2-3288.3déc-26fs-69R

jos. Robitaille, Enrg.
FOURRURES de toutes sortes, assortiment 
complet de parures de cou. Spécialité ré­
paration et transformation de manteaux. 
Jos. Robitaille. Enrg., lot Richelieu, tél.: 
2-3288.2nov-26fi-89R

Eudore Poliquin
ACHETEZ votre manteau fourrure à présent, 
transformation sur modèle 1936, garnitures 
toutes sortes. Fourrure de haute qualité, 
mouton Perse, seal Hudson, seal Chapal, etc. 
finition de 1ère classe. 358, 2e Avenue, tél.:
4-1339.sam-lun-merc-au4Janv-59G

Mouton gris déjauni
JE SUIS la seule qui déjaunit en nettoyant 
le mouton gris. Pour autres informations, 
s’adresser Mme W.-J. Pampalon, 43 des 
Franciscains. mer-sam-au30nov-59R
BEAU CAPOT de Castor piqué pour homme, 
environ 38, presque neuf. Très bon marché, 
pour prompt acheteur S’adresser Paul 
BlOUin, 366 St-Lu , tél.: 3-4569.

. 2déc-6fs-59T
PALETOT en drap noir avec collet et pa­
gode en loutre piquée, doublure en vison, très 
peu usagé. Vraie occasion. S adresser 279, 
2ième Avenue. 2déc-3fs-59B

Garage à louer
PLACE DE GARAGE à louer chauffé, en­
droit très avantageux, dans le centre de St- 
Roch. S’adresser 168 Richardson, tél.
3-0081. 27nov-26fs-60G
GARAGE A LOUER, ruelle Crémazle, pour 
hlvernement. S’adresser 61, Crémazie, tél.: 
6719. J.n.o.-60B

Hommes demandés
ON DEMANDE un barbier compétent. S'a­
dresser à l’Hôtel Victoria, le soir de 8 à 9 
hrs. p.m.• 2déc-3fg-65B
HOMMES DEMANDES (deux) âge requis, 30 
à 45 ans, pour suivre une période d’entrai­
nement de quatre mois a Québec dans la 
vente au détail d’appareils électriques. Les 
applicants devront avoir les aptitudes né­
cessaires à un gérant de territoire considé­
rable. S'adresser personnellement au gérant 
de 5 à 6.30 hrs. p.m, 87 rue Dorchester.

aaéti-üi ÜQ

COMMERCE — PROFESSIONS — METIERS

—-----LE GUIDE--------
Du acrvkc que vous désirez chaque Jour

BATTERIES
BATTERY SERVICE - Allouons $1 00 et 
plus pour vieille batterie sur l’achat d'une 
neuve Hlvernement batterie $1 00, charge 
de batterie 50c. Battery Service Exlde Sta­
tion, 145 Richelieu, tél.; 5322

5nov-26fS-C D.R

CHIRURGIENS-DENTISTES
DR LEONCE LESSARD, chirurgien-dentiste, 
ex-interne du Forsyth Dental Infirmery, 
Boston, E.-U., bureau et résidence, 207, 3e 
Avenue, tél.: 4-3312 3déc-26fs-C.D.G.

CORRESPONDANCE
PERSONNES SEULES. — Pourquoi vivre dans 
l'ennui? peu importe votre âge ou situation, 
faites par correspondance nouvelles connais­
sances et amis. Inclure timbre pour ren­
seignement?. Club Correspondance Moderne, 
Casier Postal, 26. St-Roch. Québec.

4déc-26fs-C.D.B.-Correspond.

IN V ENTE U RS-COMMERCANTS
JEAN-MARC LALIBERTE, L. L L.. avocat, 
105 cote la Montagne, tél.: 2-2181 Finan­
cial Bldg Québec. Obtention de brevets d’in- 
ventlone et de marque de commerce pour 
Canada, et Etats-Unis. 8nov-26fs-C.p.R.

MEDECINS-CHIRURGIENS
DOCTEUR CHS RINFRET voles genlto-url- 
naires. médecine générale et petite chirur­
gie. Traitements électriques. 71 St-Joseph. 
Québec. Heures du bureau. 9 à It heures, 
a.m. et 2 à 4 heures p.m., le soir 7 à 8 h. 
tél.. 4-4061.llnov-26fs-C.D.T.
Dr J.-O. DUSSAULT (ex-élève des hôpitaux 
de Paris), rayons X„ électricité médicale de­
puis 20 ans, voies génito-urinaires et maladie 
de la peau. Tél.: 2-1975, 417 St-Jean.

30nov-8fs-C.D.G.

MATELAS

Royal Mattress Co.
NOUS REPARONS et stérilisons dlflérentes 
qualités de matelas, feutre, laine, crin et 
matelas à ressorts. Attention spéciale aux 
appels téléphoniques, tél.: 3-0503, 167 Ave- 
nue Renaud._____________30nov-26fs-C.D.T.
REPARATIONS MATELAS. — Faites réparer 
vos vieux matelas. Manufacture matelas 
neufs. Réparations de sommiers S’adresser 
à Louis Rousseau. 486, 3e Avenue, Llmoilou, 
tél.: 4-1480. Allons chercher meubles et ma­
telas à domicile. 20nov-26fa-C.D.G.

NOTAIRES
TASCHEREAU St TASCHEREAU, notaire!, Il 
St-Pierre Québec. Argent à prêter sur hy­
pothèque et autres garanties. Administra­
tion de succession. Organisation de compa­
gnie à fonds social. j.n.o

PRESSAGE-NETTOYAGE
LA TEINTURERIE FRANÇAISE, LTEE, 665 
St-Jean. tél. : 4-4686. teinture, pressage, net­
toyage. Notre spécialité la "Teinture”. Dé­
partement spécial pour commandes de cam­
pagne. Nous sollicitons une commande d'es-

______________16nov-261s-C.O.R.
TEINTURERIE DORCHESTER. Enrg. Tein­
ture, nettoyage, pressage de vêtements pour 
dames et messieurs. Nettoyage de fourrures, 
tapis. Attention spéciale aux commandes de 
la campagne. Nos 116-120 rue Dorchester, 
tél,: 4-2484.27nov-26f8-CD.G.

P. Ferland
TEINTURE, nettoyage de vêtements pour 
d£.mes et messieurs, nettoyage de fourrures, 
garnitures de maisons, etc. Département 
spécial pour commandes de campagne, 155- 
157, du Pont, coin de la Reine, tél.: 4-3531, 

jeu-sam-lun-merc-au21déc-C.D.G.

REPARATION DE MEUBLES
J.-E. LAROCHELLE. — Réparations de meu­
bles de tous genres. Rembourrage et po­
lissage. Ouvrage garanti, prix les plus bas. 
Ouvrage fait avec promptitude. 119Va Ri­
chelieu, tél.: 2-1498. Aussi meubles à' ven­
dre. C.D.R.

Achetez les marchandises annoncées. 
Comparez et choisissez.

REPARATION DE RADIOS
RADIOPHILES. Réparations radios toute» 
marques. Vérifions lampes gratuitement à 
domicile, mauvaise lampe peur causer la 
ruine des autres de votre radio. Répara­
tions. hlvernement de batteries. Alfred 
Dion, 680 St-Vallier. tél.: 3-3416.

lun-merc-vcnd-aulOJanv-C.D.T.
AVIS—Réparations radio:, (toutes marques). 
Prix très modéré. Inspection gratuite, par 
maison connue et établie depuis 15 ans Ga­
rantissons satisfaction ou rien à payer Ser­
vice prompt pour clients de campagne. J.-A. 
Breton, 32, côte d’Abraham. tél. 2-6393.

8nov-26fs-C.D.R

SALON DE COIFFURE

Salon Lido
SALON LIDO, 84 Dorchester, coin St-Joseph, 
tél.: 9404. Nous faisons une spécialité de 
teinture à’ cheveux avec les fameuses teintu­
res Paragon, Komol ou Notox qui rajeunit 
de 10 ans en 20 minutes. Ondulation per­
manente $1.50 à $5.00, Komol 50c, Marcel. 
35c. ondulation à l'eau 35c, aux papiers sa­
medi 50c, traitement du cuir chevelu, aussi 
coupe de cheveux pour dames. Ouvert le 
soir avec appointement. 4déc-26fs-C.D.G.
SALON FRANÇAIS déménagé à l’Hôtel Vic­
toria, 56, St-Jean Spécial permanents à 
l’huile sur machine Shelton $1.50 à $8.00. 
Ondulations à l’eau, marcel, shampoo, ma­
nucure 35c, Komol 50c, 7 ans d’expérience, 
Mme Barbeau, tél.; 2-4081.

21nov-26fs-C.D.B.
MACHINES Permanentes d’occasion en très 
bonnes conditions à des prix très avanta­
geux. Paiement facile. Hector Noreau, 8 
St-Joseph, tél.: 4-4594.

27nov-6fs-C.D.O.-SaldeColf.
TAXIS GRATIS aller retour avec perma­
nents de $1.50. Permanents Zotos sans 
électricité, garantis sur cheveux que les au­
tres permanents ne prennent pas. Appointe­
ments 2-8377, Mme Leblond, propriétaire. 
Salon Central. 9nov-26fs-C.D.B.
SALON LAFLAMME, 60 Cartier, tél.: 4-0269. 
Permanents, machine Acmé sans fil, très lé­
gère. chauffe pas la tête. Avec ancienne 
machine à fil électrique. Prix très réduits 
Autres réductions dans toutes les ondula­
tions. Coiffeuses expérimentées. P. Samson, 
R.-A. Drolet. Pour permanent, demandez 
Mlle L. Drolet.13nov-26fs-C.D.R.

Découpez cette annonce
ET AVEC $1.50 vous aurez un permanent 
sans fil avec la meilleure solution garantie, 
sur tous les cheveux, bon pour 10 Jours, 
autre permanent sur autre machine, coif­
fure réduit. Salon Alma, 74 St-Joseph, tél.:
4-3013. 19nov-26fs-C.D.B.
SALON LA CANADIENNE, 311 Va St-Joseph, 
annonce à sa clientèle qu’il s’est assuré les 
services de Mlle M. A. Blanchard, autrefois 
de Montréal Ouest, coiffeuse de dix ans 
d’expérience. Nous nous sommes procuré la 
machine Vapo-Curl, sans électricité à va­
peur. Consultations gratuites à toute per­
sonne ayant cheveux difficiles à friser ou 
teints. Aussi 3 autres coiffeuses. Une vi­
site est sollicitée, tél.: 3-3396

22nov-26fs-C.D.T.

Avis
SALON MODERNE. — Permanents $1.50, sur 
machine sans fil, $2.50, satisfaction garantie 
Marcel, shampooing 35c; ondulation à l’eau, 
35c; komol 50c. Mlle Alice Boucher, 2051jt 
3ème Ave., tél.: 4-0610. 9nov-26fs-C.D.a.

SALON FLORENCE grand spécial, perma­
nents de $5.00 pour $1.50, garantie sans 
ammoniaque. Ond. à l’eau S5c Marcel 35c, 
Komol 50c, 12 années d’expérience, Mme 
Florence Racine, SlVa, 8e Rue, Llmoilou, 
tél.: 9274. Ouvert tous les soirs.

6nov-26fs-C.D.G.
SALON LILIANE, 186 B. Langelier. Perma­
nents à l’huile garantis $1.50 machine nou­
velle 1935, garanti pas chauffer. Shampoo, 
ondulation à l’eau. Teinture cheveux Ou­
vert tous les soirs. Mme R. Lemieux, tél. :
3-1859.27nov-26fs-C.D.G.
AVEC PERMANENT $1.50. très Joli cadeau, 
Mlle Gagnon, prop., au Petit Muguet, est 
maintenant installée 79 Blvd. Langeliçr, coin 
Colomb, Marcel 35c, Komol 50c, Shampoo, 
35c. Appointement, tél.: 3-4529

13nov-26fs-C.D.B.

SALON DE COIFFURE

W. Tremblay, tel. : 4-0334
FAITES-VOUS DONNER permanent avec 
merveilleuse machine "Acmé" sans fil, prix 
$2.50 en montant Ondulations à l’eau Mar­
cel, Shampoo, 35c, Komol 50c Permanent» 
ordinaire $1.50. S'adresser 268 du Roi.

12nov-26fs-C.D.Q.

Permanents 1ère qualité $1.50
SALON LOUISA, Permanents huile sans 
odeur $1.50 garanti, par coiffeuse possédant 
grande expérience. Si vous désirez être bien 
frisée, prenez le permanent Lido sans-fil 
donné avec solution venant de Paris, frise 
cheveux les plus difficiles. Mlle Pouliot. 31 
Signai, coin Hermine, tél : 8283. Ouvert le 
soir- 9nov-26fs-C.D.T.
SALON BEAUTE POPULAIRE offre spéciale 
15 Jours. Permanents sur merveilleuse ma­
chine Acmé, sans électricité. $2 00 avec 
shampoo, garanti 8 mois. Permanents sans 
ammoniaque. $5.00 pour $1.50 E. Blouin, 
tél.: 2-3547, 117 Hermine 15nov-26fs-C.D.T.

379 de la Reine-1^2228
PERMANENT avec l'Acmé sans fils, machine 
sans chaleur, jaunit pas les cheveux. Mar­
cel, Komol, Ondulation à l’eau. Shampoo 
Une visite est sollicitée, Mlle Rita Asselin. 
prop., 379, de la Reine, entre Caron et Si- 
Anseime.30nov-26fs-C.D.G.
SALON LAFORME. Permanents huile 8a> 
rantl 81.50, Komol 50c, Marcel, eau, 35c. 
papier 75c, tous genres de collfure. Perma­
nents Lido et Zatos sans électricité, sans 
chaleur, Mme Laforme, prop. 285 Colomb, 
tél,: 9690.7nov-26Is-C.D.T.

Spécial $1.50
8 JOURS SEULEMENT, permanents à l'hui­
le $5.00 pour $1.50, garanti pour 8 mois. 
Aussi marcel, komol. ondulations à l’eau, 
papier. Appointement 8021. Salon LaRose, 
111 St-Joseph.25nov-26fs-C.D.T.
STUDIO CHARRIER, permanent, Croquignol, 
Spiral, Duchess, Hollywood, tous garantis. 
Marcel. Komol, Massage, traitement à l’huile. 
Mlles R. Charrier, C. Mathieu, 12 années 
d'expérience, 259 St-Joseph, tél.: 3-2920.

29nov-26fs-C.D.T.
NOUVEAUX PRIX. Permanents à l’huile 
$1.50 et plus, Marcel 35c, ondulation à l’eau 
35c, shampoo 35c, Permanent sans électri­
cité Déesse France Création, $3.00 et plus. 
Traitement 50c et $1.00. Au Petit Lilas, 
308. 1ère Ave. tél.: 4-4791.

8nov-26fs-C.D.G.
SALON PAULETTE — Ondulations perma­
nentes avec nouvelle machine Acmé sans 
électricité, chauffant pas la tête, résultat 
merveilleux, garanti, ondulations durables 
et bien bouclés. Aussi autres permanents 
partir $1.50. Mme Lauzier, 764 St-Vallier. 
tél.: 4-2754,15nov-26fs-C.D.T.

Permanents $1.50
SALON JEANNOT 60 Ste-Marguerite, grand 
spécial permanent, $3.50 pour $1.50, ondu­
lation à l'eau, Marcel et Shampoo à 35c, 
Komol 50c. Satisfaction garantie. Proprié­
taires, Mlles C. & J.-D. Lemieux, tél. :
4-1052,20nov-26fs-C.D.T,
SALON GAIETE. — 521A, St-Jean, Perma­
nents $150, $2.50 et $5.00. Marcel 35c, 
mise en plis 35c, traitement cuir chevelu 
50c, teinture garantie $3.00. Mad Blantihe 
Richard, tél.: 3-4029. 14nov-26fs-C.D.R.
SALON DE BEAUTE IDEAL, Mlle L. Blouin, 
autrefois du Salon Populaire, Québec-Ouest, 
ouvre un salon de coiffure à 172 Boisseau. 
Permanent» $1.50 en montant Tous genres 
coiffure, tél.: 4-3036. 12nov-26fs-C.D.B.

TAPISSERIES
VOUS TROUVEREZ un bel assortiment de 
tapisseries Sunworthy, à partir de 10c en 
montant au No 149 Dollard. Aussi un ta- 
pisseur offre se» services. J.n.o.-Taplsserie

TAXIS
TAXIS FRONTENAC 2-6818 demande l’en­
couragement du public du fait qu’ils sont les 
seuls à transporter les enfants infirmes fré­
quentant les classes organises par la Ligue 
de la Jeunesse féminine et Chevaliers Colomb.

12nov-26fs-C.D.G.

Hommes demandés
HOMME pour vendre h domicile 300 néces­
sités domestiques, 100% de prolits, choix 
des territoires. Compagnie 100% Canadienne 
Française. Les Produits Jito, chambre 203, 
59 8t-Joscph. Québec.  65B

Devenez barbiers
APPRENEZ 4.e métier de barbier à l’école 
MOLER. Ecole officielle des Barbiers. Ecri­
vez pour informations. Ecole MOLER, 914 
St-Laurent, Montréal. mer-sam-au21déc-65B
VENDEURS D’EXPERIENCE pour vendre à 
domicile article se vendant à conditions fa­
ciles et appuyé d’une garantie à vie par fa­
bricant. Bonne commission payée chaque 
semaine. Seuls hommes mariés ou hommes 
demeurant chez leurs parents devront se 
présenter 59, rue Saint-Joseph, chambre 105, 
entre 8 hrs. à 10 hrs. et 4-6 hrs. p.m.

3déc-3fs-65B
REPRESENTANTS demandés dans chaque 
paroisse pour vendre linge de seconde main. 
Très peu de capital requis Pour plu» de 
détails, écrivez à 41% St-Joseph

6nov-26fs-65'l

Hommes et femmes

Cuisinier ou Cuisinière
ON DEMANDE cuisinier ou cuisinière, ex­
périence Hôtel ou Restaurant requise, réfé­
rences exigées. S’adresser 469A St-Jean, 
Appt. 6, P. Goulet. 66R

Logements à louer
Haute-Ville

RUE LATOURELLE, beau petit logement de 
2 chambres, bien propre, chauffé, prix rai­
sonnable. S’adresser 24 Bourlamaque, tél.: 
6779,____________ ;___________ 29nov-6fs-73R
HAUTE-VILLE, petit fiat de 2 pièces, à 
louer dans maison tranquille, famille privée, 
usage bain, téléphone, eau chaude et froi­
de. S'adresser télép. No ; 2-7610.

3déc-3fs-73B

Limoilou
LOGEMENT de 6 chambres avec bain, et 
un garage. Llmoilou sur 4e Rue, près de 
régllse, des grands moulins de papier. S'a­
dresser 154, 4e Rue. Llmoilou, tél.: 2-3039.

llnov-26fs-73G

Quartiers Divers
102 ARTILLERIE, 7 pièces, plus chambre 
bain, très propre, 100 St-Benoit. 6 chambres, 
très propre, cour et cave, aussi garage. S'a­
dresser Art. Frenette, 260 St-Cyrille, tél. 
5670. 2flnov-26fs-73R

Logements demandés
LOGEMENT chauffé demandé immédiate­
ment, 4 à 6 pièces, prix raisonnable. Ecrire 
à Casier 830, "Le Soleil”, en mentionnant 
site et prix. 2déc-12fs-74B

Maison à vendre
MAISONS A VENDRE. — 3 logements reve­
nus $744. Prix : $3,600 ; 6 logements, re­
venus $3,350 et $3,192. Rapportant 15% 
TERRAIN dans les plus belles localités. 
Vendra à 10r/c- comptant. En ville ou dans 
Bergerville. P.-F. Laliberté, 245, St-Cyrille, 
tél.: 8281.29nov-6fs-80R
MAISON A VENDRE, 131 rue St-Cyrille, 10 
pièces. Grande cour avec garage A bon 
compte, pour règlement succession. S’adres­
ser à J.-A Gauvm. 64 Saiaberry ou au Pa­
lais Montcalm. I7sept-J.n.o.-80B

Maladies
AUX MALADES. M. Joseph Roy 111 St- 
Joseph, 2e étage, obtient par la prière le 
soulagement des malades qui ont fii et con­
fiance. Heures bureau: 9.30 à 12.00, 1 à 5 
hrs, 7 à 0, dimanche 2 à 5 heures, tél.
3-2919t 3déc-12fs-Maladtes

Maladies
TRAITEMEN1 SPECIAL par correspondance 
des maladies secrètes de l’homme et de la 
femme, voies urinaires, affections du sang, 
impuissances, diabètes. Adresser Dr A.-J. 
Côté, 6967, Ch Colomb. Montréal.

24sept-52f8-Maladle&

Maternité
MATERNITE LICENCIEE.—Honnête et tran­
quille, repas servis dans les chambres, Prix 
spécial pour place retenue à l’avance. Aussi 
on demande une servante. S'adresser 10, rue 
d’Artigny, tél.: 2-1966.

23nov-26fs-Maternité-44R
HOPITAL SAINT-GEORGES à Montréal, 5709 
Brlsset, Côte St-Paul, garde-malades gra­
duées, chirurgien et maternité, Dr Alfred Du­
pont en charge Wilbank 6295

34août-sam-au4Jan-20fs-44R
HOPITAL DE LA MISERICORDE A l’épreu­
ve du feu, site salubre, confort moderne, 
maternité 3 catégories, salle commune, 
chambres semi-privées, chambreb privées, 
interneb en permanence, médecin au choix 
pour malades privés et semi-privés. Sécurité 
d'hôpital, réaction sérologiques, et traite­
ments de toutes affections Avantages reli­
gieux, aumônier, chapelle, sacrements, édl- 
ncatlon. Vu rareté de place demandez ad­
mission a l’avance. Discrétion assurée Mère 
Directrice. 682 Chemin Ste-Foy Québec.

7nov-28fs-44R

Motocyclette
BICYCLE DE MARQUE HENDERSON, 4 cy- 
lindre$, à vendre en parfaite condition, mo- 
dèb 1928. S’adresser ê 680, St-Vallier.

J.n.o.-85B

On demande à acheter
VIEIL OR — VIEIL OR Bijoux payons plus 
haut paix. Pesée contrôlée 18 karats $21 00 
l’once. AUouance accordée sur vieilles mon­
tres ou vieilles bagues sur l’achat d’une ba­
gue ou montre neuve. Catalogue de magie 
gratis. Orner Rousseau, bijoutier- horloger, 
46V» St-Joseph. Québec. lBnov-26fs-86G

Mines Bevelopment IV2C
JE SUIS ACHETEUR d’un certain lot de ces 
actions au prix mentionné ci-dessus. Ecrire 
Casier 257, ‘‘Le Soleil”, Québec.

merc-sam-Iun-aul6déc-86R
VIEIL OR, VIEUX BIJOUX. - Achetons 
vieux bijoux, chaînes, bracelets, dents or. 
Evaluation gratis, $26.0C poui 22 karats, 
montre de seconde main de toutes sortes, 
etc. Raffinerie de l'Est. 74 St-Joseph, Ch. 
10. Edifice St-Cyr. tél 3-4097

18nov-26fs-86Q

Objets perdus
PNEU avec rlm perdu lundi entre 11.30 et 
midi, à partir de St-Grégoire à St-Michel 
de Beauport. Remettre au garage de M. 
Ruel, Giffard.________________________ 87B
SAC VERT à fermoir "Zipper’’ est tombé 
d’une auto dimanche matin montant côte 
d’Abraham, rue St-Eustache, rue St-Jean,. 
Chemin Ste-Foye, La Suête, la route Na­
tionale Jusqu’à Montréal. Ce sac contenait 
un "thermos” et différents objets de pa­
peterie, crayons, etc. S. v. p., téléphonez à 
2-1779 On ira le chercher.87B
PERDU paquet, depuis Llmoilou jusqu’à 
l’Ange-Gardien. Prière de le remettre au 
Garage Bouchard, lOième Avenue, tél.
4-2677. 4déc-2fs-87B
BON MONTANT D’ARGENT perdu lundi 
avant-midi, dans le bas de la ville. Récom­
pense à qui retournera à J. Paquet, 143, rue 
Franklin, tél.: 3-1146._______ 3déc-3fs-87B
PERDUE dimanche de Grande-Allée à la 
rue Franklin, par Côte Samson, sacoche, 
contenant chapelet perles satin, livret de 
banque, monnaie, etc. Retourner 108 Gran- 
de-Allée. Récompense promise.________ 87B
SOMME D’ARGENT perdue, de la gare du 
Palais ce matin, à l’arrivée train Montréal. 
Taxi de la gare à 375Va rue St-Jean. en pas­
sant par la côte du Palais. Récompense 
promise à la personne qui rapportera cet 
argent à M. Tremblay, 375% rue St-Jean.

2déc-3fs-87B

Pianos à vendre
PIANO AUTOMATIQUE en très bon ordre, 
marque "Schubert”. Une offre raisonnable 
sera acceptée. S'adresser tél,: 4-1652.

29nov-8fs-93B
$75.00 beau petit piano, moderne, en par. 
fait ordre, tél.: 4-4178 entre 10 h. 30 a.m. 
et 12.00 a.m. 4dçc-3fs-93B

Propriétés à vendre
MAGNIFIQUE PROPRIETE à vendre, pier­
re et brique, 14 appartements modernes, 
conviendrait à médecin ou autres profes­
sions. Localité 2 minutes Parlement: con­
ditions favorables. S'adresser Rosaire Dro­
let, 194, Ave des Erables, tél. : 3-4217.

22nov-26fs-97R

Servantes demandées
SERVANTE générale demandée. S’adresser 
Mme Lamontagne, 21 Va St-Réal,______ 104B
ON DEMANDE une servante pour ouvrage 
général, pas de cuisine. Références exigées. 
S'adresser 39 Ave Taschereau, 2e étage.

104B
ON DEMANDE une servante immédiatement. 
Adressez-vous No 15, rue de l’Hospice, Lévis.

104B
ON DEMANDE immédiatement bonne ser­
vante générale, sachant faire la cuisine, ré­
férences exigées. S’adresser tél.: 2-3533. 
Mme Dupuis, la Citadelle.104B
SERVANTE demandée, références exigées, 
devra coucher chez elle. S’adresser 216 8e 
Avenue. 3déc-2fs-104B
SERVANTE demandée immédiatement. S'a­
dresser 30, 1ère Avenue. 3déc-2fs-104B

Terrains à vendre
TERRAIN SITUE rue de Callières, paroisse 
St-Sacrement, proximité collège Jésuites, l'é­
glise, écoles et tramways. Bon marché. S'a­
dresser L.-O, Morency, tél.: 2-2727 ou 3-2121.

3déc-4fs-106B

2 ccntins du pied
MAGNIFIQUE TERRAIN situé dans le plus 
bel endroit de ITle d’Orléan» à vendre à 
raison de 2 centlns par pied S’adresser E.- 
L. Hardy, Cie, 93, St-Pierre, tél.: 2-8630.

ven-lun-mer-au4déc-106R

Terres demandées
TERRE A BOIS demandée. Veuillez mention, 
ner sorte et qualité à l’arpent. Ecrire 318. 
3ième Avenue, Québec. 4déc-4fs-I09T

Annonces non classifiées
Anti-Congeiant $1.75 le gallon
ANTI-FREEZE, garanti contre la gelée de 
42o sous zéro. Point de bouillir 182oF. an­
ti-corrosif. $1.75 le gallon Marier & Trem­
blay, Ltée., 42 rue du Pont tél.: 4-3541.

2déc.-6fs-115T

Circoncision
OPERATION SIMPLE, sous anesthésie lo­
cale, permettant retour au travail le mémo 
jour, au plus tard la lendemain Maladies 
urinaires et vénériennes. Traitement spé­
cial hémorroïdes, varices, sans entraves au­
cunes de travail. Dr Perrin, 24 du Pont 
Québec. 23oct-merau8janv-115T

LES COLONIES ENTRENT 
DANS LE CERCLE

Genève, 3. (P. C—Havas) — Le se­
crétaire de la S. D. N. a publié au­
jourd'hui une lettre de M. Laval an­
nonçant que toutes les colonies fran­
çaises, à l’exception du Maroc, se joi­
gnaient aux nations qui ont exercé 
des représailles économiques contre 
l’Italie.
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SUGGESTIONS DE TOUS GENRES

^ A -
L’OCCASION DES FETES

MARIAGE
TLssiER-Gt’ERARD — Le mariage da

Mademoiselle Jeanne Tessier annonce pour 
le 30 novembre, à éte remis au " décembre 
pour cause de mortalité. Il sera célébré 
a 8 heures, en la chapelle privée de l église 
St-Roch. -b

- POUR LUI ET POUR ELLE - -POUR LA FAMILLE ET LA MAISON-
BELLES ROBES de chambre anglaises, pa­
letots de maison, chemises, pyjamas, gants, 
cravates, écharpes, bas, chaussures, mou­
choirs de soie et de toile, gilets de soirées. 
Welch. Magetson & Co.. Angleterre. Wm.-J. 
Whelan. 14 rue St-Jean. 2déc-26fs-C.N.R.

GENERAL AUTO SUPPLY REG'D, 133. du 
Pont. Québec Chaufferettes électriques, 
dégeleur de paravents électrique, chaînes, 
miroirs, ornements de radiateurs, allumeurs 
pour cigare et cigarettes avec étui. Bou­
chons pour radiateurs, ainsi que Prcstone 
et Frost Cape comme anti-congelants. 

^Edouard Poulin, prop., tél.: 4-2262.
» 2déc-26fs-C.N.G.
J, -------- "
ARTHUR CLOUTIER. 150, rue Du Pont. 
Bottes de pèche et chasse de tous genres. 
Bottes d orignal et biroux en étoffe du pays 
pour arpenteurs. Réparations de bottes 
de skis ainsi que bottines de hockey, gants, 
pads, etc. 2déc-26fsC.N.G.

koRLOGER, BIJOUTIER. OPTICIEN. — Le
meilleur endroit pour faire vos achats des 

, ' fêtes est sans contredit chez la maison 
4 .Samuel Bédard. 353, St-Paul. Notre voya­

geur est de retour d'Europe avec les plus 
grandes nouveautés de bijoux.

2déc-26fs-C.N.R.

H. NOREAU. 8. ST-JOSEPH. — Rasoir élec­
trique. pas d’aiguisage, pas de lames. Pour 
.se raser, il n’est plus besoin d’eau, ni de 
savon. Un cadeau utile pour toute la fa­
mille. Plus d’égratignures. plus de cou­
pures. 2déc-20fs-G

379 de la Reine~tél: 4-2228
f PERMANENT avec l’Acmé sans fils, machine 

sans chaleur, Jaunit pas les cheveux. Mar- 
Tel, Komol, Ondulation à l’eau, Shampoo. 
Une visite est sollicitée, Mlle Rita Asselin, 
prop.. 379, de la Reine, entre Caron et St- 
Anselme. 30nov-26fs-C.N.

Chez Gaspard Huot
NOUS FAISONS une spécialité dans les ro­
bes de chambre, foulards, cravates. Toutes 
nos marchandises sont mises dans de Jolies 
bottes. Prix sont très raisonnables, 51, St- 

^ Jean. 3déc-6fs-Noel-R

. Henri Drolet, Ltée.
LE PLUS BEAU CHOIX de Smoking”, >o- 
bes de chambres, chemises, foulards, gants, 
cravates, bretelles, bas, chaussures. Boites 
«te fantaisie pour mouchoirs, bretelles, 
chaussures, etc. Habits et pardessus vendus 
au prix de manufacture. Toutes nos mar­
chandises mises dans Jolies boites. Devise: 
Nouveauté, qualité, 255 St-Joseph, tél. : 
9246. 4déc-20fs-C.N.T.

v H. Poitras, fourrure
Jr ATTENTION. Offrez un cadeau pratique. 
* Notre grand assortiment en fourrure, nous 

permet de vous offrir des prix que vous 
ne pouvez croire. Henri Poitras, 70 Dol- 
beau, (près des Franciscains), tél.: 6694.

2déc-26fs-C.N.R.

Vente ou échange de propriétés, d’ar­
ticles, etc., etc., tout cela s’opère facile­
ment au moyen d’une annonce classée.

GRAND ASSORTIMENT de carrosses pou­
pées, tricycles, Kiddie-Kar, lampes, tabagie, 
radio Philco, DeForest Crosley. Stewart- 
Warner, Laveuse Thor, Speed. Quee, Ches­
terfield. set de salle à manger, rugs, carpet­
tes. Tabagies. J.-W. Cantin, 446, rue St- 
Joseph. tél.: 8007. 2déc-26fs-C.N.T.

ST-CYR &; FRERE. 70, St-Joseph, 4-3015, 
pour les fêtes assoitiment complet d’accor­
déons. pianos, violons, guitares Gibson, 
mandolines, trompettes, saxopohnes, etc., 
etc. 2déc-26IsC.N.G
A L’OCCASION DES FETES venez voir Mlle
Simard, autrefois du Salon Martha, rendu 
maintenant au Salon Alice. 42, St-Joseph, 
avec Mlle Gingras. Nouveau prix, marcel, 
à l’eau 35c, permanents $1.50, tél.: 2-0153.

2déc-26fs-G

GRANDE REDUCTION pour manteaux, ro­
bes. pour le mois décembre, grand assor­
timent à choisir directement des fabri­
cants. prix du gros. A. D. Smith, Block 
Orkin, salle d’échantillons, 64, St-Joseph.

2déc-26fs-G

AU SALON LAPOINTE, 376, 8t-Jean, tél. : 
2-7842. Permanents de toutes sortes, ainsi 
que coiffures. Spécialité : traitement du 
cuir chevelu. Ouvrage parfait, 4 coiffeuses 
de longue expérience. 2déc-26fs-C.N.R.

MAISON FRANÇAISE. — . Nous avons en 
main de Jolis modèles de chapeaux français 
pour les fêtes. Pour vos cadeaux, offrez 
gants de Grenoble, France. Lampes Berger. 
La Mode Parisienne, 322, St-Jean. 2e étage, 
tél.: 2-1971. 2déc-26fs-C.N.R.

LE SALON LOUISA, 31 Signai, coin Her­
mine, donnera à sa clientèle, pendant dé­
cembre seulement un joli cadeau avec cha­
que permanent de $1.50 et plus. Donnez 
votfe appointement aujourd’hui à 8283. Ou­
vert tous les soirs.

4déc-26fs-C.N.T.

LE SALON ST-JEAN. 44 1-2, St-Joachim. 
Permanents à l’huile, $1.50 et plus, bouts 
très bouclés, donnés par Mme Lavoie, 7 ans 
d’expérience Shampoo, Marcel, vagues à 
l’eau, manicure. Komol Appointement, tél.:
2- 5084 . 2déC-26fs-C.N.R.

SALON NANETTE, 423, St-Jean. tél.: 2-1400. 
Permanents sur machime Acme sans fil $3.00 
et plus. Autres permanents $1.50. Aussi 
teinture, Komol, papier, etc. Mlles Vallée & 
Lévesque, prop. 2déc-26fs-C.N.R.

AU SALON LORNA, 117, La tourelle, tél. :
3- 1681. Permanents à l’huile $1.60. Aussi 
réductions sur tous les autres permanents 
et coiffures. Prenez votre appointement 
maintenant. Une visite sollicitée.

*déc-26fs-C.N.R.

SALON CAPITOL. — 143. St-Jean. tél. : 
2-5983. Grand spécial pour décembre. Fa­
meux permanents Eugène $5.00 pour $2.60. 
Autres permanents avec ou sans électrici­
té $1.50 et plus Komol, Marcel, Manicure 
35c. 2déc-26fs-C.N.R.

SALON MARINA. — 47. St-Olivler, tél. 
2-0440 - 4-4538. Permanent huile naturel­
le, garanti 8 mois, $1.50. Autre sans fil, 
machine française, à l’huile, sur cheveux 
difficles, régulier $5.00. pour 8 jours, $2.00 

2déc-26fs-C.N.R

POELE. — Achetons poêle cuisine, poêle 
fournaise toutes sortes, aussi vendons set 
salle à dîner, bureau toilette, couchettes, 
sommier, matelas, chaises toutes sortes, bi­
bliothèque. bottines patins. Achetons à do­
micile. Pierre Denis, 188. du Pont. tél. 
4-0388. 2déc-26fs-C.N.G.

SABLAGE SANS POUSSIERE. — Transfor­
mez vos vieux planchers en neufs pour les 
fêtes. Modernisez avec de beaux planchers 
er bois dur. Mon prix est îe plus bas. E. 
DUFOUR. 9834, d’Aiguillon, tél.: 3-3237.

2déc-25fs-C N.R.

HORLOGERS-BIJOUTIERS. — Bijouterie en 
gros seulement, grand choix pour les fêtes, 
fourniture générale Montres. Horloges. De­
venez horlogers en très peu de temps en sui­
vant nos cours. L’.-A. Gagnon, 168, Ave des 
Oblats. Québec. 2déc-26fs-C.N.T.

NE MANQUEZ pas de voir la Librairie Ca­
nadienne, Enrg., avant d’acheter cadeaux 
fêlte, crucifix, papeteries luxe, carte sou­
haits, calendriers Bon-Pasteur, jusqu'au ier 
Janvier vendrons au détail à’ notre dépar­
tement de gros, avec chaque achat de $1.00 
un cadeau. 64 St-Joseph, ch. 32, tél.: 3-1628.

2déc -26f s-C.N.G.

MACHINES de famille Singer de seconde 
main à vendre, ainsi que moulin Hemstitch, 
moulin à fourrure, moulin cordonnier et 
moulins de manufacture. W. Bessette, 603, 
St-Vallier, tél.: 3-0011. 2déc-26fs-C.NT.

RADIO VICTOR, toutes ondes, coûté $134.00, 
ayant servi sept mois seulement à vendre, 
$70.00. Aussi DeForest Crossley combiné, 
parfait ordre, $65.00. S’adresser: A. Turgeon, 
140 1-2, côte d’Abraham, Québec

2déc-6fs-C.N.R.

Cours de Guitares
HAWAÏENNE, Espagnole ou ténor. Donnez 
cours de guitare à votre fils, filleul ou ami, 
ou un Instrument à cordes. Cours moder­
nes, rapides, privés, par correspondance ou 
a domicile. Prix modérés, conditions faci­
les. Studio Oahu. J.-W. Gagnon. 49-A, Ave 
Parent, tél.: 4-2802. 2déc-26fs-C.N.T.

Henri Dion, fourrure
A QUI LA CHANCE ? 36 manteaux fourru­
res, nouveaux modèles de toutes sortes à 
sacrifier à des prix exceptionnels. Une 
simple visite vous en convaincra. Répara­
tions de tous genres, au meilleur prix en 
ville, tél.: 6702. 2déc-26fs-C.N.T.

Vaisselle
VISITEZ NOTRE DEPARTEMENT. Sets de 
vaisselles, lampes électriques, poupées. Alu­
minium, granit, jouets. Spécialisons dans 
les articles de fantaisies pour les fêtes. Une 
visite vous convaincra. Chas.-A. Parent, Enr. 
106, St-Joseph, tél.: 4-2451. 2déc-26fs-C.N.G.

Articles de Paris
CADEAUX EXCLUSIFS de toutes sortes pour 
les fêtes. Grand choix de miroirs de fan­
taisie, etc., etc. Marier & Tremblay. Ltée, 
42 du Pont, à 50 pds du Boulevard Charest.

4déc-26fs-C.N.T.

VUES ANIMEES A LA MAISON. — Projec­
teurs pour $14.75 en montant. Accessoires 
de toutes sortes. Aussi librairie de film 
à louer Pathé et 16mm. Nous vendons, 
louons, échangeons les films. Démonstra­
tion sur demande. Frontenac Photo Supply, 
19, Buade, Québec. 2déc-26fs-C.N.R.

HEMSTITCH, boutons couverts, craquage de 
jupes, boutonnières, pressage et accessoires 
de moulins à coudre. W. Bessette, 803, St- 
Vallier. 2déc-26f s-C.N .T.

LOUIS-M. Deschènes. — excelle dans les
nouveautés de chaussures. Vous y trouve­
rez un choix des plus attrayants à’ prix po­
pulaires. Claques et pardessus “Columbus’' 
(les meilleurs». Patins et équipements C. 
C. M., 320, St-Jean 2déc-26fs-C.N.R.

Restaurant Peking Oriental
09, RUE ST-JEAN. L’endroit idéal pour vos 
repas. Déjeuner club à partir de 20c et plus. 
Repas régulier 40c et plus. Table d’hôte 
76c. Service spécial de thé après-midi. Ser­
vice à la carte de luxe. Bières et vins.

lun-mer-sam-26fs-27Jan-115T

Réparation de Radios^
VOTRE RADIO EST-IL EN mauvais ordre? 
Si pui, confiez-nous-le, nous le remettrons 
en bonne condition. Réparation garantie. 
Service de Radio Frontenac, Enrg., 64 St- 
Joseph, tél.: 6551. 2déC-26fs-C.N.G.

J.-E. Fleury, fourrure
CONFECTION, réparation, transformation 
manteaux de fourrures. Importations de 
tweed pour manteaux et costumes. Man­
teaux de Hudson Seal et Caracul, très bon 
marché. Ouvrages et coupe garantis. Prix 
modérés, 1C, Des Zouaves, tél.: 2-1162.

2déc-0fs-C.N.R.

Fourrures J.-O. Nadeau
FOURRURES. Beau manteau* en drap avec 
collet en Loup bleu, aussi beau manteau 
Creamer, qualité exceptionnelle, pour règle­
ment de succession. J.-O. Nadeau, 160, cô­
te d'Abraham, tél.: 3-42451 2déc-25fs-C.N.R.

Bientôt Noël... !
LE PLUS UTILE DES CADEAUX. Vous serez 
très apprécié en offrant uJT cours de dessin 
et de caricature complet. Envoyez votre 
adresse plus timbre de 2 sous pour tous les 
détails gratuits. Maurice Hébert, 144 Aber­
deen, Québec. 2déc-26fs-Carte d’Aff.

J.-E. Gagnon & Cie
ATTENTION. Maison Fondée 1882, opticiens 
fabricants. Manufacturiers de lunettes. Nous 
vendons les verres Tillyer, 463 St-Jean, tél.: 
Bur.; 4-1805, Rés.: 3-4421. (En face église 
St-Jean-Baptiste». 2déc-26fs-C.N.R.

LIBRAIRIE A.-O. PRUNEAU. — 60, St-Jean. 
Librairie, jouets, articles religieux, de fan­
taisie, cadeaux de toutes sortes, livres re­
ligieux et profanes, poupées. Jouets, cadres, 
calendriers, etc. Notre assortiment est con­
sidérable. Tél.: 2-1932.

2déc-26fs-C.N.R.

[55i.EZ.VOUS DEVïÜSjJ
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V PROPRIETAIRES

! SURVEILLEZ CES ANNONCES \

H.-P. Gimon
IMMEUBLES ET ASSURANCES 

6. COTE D’ABRAHAM — TEL.: 5169 
COMMERCES de tous genres à vendre. 
$3.000.00 : Rue Lockwell, 3 logements : 
PROPRIETES k vendre avec gros revenus : 
bon placement. i
SILLERY : Terrains des mieux situés, à 
conditions faciles ou rente constituée. 
COTTAGES bâtis sur demande à Sillery,
payables au mois ; ___

à PLUSIEURS PROPRIETES seules et à loge­
ments. situées dans tous les quartiers de la 
ville et de la Banlieu»\

29nov-6fs-114R

Emile Brousseau
IMMEUBLES-ASSURANCES 

2.55 ST-JEAN — TEL.: 2-5768 
OCCASIONS EXCEPTIONNELLES. — Rue 
Aberdeen, maison 2 logements, 8 chambres, 
r-ês propre et moderne.
RUE SIGNAI. — Maison 8 logements, très 
propre, grand terrain.
ANCIENNE-LORETTE. — Route Nationale, 
hmison 10 chambres, propre, aussi écurie et 
shed de 67 pds. Iront, grand terrain. Con­
viendrait bien pour garder des volailles, etc. 
Conditions $300. comptant, balance $20.00 

1 par mois, capital et intérêt.
, 30nov-6fs-114R

^ Rosaire Drolet1
m EXPERT DANS L’ACHAT, la vente et loca­

tion. l’échange rfe postes d’épiceries licen­
ciées, boulangeries, maison de pension, res­
taurant, étal de boucher, station de gazo- 
îine avec ou sans loyer. Confiez-moi vos 
transactions. Rosaire Drolet, 194, des Era­
to 1 e s, t^p n e rJ_^2^71___2déc-20f5-114R

Roch Julien
IMMEUBLES EN GENERAL , 

MAGNIFIQUE résidence privée, maison de 
rapports, chalets d’été, plusieurs terrains les 
mieux localisés dans Belvédère, à proximité 
de l’école et du collège des Jésuites, condi­
tions faciles. S’adresser 435. Chemin Ste- 
Foy, tél.: 5593. 5nov-26fs-114R

QUILLES
'Suite de la page 11 >

Paradis. C. — 120 172— 292 

440 530 548—1518

Bédard 109 97 124— 330
Egan 111 145 182— 438

Totaux . 434 453 520—1407
Garage gagne 3 parties.

EXPORT ALE : Section “B’ »
Lachance, P. 72 74 72— 218
Cantin. J. . 86 80 91— 257
Marcoux. C. 94 104 91— 289
Gagné, J. 71 123 105— 299

Totaux 323 381 359—1063
EXPORT PORTER :
Parent, X. 60 85 72— 217
Tremblay, J. 65 77 72— 214
Parent, L. 81 85 88— 254
Parent. P. 66 85 95— 246

Totaux 272 332 327— 931
Export Ale gagne 3 parties.

GREEN LABEL ;
Bédard. Z. 69 54 80— 203
Lebel. A. 72 84 79— 235
Labrie. J. 91 97 99— 287
Lépine, A. 100 123 132— 355

C. N. R. A.:—2-1.
LIGUE W.-E. BEGIN

La ligue de grosses quilles W.-E.
Bégin a terminé sa saison à la salle
Palace, lundi le 25 novembre, en , _ f £ t t
remportant un grand succès. La Tein- J.-E. Lefebvre, fleuriste 
turerie Française gagne le champion- spécialités : Bouquets de mariées, natu­

rels et artificiels, morceaux mortuaires et 
fleurs toutes occasions. Livraison à domi­
cile, 54 Côte du palais, tél.: 2-2180.

Serv-Fun-R

Totaux 332 358 400— 1080

nat en gagnant sur son plus proche 
adversaire, le “Magasin de St-Roch” 
au score de 2-1. Après la partie, une 
coupe fut présentée au capitaine de 
la Teinturerie Française, M. John 
Pouliot. Tom Bresnaham a enregis­
tré le plus grand score en partie sim­
ple, 237, et en roulant 605 en trois 
parties.

Moyennes des joueurs de la 2ème 
série :

T Bresnaham .... 169
C. Pouliot.................. 165
E. Gagnon .............. 165
M. Fournier............... 163
M. Bédard .............. 159
C. Ouellet.................. 157
B. Forgues................. 153
J. Pouliot................... 151
P. Daigle.................... 146
C. Rousseau............... 143
D. Laçasse . 140
R. Décoteau

Corbillards à vendre
5 JOLIS CORBILLARDS noir, petit, gros 
et moyen, 800 Ibs, 1000 Ibs et 1800 ibs. Pour 
1 cheval ou deux chevaux, en parfait ordre, 
slegih d’hiver et train d’été. Aussi 2 cor­
billards blancs pour enfants, 3 pour atteler 
1 cheval et 1 pour 2 chevaux. Train d’hi­
ver et d’été à des conditions faciles, prix 
très modéré, cette vente naffecte pas notre 
ligne d’entrepreneur de pompes funèbres, 
c’est un commerce additionnel que nous 
faisons depuis plusieurs années. Une visite 
est sollicitée. Adressez J. Bouchard & Fils 
tél.: 4-1113. Bureau : 54, Sème Rue, Qué- 
bec- 7nov-26is-E'er-Fun*0

CRIMINELS AU CINEMA

STRAIGHT : Teinturerie Française :
Delaney. E. 83 — 83 J. Pouliot 191 117 162— 470
Falardeau, H. 54 58 75— 187 C. Pouliot 141 200 176— 517
Delaney, M. 86 82 80— 248 R. Forgues 114 170 206— 490
Giroux, P. 121 74 93— 288 J. Bresnaham 167 207 142— 516
Gilbert, R. 57 49— 106

613 694 686—1993
Totaux 344 271 297— 912 Magasin St-Roch :

CHASSEURS
TRAPPEURS

Green Label gagne 2 parties.
CREAM PORTER :
Nookers. P.
Tremblay, J.
Lyons, W.
Auclair, H.

Vous êtes sûrs de la 
classification juste de 
vos peaux A fourrure, 
et de bons prix, corres­
pondants, chez J.-B. 
Lallberté (limitée).
Demandez nos carte* 
d’envol par la poste.

Vous recevrez notre 
chèque avec nos offres 
détaillées, prompte­
ment.
Vos peaux sont bien 
gardées, et, retournée* 
à demande, dans les 
dix Jours de la récep­
tion.

Totaux 261 291 237— 789
Cream Porter gagne 3 parties.

LIGUE “ST. MALO SHOPS”
Voici les résultats des parties 

jouées dans la ligue de quilles “St. 
Malo Shops”, en date du 23 novem­
bre:

Apprentices:—

i
J.-B. LALIBERTE,

(limitée)
145, rue St-|oseph,

Québec.

HOMMAGE A JELLICOE
Londres, 4.—(P. C.).—On affirmait 

hier soir dans les couloirs de la Cham- 
. bre des Coin mu nés que le premier- 
Lt ministre Stanley Baldwin demandera 

prochainement au parlement de voter 
une certaine somme d'argent afin 
d'assurer l’érection d’un monument 
à la mémoire de l'amiral Jellicoe, com­
mandant do la grande flotte au cours 
de la Grande Guerre, et qui est dé­
cédé tout récemment.

Totaux
DRAUGHT :
Delaney, D. 
Gauthier 
Isabelle 
Mountain, B.

77 125 93— 295 
89 87 97— 273 
86 87 112— 285 
56 75 75— 206

308 374 377—1059

C. Rousseau 
P. Savard 
E. Gagnon

150 139 172— 461 
174 134 151— 459 
127 91 110— 328 
170 170 180— 526

53 92 74— 219 
65 68 65— 199 
61 43 52— 156 
82 88 45— 215

621 540 613—1774 
Teinturerie Française gagne 2-1. 
Magasin Haute-Ville :

D. Laçasse . . 147 106 99— 352
P. Daigle 138 167 148— 453
B. Mallet .116 93 150— 358
P. Pouliot . . 191 124 113— 428

591 490 610—1591
Checker :

C. Marsan ... 105 98 70— 273
U. Dubois ... 115 103 100— 318 
L. Allard . 136 115 114— 365
E. Gagnon 134 100 147— 381

490 416 431—1337 
Magasin Haute-Ville gagne 3-0.

Atlantic City, 4. (P.C.) — Le surin­
tendant de la police dans l’état du 
New - Jersey, Norman Schwarzkopf, 
vient d’exposer un projet d’après le­
quel les théâtres de vues parlantes 
pourraient présenter les photogra­
phies des plus grands criminels re­
cherchés par la police et faire enten­
dre leur voix aux spectateurs.

D’après ce plan, le criminel paraî­
trait devant l’appareil de prise de 
vues sonores à l’heure de son arres­
tation- Il serait “filmé” de nouveau 
pendant son procès, et une autre 
fois à l’occasion de sa mise en liber­
té. Ainsi, lorsque la police désirera 
ensuite retracer l’un de ces criminels, 
sa tâche sera plus facile, parce que 
des foules nombreuses pourront l’i­
dentifier facilement.

devanTTa
COUR SUPREME

DECES
Parents et am s sont priés d’y 
assister sans t'iitre invitation

BOULET — A St-Ei-prit. le 3 décembre 
1935 à l'âge de 70 ans 11 mois, est dé­
cédée Mme Lédia Couture, épouse de feu 
Jean-Baptiste Boulet.

Les funérailles auront lieu vendredi, à 9 
heures.

Départ de la maison mortuaire. No 13. 
Berne Rue. à 8 heures 45, pour l'église du 
St-Esprit et de là au cimetière Belmont.

4déc-2îs-b
BUREAU — A Tewkesbury, le 3 décembre 

1935. à l'âge de 26 ans. est décédé acciden­
tellement Léo Bureau, fils de M. Edmond 
Bureau et de dame Marie Plante.

Les funérailles auront lieu vendredi ma­
tin, à 9 heures.

Départ de la maison mortuaire pour l'é­
glise de Tewkesbury et de la aü cimetière 
de la paroisse. 4déc-2fs-b

DANCOSE — A St-Jean Chrysostome, Co. 
Lévis, le 2 décembre 1935. à l'âge de 56 ans, 
est décédé subitement M. Alfred Dancose, 
marchand, époux de dame Edwidge Ferland.

Les funérailles auront lieu vendredi, à 9 
heures, en l’église de St-Jean Chrysostome 
et de là au cimetière de la paroisse.

3déc-3fs-b
DELACE — A Québec, le 3 décembre 1935, 

à l’àge de 87 ans 6 mois, est décédé su­
bitement M. Chs. Delage. époux de dame 
Elisabeth Pouliot.

Les funérailles auront lieu vendredi, â 9 
heures.

Départ de la maison mortuaire. No 700 
rue St-Cyrille, à 8 heures 45. pour l'église 
du St-Sacrement. et de là au cimetière Bel­
mont, 4déc-2fs-b

PILLION — A Québec, le 2 décembre 1935. 
à l'âge de *72 ans 5 mois, est décédée Dame 
Josephine Dorion. épouse de féu Orner Fil- 
lion, employé de la maison Terreau <fc Ra­
cine.

Les funérailles auront lieu Jeudi matin, 
à 9 heures.

Départ de la maison mortuaire. No 351 
rue St-Paul, à 8 heures 45, pour l'église de 
la Basilique et de là au cimetière St-Char- 
les.

Elle était des Dames de la Ste-Famüle 
de St-Roch 3déc-2fs-b

GIGNAC — A Québec, ,1e 2 décembre 1935, 
à l'âge de 12 ans. est décédé accidentelle­
ment André Gignac, fils de M. Adolphe Gl- 
gnac et de Mme Ida Tweddell.

Les funérailles auront Heu Jeudi, à 9 
heures.

Départ de la maison mortuaire, Chemin 
St-Louis, à 8 heures 45, pour l'église de 
Sillery et de là au cimetière. -b

LAVALLE — A St-Aubert, Co. L’Islet, le 2 
décembre 1935, à l’âge de 74 ans, est dé­
cédé M. François-Xavier Lavallé, époux de 
Corinne Gilbert.

Les funérailles auront lieu Jeudi, à St- 
Aubert. à 9 heures.

Prière à la Presse de reproduire.
2déc-3fs-

MARCOUX — A Québec, le 3 décembre 
1935, à l'âge de 76 ans, est décédée Dame 
Victoria Vermette, épouse de Louis Marcoux.

I Les funérailles auront lieu jeudi matin, à 
9 heures.

Départ de la maison mortuaire, No 39 rue 
St-Augustin, à 8 heures 45. pour l’église 
de St-Jean-Baptiste et de là au cimetière 
St-Charles. 3déc-2Ts-b

MENARD — A Beauportville, est décédée 
le 3 courant. Dame Eusèbe Ménard, «gée de 
81 ans et 7 mois, épouve de feu le Capi­
taine Eusèbe Ménard.

Les funérailles auront lieu le 6 décem­
bre, à 9 hres 30, en l'église paroissiale et 
de là au cimetière Belmont.

Elle était du Tiers-Ordre de Beauport­
ville et des Dames de Ste-Anne à St-Jean- 
Baptiste de Québec. 3déc-3fs-b

MERCIER — A Montmorency Village, le 
4 décembre 1935, à l’àge de 79 ans 4 mois, 
est décédée Marie Soucy, épouse de feu Na­
poléon Mercier.

Les funérailles auront lieu samedi matin 
à St-Grégoire, à 9 heures.

Départ de la maison mortuaire, à 8 heu­
res 45, pour l’église de St-Grégoire et de 
là au cimetière de la paroisse. -b

MON1ER — A l'Hôpital du St-Sacrement. 
le 3 décembre 1935, à l’âge de 66 ans et 8 
mois, est décédée dame Marie-Louise Tan­
guay, épouse de M. Georges Monier.

Les funérailles auront lieu vendredi ma­
tin. le 6 décembre 1935. à 8 heures.

Départ de la maison mortuaire. No 38 
avenue Taschereau, à 7 heures 45, pour l’é- 

I glise du Sacré-Coeur et de là au cime- 
' tière St-Charles. 4déc-2fs-b
i O’HEAM — A St-Malo, le 2 décembre 1935, 
à l’âge de 66 ans, est décédée Mme Rose- 
Anna.Deschènes, épouse de Thomas O’Heam. 

Les funérailles auront Heu Jeudi, à 8 hres. 
Départ de la maison mortuaire. No 52 

rue St-Bernard, à 7 heures 45, pour l’église 
de St-Malo et de là au cimetière St- 
Charles. 3déc-2fs-b

PICARD — A St-François de Montmagny, 
le 2 décembre 1935, est décédée Dame Antoi­
nette Morin, épouse de feu Adolphe Picard.

Les funérailles auront lieu Jeudi, le 5 dé­
cembre, à 10 heures.

Départ de la maison mortuaire, à 9 heu­
res 45, pour l'église de St-François et de 
là au cimetière de la paroisse. -b

POTVIN — A l’Hôtel-Dleu du Précieux 
Sang. Québec, le 3 décembre 1935, à l'âge 
de 46 ans 1 mois, est décédé M. Art. Pot- 
vin, époux de dame Rose Gendron.

Les funérailles auront lieu Jeudi à 8 heu­
res 30.

Départ de la maison mortuaire. No 92 
rue Montcalm, à 8 heures 15, peur l’église 
de St-8auveur et de là au cimetière St- 
Charles.

RICHARD — Est décédée le 4 décembre 
1935, à l’âge de 4 ans 7 mois, Carmen Ri­
chard, enfant bien aimée de M. Louis Ri­
chard et de Mme Richard, née Marie Bou­
dreau.

Les funérailles auront lieu Jeudi, le 5 dé­
cembre 1935.

Départ de la maison mortuaire (Petit Vil­
lage), Oiffard. -à 3 heures de l’après-midi, 
pour l église de’Giffard et de là au cimetiè­
re de la paroisse. -b

AVIS
Antoine-Auguste Parent, demeu­

rant à Chamy et à 93 des Com­
missaires, Québec, n’est plus de la 
Fédération des Ouvriers du Cana­
da Ine. et nous avisons le publie 
en général que cette personne n'a 
aucune autorisation de se servir de 
nqtre nom.

Fédération des Ouvriers du Canada
J.-O. de Croiselles
Président Conseil Central

AVIS

BRUNET EST SUSPENDU
Montréal. 3.—-tP.C.)—M. Georges 

Brunet président du Conseil des Mé­
tiers et du Travail et ancien échevin, 
qui occupait une fonction à l’Hôtel-| 
de-Ville. a été suspendu sous prétexte 
qu’il aurait enfreint le règlement mu- 
nicipal défendant aux employés de la 1 
ville de prendre une part active à la 
politique. L'avis reçu par M. lirunet 
ne dit pas quelle s ra la durée de la 
suspension, mais on a aftlrmé que 
M. Brunet restera en dehors île l'Hô- 
tel-de-Ville pendant que l’exécutif 
fera enquête sur les allégations de 
certaines personnes qui l’accusent 
d’avoir pris une part active à la der­
nière campagne électorale provinciale.

CELEBRE MAGICIEN 
A SAINT-FIDELE

Iæ bazar de Saint-Fidèle qui rem­
porte actuellement un magnifique 
succès aura une grande attraction de 
plus ce soir, ft 8 heures et 30. quand 
on y verra le célèbre magicien mont­
réalais, M. Donat, qui fera des dé­
monstrations plus étranges les unes 
que les autres de son adresse et de 
son habileté. Tous les paroissiens 
doivent donc se rendre a la salle pa­
roissiale ce soir. C’est là que se tient 
le grand bazar de Saint-Fidèle. Ix s 
Québécois et les Québécoises en gé­
néral sont tous invités.

LETTRE A M. KING

Crrtainrs personnes peu soucieuses de la vérité *c plaisent a avancer les pi­
res faussetés en ce qui concerne les renies, le service cl la livraison des mar­
chandises de la t'ompagnie P.-T. LEGARE.

Quoique très peu de gens ajoutent foi à ces racontars, il convient toutefois 
de signaler que cette Compagnie entend sévir rigoureusement contre qui­
conque. soit par intérêt personnel, soit par simple plaisir de semer l’erreur, 
sc fait l'interprète de semblables insinuations.

Les affaires de la Compagnie I.EGARE ont été des plus satisfaisantes au 
cours des derniers mois, et les récentes améliorations faites tant du côté du 
choix des marchandises, que du service et de la livraison, lui ont non seu- 
Irment permis de maintenir le même programme de satisfaction aux clients, 
mais encore d’avoir les plus beauv, les plus assortis et le» mieux organisés 
magasins de meubles dans la provinee et la ville de Québec.

Montréal. 4.-—(P.C.) Au cours 
d’une assemblée de l’association semi- 
politique des “Jeunes Patriotes", hier 
soir, une lettre a été adressée à l’hon. 
M. Maokenzie-King, premier mi­
nistre du Canada, le priant d’inviter 
à la conférence interprovinciale qui 
s’ouvrira lundi à Ottawa, MM. Mau­
rice Duphsiis et Paul Gouin, chefs 
du mouvementé onservateur et opixi- 
sitionniste, élus lors de l’élection du 
25 novembre. L’assemblée promit 
de supporter MM. Duplessis et 
Gouin aussi longtemps qu’ils promet­
tront de faire mieux que l'adminis­
tration actuelle”.

' SUR LE ST-MAURICE

Ixi regrettée disparue lai-se le souve­
nir d’une mère dévouée et d’une ci ré- 
u>nne parfaite. Sa \ie fut un léel 
exemple. Hichement douée de oomr <T 
d'espiit, Mme Boulet ét il animée 
d’une grande eluui é et rt’un dévoue­
ment incomparable. Toutes lys bon­
nes oeuvres de li pan is e ai si que les 
pieuses asso<iiti»ns bénéficiaient d 
son zèle. 1 a riiq a i i m de cette 
femme utile sera vivement ressentie.

Lui survivent quatrfltfils et une fille: 
MM. Kvaiiste Boulet, employé à 
l’Arsenal de Québec: Armand, de la 
Maison Napoléon Jacques;, Paul, de 
Jos. Côté Ltée; et Ci.arlev Boulet, em­
ployé de la < i s Carmithael; ai nu que 
Mme Hehri Fontaine, née Alice Bou­
let ; ses cousines: Mme Aurèle Me- 
cier. née Louise B uilet. Mlle Hoselle 
Boulet et son cousin, le U. Père Jean- 
Paul Boulet, des Pères Blancs d’K ve­
rdi. B

Les funérailles auront : i m vendredi 
matin, à tl heures, en l’église parois­
siale du St-Esprit. Le départ s'effec­
tuera à la maison mortuaire à 8.45 
heures.

Le “Soleil" prie la laniille si lourde­
ment, atteinte d’agréer l'expression 
de ses très vives condoléances.

A L ACFAS

Grand'Mère, 4.—(D.N.C.h- Le 
pont de glace sur la rivière St-Mau- 
rice entre notre ville et St-Ueorges 
de Champlain s’est tonné au commen­
cement de la semaine et la glace 
a déjà un bon pouce d’épaisseur. 
Pour peu que la température continue 
à rester au froid la glace épaissira 
très vite.

UN TRAITE ANGLO-
AMERICAIN

Londres. 4 — On apprend de sour­
ce autorisée que les études prélimi­
naires à la négociation d'un traité de 
commerce anglo-américain sont com­
mencés à Londres et à Washington. 
On n'en est pas encore aux négocia­
tions officielles, mais si les travaux 
actuels aboutissent le traité pourrait 
être conclu l'été prochain. Les traités 
de commerce conclus à Ottawa en 
1932 expirent en 1937.

MORT DE MADAME
JEAN-BTE BOULET

L'Association Cnnadieimc pour 
l’Avancement des Sciences commen­
cera ses activités publiques pour a 
saison 1925-30 vendredi soir pro­
chain. 0 décembre, à l’amphithéâtre 
de Medicine de l'Université Laval. 
Ije conférencier d'honneur à cette 
première séance publique sera M. le 
docteur Léo Pariseau, radiologiste en 
chef de l’Hôtol-Dieu de Montréal. 
Il parlera de “trois grands micro- 
graphes: Malpighi, Swammerdam et 
Loeuwenhook”. La conférence de M. 
le docteur Pariseau sera agrémentée 
de projections lumineuses.|Cette séan­
ce sera sous la présidence d'honneur 
de Mgr Camille Roy. P A. , V.G., 
recteur de l’Université Laval. M. 
Georges Maheux. entomologiste pro­
vincial et vice-président de l’ACF AS. 
présentera le conférencier. L’évoca­
tion de cette page glorieuse de l’his­
toire des sciences par M. le docteur 
Pariseau intéressera non seulement 
les médecins, mais tous ceux qui 
suivent le progrès des sciences en 
général.

l^e public sera admis à cette ins­
tructive soirée et les_ dames sont 
respectueusement invitées. L’entrée 
sera libre.

Trois morts violentes en une 
journée

lSuite de la 1ère page)
A ST-MAURICE

Trois-Rivières. 4. (D. N. C.) — Une 
douloureuse épreuve vient de frapper 
la famille de A4. Achille Dumond, cul­
tivateur de St-Maurice.

Hervé Dumond, jeune homme de 24 
ans. a été trouvé noyé vers 3 heures 
30 hier après-midi dans le puits qui 
se trouve situé près de la ferme de' 
ses parents et qui avait été fermé pour 
la saison de l'hiver.

Rien ne laissait prévoir une fin 
aussi dramatique, sauf un léger In­
cident auquel on n'attacha aucune 
importance sur le moment.

Hervé Dumond. après avoir diué et. 
fumé comme à l'ordinaire, se leva et 
avant de quitter la maison, dit à ses 
soeurs : “Voici un cinq piastres. Gai - 
dez-le je n'en ai plus besoin".

Quand les gens de la maison virent 
qu'Hervé ne revenait pas Ils se mi­
rent à sa recherche et quelques mi­
nutes suffirent à leur révéler la tris­
te réalité, car le puits était ouvert. 
Tout autour on pouvait apercevoir le 
couvercle fait de madriers, une hache 
et une pelle. Le corps du pauvre jeu­
ne homme reposait au fond.

A l'enquête tenue hier soir, le coro­
ner, Dr Variasse rendit un verdict de 
suicide dans un moment d'aliénation 
mentale.

AUTRE TRAGEDIE
Trois-Rivières. 4.— (D. N. C.)— M. 

Jean-Louis Faquin, 63 ans. gérant du 
Comptoir Agricole de Masklnonge. 
marié et père de famille, a été frappé 
à mort hier soir, vers 9 h. 30. sur la 
route, probablement par une automo­
bile.

Relevé quelques minutes plus tard 
par des automobilistes, M. Faquin re­
çut aussitôt les soins du Dr Caron. 
Le malheureux, qui souffrait d'une 
fracture à la base du crâne, expira 
vers une heure ce matin après avoir 
été inconscient jusqu'à ce moment.

MORT SUBITE
Trois-Rivières, 4.— (D. N. C.)— M. 

Jos. Beaudoin, surintendant de la 
Grand’Mère Shoe Co.. depuis trois 
ans, est mort foudroyé par une syn­
cope hier. Comme il se sentait Indis­
posé, au milieu de l'après-midi, 11 par­
tit de son bureau pour se rendre à sa 
chambre, mais il s’affaissa sur le trot­
toir, en partant de l’usine. Quand ou 
le releva il était mort.

Une famille distinguée de cotte 
ville vient d’être lourdement éprou­
vée par la mort de Mme Vve Jean- 
Baptiste Boulet, née Lydia Couture, 
survenue hier à St-Esprit. Mme Bou­
let a succombé à la maladie dans la 
soixante-dixième année de son âge.

Les taux de la Traverse pour automobiles se continuent 
durant la saison d'hiver

4 pour $1.00
En vue de favoriser autant que possible la reprise des affaires 
et pour accommoder le public en général, LA TRAVERSE DE 
LEVIS LTEE, sans préjudice à ses drolts< continue cet hiver 
la vente des billets de traverse pour automobile au prix d été.

QUATRE POUR UNE PIASTRE — 4 pour $1.00

LA TRAVERSE DE LEVISUmitée

REMERCIEMENTS
REMERCIEMENTS à saint Jude. patron 

des causes désespérées, saint Expédlt, Ca­
therine Tekawhitha. Gérard Raymond pour 
grandes faveurs obtenues. Mme G. C., Beau- , 
port-Est.

CONTREBANDE
A EDMONTON

Bureau, A. . 138 151 126— 415
St-Laurent . . 161 165 127— 451
Cardinal 165 160 207— 532

464 476 458—1398
Supervisors:—

Mackassey 169 153 174— 496
Lacombe, C. 128 209 145— 482
Nieman, W. 147 142 206— 495

444 504 525—1373
Supervisors:—2-1
Stores:—

Perron, J. 133 204 241— 578
O'Connell. O. 165 171 240— 576
Rioux. H. . . 223 180 154— 557

521 55 635—1711
Office:—

Armstrong. G. 178 136 232— 546
Blacksdder 118 116 164— 398
Hébert 245 202 141— 688

541 454 537—1532
Stores:—2-1.
Boiler Maker:—

Paradis, L. 97 124 84— 305
Faucher. H. 149 181 200— 530
Dufour, R. 128 133 287— 546

374 438 571—1381
C. N. R. A.:—

Levasseur, R. . 139 •— 157— 296
O'Doherty, E. . 135 172 ------307
Brown, A............. 166 238 219— 623

TROIS-RIVIERES 
LES SPORTS AUX

Dans la Ligue du Bell Telephone, le Tra­
fic a battu le Commercial tandis que le 
Bureau de l’Usine gagna deux parties con­
tre le Bureau Central. J. R. parsons, chez 
les hommes, roula le plus fort total avec 
415. Mlle Irène Beaubien fut l'étoile des 
Jeunes filles avec 374.

New-York, 4. (A. P.) — Mme Glo­
ria Morgan Vanderbilt poursuit le 
combat qu’elle a entrepris pour re­
conquérir la garde de sa fillette de 12 
ans, Gloria, héritière d'une fortune de 
4 millions. Mme Vanderbilt porte au­
jourd'hui sa cause devant le plus 
haut tribunal des Etats-Unis, la Cour 
suprême. On sait que le tribunal 
d’Etat a maintenu contre elle l’arrêt 
d’un tribunal Inférieur. Depuis un 
an, la petite Gloria demeure chez sa 
tante, Mme Gertrude Vanderbilt 
Whitney, qui a obtenu la garde de 
l’etifant.

sine. Marcus Bell totalisa 416, tandis que 
Armand Verner réussit une partie simple 
de 162.

Dans la Ligue Féminine du Central Bow­
ling le club La Presse a blanchi le Déca­
rie, roulant 1,439 contre 1,260. Mlle Oui- 
mont fut l’étoile de l'équipe victorieuse avec 
329.

Le Pepsi-Cola a gagné deux parties con­
tre le Gouin Lumber dans une rencontre 
à la Salle Laviolette. P. St-Louis réussit 
le meilleur total avec 503.

Edmonton, 4. (C. P.). — Les com- j 
missaires ont donné instruction à la ' 
police de tenter un suprême effort j 
pour réprimer la contrebande de I 
l’alcool, qui sévit depuis quelque 
temps dans des proportions alarman- ! 
tes. Le maire Clarke a révélé au- j 
jourd'hui que le sergent-détective : 
Bert Petheram, le détective William ; 
Smith et l’agent de police Albert 
Johanson étaient Inculpés de com­
plicité avec les contrebandiers.

lourdésTertes
Saint-Sévérin, 3.—Un de nos conci-1 

toyens, M. Joseph Proulx, vient d’être 
i éprouvé par la perte de ses propriétés, 
un magasin et une résidence évalués à 
$10,000. On ignore l'origine de cet 
incendie. Les pompiers de Sainte- 
Marie de Beauce, mandés sur les lieux, 
ne se rendirent pas à Saint-Sévérin. le 
feu étant sous contrôle.

ACCIDENT D’AUTO

LA VENTE DE I AMIVv^
se continue I
aux deux magasins
60 ST-JOSEPH Tif 773 ST-VALLIER

COUVERTURES DE 
BERCEAU 19c

Couvertes en flanellette avec jo­
lie bordure. « Atf»
Spécial à w

Deux blanchissages ont été réussis dans 
la Classe B. de la Ligue de la Cité, gros­
ses quilles, à U Salle Laviolette, par le 
Pepsi Cola et la Fashion Craft aux dé­
pens du Carling et du “Chez René". Glad­
stone Martin fut l’étoile, roulant 523 grâ­
ce à une partie simple de 237.

Dans la Ligue Féminine du Central Bow­
ling, le Five Roses a Infligé un blanchissage 
au Décarie et le Poeple’s Store a fait subir 
le même sort au Zellers. Mlles Irène Beau- 
bien et Juliette ^Panneton furent les étoi­
les, roulant respectivement 327 et 308.

SERVIETTES
COLONIALES 9Vie

en ratine blanche à carreaux de 
fantaisie. Très spécial. 4%.. , 
Prix de vente TFTZ^

Un nouveau record de saison aux grosses 
quilles a été établi à la Salle Central Bow­
ling quand le vétéran Alfred Trudel roula 
277. Il débuta avec neuf strikes consécu­
tifs, mais frappa un trou sur le dixième 
carreau. Il réussit à le boucher et finit 
avec un autre strike

Il roula le grand total de 613. Grâce à 
lui le Jos. St-Pierre a gagné deux parties 
contre La Presse. Le "Chez Ernest" a aus­
si gagné deux parties contre le Carling. Er­
nest Doucet roula 589 pour son club dont 
une partie de 231. A. Gagnon Joua 587.

Le Bagage a blanchi le Road Master dans 
la Ligue dy Pacifique Canadien tandis que 
les clubs Gare et Yard Master ont gagné 
chacun deux parties contre la Cour et TU-

La lutte se poursuit très vive dans la 
Classe A. de la Ligue de la Cité, Salle La­
violette Au cours des dernières rencon­
tres, le Petit Journal a blanchi le Car­
ling tandis que le Bellevue prenait deux 
parties contre le J.-. Godin. La triple vic­
toire du Petit Journal lui a permis de 
monter en tête de la ligue, sur un pied d'é­
galité avec le J.-N. Godin. Ce dernier club 
conserve cependant aux points une avance 
de 70 points. Plusieurs Joueurs se mirent 
en évidence, Paul Bégin et A. Gagnon rou­
lant chacun 581. Paul Bégin eut une par­
tie simple de 222. Ernest Doucet roula 
580 grâce à une partie de 235. Alfred Tru­
del totalisa 672 avec une partie de 227. 
Armand Hamel roula le même score avec 
une partie de 224. Dans la ligue de gros­
ses quilles de la Vallée du St-Maurice, le 
Salois dé Shawinigan a gagné deux parties 

contre le Lamprop de Grand'Mère.

Un accident d’automobile qui aurait 
pu avoir des suites graves est survenu 
hier après-midi dans la courbe du Lac 

, Clément lorsqu’un camion conduit par 
|M. Paul-Emile Pageau glissa sur la 
I route, capota et tourna sans dessus- 
i dessous. M. Alfred Pageau, père du 
; conducteur, fut projeté hors du ca- 
'mion et tomba sur la chaussée tête 
première. Il est, dit-on, assez sérieu­
sement blessé. M. Antonio Grenier, 
qui était aussi dans le camion, souffre 
de contusions par tout le corps. Le 

t conducteur n’a reçu cependant au- 
' cune blessure.

US£Z LSS ANNONCES
Faltai valoir rotra dollar.

COMBINAISONS
En coton ouaté pour garçons 
marque connue pour être la meil­
leure. Pointures: 24 à Æ*C.g% 
32. Très spécial

OUATES SEPARES
Corps et Caleçons en coton oua­
té pour garçons, marque connue, 
duvetés et chauds. Pointures: 24 
à 32. Très spécial.
Le morceau

PRELARTS
ANGLAIS 29c

Prélart fini émaillé, 2 verges lar­
geur. Grand choix de nouveaux 
dessins récemment ar- 
rivés. Spécial à la vge ÆpfV

SPECIAUX
FLANELLETTE 9Vie

Blanche, unie et rayée de couleurs, 
épaisse et duvetée. oo. , ^ 
Très spécial, la verge...

COUVERTES
en flanellette blanche pour lits 
doubles avec bordures de couleur, 
rase ou bleu, première qualité. 
Très bonne pesanteur. OAf» 
Chacune

COTON JAUNE 63/4c
Pesanteur qu, vous apprécierez à 
un prix aussi bas, 34 pouces de 
largeur. Prix de vente, A.3/.^ 
la verge O /4Ç

SERVIETTES 5c
Serviettes écrues à rayures de 
couleurs, texture terry. &
Grandeur pratique . ^4»

TOILE A ROULEAUX 6c
Crash à bordure de cou- J’ ^ 
leur. Spécial à la verge w4f

PRELART ART
MODERNE 39c

Prélart fini Duco, qualité recon­
nue pour être la plus durable, 
2 verges et 3 verges de lar­
geur. Spécial pour la « ^ _ 
vente, la verge

LINOLEUM ANGLAIS
Liège très épais et souple, des­
sins les plus nouveaux de la sai­
son, 2 verges largeur. Valeur de 
80c. Pour la vente 
seulement. W / C

CARPETTES
50 Carpettes seulement, qualité 
durable, dans de nouveaux 
dessins. tt*tm M
Très spécial 6x9 7

GRAND CHOIX DE
CARPETTES

échantillons légèrement endom­
magées.

LINOLEUM - CONGOLEUM 
et BAROLEUM

Au prix direct du Manufacturier.
6 x 9 • « • $2t*49
7>/2 X 9 ... $3.50 
9 x 9 • « • $4.SO 
9 X IOV2. • • $S.SO 
9 x 12 . . . $6.50

»
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Intéressante causerie 
du T. R. Ph. Carrington

SEC-FINANCIER

AU PETIT SEMINAIRE
On célébrera vendredi prochain au 

Petit Séminaire de Québec, le 168ème 
anniversaire de la Congrégation. Un 
salut solennel du T. S. Sacrement se­
ra célébré le soir devant le personnel 
de la communauté pour commémorer 
cet événement important et rendre 
grâce au Ciel de ses faveurs sans 
nombre. Fondée en 1767, la Congré­
gation compte aujourd'hui parmi ses 
membres plus de 400 prêtres, 50 ec­
clésiastiques et 300 écoliers.

500 OUVRES 
APPUIERAIENT 
CETTE GREVE

L’industrie de la chaussure 
dans la Beauce est mena­
cée d’une grève généra 
le à la suite de la des­
titution d’un chef d’ate 
lier de la Valley Shoe — 
Aucun accord n ’ a été 
conclu à date.

Une grève qui retiendrait environ 
500 ouvriers catholiques syndiqués en 
dehors de leur travail menace présen­
tement l’industrie de la chaussure 
dans la région de la Beauce, selon 
un confrère local.

Depuis près d’un mois, trente-sept 
employés de la ’’Valley Shoe Co”, 
sont en grève parce qu’un chef da 
telier a été congédié sous prétexte 
qu’il était étranger à la localité. Les 
compagnons de travail de celui qui a 
été ainsi flanqué dehors prétendent 
que son renvoi est dû au fait qu’il est 
président de leur union, et pour au­
cune considération ils ne veulent re­
tourner à l’atelier sans la réinstalla­
tion de leur chef destitué.

Jusqu’à ce jour, cette grève avait 
été limitée, mais un confrère prétend 
qu’elle menace maintenant de pren­
dre des proportions plus considéra­
bles. Près de cinq cents ouvriers em­
ployés dans les manufactures de 
chaussures de Valley Jonction, Ste- 
Marie, St-Joseph. St-Georges et 
Beauceville seraient sur le point d’a­
bandonner leur travail dans une pro­
testation commune, et ils exigeraient 
d’étre reconnus comme ouvriers syn­
diqués avant de reprendre le chemin 
de l’atelier.

La visite d’un agent conciliateur 
dépêché sur les lieux par le ministè­
re provincial du Travail n'a apporté 
aucun résultat à date et les conféren­
ces se continuent entre les représen­
tants des sections paroissiales.

Les ouvriers de la “Valley Shoe” ré­
clament une commission d’arbitrage, 
et la majorité des employés des ma­
nufactures de chaussures de la ré­
gion beauceronnienne veulent que 
leur association soit officiellement re­
connue.

Le Lord-Evêque de Québec j 
est l’invité d’honneur du 
Club Rotary et donne 
une causerie sur la Nou­
velle-Zélande où il a vé­
cu de longues années.

La Nouvelle-Zélande est un pays 
lointain dont on connaît peu de cho­
se au Canada et les Rotariens sont 
reconnaissants au Très Révérend 
Philip Carrington, lord-évèque de 
Québec, de leur avoir ouvert des ho­
rizons nouveaux à ce sujet hier midi, 
au cours du déjeuner hebdomadaire 
du club au Château Frontenac. Le 
T. R. Carrington est né en Angle-1 
terre mais il a vécu la plus grande ( 
partie de sa vie en Nouvelle-Zélande : 
où il a occupé des postes importants 
et sa causerie a été très intéressante.

On a exprimé de l'étonnement en 
certains milieux sur l’arrivée au pou­
voir des travaillistes en Nouvelle-Zé­
lande mais le lord-évêque de Québec 
n’éprouve pas les craintes de plu­
sieurs qui voient dans ce changement 
une menace pour la propriété en ce 
pays lointain et qui craignent que 
cela ait de la répercussion dans les 
autres dominions britanniques. L’ora­
teur a déclaré qu’il y a longtemps 
que ce 'pays jouit d'une législation 
sociale avancée et que la pension aux 
vieillards et le vote des femmes sont 
des textes de loi depuis de nombreu­
ses années.

Ce pays est dans une bonne situa­
tion financière et le T. R. Carrington 
a fait rire ses auditeurs quand il a 
parlé des chemins de fer de la Nou­
velle-Zélande qui sont peut-être 
moins avancés que ceux du Canada 
mais qui paient leurs frais. C’est un 
pays de fermiers et il n’y a que qua­
tre grandes villes dont les principales 
sont Auckland. Wellington, la capi­
tale, et Christ Church. On y vit sur­
tout de l’exportation des produits 
laitiers qu’on peut obtenir à meil­
leur marché à cause du climat. La 
plupart des fermes sont petites mais 
on les utilise tellement bien que leurs 
propriétaires so heureux.

Le lord-évêque de Québec fut pré­
senté par M. James McManamy, vice- 
président du Rotary, qui présidait le 
déjeuner en l’absence du Dr Alphon- 1 
se Dion, et M. David Kerr offrit à 
l’orateur distingué les remerciements 
des rotariens.

V

Le travail du dimanche
Four l’information de nos lecteurs, nous publions ci-dessous le texte 

de l’important jugement de la Cour d’Appel rendu hier au sujet de la 
constitutionalité de la loi du dimanche et dont nous avons publié le 
résumé :

UN VISITEUR

, publics, engagés dans un but de gain, 
de prix ou de récompense, ou d'orga- 

, niser un spectacle ou une réunion pu- 
•ticlr

■ Province de Québec,
District de Québec.

I COUR DU BANC DU ROI
(EN APPEL) blics, d’y participer ou d’y assister, ex-

Québec, le 3 décembre 1935. cepté dans une église, lorsqu’une con- 
, PRESENTS L’honorable Sir Ma- tribution est exigée d’une façon di- 
I thias Tellier, J. C., et les honorables | recte. soit comme prix d’entrée à ce 
' juges Dorion. Bond, Galipeault et Bar- spectacle, ou à cette réunion, ou à:

M. LAUREAT LABBE vient d’être 
élu secrétaire-financier de l'Union, 
Internationale des travailleurs en

QUESTIONS
Soumises à la Cour en vertu de la 

Loi des renvois à la Cour du Banc du 
I Roi, (S. R. Q. 1925, c. 7).

“L—Est-il de la compétence de la 
i Législature de la province de Québec 
i d'adopter une loi destinée à abroger 
1 l’article 7 de le Loi du dimanche, (Sta­
tuts renfondus de Québec, chapitre 
199)?

“2—Dans l’affirmative, et si telle
fourrure, local 68.

ASSEMBLEE 
ANNUELLE DES

, abrogation a lieu, l’article 15 de la Loi 
(fédérale) du dimanche, (Statuts re­
fondus du Canada, 1927, chapitre 123). 
se trouve-t-il rappelé ou devient-il 
inopérant ?”

SIR MATHIAS TELLIER, J. C. :
LOI FEDERALE

La /'Loi du dimanche” est une loi 
fédérale. Elle a été sanctionnée le 13 
juillet 1906 ; mais, suivant que pour­
vu dans une de ses clauses, elle n’est 
entrée en vigueur que le 1er mars 1907. 

_____ Refondue en même temps que les au-
Ma , i r. I très lois publiques fédérales, en 1906. Arthur Vincent est nom- et; en on ]a trouve aujourd'hui 

mé président de la Cham- au chapitre 123 des Statuts révisés du 
1 J* l J • z i Canada, 1927.bre syndicale des impn- Cel]es de ^ dlsposiUom qu>il lm.
meurs relieurs de Que- porte particulièrement d’avoir sous les
|jec__Une campagne de yeux dans le moment sont les suivan-

F 5 tes, que j'extrais des Statuts révisés,
recrutement. I “i.—En la présente loi, à moins que

j le contexte ne s'y oppose, l’expression 
(d) “loi provinciale" signifie la 

ï I charte d une municipalité ou toute loi
M. Arthur Vincent a été élu ré 

cemment président de l’association
des maîtres-imprimeurs, commerciaux province votée avant
de Québec au cours de rassemblée1 H 
annuelle des membres. M. Joseph ou depuis la Confédération.

“4—Sauf les dispositions de la pré­
sente, loi et les dispositions des lois 
provinciales actuellement en vigueur 
ou qui le peuvent devenir, personne 
ne peut, le dimanche, vendre, offrir

Clermont agira comme secrétaire et 
le trésorier sera M. Arthur Chantal.
Les nouveaux directeurs sont MM- 
Louis Chabot. A. Aubé, Orner Ratté,
Roméo Bédard, Arthur Donati, A. i . , , , , ,,
Dorion et René Savard. !en vente ou acheter des “«chand)-

Le président sortant de charge ai. _... _________ ,,
donné lecture de son rapport sur les ! immeubles, exercer ou continuer d ex­
activités de l’association durant l'arT! erc.er une besogne de son état ordi- 
née écoulée et il a fait un appel à
tous les maîtres imprimeurs en fa­
veur de l’union. Seul le groupement 
de toutes les énergies pourra amélio­
rer une situation rendue difficile par 
l’application des contrats collectifs. 
Il a insisté sur la nécessité de faire 
un recrutement intense afin que 
bientôt il ne reste personne en de­
hors de l’association pour présenter 
un front uni lorsqu’il s’agit de faire 
accepter de justes revendications.

M. Joseph Clermont, secrétaire, a 
donné un aperçu du programme que 
l’association entend poursuivre dans 
le cours de l’année pour relever le 
niveau des affaires et il a fait plu­
sieurs suggestions qui rencontrèrent 
l’approbation des membres présents. 
On a ensuite adopté un nouveau nom 
pour l’association qui s’appellera dé­
sormais : “La Chambre syndicale des 
imprimeurs et relieurs de Québec”.

EXHORTATIONS DES 
PRETRES COPTES 

AUX ETHIOPIENS
Addis Abéba, 4. (Dépêche spéciale) 

—Les prêtres enturbannés de l’église 
copte d’Ethiopie promettent à leurs 
fidèles que l’Italie n’aura rien du ter­
ritoire sur lequel les Abyssins ont 
étendu leur domination. Dans la 
cour des églises, à l’ombre des euca­
lyptus, c’est sans cesse les mêmes 
exhortations et les mêmes .prophé­
ties. Peter Wesley, l’une des missi­
onnaires anglais les mieux connus, a 
déclaré au correspondant du N.-Y. 
Times:

“Ils croient que l'histoire d’Ezéchias 
et de Sennacherib va se répéter. La 
menace italienne laisse l’église copte 
parfaitement calme. C'est l’avis des 
Anglais que la crise actuelle, à tout 
prendre, ne peut que lui être salutai­
re. Somnolente depuis des siècles, 
cette église est rudement secouée par 
l’ébranlement dont nous sommes té­
moins. Les harangues en public sont 
devenues populaires. Les journaux de 
guerre qui se publient tous les jours 
donnent aux indigènes le désir d'ap­
prendre à lire. Les presses à impri­
mer qui marchent sont nombreuses 
aujourd’hui.’’

Les vieux prêtres coptes sont fiers 
de leur église, mais les jeunes Abys­
sins instruits en ont honte et font 
profession d’athéisme. L’un des 
principaux membres du clergé indi­
gène se demandait l’autre jour si la 
crise profonde qui agite l’Ethiopie ne 
ferait pas surgir parmi ses guides spi­
rituels un réformateur capable de lui 
insuffler une nouvelle vie religieuse.

FEU CARMEN RICHARD
M. Louis Richard, de Giffard, et 

Mme Richard viennent d'être cruelle­
ment éprouvés par la mort de leur fil­
lette, Carmen, âgée de quatre ans et 
7 mois. La petite a succombé à une 
maladie de quelques jours laissant les 
siens éplorés. La famille Richard, qui 
demeure à Petit Village, compte de 
nombreux amis à Giffard et dans tout 
le district. Aussi la nouvelle de cette 
épreuve qui l’atteint si lourdement 
causera-t-elle d’unanimes regrets.

Les funérailles auront lieu en l'é­
glise de Giffard demain après-midi à 
trois heures.

Le “Soleil” prie M. et Mme Richard 
et tous les membres de la famille d’a­
gréer l’expression de ses très vives 
condoléances.

POUR MAINTENIR 
LA DEFENSE DE 
LA GR.-BRETAGNE

PROTESTATIONS 
DE LA CHINE A 

LA GR.-BRETAGNE
Londres, 4. (C.P.-Havas) — L'am­

bassadeur de Chine, qui protestait 
hier matin auprès du Foreign Office 
contre la violation, par le Japon, du 
traité des Neuf, parce que Tokio 
avait fomenté le mouvement de sé­
cession dans le nord de la Chine, s’est 
réclamé hier soir du pacte de la S.D 
N.

On dit que le gouvernement chinois, 
agissant à la fois à Londres, Paris,
Washington, et autres capitales, a 
invoqué les articles X et XI du Cove­
nant.

L’article X oblige les états-mem­
bres à respecter et maintenir contre 
toute agression extérieure l’intégrité 
territoriale et la présente indépen­
dance politique de tous les'membres 
de la Ligue. Ce fut le premier ar­
ticle invoqué par l’Ethiopie contre 
l’Italie.

L’article XI stipule que toute me­
nace de guerre, qu’elle affecte ou 
n’affecte pas immédiatement un 
membre de la Ligue, est par le Cove­
nant déclarée une question intéres­
sant toute la Ligue. Cet article fut 
également invoqué par l’Ethiopie.

Bien qu’on ne puisse s’attendre à 
voir la Ligue agir tant que la Chine 
ne l'aura pas saisie formellement de 
la question à Genève, l'ambassadeur 
a. dit-on, souligné à Londres l’actua­
lité de ces articles pour son pays.

MORT DE MADAME
LOUIS MARC0UX

On apprendra avne regret la mort 
de madame Louis Marcoux, née Vic­
toria Vermette, de la rue St-Augustin, 
qui a succombé hier à la maladie en 
sa résidence privée.

La regrettée défunte était âgée do 
7<i ans. C’était une femme très cha­
ritable, et une mère de famille exem- 
plaire, dont la disparition sera apprise 
avec de profonds regrets dans le large 
cercle d’amies qu’elle comptait en

Madame Louis Marcoux laisse pour .Cyr,i,lle Dc]age' N. P -
pleurer sa perte, son mari, M. Louis j sunnt?ndalTÎ'..de 1 Instruction pubh- 
- - - ~ ............ - 1 que, vient d etre plonge dans le deuil

naire ou quelque besogne accessoire 
de cet état, ou, pour quelque gain, 
exécuter, au cours de cette journée, 
une besogne ou un ouvrage, ou em­
ployer à son exécution une autre 
personne.

“6.—Sauf les dispositions d’une loi 
provinciale actuellement en vigueur 
ou qui pourrait le devenir, il est dé­
fendu, le dimanche, de prendre part 
ou d’assister à une lutte ou un jeu

tout autre endroit où ils ont lieu, 
ou pour privilège ou service rendus. I

“7.—Sauf les dispositions d’une loi1 
provinciale ou de toute autre loi ac-1 
tuellement en vigueur ou de celles qui i 
pourraient le devenir, 11 est défendu. I 
le dimanche, d’organiser, de diriger j 
ou de transporter par une voie quel- | 
conque de transport, une excursion 
pour laquelle les voyageurs paient un 
prix et dont le seul ou prinôipal ob­
jet est le plaisir ou l’amusement de 
ces voyageurs. Au sens de la présen­
te loi, les passagers, au cours de ce 
transport, ne sont pas considérés 
comme des voyageurs.

“12.—Quiconque enfreint une des 
dispositions de la présente loi est pas­
sible pour chaque contravention, sur 
déclaration sommaire de culpabilité, 
d’une amende d’un à quarante dollars 
et des frais de poursuite.

"13.—Un patron qui permet ou or­
donne de faire une chose en con­
travention à une disposition quelcon­
que de la présente loi est passible 
pour chaque contravention, sur décla­
ration sommaire de culpabilité, d’une 
amende de vingt à cent dollars, en 
sus de toute autre peine que prescrit 
la loi pour cette même contravention.

“15.—Rien aux présentes, ne doit | 
être interprété comme abrogeant ou 
affectant de quelqùe manière les dis- j 
positions d’une loi qui a trait à l’ob- 
servançe du dimanche en vigueur | 
dans une province du Canada quand i 
la présente loi devient exécutoire ; 
et lorsqu’une personne enfreint quel- ! 
qu’une des dispositions de la présente | 
loi. et que cette contravention consti-, 
tue également une infraction à une ] 
autre loi, cette personne peut être 
poursuivie soit en vertu de la présen- j

L. Bertrand et Psichari 
par M. Auguste Viatte

M. HOWARD NADEAU, représen­
tant spécial de la Auburn Automo­
bile Company, actuellement de 
passage en notre ville.

LE PIQUANT 
PROCES DE 2 

TELEGRAPHES
Prise de becs entre Mes 

Mark Drouin et Maurice 
Boisvert au sujet de la 
loi électorale concernant 
les suppositions de per­
sonne — Deux inculpés 
dont l’un ira aux assises 
pour parjure connaîtront 
leur sort le 10 décembre.

te, soit en vertu de toute autre ioi I Donat Roger condamné à subir son
s’appliquant à l’infraction incriminée, i PT00?" d Vann PT.ochalnes asslcsa?

_ ... j l criminelles pour parjure, a subi son
16. H ne peut etre intente d0 ; procès hier avec J.-L. Bérubé sur une 

poursuite ou d’action pour contra- . accusation de supposition de person- 
vention à la présente loi sans la per- [ n0 Lg tribunal rendra sa décision le 
mission du procureur général de la io décembre prochain dans cette af- 
province ou cette contravention a été faire, comme le “Soleil” le disait hier
commise, non plus qu’après les soi 
xante jours qui suivent la contraven­
tion.”

LOIS PROVINCIALES 
1. Au temps où le Parlement du Ca-

Ce procès s’est déroulé devant le 
juge en chef Hugues Fortier. Hier, 
les avocats firent leurs plaidoyers. 
Me Maurice Boisvert, au nom de la 
défense, prétendit que la loi électo-

_____ ^_______________ _____raie exige une demande formelle de
nada adopta cette Loi du dimanche, il i bulletin pour que l’accusé soit dé-

.... 1 r. T/-» nsMmn a Ha c* i T-vwr\r i r 1/-v*-» ri n mar' —existait, dans la province de Québec, 
une loi qui y prohibait le commerce, 
le dimanche. Cette loi avait été vo- 

(Suite à la page 9, 1ère col.)

Un suprême hommage à 
l’auteur Franc-Nohain

Les amis canadiens de cet écrivain bien connu par 
ses vivantes chroniques sur notre pays veulent con­
tribuer au mouvement lancé pour ériger une stèle 
au-dessus de son tombeau.'

La mémoire de Franc-Nohain, au­
teur de ces vivantes chroniques sur le 
voyage de la mission française aux 

Londres, 4. (C. P.-Havas) — Le I fêtes de Gaspé, est encore bien vivan- 
gouvemement britannique a annoncé jte parmi nous. Jamais, semble-t-il, 
hier, que sur le produit de l’emprunt de ion ne pourra oublier cet écrivain 
$1,500,000,000 qui vient d’être lancé [français qui a su si bien chanter les 
on prélèverait $250 millions pour la ! beautés de nos centres canadiens les 
défense nationale. On s'attend à ce Plus pittoresques, et dont la mort 
que la première tranche aille à l’Ami- Presque subite a causé d’universels re- 
rauté qui pourra ainsi commencer ! grets l’hiver dernier, 
sans délai la mise en chantier des En apprenant ces jours derniers 
unités nouvelles réclamées depuis Qu'une stèle allait être élevée à l’en- 
longtemps. | droit où repose Franc-Nohain, cime-

Dcs milieux bien informés croient1 tière du Père-Lachaise, et qu’une 
que d’autres emprunts suivront, mais souscription était ouverte à cette fin
qu'ils ne seront pas aussi considéra­
bles que l’emprunt actuel. Outre la 
somme affectée aux nouvelles cons­
tructions navales on s'attend à l’af­
fectation d'une autre somme, moins 

1 importante, à la restauration des ré­
gions qui ont le plus souffert de la 
longue dépression industrielle depuis 
la guerre en Angleterrç. Les chemins 
de fer, dont l’amélioration fait par­
tie du programme ministériel, auront 
leur part du produit de l’emprunt.

un groupe d'admirateurs canadiens 
de cet écrivain remarquable ont déci­
dé de participer à ce mouvement. Us 
travaillent présentement à la forma-

claré coupable de supposition de per­
sonne. Me Mark Drouin, procureur 
du plaignant, répondit que la loi veut 
parler d’une demande tacite de bulle­
tin. Autrement, affirme-t-il, il serait 
difficile, pour ne pas dire impossible, 
de faire condamner un ‘télégraphe”, 
car u est rare qu’un électeur deman­
de formellement un bulletin de vote. 
Sa seule présence dans un poil sup­
pose qu’il veut obtenir le dit bulletin. 
S’il en était autrement, la loi, par le 
fait même, protégerait et encourage­
rait les “télégraphes” qui jamais ne 
pourraient être arrêtés.

(Suite à la page 9, 4e col.)'

VINGT CAUSES EN 
COUR DU BANC DU 
ROI D’ARTHABASKAtion d’un comité qui sera connu sous 

le nom des “amis canadiens de Franc- 
Nohain”, lequel comité se chargera Victoriaville, 4. — L’ouverture des 
de recueillir des souscriptions pour Assises Criminelles d’automne a été 
les faire parvenir outre-mer. [marquée ici hier par un plaidoyer de

Tout récemment, on a mis en cir- [ culpabilité des deux voleurs qui 
culation dans le monde des lettres en ! étaient accusés du “hold-up” à la
France, une circulaire ainsi rédigé 

POUR LE TOMBEAU DE 
FRANC-NOHAIN

Le Conseil Municipal de Paris, au 
cours de sa dernière session, a dé­
cidé de rendre hommage à la mé­
moire de Franc-Nohain en votant 
pour lui la concession à perpétuité 
d’un terrain au Père-Lachaise.

Une Stèle va être élevée à l’endroit 
où reposera, pour toujours, cet écri­
vain si original et si personnel au- 

(Suite à la page 9, 4e col.)

MORT DE MONSIEUR 
CHARLES DELAGE

.Marcoux, rentier; ses fils, MM. Eu­
gène, Joseph et Alfred Marcoux, 
ce dernier employé de la Quebec 
Power, et une fille, madame Japhet 
Çliapadeau. née Laura, de cette ville. 
Üne soeur lui survit également, ma­
dame Napoléon Dubuc, de Québec.

La regrettée défunte était la grand'- 
mère de madame (Dr) Armand Pelle­
tier, née Marguerite K mod. de St- 
Lin. de M. Cyrille Emond, de made­
moiselle Simone Emond, de M. Jean- 
Marie Marcoux, de M. Léopold Mar­
coux, de mesdemoiselles (labrielle. 
Jeannette et Georgette Marcoux. 
Elle était la tante de M. Eugène 
Tanguay, gérant-général de la Que­
bec Power, de AI. Napoléon Tanguay, 
employé civil, de M. Jos. Tanguay, 
gérant du Victoria, de M. Charles 
Tanguay du département du Revenu, 
et de M. Edmond Tanguay, employé 
de la Quebec Power.

Le ’'Soleil' prie la famille en deuil 
de bien vouloir accepter l'expression 
de ses plus sincères condoléances.

NONAGENAIRE DECEDEE

DECOMPTE
Rimouski, 4.—(Spéciale).— L’hono­

rable juge Roméo Langlais, de la 
Cour Supérieure, présidera demain 
matin, à 9 heures, au palais de jus­
tice de notre ville, le recomptage ju­
diciaire des bulletins de vote déposés 
dans les urnes le jour du scrutin dans 
le comté de Matapédia où M. le com­
mandeur Jos. Dufour, liberal, a été 
élu contre M. François Paradis, can­
didat de l’Union nationale. M. Du­
four a une majorité de 129 voix. MM. 
Perrault Casgrain et Amédéc Caron, 
M. P. P. représenteront le candidat 
libéral.

ASY
avec sa méthode 
exclusive. . . à succion !

par la mort de son petit-cousin, M. 
Charles Delâge. fleuriste, ancien jar­
dinier fleuriste de Spencer-Wood. dé­
cédé à l’âge vénérable de 87 ans. A 
sa retraite depuis une douzaine d'an­
nées, M. Charles Delâge était un 
fleuriste de grande réputation. Avant 
de commencer la culture des fleurs, 
il avait été jardinier-fleuriste, U y a 
plus de quarante ans, à Spencer- 
Wcod.

Feu M. Delâge laisse pour déplorer 
sa perte, outre son épouse, née Eli­
zabeth Pouliot. plusieurs neveux et 
nièces. Mentionnons MM. Elzéar De- 
làge, Jos.-N. Delâge et le docteur i 
C.-P. Delâge. de Thetford. madame i, 
Alphonse Gilbert, de St-Basile, ma­
dame (docteur) Félix Roy. de Québec, j 
MM. Xavier, Auguste et Henri Roy, ! 
de Québec, madame Joseph Bédard, 
de Charlesbourg, madame Hilbert, de j 
Sherbrooke, mesdemoiselles Marie- i 
Louise Roy et Laura Roy. Le défunt ! 
était aussi le petit-cousin de l’hon.j 
M. Cyrille-F. Delâge et le beau-! 
frère de M. Richard Tremblay, de ! 
Charlesbourg. |

Les funérailles auront lieu vendre- j 
di matin, à neuf heures, en l’église 
St-Sacrement. )

Le "Soleil” prie la famille en deuil

Donnez à la 
MAMAN un 

Cadeau utile

Ste-Geneviève, Batiscan, 4. (P.C.)
— Madame Xavier Massicotte, âgée _
de 99 ans, est décédée hier, après une j (j agréer l’expression de ses profondes i 
courte maladie. Elle était la femme | sympathies !
la plus vieille du comté et elle aurait | 
eu 100 ans en mai prochain. Jusqu’à ' 
sa mort, la vénérable nonagénaire a 
pu lire son journal tous les jours et 
suivre les offices religieux.

RHETORICIENS 1922-23

A LA RADIO
Mademoiselle Georgette Dorval, l.;UNE LAVEUSE 

ph.. vice-présidente de la ligue de la!
Jeunesse Féminine, prononcera ce 
soir, au poste CHRC, de 10 h. à 10 h.
15, une causerie en faveur de la sous

' I ! Oni 1 Wf,

POUR

MODELE “ EW
à coupes Vacuum 

cl- Spin-Dry

Un nouveau et plus beau mo­
dèle EASY de luxe qui est en 
même temps la laveuse la plus 
complète qui soit. L’action de 
lavage à trois coupes la plus 
récente et la plus rapide. Le 
panier Spin-Dry amélioré 
i faisant 900 tours à la minu­
te» essore une pleine cuve de 
linge prêt à étendre en deux 
minutes. Triple émail porce­
laine d’une beauté pour la vie 
Chaque compartiment accom­
mode SIX LIVRES DE LINGE 
SEC. Le commutateur du 
moteur à portée de la main 
épargne bien des pas. Tout 
le mécanisme est renfermé.

$16950

“EASY” EST TOUT CE QU’IL Y A DE MIEUX !

Invitation spéciale est faite à tous ’ cription organisée par les chevaliers 
les rhétoriciens du Petit Séminaire, ’ de Colomb pour l’école des enfants 
promotion 1924-25 d’assister à une infirmes dans notre ville, 
réunion qui sera tenue ce soir au Pe- Demain soir, au môme poste, à la 
tit Séminaire, à la chambre de M. même heure, mademoiselle Eileen Bet- 
l’abbé A. Simard. tesworth, traitera du même sujet.

L A MAISON OU SERVIG ET DF LAOllALIIF.

Banque Canadienne Nationale de 
St-Ferdinand d’Halifax.

Les deux individus connaitront 
leur sentence à la fin du présent ter­
me qui sera passablement long, vu 
que le rôle renferme au moins une 
vingtaine de causes.

Le présent terme des Assises Cri­
minelles es. . ésidé par l’honorable 
juge Adolphe o.'in. Mtre Valmore 
Bienvenue, C.R., procureur de la 
Couronne à Québec, Wilfrid Gi- 
rouard, M.P., Cil., d’Arthabaska, et 
Philippe Marchand, C.R., de Victo­
riaville, agissent comme avocats de 
la Couronne devant ce tribunal.

La cause attendue avec plus d’im­
patience est celle de l’ex-détective 
provincial Farah Lajoie, accusé d’a­
voir tenté d’intervenir dans les roua­
ges de la Justice.

On trouve égalemènt sur le rôle la 
cause de Gérard Gouin accusé du 
meurtre de Joseph Tardif, un vieil­
lard de St-Valère de Bulstrode.

Le professeur Viatte a de 
nouveau comblé ses audi­
teurs hier, aux mardis 
universitaires, en leur 
parlant de l’oeuvre d’é­
crivains catholiques bien 
connus ici, Louis Ber­
trand et Ernest Psichari.

M. Auguste Viatte, docteur ès let­
tres de la Sorbonne et titulaire de la 
chaire de Littérature française à l’E­
cole Normale de l’Université Laval, 
a été applaudi hier soir, en la salle 
des Promotions, dans sa quatrième 
conférence d’une série de six sur les 
•Romanciers catholiques contempo­
rains”. Un auditoire nombreux et 
distingué remplissait la salle. On 
remarquait au premier rang Mgr Ca­
mille Roy, P A., V.G., recteur de l'U­
niversité et directeur de l’Ecole Nor­
male Supérieure ; Mgr François Pel­
letier. P.A., doyen de la Faculté des 
Arts ; un grand nombre de profes­
seurs des diverses facultés universi­
taires ; des religieux- de différentes 
communautés de la ville ; plusieurs 
professionnels et l'élite intellectuelle 
de la vieille capitale. Les élèves des 
classes supérieures au Petit Séminai­
re remplissaient les galeries.

Poursuivant son dessein, qui est 
de montrer dans l’évolution du ro­
man catholique un progrès général 
vers la vie intérieure, le docte pro­
fesseur illustre dans sa quatrième 
conférence cette évolution par l’ex­
emple de deux écrivains qui se sont 
occupés successivement de l'Afrique, 
et qui ont trouvé dans ce même sujet 
une leçon de spiritualité : Ernest 
Psichari et Louis Bertrand. Dans une 
courte biographie de chacun et une 
brève analyse de leurs oeuvres, M. 
Viatte a retracé cjjez êux l'introduc­
tion au "plan supérieur du surna­
turel ”

Le premier, Louis Bertrand, est né 
en Lorraine. Il ne semblait pas pré­
destiné à devenir le chantre des 
pays latins ; mais sa carrière de pro­
fesseur le mena au lycée d’Alger. Il 
y découvrit, d’abord, le pittoresque 
des immigrants ; c’est à eux qu’il 
consacre ses premiers romans, et il 
en garde la notion d’une “civilisation 
méditerranéenne”, ainsi que le goût 
de l’Espagne.”

La première de ces notions l'amène 
(Suite à la page 9, 5e col.)

UNE CAUSERIE
Mademoiselle Madeleine Roy. pro- 

! pagandiste, a donné une intéressante 
| causerie hier au Frontenac, devant 
les membres de l’Association ambu­
lancière Saint-Jean. Elle traita des 
buts que se propose cette association : 
soins urgents des blessés et des ma­
lades subitement atteints. Présentée 

: par mademoiselle Claudette Piché, 
[elle fut remerciée par mademoiselia 
j Cécile Lemieux. Le Dr Joseph Vail- 
lancourt félicita les membres de l’As- 

I sociation de l’oeuvre éminemment 
! utiles qu’elles accomplissent.

P.-L L0RT1E 
EST L'AGENT 

DES AUBURN *•

M. Howard Nadeau, repré­
sentant spécial de la Au­
burn Automobile Compa­
ny, annonce une entente 
d’après laquelle cette fir­
me québécoise distribue­
ra les “Cord” et “Au**i 
burn ?

MORT DE MADAME 
HELOÏSE LAVALLEE

Nous apprenons avec de \ ifs re­
grets la mort de Mme Héloïse Vézina, 
veuve de feu M. Narcisse Lavallée, an­
cien voyageur de commerce, survenue 
à Montréal le 21 novembre après une 
longue maladie soufferte avec ré?!- 
gnation. suivant de quelques na< - - 
son mari dans la tombe.

Mme I-nvallée était très bien con­
nue à Québec où elle a tenu autrefois 
un magasin de marchandises de 
fantaisie et de bon goût, et où elle 
sut se faire beaucoup d’amis et con­
naissances. Après un long séjour dans 
notre ville, elle abandonna le com­
merce pour aller demeurer à Montréal.

C’était une femme bien estimée des 
siens, ne connaissant que des amis, 
prête toujours à rendre service et 
d’une charité insurpassable. Malgré 
les peines et les trou nies que la mala- 

p die lui causait en ces dernières années,
' rendait sa condition d’existence triste 
et pénible causée par la paralysie et 
la perte de la vue.
-i Elle laisse dans le deuil trois fils, 
Antonio. Charles et Raoul ainsi deux 
filles. Rosette, Mme Beaudoin et 

i Jeannette; trois sœurs Mme Théo.
I Gosselin et Mme Blanche Julien de 
! New-York et Mlle Adèle Vézina de 
j St-Michel de Bellechasse; ses frères,
I Adjutor, de Montréal et Charles de 
' Lauzon.

MEDECIN DECEDE
Paris, 4.—(P. C.).—Le gagnant du 

prix Nobel en 1913, le professeur 
Charles Richet, physiologiste, est 
décédé hier à l’âge de Kû ans. Le dé­
funt était professeur de médecine et 
membre de l’Académie des Sciences, 
Commandeur de la Légion d’Honneur, 
et auteur de plusieurs ouvrages.

UN ACCIDEN 
UN BUCHERON A 
TEWKESBURY HIER

Tewkesbury. 4. (D.N.C.)—Un péni­
ble accident a jeté l’émoi dans notre 
paisible localité. M. Léo Bureau, âgé 
de 26 ans. a été tué alors qu’il tra­
vaillait non loin d’ici dans la forêt à 
bûcher des arbres en compagnie de 
plusieurs autres bûcherons engagés 
par son père, M. Edmond Bureau, 
pour travailler à un chantier qu’il 
venait d’ouvrir. Tous deux venaient 
de finir leur travail et le premier ar­
bre abattu s’inclinait vers le sol avec 
un craquement sinistre, quand une 
branche sèche se rompit brusquement 
et tomba avec fracas. Malheureuse­
ment, le jeune Bureau ne s’était pas 
reculé assez rapidement, la bran­
che le frappa et il tomba inconscient 
sur le sol sous la violence du choc. 
Ses camarades se portèrent vivement 
à son secours, mais il avait cessé de 
vivre. On le transporta chez lui où 
ses parents éplorés le reçurent. L’ac­
cident s’est produit à 7 heures 15 
mardi matin.

M. Léo Bureau laisse pour déplorer 
sa perte outre son père et sa mère, 
plusieurs parents. Il était le frère de 
mesdames A. Genest, de Tewkesbury, 
Xavier Verret, Stoneham. de mesde­
moiselles Rose-Anna, Eva, Alphonsi- 
ne et Julienne Bureau, de MM. Gé- 
déon. Arthur et Orner Bureau, et le 
cousin de M. Jean-Baptiste Bureau, 
de Québec.

Ses funérailles auront lieu vendre­
di, à 9 heures, à Tewkesbury.

Nos profondes condoléances, à cette 
famille si cruellement éprouvée.

MORT DE MADAME 
NAPOLEON MERCIER

Parmi -les distingués visiteurs qui 
font présentement un séjour dans ses 
murs, la Vieille Capitale a l’honneur 
de compter un homme d’affaires en 
vue dans le domaine du commerce 
d’automobiles, M. Howard Nadeau, 
représentant spécial de la Auburr i 
Automobile Company. Cette dernière 
compagnie possède ses principaux 
établissements dans ITndlana, et ses 
activités commerciales s’étendent à 
toutes les parties du monde, voire 
même la Chine et le Japon.

Rencontré par un représentant du 
“Soleil” hier après-midi à ses appar­
tements du Château Frontenac, M, 
Nadeau a bien voulu expliquer le bub 
de sa mission dans notre ville.

—“Mon séjour dans votre ville qu-i 
j ai déjà eu l’occasion de visiter, diùv 
M. Nadeau, se rattache à une en­
tente que nous venons de conclure 
avec la maison P.-L. Lortie. mar­
chands d’automobiles de cette ville. 
La maison Lortie sera dès mainte­
nant distributrice des automobilea 
“Auburn” et des “Cord” (à traction 
d’avant) pour le district de Québec 
et tout le territoire environnant. Lésé 
limites de ce dernier territoire iuV 
sont pas encore fixées, mais c’est une 
question de détails que nous aurons 
réglée d’ici peu.”

M. Howard nous a fait voir à ce 
moment le catalogue des nouveaux 
“Auburn” et “Cord” 1936. La com­
pagnie qu’il représente vient de met­
tre sur le marché deux modèles ou­
verts, deux modèles fermés, et même 
des autobus qui ont toutes les parti­
cularités des voitures de promenade. , 
et qui en diffèrent seulement pa;/ * 
l’empattement. La carosserie de ces 
autobus est en tout point semblablai 

(Suite à la page 8, 3e col.)

Gi population de St-Grégoir% de 
Québec et du district aura le grand 
regret d’apprendre la mort de madame 
Napoléon Mercier née Marie Soucy, 
survenue ce matin, à St-Grégoire, à 
l’âge de 79 ans et 4 mois. Souffrant 
de paralysie depuis quelques années 
la défunte avait été sauvée d’une 
mort presqu’imminente lors du gros- 
feu du i3 avril 1934. Les lecteurs du 
“Soleil” se souviendront que madame 
Soucy, alors impotente, avait été re­
tirée des flammes de peine et de misère 
et qu’elle dut son salut à quelques 
pompiers volontaires qui avaient ris­
qué leur vie pour la sauver d’une 
mort tragique. Une religieuse des 
Sœurs St-Joseph et St-Vallier avait 
alors été victime de son dévouement..

Madame Mercier laisse sept enfants: 
madame Ph. Bhérer. madame Al- 
manzor Paradis, mademoiselle Blan­
che Mercier, M. Orner Mercier et M. 
Napoléon Mercier, tous de St-Gré- 
goire et MM. Lucien et Arthur Mer­
cier, de Montréal, Lui survivent éga­
lement, son petit-fils, M. G. Bhérer, 
élève de physique au Séminaire de 
Québec. MM. Gaston Mercier, de 
Chicago, et François Mercier, de 
Montréal, ses frères, madame Nap. 
Tessier dit La flamme, sa belle-sœur, 
M. Pierre Kennedy, de Montréal, 
son beau-frère, etc. M. Napoléon Mer­
cier, le mari de madame Mercier, est 
décédé il y a déjà quelques années.

Les funérailles auront lieu à St- 
Grégoire à 9 heures samedi matin.

Le “Soleil” offre ses vives sympa­
thies à la famille en deuil.

UNE REQUETE
Montréal. 4. (KG.).—Au nom

d’environ 200 familles montréalaises 
de colons établies récemment dans 
e Témiscamingue, M. Paul Pauzé, 
de Rivière-Solitaire, s’est présenté 
devant l’exécutif de la métropole 
hier pour tâcher d’obtenir S100.00 
d’allocation pour chacune desdites 
familles afin de leur aider à vivre 
durant l'hiver qui commence. Le 
comité a promis d'éiudier cette 
question. Pauzé a dit que maintes 
familles étaient sans habitations et 
qu'elles souffriraient énormément cet 
hiver, si on ne leur accordait immé­
diatement une allocution de secours.

UN PRISONNIER 
VEUT S’ENFUIR 1 

ET EST ABATTU
Muskogee. Okla., 4. (A.P.)—Six dé­

tenus, y compris 4 forçats condamnés 
pour le vol commis simultanément 
dans deux banques d’Okeham, Okla­
homa, le 22 décembre 1934, se sont 
évadés hier de la prison fédérale de 
cette ville après avoir blessé dange­
reusement le chef des détectives, Beu 
Bolton. L'un des évadés a été lui- 
même mortellement blessé par le chef 
de police Marsh Corgan.

Sur les cinq membres restants de 
la bande quatre faisaient partie de 
la gang irlandaise cYO'Malley, com­
posée de bandits ravisseurs et de dé- 
valiseurs de banque. Le cinquième 
purgeait une sentence de sept ans 
pour violation de la loi Mann.

Le prisonnier tué, John Blackburn, 
fut atteint d'une balle au côté. Peu 
de temps après l’évasion on trouva 
dans un hôtel local la femme de Dan 
Heady, l’un des fugitifs. Elle fut Im­
médiatement arrêtée et mise en pri­
son. La police dit qu elle avait visité 
son mari quelque temps seulement 
avant la ruée des six hommes vers la 
liberté.

S

(

LES VACANCES AU 
PETIT SEMINAIRE

Le Conseil universitaire de Laval et 
les autorités du Petit Séminaire de 
Québec viennent de fixer la date des 
vacances de janvier dans ces deux 
institutions. A l’Université toutes 
les facultés vaqueront depuis le 24 
décembre et au Séminaire les cours’ 
seront suspendus depuis le 23 dé- ' 
cembre à quatre heures. Le retour des 
élèves au Séminaire et la reprise des 
coûte à Laval auront lieu le lende­
main de la fête des Rois le 7 janvier.

A l’Université les examens du pre­
mier terme à la Faculté de droit, 
comme le “Soleil” l’a déjà annoncé, 
commenceront samedi le 21 décembre 
pour se terminer le 24. On sait éga- 
lement que les examens écrits de 11- ( 
cence en Droit auront lieu lundi pro­
chain le 9 décembre. C’est dire, 
qu’une activité fébrile se manifestera 
d'ici les vacances de janvier chez les 
disciples de Thémis, de même d’ail­
leurs que dans toutes les facultés.

1
t,A JACQUES-CARTIER

Il y aura ce soir, à 7 h. 30, à l’en­
droit habituel, répétition de la cho­
rale à laquelle tous les membres sont 
instamment priés d’assister.

BAZAR DU ST-ESPRITi »
(Tirage) \
------- ) *

L’ameublement Chesterfield a été -4
gagné par. Madame Cyrille Blouin,
163, 2e avenue, avec le billet numéro 
8895; le panier de provision par M.
F. Bédard, 95’,s, 6e rue. avec le nu­
méro 2481; le set de bijouterie, par 
le numéro 287. Prière aux intéres­
sés de réclamer ces articles.
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